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INTRODUCTIOB 
-----_-_-------------- 

L'Etude des sols du NIGER Central constitue la seconde tranche des 
travaux r>rCvus oour la reronnaissance des terres à vocation agricole et 
nastorale de la République du NIGER. Elle fit l'objet de la convention 
passée entre le Ministre de 1'Economie Rurale de la République du NIGER 
et le Directeur GénQral de 1'OPfice de la Recherche Scientifique et Technique 
d'outre Mer. 

Cette étude se concrétise ?ar le présent rapport et par une carte pédo- 
logique de reconnaissance au I/TOO 000, 

Les travaux de terrain ont éte effectués de Novembre 1962 & Décembre 
1962 par MM. BOCQUIXR et GAVAUD et de JanvieYf 1963 à Juin 1963 nar MM. GAVAUD 
et BOULET. La description de 395 profils fut retenue. 1,200 échantillons 
furent analysés au laboratoire du Centre de Pédologie de HANN, sous la direc- 
tion de Nelle THOMANN, de Novembre 1963 il. Septembre 1964* La carte fut des- 
sinée sur le terrain 5 l'aide des mosaIques de photographies aériennes de 
l'Institut Géographique National (PARIS), puis réduite au 1/500 000 sur un 
fond confectionné par nos soins en utilisant une projection et les minutes 
de restitution nhotographique de la carte régulière au I/200 000 délivrée 
par l'Institut Géographique de DAKAR, La maquette fut achevée en Octobre 19639 
et son imnression en couleur réalisée par le Service de Cartographie de 
l'ORSTON L DAKAR en 

,twt;c; 0 $2. BOULET 
La rédaction du rappa débuté en fiillet I$?63,'interromnue de 

NOvembre 1963 & Juin 1964 par la prospection du NIGER Occidental-.(jème tranche) 
elle fut reprise de Juin à. Octobre 1964. 

Le raTport est composé du présent volume, comprenant l'étude du milieu 
naturel en relation avec la nédogénèse des sols et leurs propriétés agronomi- 
ques, ainsi que l'étude pédologique ororrement dite, et d'une annexe où sont 
exposées les méthodes emnloyées et rassemblés les arofils et les analyses 
citées dans le texte, 
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1 - SITUATION GEOGRAJ'HIQUE 
-1----1--1----1--3--3-------- 

La nrésente étude pédologique concerne la ?a.rtie méridionale du 
PIGER Central, en continuité vers l'Est avec la région prosnectée en 1961- 
1962. 

Les limites de la zone étudiée sont Y 

- Au Sud 8 la frontiese avec la Fédération du NIGERIA 
- A l'Est t le meridien 8O 20' Est. 
- A L'Ouest o le méridien 4 O Est., 
- Au Nord 0 le parallèle 15 O Nord. 

Cette rsgion englobe totalement les circonscriptions de BIRSirI N'KOl~QTI 
ILLELA, KEITA, ROUZA, MADAOUA, MARADI et, nartiellement, celles de DOGONDOUT- 
CHI, FILII'TGUE, TAHOUA, DAKORO, MAHYAHI, TESSAOUA, TAXTOU'I', 

Trois grandes regions naturelles peuvent &tre distinguées I 

- A l'Est la région des goulbis (TJRVOY 1942) traversée par trois vallées 
sèches n la vallée de TARKA, le goulbi bT'KABA et le goulbi de MARADI, ce 
dernier étant le seul, avec le goulbi de GA?AOUA, affluent gauche du goulbi 
E'KABA, 5 yrssenter un écoulement temporaire notable chaque année. Cette 
région est caractérisée en particulier par la grande extension des recouvre- 
ments sableux ; elle est limitée B l'Ouest par la c8to de 1'AlXR DOUTCHI, et 
se termine au Sud-Ouest, entre les deux goulbis, JT1KX3A et T.ARKA, par une 
région eresque dépourvue de recouvrements sableux, très érodés B le GOBER, 

- Au centre : 1'ADER DOUTCHX, vaste plateau entaillé de vallées profon- 
des et limité 4. l'Est nar un relief de c8te, 

- A L'Ouest P une région assez hétérogène, où alternent les recouvre- 
ments sableux et les affleurements du substrat greseux, 

II -LECLIMAT --.m----------- 

II - A - GE>TERkLITES 

Le NIGER Central est situé en bordure Nord de la zone climatique 
Sahélo-Soudanaise, Le climat est caractérisé par D 

- une courte saison des 
d'une longue saison sèche, 

nluies n'excédant pas quatre mois, suivie 



2 

- une tcmqérature moyenne élevée et une humidité atmosnhériilue faible, 

Au Sud du garsll?le 14 o 9 on observe, un climat Sahélo-Soudanais 
tynique alors que vers le Nord, sévit une variété qarticulièrement chaude 
du climat Sahblo-Saharien. 

II-B- LES !'RINCI3'ALES GRANDEURS CLIMATIQUES : 

II - B - 1 Températures : 1-11----------------- 

L'examen du graphique de la planche 1 montre l'uniformité du rigime 
thermique dans la zone étudiée 

Au cours de l'année, on observe successivement un minimum et un maxi- 
mum de saison sèche en Janvier et Mai, un minimum et un maximum moins 
accusés on AoQt et Octobre, durant la saison des pluies, 

TABLEAU 1 
---------- 

LES PRINCIPALES GRANDWRS CLINATIQUES DES STATIONS DU NIGER CENTRAL 

Climat (selon AUBREVILLE) [Sahélo-Souda- Sahélo-Souda; Sahélo- 
? 
I nais nais i Saharien 

------------------------------------i----------- l 
f Sud 

I 
-"---------------t---------'- 
f 

Temr>ératuro a maximum mensuel !32,7O NA1 / 32,90 nu1 
minimum n&nsuel 

1 33,6O PIAI 
i 24,1° JAX-V 

amplitude 
]23,5O JAïW. [ 24,5O JANV. 
i 9920 
]28,20 

i 8740 
i 28,7O 

1 9950 
moyenne 

i 
j28,Ro 
! -I---------I-----C---------------------. -p-m- . . ..m- ---a.-w"j- --------------r----------- 

TEnsion de vaneur d'eau en mb : i : 
i 

maximum mensuel j26,2 AOUT 1 26,8 AOUT 
minimum mensuel f 6,7 FEV :; 6,8 FEV 

;2596 RO~T 
; 5,O FEV 

amplitude !19,5 ; 20,o 12096 
moyenne j16,1 ; 17,o i 1472 

-------------------------------------c-----------~~--------------~----------- ( 
$ I 

Déficit de saturation en mb 8 3 
i : 

maximum mensuel 137,I AVRIL 136,I AVRIL 041,2 AVRIL 
minimum mensuel ; 8,8 AOUT 1 ri,8 AOUT iIIIO AOUT 

-1------------1---11---------1-----11----------- --------------I,-,,-,,,,,, L 



Planche 1 NIGER CENTRAL 

YARIATIONS MENSUELLES DES TEMPÉRATURES 
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----------------------------------------~-----------------------~------------ 
) 
; MARADI 1 BIRNI N'KONNI/ TAHOIJA 
; --------~-------------.----------- 

Déficit de saturation (suite) 
i i 

1 

1 

amplitude i 28,3 
1 

2773 [ 30,2 
moyenne : 22,2 2299 1 258 

--------------------------------------------------~-------------~----------- 
I $ 3 

Pluviométrie 3 i / 
nombre de mois à moins de 30 mm { 7 I 8 f 

nombre de mois à plus de 100 mm i 3 f 3 1 2 
normale pluviométrique 1 '.623,1 

rnt 
601, 6 mm ' 

1 
38Jis 2 mm 

Les variations de températws avec la lattitude sont très faibles 
Les températures moyennes mensuelles de TAHOUA sont légèrement supérieures 
à celles de $IRBI ~T'ICONNI d'Avri1 CG Octobre, sans que cet écart excède 
I"2, l'inverse se produit pendant le resto de l'année avec des écarts en-:ore 
plus faibles ; ceci correspond 6 un accroissement de lIGeart thermique 
annuel, les temperatures moyennes annuelles restant tres voisines. 

II -B2 - Les précipitations Y 

La pluviométrie est le principal facteur de variation@' climatique au 
NIGER CENTRAL, qui est situé entre lss isohyetes, 300 et 700 (cf. Planche 2) 
le gradient moyen est d'environ 100 mm pour -jO Km. Par contre la durée de la 
saison des pluies ,varie assez peu, l'indice pluviométrique va de 3-2-7 au 
Sud à 2 -2-8 au Nord (cf tableau III) ; l'accroissement de la pluviométrie 
est essentiellement dfl à l'augmentation du nombre de pluies de moyenne 
intensité. 

II -B3 - L'état hygrométrique de l'air D 
----------------...-- ------------------------ 

- humidité absolue - 

Les variations saisonnières de l'humidité absolue {tension de vane. 
d'eau) se présentent sous la forme d'une oscillation simple avec9 pour'toutes 
les stations 9 un minimum en Janvier et untiaximum en Août (cf. planche 3). 
La courbe représentative de la tension de vapeur d'eau suit la Courbe pluvio- 
métrique : elle est toutefois légèrement plus étalée, 
modification progressive du régime des vents, 

traduisant en Avril la 

de la saison de pluies. Cette courbe, 
et en Novembre l'effet résiduel 

trouve décalée dans 
bien que gardant le mgme aspect, se 

Sud au Nord, 
le sens d'une sècheresse croissante lorsque l'on va du 
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- Rumidité relative - 

Les variations saisonnieres de l'humidite relative sont analogues 
à celles de l'humi~~ité absolue, mais le minimum a lieu un mois plus tard, 
en Nai, ?ar suite de l'accroissement de la température et de l'augmentation 
consecutive de la tension maximum de vaoeur d'eau. 

Parallèlement 5 la pluviom%trie, l'humidité relative décroft assez 
ranidoment vers le Nord 4 elle est inférieure à 20 4 ,o pendant 5 mois de l'année 
à TAHOUA, alors qu'en moyenne, elle ne descend pas au-dessous de cette valeur 
à IJIARADI, 

- Pouvoir évaporant de l'air - 

L'évaporation (évaqoromètre Piche) présente un maximum et un minimum 
absolus en Nars et en AoQt Sentembro, ainsi qu'un maximum et un minimum relatifs 
très neu accusés en Novembre-D6cembre et Janvier (cf. Planche 3) 

Le tableau ci-dessous r&sume les principales caractéristiques de l'éva- 
Doration au NIGER CEETRAL. 

EVAPORATION PICHB AU NIGER CENTRAL ---c------------------------1- 

STATIONS 
i 

i 
f TOTAL ANNGZL en mm 
f 

1 MAXINTJM M?wST~L &I?$I. I@NSuXL~ 

1 1 [ i 1 8 MARADI 3 s44 
i 

i 419 NARS ! 84 AOUT 

l BIRNI TAHOUA N'KOKNI j f 
[ 

3 2 749 869 3 i j 

1 

488 364 MARS MARS j l 

II-B-4 . c - Les vents et les ahénomènes assoczes 

Le régime des vents est régi au NIGER Central nar l'alternance de :La 
mousson en saison des -pluies, de Juin & Septembre, et de 1'Harmattan en 
sèche d'0ctobre 5, Mars. 

saison 

des nériodes 
Les changements do-régime des vents se traduisent nar 

d'instabilité directionnelle dont la ~1~s nrolongée se situe 
avant la saison des nluies, de Mars a Mai 
le vent change 

y à la fin de la saison des pluies 
a ssez rapidement d'orientation en Septembre-Octobre, 

L'Harmattan souffle selon une direction ENE-WSW à TAROUA et BIRNI TJ'KO?T$TI 
E-W à M.M?.ADI. Le secteur des vents 
stations, 

de mousson est S-W pour les deux premières 
FJSW pour la troisième (cf. Planche 4). 



Planche 3 
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Planche 4 
RÉPARTITION SAISONNIÈRE DES VENTS (‘1956) 
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La vit.;ss; d:s vents 2st &nGral<,mt:nt faib1.z (cf tableau III) 
allt? est c;p;ndant 721~s Bl~véa dans 1:: Nord, la frQu,:ncu annuoll? d.,r: 
wnts d.2 7 L 14 m/s ,;st dv 2 $ & iYARAD1, 395 $ k BIRWI TT'KO1TF1, 8,5 $ 
à TRHOUA. La fr6quenc.-: des vints du sabl.ac: .:st corrdlstiv:;m;nt un ~;IX 
plus Ql>VG, .c~ TAHOUA mais r:;,st.; feibl.,. 

T A B L 3 A U III 

VENTS ET PJ?Z~TOMEXEZ ASSOCIES 1956 

STAT. 'i' PERIODE 

1 
i Janv,Mai 

lYARAD1 \ Juin-Sept 
1 Oct,Déc 

---m-m y.- ---------. 

;  

f  

BmNI ( Janv-Mai 
N,KOT\T i Juin-Sent 

" j Oct,D&c 
I 

------ 1 ---I-C---I. 

1 Janv.Mai 
TAHOUA 

i 
' Juin6Szpt 
, Oct,DCc 

Préssncc vn $ dvs vLnts 
Nombre dc; jours selon leur viixss ï ::n m/s 

.,*.y 
Bruma 
sèchù I :;ti.v.lt: 

: 
2 .+p/ 
$ 16 m,/s \2&/s \ < { \ 

1 ,., d.... 

24 1 - 
1 

---a- +-.--.- 

i 

$ - i - i 46 ; 40 

,++- ----- +f ----- 

1 
10 

0 i : 
3 

! 

0 

==2z?-FYz--...,--- 

/ 0 2 $0 
p 

1 38,5j 48 i 
17 \ 33,~; 51,51 

ys5 j 
10~5; 

; 0 
I 

j 0 \ 
! 

,-+-------a '------- 
3 

47 1 36 ! 
3 

14,51 
; 

$ I 
1 c---- t ---I- f- --I- +. 
$ i f 

.--- 



TABLTAU II p------ --_-_-_ ------- 

--‘--l------‘-T---l’-- 

jPluviomé 
jtrie 

STATIONS { 
t p 

s---m-------- -_-----_ 

i 

1 

--‘--l------‘-T----‘----’ 

I 
jpluviomé-j 

t 

jtrj.e ] 

1 

STATIONS { 
f P 1 

--_--------_ ---------A. 
t i 
> 
i 1 > i 
f KARADI KARADI f i 

I 
i 1 

623 623 [ 

I DOBOIJXXJTCHII 617 f 

i 

DOISOESCOTJTCHI~ 617 

1 

j  i 
: 
g  

BIR~Jr N'KOEXI + 

TZSSAOUA i 
i 

1 i 

’ 

5 

j 

I 

i 
: 

TAHOUA 3 3 
1 

i 

602 

564 

477 

i. 
L------------ -mm-------__- i -- 

385 

----e--e_ 

-B- - - - -m 

-P/p 

- - - - -_  

0,41 

036 

os39 

0734 

0,41 

_------_ 

si/+ 
.------- 

0,83 

0979 

0,SI 

0 750 

09% 

0979 

,------- 

46 23 

45 

25 

3471 

40 

m - - - - ,  

n’ 

P = pluviom&trie annuelle 
0 = pluviométrie du mois le plus pluvieux 
P' = nluviométrie ,des 3 mois les glus pluvieux (Ju 

21 = nombre <de jours de pluie 
n' = nombre de jours où il tombe olus de 10 mm 

Indice 
pluvio- 
métrique 

.----------- 

3-2-7 

3-2-7 

3-1-8 

2-3-7 

2-2-8 

Maximum er 
24 h 

136 mm 1932 -  1954 

102 mm 1923 -  1949 

II2 mm 

73 mlm 

69 mm 

132 mm 

1933 -  1954 

1936 -  1949 

1936 -  1949 

1921 -  r954 

.llet-Août-Septembre) 

Période 
d'observation 

--s-w------------- 

Indice aluviométrique D répartition des mois do l'année selon que leur pluviométrie est suGriaurt: 
100 mm9 comzise entre 100 et 30 mm, inférieure h 30 mm (ces derniers étant considérés comme 

"écologiquement secs") 

en 24 heures = donnies en valeurs moyennes annuelles pour la période, le maximum 
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II - C - BIL.AN HYDFtIQUEi DES SOL3 - I.KDICES CLI~~TIQ~~ 

IIC-I- EvaDotrsnsqirstion B 

Les formules de TURK ( 1953) nermettunt d'évaluer 11f5vapotranspira- 
tion réelle et le drainage des 3016 en fonction de données climatiques 
courante 6 et de l'imnortsnce du couvert végétal. Ces valeurs ont été cal- 
culées dans le cas d'un sol nu (of, plancha 5) 1 le facteur végétation nE: 
aouvant Utre kalué que dans des cas narticuliers. Il s'agit donc de valeurs 
minima de l'évaporation et maxima du drainage. 

L'évaporation calque ses variations sur celles de la nluviométrie, le 
maximum se situe en Ao&t : le nouvoir évauorant de l'air, toujours excessif, > 
ne constitue pas un facteur limitanto 

Le drainage débute au mois d'AoQt, il SC poursuit un peu en Septembre 
dans le Sud, 

L'isoByète de TAHOUA semble délimiter approximativement la zone de: 
drainage nul, ceci reste une notion théorique car le drainage demeure possible 
en fonction de l'intensité des liluies, des variations annuelles de la pluvio- 
métrie (pluviométries annuelles extrêmes de TAHOUA T)endant la période IS121-54 : 
max t 546 mm en 1954, p&, 42,7 mm en 1942 ; maximum en 24 heures : 131,5 mm 
en juillet 1932) et de la aosition tonogranhique qui influe fortement sur 
l'infiltration dos pluies, ml3me en milieu très perméable ; en effet, sur dune 
sableuse, le mouvomont de l'eau le long de la pente s'amorce des qu'a été 
mouillée une couche superficielle de quelques cm 7 l'épaisseur de cette 
couche n'augmente que lentement et seulement lorsque le sable est 3 saturation: 
il s'en suit que la hauteur de 1' eau infiltréo dans les interdunes est nette- 
ment nlus im-oortante que la hauteur d'eau tombée, l'inverse se produisant pour 
les sommets, et, surtout les versants de dune (AUDRY 1959-61) 

II -c2 - Indices climatiques 
--------------------____CI__ 

Les différents indices climatiques situent le NIGER Central dans la 
zone semi-aride, où la nluviométris constitue le facteur limitant de la 
$dogénèse 
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DE bURTOK3JE t 1 = P/T + 10 
P = pluviométrie moyenne annuelle (mm) 
T = temperature moyenne annuelle (OC) 

CAPOT-RXY 8 1 = 1/2 (100 P/k + 12 p/e) 

P % pluviométrie moyenne annuelle (mm) 
E : évaporation Piche totale annuelle (mm) 

P- e* t valeurs pour le mois le plus humide 
des grandeurs précédentes 

HENIN-AUBERT : D = P3 1 . ..----...--- x --------1----- 
I: + P2 0,15 T - 0,13 

P D pluviom&trie exprimée en mètres 
T : température moyenne annuelle 

= coefficient dépendant de la perméabi- 
lité du sol = 

095 = argiles 
2 = sables 

(1) Correspondance admise entre l'indice de drainage RE%IN-AUBERT et les 
types de sols en régions tropicales 

F 
------------------~-------------------------------------------------~---~ $ 

D 
1 

f 
TYPE DE SOL 

i -'"-'--'--'----~-----------------------------------------------------~ 
f i 

Sols désertiques et somi-désertiques 

Sols bruns subarides 

Sols ferrugineux tropicaux peu lessivés 
1 
j 
i 

Sols ferrugineux tropicaux lessivés. ( 
1 ---~3-----i~--,--,,~---,,--,,,,,~~,,,,,,-,~,~~~~,~~~~~~~-~~~-~~.~. 



III - LES ROCRES lYlXXEX & L3S MATERIAUX ___-__-----_------------------~ 
ORIGIf~!X!LS DES SOLS ------------ 

III - A - Stratigraphie et nrinciwles formations géologiques du ITIG3R 
Central 

- Le socle nrécambriec, affleure au Sud de MARADI sous forme de 
granites cslco-alcalins, puis, 2 l'oxtremo Sud, de schistes ?t qusrtzites 
analogues :', toux du DANAGARAM (11SLGER Oriental) * Cos formations corresoondent 
k la bordure mord du massif nrécsmbrien de NIGERIA. 

- les grès continentaux cr6tsc6s u au Nord des zones d'affleurement -- -... 
du socle ;t -winci:?al?ment h l'Est du meridien do 38' 9 s'etendent cfes 
fmttions grésewws ou nablouses 2 '2 4ratification entrecroisés. On distin- 
gue au $Tord 1~s gr3s du TEGfJQL <Y~ grain assez grossier (5 mm avec de:? ;Talots 
de quartz émoussés)Gt quelques niveaux d'argiles sableuses intercales< 

(J. GREIGERT I956), Cos grès afflaurent rarement au Sud du I5O parallèle 
(Nord de DAKORO, neriphérie du DANZRGOU) étant gén<ralrment recouvert:; 
par des ergs fixés, Vers lo Sud, ces formations passent pogrcssivemont aux 
gros du Continental Hamadion que l'on observe en profondeur jusqu'aux région*; 
où affleurent le socle, Il s'agit de grès à quartz peu usés assez grossiers 
(3-5 mm) 9 noyés dan:; une p2te kaoliniquz ; les graviars sont également 
fréquents (J, GREICE-RT 1963). On ne les observe affleurant ou >ubaffleurant 
que sur des surfaces .d'assoz faible étendue, en aarticulier dans la région 
do KOUROUFGOUSA et au Sud do la routa fQR,ADI-TESSfiOTJA : ailleurs ils sont 
recouverts ;Toit -par les alluvions quaternaires de X&RADI soit par des forma- 
tions sa%leuses issues du remaniement éolien do ces alluvions soit9 ;?:Lus au 
Nord, par dos 3rgs fixés. 

- Le cretacé supérieur w-1 0 la tran::!gression cénomanienne n'a ?as 
affecté le NIGrlR Central où l'on continue d'observer des dé-oôts continentaux 
analogues <aux gr&s du TEGANA et du Continental Hsmsdion. La transgression du 
Turonien infériour n'a envahi quo le mord de notri: zone d'étude (DANERGOU 
region de DAKORO), ainsi quv les abords de 1'ADER DOUTCHI, où quelques rnstre- 
de grès fins micncés s3 dépos$nt, dux vnvirons de DAKORO on observo dos cal- 
csiros jaunon 2 l~achollcs, dos argile? ct schistes mis on ?lacv a c>tte 

6QOqUû. La s6ri.e dos cslcairoa blancs, trk importants au >Tord de TAHCIUA 
disr>arnit progressivement vers 12 Sud ::n se chargeant 'do sables pou-r x)asser 
finnl3mont au Continental Hamadien (5. GRZIGERT 196Ç), 

Ce n';:t,t qu'au Naes-trichtien qu'une mer P<:U profonde n'étend vcrx 10 
Sud laissant de nombreuses zones &morgées, Il RY produit ~arallèlomcnt une 
sédimentation marine et continentalo (lacs vt marécages). Ces formaticns 
affleurent sur la bordure Zst de 1'ADER DOUTCRI, La coupv très schématisée 
cst la suivante (J. GRIXIGERT l-955-1956). 



- S&ri.:$ de grès9 argiles ct sablas fins lV~~c;r Sandstonos" 
- Seri.2 marine fossilifkr,o du Mswstrichtien se rr;ismtant SOUS formd-: 

de r&curroncc-:r; marna-calcairss au sein d'un ensemb,le continental 5 sédimen- 
tation fins, 

- Série; $2 grecs argiles >;t sables fins Y "Lover Ssndntonus". 

- L'Co55no inférieur marin II_" : 1s transgression Qoc&no a envahi '1.; 
bassin nig6rivn dans sa presque totalité, entraînant un:? nadimentation 
calcaire tr<+s uniforme, q ui s'étend du détroit Soudanais jusqu'en WigérZ 
du Nord, Ces d&-&ts ? sont constitues d'uno série calcaire plu75 ou moins 
riche en intsrcalations marneuses ou argileuses encadréos r)ar dsux s&ritiY;; 
absolument symétriqua.s de marna-calcairon 321 plaques ot de schistes papy- 
racés (Je GRXIGXRT 1955-56)0 L'onsemble & une éuainsaur totalo d'unû 
cinquantain,> do metres. L'éoc<nr; inférieur marin slobsorv? ;;n afflzurvmsnt 
sur la bordurv Est de 1'ADER DQU%HI et dans les vallees qui l'entaillt?nt. 

- Le3 Continental Terminal o Los formations du Continental Terminal --- 
s'6tsndont vers l'Oues t à nartir de 1'ADZR DGUTCHI, $ l'Est, on observe un 
Tlot du Continental Tcrminsl dans la région de KORGOM. 

J. GRZIGERT dintinguv dans lo Continantal Terminal du BIGlZR trois 
ensembles : 

I/ - du sommot la série dQn grès argileux du Moyen --@.?r#! (Ct 3) 
comaosée de grès 5, cimont argileux, Fer&s dc tubulures anastomosées, 
qarfoia très riches sn nolithos ferrugineuses A la partic sup&rieure. 
Ces grèr sont souvent surmontés d'uni? couche ferruginixeo nouvant atteindrd 
10 à 20 m d'epaisseur, d.'Bge quaternaire. Ces car37ac<s ferrugineuses pré- 
sentent des phénomènes de type ksrstique non encore expliqués, On observe 
fréquemment (plateau de DOGOFDOUTCHI) des effondremsnts 5 contours réguliers 
do forme circulaire ou elliptique, A. bords verticaux, les profondeurs '2-t 
diamètres observés atteieant rsspoctivement fl A 10 mètres et pluù d'un 
kilometrv, le substratum est toujours un grec; argileux (J, GRXIGXRT 1963). 
Dos T:hénom$nes de mâm2 type, mais beaucoup nlus intenses ont et6 obsErT,$s 
nar B, CHOUBERT (1957) au srin dc?s mati?riz.xix ferrallitiques sur lzs ~latsaux 
de Guyanne française Y ils sont alors actuels tit se Troduisont -ous l'effet 
d'une ?luviom6tric très élovéc, Toutefois le matériau forrallitiqus en question 
wésrnte unc morosité 59:3;3z fort\? qtle no :;,>mble pas nonseder la couche fsr- 
ruginisbe do:: ~latoaux Ct 3 et qui joue un rôle enscnticl dans ce type? d'éro- 
sion. 

2/- Lc comolexe srgilo - sablwx (Ct 2) constitué d'une serie dc --- 
dép8ts mar6cageux ou fluviatiles, 
sables. 

roches srgilcuses barloGes, grès fins, 
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3/ Le ;:érit> limonitiqus du; l'AD3R m?JTCFI (C%l) ranosant ;:u: --^.-l.a--L- --.----A 
la:: formation:: mzrinos dv l'Yoc&i~3. Il n'sgit d'un5 s6rk d'argile-,, 
sables fin:.:; cl.2 .pbs f?rru,gincux, d'oolithiï,? forruginzusau libres ou 
contenues dzn:: 1.i:; roches w6c5duntss u 

Les formatiorx quntornnirc:n P 
----------------------------~--- 

Lzs slluvionr; cailloutuusc:3 anciLnncr, 0 --* --.A 

Xïlu5; rC:colwrc:nt lc Continsntsl Samâdion 3-k uno p3rti.c du soc13 
snté*Dambri~;n 33 Sud du narall>l:;~ 13 O 4-5' o 

Citons d'après 5, GRXIGSRT (I962) 1s coune d'une carri&.? située 
sur la rivv Nord du Goulbi d8 NARADI, on bordure de In, route %A9ADI- 
MADAOUA Y 

- souc un uol sabla-argileux, o-t sur 2 m anviron, nanpù do galets 
.?ntour6a d'un> 7cllicul3 rouge, roulé:: 
dans un liant 

,3-t yolis de 30 CL 40‘mm dct longueur, 
rïablSux jsurw ou roug> briquo D 

désagrégeant facilzmvnt. La .oartic sun&ricuro 
DQ&ts cohérentn mais se 

cimentSe 
ds cz niveau c;nt souvent 

ün un conglomérst forruginc-ux, 



II 

- Ban0 dÿ grès Q cimwt ksoliniqw rouge ot quarte anguleux atteignant 
7 mm de longueur. Quelques paillettes do mica. Cos gr&s sont visibles sur 4 r3, 
5 m et se tcrmincnt par une dizaine de cm dc; graviers roulés de 12 mm de 
longueur, dans un liant terreux rouge, 

L'6oaisseu.r de ces alluvions est très variable et peut aller d'un 
simalz semi ds galets (.&n&rslzment & la 1imi-h Sud) 5, un dénôt épais d'unv 
trentaine de mètres, 

Ci?6 alluvions ramani&s ;7ar le vent ont donné nsisznnce S une couver- 
ture sableuse rouge qui rccouvrc le Continental irsmadion et a'6tend jusqu'au 
delti du goulbi TJ'KX.BA. 

Les alluvionx a-t produits d3 remplissage dos vslléos fossiles 

Dans les ,joulbis fossilca, partiellement recouvertes par une couche 
d'alluvions uablauws d'êpain,?our variable, rcposont des alluvions issucs des 
région5 travcrséds. Le,- partiy:s amont des vall~oc des goulbis IW'KABA et PARKA 
comportent dos formations 6 ooliihos ist galets dc quartz très ferruginisss, 
issus du DAN%RGOU. Plua loin, calloo-ci sont remplacées par des grEs bariolés 
d'ax?cct terroux, voisins soit des grEs du Continental Samadien, soit des 
grès dos alluvions quatcrnairsc, J, GEXGER'? (1963) 10s considhc comme issus 
du romani<:m,r:nt dos gr$s du Continontal Intwcslaire. Dans ces formations, sont 
em?3oâtécs des slluvions sabh.asc?s & tiusturc assez grossière, à stratification 
souvent vinibl.:, ws alluvionz sont g9néralcment éoliséos su~erficiellvment, 
présentant un rnodiL.16 =n but-ha basses0 Tr$n, épais zn amont, cs dépet s'arr~onuiso 
'zn aval0 

La région situ& & 1'0ucst de 1'ADER .IX)UTCRI est traverséa par deux 
vallées foosilus im7)ortantus o 1~ DALLOL NAOURI et son affluent lc RAFI. 

Lo cour? du DALLx)L NAOTJRI vst combl0 Dar des alluvions sableuses, sauf 
à, 1'Xst de TAHOUA où :s*étand un flat argileux surmontant un dé?9Yt sableux, 
Le s alluvions sabhusos faiblement et supsrficiellcmsnt éolisées au Sud de 
lBGOKKXUTCH1 ont subi dss rrmaniùmcnts ;zt des anports éoliens importants au 
Nord dc! wtt.2 vills, ainsi quo 1s montre 1'6tuda granulométrique des matériaux, 

La vslléiù: du RAF1 résultv dr la conflurncv dos trois vallées principales 
de 1'9DER DOUTCRI Bord = son cours -:st comblé d'alluvions sableustis rouges 
txè3 uniformes, faiblrmant éolis6os, analogues ;2. ctilhs dzs vslléss ds 1'ADER 
DOUTCHI ot nortant des sols de môme tyw 0 

Los alluvions dc:a cours d'.>zu tzm?orsires o 

- Région do MARADI - 

Lo réasau le nlus important ust constitu6 Far 10 goulbi de MARADI 
ot son affluent Iv goulbi TJ'BONSQUROU, Ltin alluvions actuelles de ces doux 
cours sont composées d;: sabl.es micacéa jusqu'a leur sonfluent a au delà .a06 
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**e la penti: dcvient insuffisante pour que 10 transport des sables 
grossiers se poursuive et 10s dépôts sont plus fins, argileux ou finement 

sableux. On observe on certains ondroits du cours de ces vallées (Sud du 
croisement des routes MARADI - MADAOUA, MARADI - DAKORO par exemple), dos 
.restes de terrasse forméa de sables 6, granulométrie assez grossière, ressem- 
blant à la granulométric des alluvions sableuses des goulbis fossiles. 

Le goulbi de GAZAOJJA et son affluent droit préxent~nt également dea 
alluvions sableuses ou sablo-limoncusos actuelles. 

Ces alluvions sont isauos de regions granitiques de NIGERIA, 

- ADER DOUTCHT - 

Le plateaux grèseux de 1'ADER DOUTCHI ost fortement entaillé de Va:llées 
nrofondos orientées Est-Ouest OU Nord-Est-Sud-Ouest (MAGGIA), Ces vallées, 
recounant lc Continental Terminal, 1'Eocène inforieure marin et, >artielloment 
le Maestrichticn, ont forme des alluvions du composition vsri&e, très souvent 
calcairesoCes dén8ts sont gén&rslzmont étroits sauf dans la bassa MAGGIA où ils 
s'étalent et formsnt un ilat, Les berges des vallées sont constituées soit par 
lss couches géologiques affleurant?a, soit par des éboulis ou des recouvrements 
sableux éoliens. 

Les ergs fixis 

Les couvwtur63 sableuses d*originc éolienne couvrent de tres vastes I c-tondues, p-Y Qrticulièremcnt à L'Est du parallèle 6O 30' où ,111~s sont prsti- 
quement continues. 

Ls Continental Terminal dst 6gsloment surmonté de formations sableuses 
éoliennes, largsmont dominantes au Nord du wrallèlo 14*30' et qui vont ~~3 
raréfiant vers lc Sud, 

Il oxistz d,:ux typas d'erg d19gc différent, le plus ancien très érodé 
souvent discontinu ~)r6sento un modolé aplani, à pontes faibles ; les inter- 
buttes sont constitués soit par dos affleurements du substrat soit par un 
matériau compact enrichi on argil; ; ces variations texturalss entraînent 
u c! concentration de la végétation dans 12s creux interdunairus donnant un 
asneot réticule on nhotographic aErienne. La dw.xi&mù type d'erg, plus récent .3, 
modelé nettzm5nt plus jeune, montr,, unc: orientation sensiblemont Est-Ouest 
de trains dunairtis : la hauteur das dunes ont dn moyenne plus éluvéo et les 
nentes plus fort;?s qw dans 10s i:rgn anciens, lss ergs récents atteignent gén& 
rslemsnt des CO tü:; inférieures 
situés dans dos zonos déprimévs 

5 ccllza dos i>rgs anciens voisins 7 ils sont 
ou en bordure do vallée, 



Cds doux formations sont egalement présentes sur Iv nlatesu de 
1'ADXR COJJTCBI où l'on obsrrv? uno couv~~rtur~ sableusa 5 mo&16 3 pou pr&s 
-e1an9 corrcsTondant aux ergs anciens, qui altcrno avec d:? gross,es dunes, :>n 
bouclier, contomporaiws dos ergs r6centsP 

Ces doux typ2r d'sergs :Tnt 1:ur &quivsl~>nt au NIGER Oriental ou H, 
F!LUR?3 les '3, situés dans l'histoire g6ologiquo du quaternaire, Les ergs anci3n; 
sont rattachés R la grando Fhesi: arida du pal&olithiquu mo;yvn, i;t 10s ergs 
rEcents & un; FhasG sridv nostérieurc, datéo du début du néolitique (cf, Etude 
p6dologique du NIGER Oriwtal t. 1 p. 26). 

Les sola portés par *as deux formations présentent des différences 
morphologiques on relation avec li:ur Figo 0 Jks sols sur ergs récents sont 
wu differanciés, ils ne montrent qu'une faible variation de porosité 
(taille développement) on.trY: les horizons, et leur profil est peu épais (150 
cm), Los sols sur 3rgs anciens, plus diff&onciés, ont un profil g6n6ral~:munt 
plus 6,ais, 
débit). 

jrésontsnt un debut de variation structurale, (norositB, coh&sion, 

III - B - LES MA.TERIAUX ORIGZJXXLS DES SOLS AU NIGER CEJ!JTRAL 

Au NIG3R C3ntrsl les formations srablL:usos éoliennes dominent l,argsmont 
sur les affleuromants du substrat rochwx qui no nrannont de l'importan>e qub 
dans la zona d'extension du Continental Terminal. Cas formations sablewcs 
fournissent la presque totalit6 des sols cultivables, tandis que les sols 
formes sur dos roches où dominent les grès srgilaux n'offrent que -oeu d(: pos- 
sibilités d'utilisation agricole. 

13 -2-I- Les matériaux issus dvs roches en place 
--------------------___________I________------------ 

Les granitos dont la zone d'afflouremant ne couvre qu'une faible! surface 
?t 1'extr"me sud do la ;erovinco do MARADI, sont recouverts d'un manteau 
d'altération très érodé, constitui, par uno arène fortvment kaolinisée, do 
texture argile-sabltiuse 9 dont la fraction sableuse est riche en sables 
grossiers, 

Los grèr: ~rgiloux, formés dt: sables ciment6s ?)ar de la kaolinite, ..ont 
don& dos mat6riau.x dont la composition est proche do celle de leur ?rochs 
merc. I!o texture argilo-sablcuur a argileuse, ils sont soit en ~lsce, sassant 
de façon continue au grès (frEquont sur le Ct 2), soit épandus en placages 
recouvrant d'snciennas surfscos d'érosion (Continental Hamadien)O La fraction 
sableuse d(; cI:s gr& 9 apr& remaniement par l'uaus puis yar Iii> vent, a contri- 
bué h la formation dos couvorturos sablcusos Ooliennos, dont la texture est 
influencée r&$.onaltim,>nt par col10 du substrat grBseux. 

Los nroduits d'altf5ration dos grQs ferrugineux (CtI de 1'ADZR cOJ..JTCXI) 
sont à l'origine d?s placages ::ablo-argileux Feu &Pais qui recouvrent la 
surface de: cas gr&s lorsqu'ils affl3uront. 
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B -2-2 - Les mst6riaux sableux 
----------__-_-_----________^_____ 

Au cours di: la nros-poction nédologique, nlusisurs formations sabi,xloc! s 
cnt et& distinguéos 9 qui diffèrent >ar l'agent de mis:: en place, la mock16, 
la mornhologio des sols qui RC &?volol>ncnt à leur surface. Ce sont princi- 
@ement 2 

- les srgr snciGns, qui so distinguant par leur granulométrie en deux 
ensembles 13s ;>rgs nncians oriontaux, r,5nosant 
ct les or& anciens occid:;ntau.xg 

sur le Continental Hamadi>n, 
%itxdS sur lo Continental Terminal, 

- les ergs récents dont 1; modolé ncttemant plus jeune r: t la faible 6volu- 
tion &dologiquc dtis sols qu'ils supportent traduisont l'origine .plus réwnta 
que: colle d;:s Vrgs r5ticulGs 0 

- la formation sableuse de YJ.AMDII, issuo du remaniement Golion dGs alluvions 
quaternaires anciennos 

- les onsabloments de vallées, 
éoli3nna) 

d'origine alluviale ou mixto (alluviale at 

22 - 1 - Etude granulométrique des sables 
------------------------------------------ 

L'étude granulom&trique dos sablas permet de verifier l'existence et 
l'homog&Gït& des diff6renteu formations sableuses reconnues sur le terrain 
et 6galwwnt leur cartographie, Les caract6ristiques dos différents tynss de 
granulom6tri.c ont i-té Léfinies ci l'aide de Taramètres f moyenne et écart 
tpje exnrim6s an unit64 9 médiane, mode, indices de tri et d'sssymétri:~)é~ 
dé Scourbes de fr&quonco, déduites granhiquemant des COU$~~S cumulatives en 
ordonn&s 
Pr 29) 

du; probabilité (cf, Etude pEdologique du NIGER Oriental, tome 1 

La dEtermina,tion des cnscmblos granulom&triques a &-té faite surtout 
par comnarainon des courbes de fréquence qui se groupent en quelques fariillas 
général<:mcnt très homogènes ; czs familles, limitéos a 4 courbas pour -rGser- 
ver la clart6 dL:a graphiques sont renrésentéss aux planches 6 et TO Par contre 
les paramètras numériques, effaçant cartains caractères distinctifs, on 
particulier l'c?xistancc do plusieurs modes, n'ont pas permis de distinguer 
antre elles cortainos formations lsourtant très différentes ; ils ont é-t& 
utilisas pour définir secondairemont les différents ensomblos et pour l'intar- 
prétation graphique des relations cntro GCS ensembles. 

Définition des formations sablouses ==2======================-============== 

--Ergs anciens occidentaux .--.w- -1<-- -- -r . --.-. ,_.,., L las courbes de fr6quence sont unimodales, avec 
nsrfois un léger etalornent vers 10s sables grossiers, ouY plus rarement, un 
modo secondaire très JE+U accusé, situe vers O,32 mm. Le mode, tr&s bien marqué, 
es-t compris entre 0,13 et 0,18 mm. Le trfago est moyen, avec un coefficient 
d'scart intorquartiles variant de 1,30 & Is-j~O L'assymétrie est 



Planche 6 FAMILLES DE COURBES DE FRÉQUENCE 

Ergs anciens 0r;entaux 

NE 12 Sou/ou/ou 

-- NE 66 Mokoyo 

----NE10 &?U/OU/QU 

- _ -NE 37 hfailafià 

f fgs récents 

- ND 31 Ïhsaoua 
,-ND ?O&mfe 

oriontaux 

- - __ N f  29 fidk 

-.-NF 24 fidir 

occ;dentsux 

I  

1 2 3 4 5 6 7 ,8 9 10 11 12 13 oc 



Planche 7 

COMPAEIAISON DES COUllBES DE FRÉQUENCE ~ 

DES D 1 FFÉRENTS TYPES D’ERGS 

Ergs anciens orientaux (NE 401 
---- Ergs anciens occidentaux (NF 84) 
-- Ergs récents (ND 70) 

\  

1 I  I  I  I  I  1 

1 2 3 4 5 6 7 8 9 10 II 12 

Formation sableuse de Maradi 

-- NO 34 Gidan ~chadou 
---- ND 39 Wakasou 

ND 18 Kornahs 

r I I I 1 
1 2 3 4 5 9 7 8 9 10 11 

1 



Goulbi de &Ma NE 24 KoroAw?e 
Gou/hi N’Kaba N D 33 Tessaoua 
DelloI Maouri au Sud de Dogondoutchi NO 50 Keniagom& 

Gou/bi de Mïmdi : dh viens sableuses actue/.es 
1 

NE 54 Maradi 
Gou/bi de A4aradi: brasse NE 51 hradi 

I I 
I 
1 

4 ‘\ 
I 
/ 
I 
I 
I 
I 
I 
I 

I 
I . I e I I 1 

-2 -1 0 1 2 3 4 5 6 7 8 9 10 11 12 A3 

COURBES DE FRÉQUENCE DES ALLUWONS SABLEUSES 



---- frg récent NF 24 Eïdir 

-- &?bo/ Maour; au Sud de Dogondoutchi NG 50 Kaniagome 
D~//O/ Maouri au Nord de Dogondoutchi NF a7 kbgaroua 

.-.--.-.--.-.. vidé8 da /?afi- N G 62 hh$'O 

r\ 
! \ 

0 4 2 3 4 5 6 7 8 6 10 41 42 13 



YARIATlON GRANULOMÉTRIQUE LE LONG DE LA PENTE 

D'UNE MÊME DUNE D’ERG TRANSVERSAL 

(YA~DJI) 

- haut de pente NE. 63 SAMIA 

-- mi pente NE 64 SAMIA 

~--- bas de pente NE 65 SAMIA 
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2,o 

1,80 

1,40 

EROS - REIATION ÉCART TYPE - MODE PRINCIPAL 

0 Eigs féctv?ts 
-+ Sens supposé d ‘évohtion 

9 
Grès afgdeux 

l du Continental 

\ 

lntefcalaire 

\ 

SC 
Ergs anciens l l 

of/eff taux 0 
fsif Contmefd 
htef caiaife) l 

l 

0. 

‘0 

l e\ .* a \ \ \ \ 

l 

Gf ès argileux 
uu Continenta/ 

Terminal 

1. / 0 

/ 

Efgs anciens occidentaux 
/sur Continenta/ ?èfmina~ 

meMentaux 

Ergs récents orientmx 

95 0,32 I I 
mm 

-s modf 
1 2 3 4 5 6 .7 8 8 10 CY 



Planche 12 

1,80 

1,50 

1,40’ 

1,30 

1,PO 

$10 

ALLUVIONS SABLEUSES 

Relation tri - mod.e principal 

Pas d ‘acti& &Vienne 
ou très /e2ef remaniement superficie/ 

Apports et remaniement ebkens 

u 
Guuav 
N ‘xaba % 

au sud de 

0.6 
I 

0,63 
I 

0.5 
i 

0,32 
I 

0,25 
I 

42 0,16 
I 

0,lO 
r a_ 

mm 
+ modl 

U 1 2 3 4 5 6 7 0 9 IU Lx 
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00. assez fortement néjiative, l'indico étant compris entre-O,55 et - 0,24 

- %rgs anciens orientaux : 12s courb:-?s dz 
le mode principal :cst tres accus6 et aigu, 
peu (0,33 - 0,37 mm) ; le mode secondaire, 
0,12 à O919 mm. Le f&!iags os-t ylus fsibl< 
0935 à 1,75). L’ assymétrie 03t faiblement 
+ $51). 

frequonco sont toujours bimodalcs 
son abscisse vario égalemont très 
un pou moins constant, varie de 
quo celui dos ergs occidentaux 
négative, ou positive ( - 0,21; h 

- Zr s récents z Ils donnent la famille de courbes :Ile plus homogène. 
Les courbes sont bimodalos, sauf un echantillon (ND 63) qui présente une cour- 
be unimodale très aigüo (modo = 0~17)~ Lc modo principal est localis6: entrz 
0,X6 et 0,X9 mm,, le mods secondaire entre OP33 et 0,38 mm, Le tri est vn 
moyenne nlus T)oussé que dans les ergs anciens (1,20 ,-L 1950).. L'assymétrie 
est negative, comprise entre 0 et - 0,5. t 

- Formation sableuse do MARADI - 

La granulométri3 ost voisine de colla dss ergs anciens orientaux ; 
elle on diffère nar l'- ap-parition frequentv d'un mode tortiairc neu accus& 
vers les sables grossiers (Is3 mm), Le modv principal est situé entre 0,33 
et 0,35 mm., le mode secondaire entre O,I4 ot 0719 mm0 Le trJ.&gc est mediocre 
(1,45 a 1,70), l'assymétrie négative ( - 0,3 a - 0,2) 

- les v' sablements de vallées E On distingua dzux typoa de courbes (cf. 
planches 8 et 9 )0 Le premier, commun aux goulbis de TARKA et N'KABA, à la 
vallee du RAF1 c-t au DALLOL J!4AOURI au sud de DCGOElXXJTCHI, présente un mcdc 
principal très accusé et aigu situ entre 0,33 et 0,40 mm, et un mode secon- 
daire bien marqué (sauf pour le goulbi N'KABA) entre 0,66 et 0,70 mm,; lo tri 
varie de 1,2 & 1,47 ùt semble olus nous& dans 10 goulbi N'KJBA (l-,2), 
l'assymétrie ast irrégulièremont nonitive ou négative dans la même vallée. 
Le deuxieme type de courbce appartien%twx sables du DALLOL MAOURI au Nord 
de DOGONDXJTCBI. Il s'intègre parfaitement dans la famille des ergs récents 
(mode nrincinal D O,I5 & O,I7 mm ; mode secondaire E O,3I i 0,33 mm) 
tri d I-,4 à Iy5 ; assymétrie : - OP43 a - 0~15) 

- Variations au sein des formations sableuses - 

Les échantillons destinés a definir las formations sableuses ont 6t.S 
nr6levés dans dos situations topogrsohiquec comparables, en tiers su&rieur 
des dunes ou buttes sableuses. Le long d'uno mtSme pente, on observe :.des varia- 
tions granulométriques souvcnt accusées. Lorsque la courba do fréquence os-t 
unimodale (cf, -planche 10) apparaissent vers 1~ bas dc pnte un ou deux 
modos secondaires vers les sablas grossiers, en m&xe tcmns quo le mode orinci- 
pal devient moins accusé, Lorsque la courbe c::st bimodalo.; on observe frkquam- 
ment la disusrition du modo fin at l'sn~srition d'un mode neu accent& vers 
0,7 mm, Dans les deux casY 1'3 tri diminue vers la bas do rente, 
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Ce fait no peut êtré généralisé fautc d'un nombre.*suffisant d'obser- 
vations et surtout narcc qu'il se trouve contredit dans d'autres cas, en 
particulier au NIGER Oriental où las sables d'interdune sont en général 
mieux triés que ceux du haut do ponte. 

Interprétation : 

- Les ergs - les ergs anciens, voient:!leur grsnulomf5trie influencoo 
par la textura du substrat gréseux, CO qui tend à confirmer l'origine locale 

des sables éoliuns, En effet 1'Etud.e granulométrique do la fraction sableuse 
des grês argileux du Con$%nental Iiamadivn et du Continental Terminal montre 
qu'ils diffèrent par la taille dominante, 
( 

fino pour le Continental Terminal 
mode 8 0,II & 0~5)~ nottement plus 

(mode vers 0,40). Dans 
grossière pour le Continental Hamadien 

cet-ta hynothèse, le premier transport eoliSn n'aurait 
dénlacé que légèrement 10 mode principal, vers las sables fins pour les ergs 
anciens orientaux, vers les sables grossiers oour les ergs anciens occidentaux, 
augmentant par contre 10 tri (cf, Planche II - l'écart type a été prefér6 & 
l'écart intcrquartilc, 
bimodal~s) 

car il samble rendre mieux compte du tri pour les courbes 

Les erg? récents présentent une grande homogénéïto granulométrique, 
quel que soit le substrat. Cependant, d'autres caractères (couleur des sables 
présence ou non d'oolithes), 1q Go apparentent régionalement aux ergs anciens. 
Le second tri eolien, prélevant un matériau déj& remanié par le mBme agent, 
aurait homogénéïs4 les sables, faisant disparaitre leurs caracf;&res granulo- 
métriques distinctifs, 

- les alluvions sableuses - les alluvions anciennes des igoulbis et 
dallols anoartisnnent ,2 uno fam&lle granulométrique homogène se distinguant 
nettemcnt de celles des sablas Eoliens : modes plus aigus et accusés et 
surtout texture d'ensemble plus grossière (moyenne variant de 0,37 & 0,4-j mm 
contre O,I7 tir. 0,27 pour les sables Ooliens), Pad ailleurs, l'observation dans 
certains profils, dont les matériaux nppartiennelat à cette famille, d'une 
stratification classant les sables p:ar lits de tailles différentes, confirma 
l'origine 1, alluviale de cet ensemble, 

Les sables du DALLOL MAOURI, s'ils s'intègrent psrfaitement 2 cette 
famille grsnulométriqua au 
kilomètres 

sud dv l'étranglement que marque la vallée quelques 
au sud de DOGONDOUTCITI, n'apparentent aux sables Coliens au ncrd do 

cotte limito -oar In. forme do la courba de friquenco, le tri et la finesse (cf, 
nlanchcr 9 et 12). Cette modification analytique, observée dès le profil NF 46 
situe 13 kms au Nord de DQGONDOTUTCHI, s'accompagne d'une modification du mod lé 
qui devient nettement "Qolien, 
acoompagné d'apports, 

Ceci implique un remaniement Eolien important 
(au moins 

dans les alluvions 
-QOUT les classes finos de sables9 déficitaires 

sableuses anciennos, 



La vallée du goulbi de NARADI pr- esent\-i une tcrrassc ancienne, recreus& 
nar le cours actuel of g&$ralement rücouverto par des d6p6ts plus récents 
d'origine éolienne ou colluvi.alo, mais dont qwlquos lambeaux restent visibles 
au long du coursy en particulier h TARKA ct quelques kilomètres au Nord ie 

MARADI. La granulom6trie des sables de ci?tta terrasse s'apparonts 5 cellct 
des ati$uvions des vallées sèches (cf, planchas 8 et 9)9 marquant par contra 
un certain etalement v3rs les sablas fins ct un mode grossier un peu moins 
accusé s Les alluvions actuelles se distinguent nettement des dépets ancir?ns. 
Les sables grossiers disparaissent au au' Nord de MADAROUNFAy où lss alluvions 
devicnnont finement sableuses (cf. Planche 8) ou argileuses 

22 - 2 - Etude morphoscopiquer: des sables Y 
--------------------______________I_____---- 

L'étude morphoscopiquo des sables a G-té offectu0e par MM, LAUP-AY 
et WACHZRMAN, g&ologues ORSTOPIil. 

Les catégories suivantes ont été distinguées 

- Grains non usés Y ce sont les grains qui ne portent pas de traco:; 
d'actions mi3caniquca do transport, leurs contours 
sont anguleux, 1eur)aces lisses ou ternes 

- Grains émoussés luisants o il,s résultent d'une usure par l'eau à la 
suite d'un long fro+oment avec roulement, I:ls 
caractérisent les alluvions fluviatiles 

- Grains éolisés ou ronds mats u ils SC forment sous l'effet d'une 
longue usure duo aux chocs subis *Jlors du transport 
&olien. 

I%ris les deux premières catégories ont 6té distingués les grains 
altérés Dar corrosion chimique, On n'a nu déceler les grains éolisés altdrés 
car l'altération chimique masque l'aspect mat ou finement picoté9 et 
l'ensemble des grains altérés a @tC classé dans la deuxième catégorie. De ce 
fait, il est tr& nrobablc que les proportions de sables éolises ont étd 
sous ûstim&es, oarticulièrement lorsque l'action chimique est intense, 
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Los ergs anciens (planche 13 - figo 1 ot 2) 

Les grains émoussés luisants et las grains éolisés sont en quantités 
globslament équivalentes, les >>remiers dominant dans les tailles inférieures 
2, 0,5 mm, les seconds dans les tailles oupériouros ; l'action éolienne marque 
en effet en premier lieu les grains les nlus grossiers. 

Les traccs de transport hydriques (émoussés luisants) ne peuvent &tro 
attribuées intégralornent aux remaniements qui ont libéré les sables du :substrat 

. gresaux, car elles préexistent dans les grès sux-memes, La proportion de sables 
éolisés dans la fraction grossière est suffisante QjQ+à 60 $ ) pour traduire 
une: action Boliennc très prolongée. La pr6sence dans certains matériaux (NC 13) 
do grains grossiers non us&:': résulte vraissemblablement d'un mélange de oablos 
éoliens avec des s<ables autochtones ou transportés sur de courtes distances : 
elle va d'ailleurs di: pair avec une teneur plus élc~r6o en élomcnts fins eux- 
mêmes d'origine locale. 

L es ergs récents (planche 14 - fig, 1 et 2) 
---------------- 

L'oolisation des sables est ici beaucoup plus accusée. La moindre exten- 
sion des ergs récents par rapport 5 ccl10 des ergs anciens au NIGAER Central 
permet de supnoscr qua l'action 6olicnne y a été moins intense lors de la 
deuxième Dhaso aride, L'Golisation plus accentuée des sables dos ergs rciconts 
ntr peut, dans cette hypothèse, s'expliquer que par la reprise d'éléments 
déjà marqués par le vent lors do la première phase aride, 

La formation sableuse de MARADI (planche 159 fig I et 2) 
--------------------___l_____l__ 

L'&tudo morphosco?ique montra une faible colisation des matériaux 
sableux, les Blémonts d'origine fluviatile dominent largement, Ces résu:Ltata 
sont compatibles avec l'hypothèse d'un remaniement sur courtes distances de 
matériaux d'origine locale ( alluvions du quaternaire ancien do iWJ?ADI) 

Les alluvions sableuses (planche 15 r fig 3) 
------------------------ 

Elles sont surtout marquées 
6olis6s ne sont pas absents. 

par le transport par l'eau, mais les sables 
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L'homog&néïté granulométriquc et morphoscopiquo de ces alluvions, 
au long de cours s'étendant sur plusieurs centaines de km, indifférente 
a la variété des bassins (terrasse ancienne du goulbi do MARADI, goulbi 
de N'KABA, vall& de TARKA, f,vallêe du R&?I, dal101 XACKEI aval) no TJeut 
que résulter d'un mode d'alluvionnement particulier qui, SI, notro connaissnnce, 
ne SO produit plus de nos jours. Leur mise en place est vraissemblablo:msnt 
postérieuro à celle des ergs anciens qu'elles interrompent, elle est antérieure 
a. celle dos ergs récents puisque la valléo du dal101 i!IAbURI est envahi2 jusqu'a 
DOGONIKXJTCHI de sables éoliens récents (ce que confirme l'analyse morphosco- 
pique : planche 14 fig, 3). Dans cette hypothèse, l~slluvionnement a ~1 
s'alimenter au dépens des ergs anciens. 

L'analyse mornhoscopique confirme et complète les conclusions tir8es 
de la granulométrie des sables quant à la succession chronologique, l'origine 
et l'homogénéité des formations sableuses identifiées lors de la prospection, 
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IV - LA VEGETATION 
-------------1-.--- 

L'aspect '2t la composition floristiquc do la végétation traduisont 
la résultante de deux facteurs ; le climat et le sol. Les variations dues au 
climat sont très progressives, au contraire de celles induites par lc milieu 
édaphiquo 1 qui eut d'autant plus sélectif que las conditions climatiques sont 
glus rigoureuses, 

Dans cc yaragraphc, nous étudierons les principales formations vBgétalen 
selon la terminologie d'k. AUBREVILLE, en no citant que les espèce,9 ligneuses 
herbacées les plus couramment répandues dans chaque unit&. 

Les formations végétalos climatiques 
--------------------________________  ̂

Les variations climatiques, et particulièrement ccllos de la pluviométrie, 
s'accompagnent de modifications morphologiques et floristiques. lks varia-tiens 
de formation sont les -plus frappantss, on obcorve du sud au nord une réduction 
de la végétation ligneuse en tailla et on densité, ror&x&rant successivcmcnt 
les for&s clair-?s, les savanes arboréas, qui s'éclaircissent progrcssivcmant 
nour passer & la sttippr3 arbustive, 

La province boréale des forets claires et des savants arborées, dont la 
limite nord -sasse (?ntre les isohyètes6(JO o-t 500 mm, trouve son extension 
maximum au sud do MAR!~DI, dans la rhgion la plus méridionalo du NIGER Central, 
Vers l'Ouest, elle forme une bande etsoite et discontinue, longoant la fron- 
tière de NIGERIA, très souvent modifiée r7ar les conditions &daDhiques, .suis 
s 'G-tend & nouveau vers 1~ Sud au-delà. dr? DOGOf;JDOUTCHI. 

Les for6ts claires sont assez rares et s'observent par flot dans las 
region:: peu occupées par l'homme par suite dos difficultés d'utilisation 
sgronomique dc,s sols. 
accidtint6s 

Il s'agit essontioll;ment de la zone granitique asscs 
située au Sud do la province ds NARADI, ainsi que des restes do 

plateau 2 couverture alluvialt cailloutzusc qui la prolongent vers lc Nord. 

La formetion la plus Cour*ante cat 9, dominante d'Anogeissus loiocarpua, 
particulièrement abondant, dsns las axss dc: drainage, plus rare et chétif sur 
10 plateau et les versants, h sols généralom~nt peu épais. 

Principales autres espèces présé;ntes 

Strate, asboréé Strate arbustive 

Frosoyis africana 
ALbizeia chevaliari 
Dctarium microcsrpum 
LannJa acida 
Khaya scnegalonsis 

Guiera senegalenais 
Combri3tum micranthum 
Casnia singuineans 
Grewia bicolor 
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Le tapis htrbncê est clair :;t .mrtout compose d'annuullss u 
Andropogon amnlectens, Loudetia togoansic:, Ctsnium el;gan:3, PEnnieetum 3c:di- 
ccllatum o 

LCS savanes arborées ::'ét>ndcnt plus au Ylord, théoriquement sur le 
reste a13 1s superficie, mais trea dogradécn par les cultures, ellas ne 
sont égalornent msintsnuS>s que dan9 le:; zones pou ;;xploit6vs. Xous avons 
observé quolquea belles savanes & Boswcllia dalzieli, souvent nrésent sur 

1 es sols de la &ric? do MADAROUYF.A9 ot zccompagnd alors dz Poupartia 
birrea,, Combrotum glutinoaum varo passargoi, Prosopis africana, Bombax 

costatum, avc:c c:n sous-stratr; Guisra szncg,slensi :; 1 Combrrtum micranthum, :-:t 
plus &. l'Ouest, Combrotum nigricans. Le tapis graminéan 03t compood des 
mern'es ; CspLccs qus celui dos forets claires 2 Anog>issur,, un ;XL~ Plus donszg 

souvent envahi par Cochlonpdrmun tinctorium, 

Les autres types de sav:tn..;s srbor&s, tr$,s éclaircis par les defriche- 
ments, ne subsistent qur3 sous forme d'îlots, Cc sont la savane à Frosopis 

africsna ot & But.yroapcrmum parkii, associés & Combrctum glutinosum, 'r? 
Poupartia birrc:a, Sterculi?. sotigora, c-t , plwr au ?Tord, la savane & Combretum. 
glutinosum accompagne de Poupartis birrL:a r.t de Prouopis africana. 
En sous-strate de ces deux formations, on relève Guisra senzgalsnsis, Bauhinia 
r6ticulsts, zizyphus mauritincn ; le tapis ,ds-t mixte! 2~ dominsncci de Ctonium 
slcgans, avec Loudatia togoensis, 
gaysnus (viv,) 

Aïistida longiflora (vivace), Andropogon 

Dans les zones tr&s cultivées subsistent surtout les espèces rï:S;>6ctf&s 
1151: l'homme T>OUT leur interRt alimentaire (Butyrosparmum parkii, kdansonie 
digitate, Parkia biglobosa, Poupartia birroa) ou agronomique (S;sscntiellement 
le Faidherbia albida, dont l'influoncti bén&fiquc a ét6 miso en 6videnco au 
NIGER nar F, DUGAIJJ?)~ D'autroC: esp~ccs se sont multipliéos gr%ca & un pouvoir 
de rég&ération narticulièrement dévelonn6 ; il s'agit d& Bauhinia retlculata, 
Combretum glutinosum, Guiera scnegalonsis, dont les repousses abondent dans 
les jsch&res, 

Vers le Bord, faisant la transition avec les formations stappiquc:s, 
s'étend la savane faiblement arborho à Poupartia birroa, dont la limite 
septentrionale dépassa par endroit lc I5 * parallèle (Est de 1'ADER DOUXHI) 
atteignant ainsi ti>s régions a pluviometri~ de l'ordre do 300 mm, Le tapis 
graminéen change également ontre les isohyetes 400 ot 500 mm, avsc 
l'apparition d'ilristida mutabilis, c,ssociée ci, Aristida longiflora, ot Conchrus 
biflorus. 

La. nrovinco borialz occidsntalc des formations ateppiqucs et déscrtiqucs 
COUVT~ au nord de la carte une bande large d'uno cinquantaine de kilomètres, 

-_.._ 

interrompue p%? 1'ADER COUTCRI c-t ;h&l'avancés do la savane 2 Poupartia 
birrea à l'Est do cotte mBmo region, La sou10 formation pr&sante dans notre 
zone d'étude est la stop;)2 à Commiphora africana, les stepppes à Acacia no 
commencent à prendra do l'importcncz qu3 50 km environ au T:ord de TAROUTL 
(AUBREVILLE). La stopp2 & Commiphora constitua le, vég&tation naturelle dos 
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autour 
ou dans 

LLiz formc!tions contrzct? ::: 
--------------1------------.~ 
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Les formstionn r6ticulGos 

Nigkin, S~u1 Iv tzpia chang.:, 

LCZ bush ou hs+llivrF; 

du 
ilis, 

Tradui.a::nt tr&i: fidE17~ment In pr6se,ncc-, aoit d'un sol impcrméablc, soit 
d'un niveau grossier à fni'6k profonkur. 

L>u fornations 120 plur: typiqur:: k~'obsvrvcnt sur îc; affluuremene:s dv 
grès argikux (Ct 
La vÇg6tntion prf;n 

g z13L trk abondant? 3 1'Ouust dti 1'ADER DOUTCBI. 
:; l'nn~;:ct d'un taillis de 2 2 3 rn dr haut, de dansitj 

irrégulik>, connrvnsnt, A vurfzcos :Jp-roximativamont Cgal;;s 9 des buissons 
touffus !;t C?i::: z&?:: d6nudeus; 

Combrvtun micranthum 
Acacia, nscrostachin 
Dichroutnchi;: glomcrats 
COmmiphorz stfricsns 
Grcwiz flav;;scsns 

Croton zambosicus 
Bor,cis uencgalvnniz; 
Guiera s<~nsgslcnsiz 
Cas,n,iz sibvrians 
Boscia angustifoliu 



24 

IG taFis herbacé us-t absent dans les zones dhudée:; qui gardent 
souvent les traces du pi tinemont 4 int;snse par les troupeaux durant la 
saison des pluies, il i?st tr&c maigre sous Ivs buissons où quelqws TELES 
touffvs d6 graminks réussissont S végéter, composées vwentisllement de 
Fennisztum padicollatum, Ersgrostis tromula, et parfois Schoenfeldia gracilis 
ou Cymbogon schoonanthus. 

Sur 12s placages argileux peu épais recouvrant la dalls du grès 
fcrrugincux (Ct ) de l'AD l̂R DOUTCHI, la v6g6tation -présantc un aspect analogue, 
mais est nnrichk do c2rtsinos espèces plus exigeantes : Combretum ghtino- 
sum, Bauhinia rrticulata, AC-icia latta, Lanen acida., COmmiphore, afrioana, 
présen.+ jusqu'à la limite d'ILL2Lh, disyaraftt plus au sud, où l'on voit 

appa&M?&rc , vers la frontiErc dc KIYGERZII, quelques Anog?iasus leiocarpus. 

Les grès dll Continental Hamadien, lorsqu'ils nc sont pas ensablés, 
sont généralsmGnt r'2couvorts r>sr un plasagc argileux ou srgilo-sableux 

ruposant sur un 'm rgsiduel formi: de concrétions, débris dc cuirasses et 
galets de quartz. La végétation correspondants est Bgaloment un bush assez 
dcnsc, mais frequcmmont dominé par quelques Bombax costatum, fiupsrtia birrea, 
Combrctyum glutinooum. 

Sur 18 platvsu du moyen WI'GFR (Ct )9 la -&g&tati.o~, do merne composition 
floristiquo que callo couvrant 11:s grko3 argileux du Con%inental Terminal, 
6 rorgani~~ en bandes altr?rn&s do buissons et de surfaces dénudks, pour 
donner une formation dénomm6c brousse tigréo, par suite dc son aspect yn 
photographie a6rionnc, L'examen de profil:; en zone denudée et couverte ne nous 
a pas apport6 do sonseignemvnts -orécis quant 2 l'origins do C~G bandes. Seul? 
l'entretien du r>hênom&c par l'érosion qui ddcape et compactc l'horizon su@- 
rieur des zones dénudées apparaît ncttcmcnt. 

&s formations Fsammophil2s : 
----------------------------- 

Lo n ergs r&cents, ainsi quo les ergs anciens rajeunis ou pou attoints 
,par l'&osion, portont des savanes à Terminalia svicennoides et à combre-tum 
plutinosun ou dtis wavanL's monospécifiquo,s & Combretum glutinosum @&t de 
1'ADER DCXJTCHI), LO tapi;: est vivace, B dominancc d'kistida longiflora, 

parfois 
tens). 

sccompagn&c d'espècax annuelle:; (Ctcnium elogansl Andropogon amploc- 
Sur certains ergs récents (erg dc GAZAOUA, erg dc TAGUIRISS) la strate 

zrbor&e dispar2i.t nrcsque compl6tvmsn-t pour faire: place à. une prairie herbeuse 
piquet& dc quclqu3n arbres, 
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VÉGÉTATION NIGER GENTRAL 

Planche 16 A 

Esquisse de /a répartition des pr;nc/pa/es formations végétaIes 





I 
Planche 76 B YÉGÉTATION NIGER CENTRAL 

v Esquisse de ta re$afWion des pfinc/paux tapis graminéens 

Tapis continus Tapis disct?ntinus 

- s‘ Andropogonées /A. amplectens, A.pu/chelum) 
louffelia logoensis Ctenium elegans LEil 1 

- 8‘ Arisfida mutabihs et A.amp/ectens 
E2zl 2 

-8‘ Cfemum e/egans et A. amp/ectaw 

_ tapis mixtes El 3 

_ à Ctenium e/egans 
Ar&t& /ongif/ofa - foudetia togoensl’s El 4 

_ & Arislida hngif/ora et A. muta bi/h 
Aristida stipoidas - fenchrus biflorus l!zzzzl 5 

_ taph vivac<ss 
_ à Aris liua /ongiOra 

parfois associeé à f!tenium ehgans 
et A. amplecfens UIII 6 

_ tapis d kmwe/les 
_ 8 Pennisetum 

_ ta@ .mixtes 
-8 cyn?bopogon scboenanthus 
et Schuenefe/dia graci/is 

@U;S /ocaux a’ Andropogon gayanus A 

Assoc/ations 
6,7,8 

2,7 Em 
4,s f i 
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Les formstionr; ~32s mnroS 8 
--------------------------- 

Pr2zqui: ~2xclusivcmrnt composéa d1:zc2,ci.a;: (A. Scyal? A. %!ilotica, A. 
Flava) dans 1:: nord, la vQ&tation couvritnt 123 dEpôts argileux des m3res :L!st 
baaucoup plus vari4c! dans 12 zone néridbonalu ; on y trouve :'lvs m6mCs 
sescie (A 0 Flava oxc3nt&) associ,Ss à Tamarindus indice, Anogeissus lziocarpus 
Nitragynn in.zrmis, Dioepyros mcspiliformis... 

Les formztionn rlpicol~n ct dw vall00~ s$choa 
----1------------------------------------------ 

Los btirgzs d:s cours 
GAZAOUA) portont un 

d'\;:Lu tzmporair:::-, (goulbi de IW3AD1, goulb:i do 
'3 v5&tation arbor&c: 2::f;Cz denz;e, acsimilable 5 la for& 

galvric, xu moins sur ccrtaineu Dar-tics du courco La composition dfloristiqu: 
\zst analogue h colle ~2.3 la v6g6tation dzr: mçYrt?::sg augmenté<> d'Hyphssns et, vcrc 

10 sud de Rorassus flabellif,Lr tit dc: Perinari macrofila. 

LAS vsll&r; DOchcs (goulbi dc TARU, ,c:t N'KABA? aval du dal101 IWXJRI) 
sont Iv domainr; du p&lmier Doum (Hyphavn: thobaica), parfois, asxoci6 5 des 
ZCZl.ClELS qui dcvicnnznt domlnsnts dann les cours amont dc:; goulbis dc TARI2 
vt N'KABA. 
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v- AGRICULTURE --------------- 

L'agriculture du NIGXB renose sur un pzt.it nombre de spéculations 
-9srmi lesquallas viennent 3n -@te 113s cultures vivrières essentiellement 
rGyrésentévs par le mil pénicillairc, le sorgho et le ni&hé. Les cultures 
industriollas viennent ensuite avec l'arachide, dont les superficies culti- 
vées sont du mQme ordre do grandeur que colles du sorgho et du niébé, ct 
le coton dont le NIGER Contra1 concentru 80 $ de la superficie totale cul- 
tiv& au MIGZR 

TABLEAU IV 

PRINCIPAIJ3S CULTURES DU IXIGXR CENTRAL (1) 

Cultures 

----------I--------_I 

.llaire Mil pénici 

Sorgho 

Niébé 

Arachide 

Manioc 

Coton 

$ 
.f 

Superficie cultivés: on ha ! Rendement moyon en kg/ha 

&.. - - - - - - - - - - - - - - - - c - - - - - -  

( - 9 60) t (1 9 6 0) 

397 000 i. 
i 450 

140 000 .F 
640 + 

142 000 ! 90 
Ilg'ooo: ! 470 ! 

4 600 1 

4 400 1 
7 000 

1 
385 

3 -& 

Le mil +nici.llsire 
-1-------c-------- 

Le mil assure 9 avec comme apnoint le sorgho, l'essentiel de l'alimcn- 
tstion de la population du NIGER. C'est la cultwo la plus répandue, car la 
mieux adaptée aux sols sableux, &argoment dominants au NIGER Central o-t aux 
pluviom&tries faibles. Les rendements variunt cependant sensiblemont avec la 
nluviomé trio. 

l?luviométrie Rendements on kg 
i '0 
1 Secteur dc MARADI 

i 
*0.0..*0*,.*. $\ 610 

\Secteur do DAKORO 
; '.< 

-640mm 1 600 t 
\ 

$ rt~***0.*0*..0. > 410 - 440 mm / 
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Si le mil végète sur 1~s t2rrtis pauvres, avec des rendements médiocres 
il est très sensible à l'amélioration de la fertilit&, en 9articulier aux 
apports d'azote sous forme d'amendements organiques ou minéraux, mais la 
rentabilité de COS derniers n'a nu Btre démontrée au NIGER. 

Le niêbé : 
--w---m-- 

11 nréssnte la m@me extension climatique quo le mil mais s'adapts à une 
plus grande variété de sols. 

Le sorgho : 
----mm---- 

Malgré 1'cxiston.c~ dc certaines variétés adaptées aux sols sablaux, 
la sorgho se cantonne général?mcnt dans les terres moins légères. Il est 
Bgaloment nlus 
(cuit 

exigeant en eau et la liait2 septentrionale de son oxtonsion 
ures djhivernagc) dépassa peu l'isohyète 500 mm, au dcl& de 1aque:Lla 

subsistent sûuls le mil et lc nidbé. Les culturss do décru6 sont moins dépon- 
dantes de la pluviométrie tit rcmontont dans les valléas de 1'ADXR DOUTCHI 
jusqu'a la l&%itudc dù TAHOUA avt3c dss rendements élevOs ($X00 kg/ha), 

L'arachide : 
m--e---_- 

La Trincinale zone srachidièrs du NIGER Cantral si situe au Sud et à 
l'Est du goulbi N'KABA (régions de MARADI ct de TESSAOUA) où sont à la fois 
réunies les conditions édanhiqucs (sols sablaux) ot climatiques (qluviomé- 
trie (le l'ordre de 600 mm) convenables. Plus au Nord l'arachide se cantonno 
dans les zones basses, mieux alimentées en eau 9 jusqu'à l'isohyèto 450 mm. 
3lle disoaralt prcsquo à, 1'Ouost de I'ADER DOUTCHI où elle ne réangaraft qu'au 
Sud de DOGONl.XXJTCHI, 

Le manioc doux : 
.m--------3-----c 

L'oxtonsion du manioc doux coïncidv sensiblement au NIGER Central avec 
celle dcr l'arachide p en sol sableux, il est cultivé de oréférenca dans 10s 
zones basses. 

Le coton P 
--------w 

La culture du coton (dgcrue) ast presque exclusivement localisée sur 
les alluvions des vallées de l!ADER TX)UTCHI et du goulbi do MARADI. Les 
premières sont les plus favorables de par laur richessa chimique et leurs 
propriétés qhysiquas convenables. 
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Le blé D 
-------- 

Lt: blé n,u fait l'objet que d'un o culture de quelque importance 
que dans las vallées scptontrionales do 1'ADER DOUTCRI, sur des sols 
alluviaux très argileux mais rostant assez perméables : l'irrigation 
y est pratiquée à la callebassc. 

Le riz s 
--------- 

L+ riz est très peu cultivé au NIGER Central (secteurs do BIRNI 
N'KONKI =t do MADAOUA). Certains sols lui conviendraient cewndant très 
bien (vertisols hydromorphos) qui rastont incultes faute d'aménagement 
hydraulique convenable e 

11 

L-a réqartition dos cultures au NIGER Central n'est ncis uniforme 
*t, si leur eonalité s'obsorvy dans l'onsemblo, leur densité &très 
variable, Il existe deux grandes zones d'agriculture intensive à vocations 
diff&rontGs ;vt qui sont la région dc MhRADI ct de ?!FSSAOUA et 1'ADZR 
DOUTCHI et SIS vall&s. Le dal101 KAOURI r6aliso egalement une concentration 
agricole importante mais d'extension plus réduite. Cos régions s'onnoscnt 
à di: vastes zones incultes particulièr~mont dBvelop?éss à l'Ouest de 
I'ADEX DCUTCHI, dans les zones d'affleurement des grès argileux, où le 
facteur limitant résulte ho l'association d'une fertilité générale faible 
'2-t d'une érosion souvont active, 
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1I‘JTRODUCTR)A __--e....-----s... 

La classification utilisé3 es-t crllù des p5dologu03 français, 
dsfiniu par 14, G, RUBXRT ;:t r3mis,: 2, jour vn 1962, Cette classification 
%;st g&briquc, c'dst-g--dirz, qu.2 les unités sont définicjs d'après In 
73roc2sws d'kolution du no1 (1) : 

I- L?S clsssus groupvnt 12s sala d'anrès 10s carsctèrûs fond-zmun- 
taux dd l'évolution, notsmmvnt FJ 

- lc degré ds3 l'évolution, conduisant ;2 una différenciation du 
nrofil & nlus :?n plus ma2qu&, 

- la nsturs nhysicochimiqus de l'&volution, liEo alla-m8mo ,Z trois: 
nronri6tés 2socntii:ll~>s o 1~s conditions d;: l'altération, 13 typa d'humus 
et 10 chimisml> du comnlexs absorbsnt , 

II - L2s sous-classvs sti sé;?arent 1~: 91~s souvent p3r le facteur 
Scologiquz do baser, q ui conditionna l'kolution {climat, rocha-mère) ,...) 

III - L.23 grouws différant cntrc c?ux r)ar uno particularité du ;'; 
nr 0 c 5 s su ,s Qvolutif, l'intensité d3 l'altération ou 1s degré dz lessivage: 
nar sx.3m:71d0 

PT - L"?r: sous-grouyes offrznt 10 m3me grofil d'enszmbla ot carac- 
tériwnt une: nhasa wécind d2 l'évolution du groupe 0 

TT - L3s faci.&s font intzrvrnir dtir: stades d'évolution ou des types 
intvrm&disi.run i3ntrz daux sous-groupes, 

VI - L:::E~ familba sont d6tsrmin6L:s 17ar In. nstura du mat6riau 
originzl , 

Les nivusux inférieurs dv la classification sont définis par dtis 
caract8ws socondsirss qui différznciont du3 sols appartenant au m3mc 

(1) G. AUBERT zt i-h, DUCHAUYOUR ,9 proj;;t d,.? classification di?s solu 
Gem<; congrb- - PARIS - G. AUBERT 

français> (:rpposium d. GAFD 1962) 
t la classification pédologiqua 
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D * 0 sous-groupe 9 dEvolappés sur le même mat&rtiu, La skie distingue 
les sols, selon l’épaisseur, le drainage, la texture 0I0 Le type et la 
phase sont dhtormi&s par 10s caractères de l'horizon supérieur et les 
facteurs anthropiques. 

Les unit622 cartographiques SC situent a des niveaux variables de 
cette classification, les niveaux inferieurs (Sk?ie, type, phase} n'étant 
généralement utilisCs que dans les cartes & grande échelle, En ce qui 
concerne le NIGER Central l'extension et l'uniformité des couvertures 
sableuses nous a ame&s 5 différencier les unités cartographiques corres- 
pondantes par des caractères appartenant au niveau de la série. Les varia- 
tions entre les mst&riaux sableux d'origine, d'%ge ou de- situation géomor- 
phologique différentes, sont trop faibles pour appardltre à un niveau 
supérieur, mais elles ont cependant une influence non rkgligeable sur les 
caractères @dologiques et agronomiques, Les séries ainsi définies corres- 
pondent en fait à das cha!!incs de sols dont 'seuls les termes bien drainés ont 
6té explicités dans la classification. 

LEGENDE CARTOGRAPHIQUE ET REFERENCES AU TEXTE t 

SOLS MlNEZ.AUX BRUTS (C.) 

SOLS 3IINERA.m BRUTS NON CLIMATIQUES (S.C.) 

SOLS MINERAUX BRUTS D'ERfiSION (a,) 

LITHOSfiLS ET REGOSOLS +S.G.) 

Sur gr&s ierrugincux st.gris argileux (f,) . ..***~OOl.6*..~*.~".... 34 

SOLS'pF,U 

SOLS Pl!?J 

snIJs PEU 

REGOSnLS 

EVOLUES (c .) 

EVnLUES NON CLIMAT~IQUES (S.C.) 

EVOLUES ~'EROSION (G,) 

A FACIES YNTERGRADE VERS LES SOLS SWARIDES 
DE G&&CIS (S.G, et F,) 

Sur grès et calcaires de 1'Ader Doutohi (f) 000000..6*..0.0*..*0~~~*~ 35 

REGOSOLS A FACIES IN'I%YRc;RAI% VERS LE3 SCLS FERRUGINEUX 
NON OU PEU LESSIVES (S.G, et F,) 

Sur placages sablo-argileux issus d'alluvions à galets (f) ea.eD..+O 40 
Sur placages sablo-argileux sur dalle localement ferruginisée (f) oo 44 

SILS PEU EVOLUES D'A‘PPORT (S.C.) 
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SOLS PEU EVOLUES D'APPORT BLFT\T DXAINES A FACIES IXTERGRATïE 
VERS LES SOLS FERRUGINEUX (SOC, ot Fa) 

Sur colluvions hétéro@nss stratifiis (f) *00*00*.0~0.*0.00~~~O ,$? 

SOLS PEU EVOLUES D APPORT MAL DRAIXES (S.G,) 

Sur alluvions sablo-argileuses issues du CtI (f) .ee.009..00e 52 

Sur alluvions et colluvions hétérogènas (Adcr Doutchi) (f) .ee '55 

Sur alluvions r0centos finement sablxiscs (f) 0.000.*00*.*.0** 158 
Sur alluvions hétéro&&es indiff&enciécs (f) 0.P0..e00.9e..e,, rs'2 

VERTISOLS ET PARAVERTISOLS (Ce) .~000~000~.00~000~.~~~~~~~~~..~ 1135 

VERTISOLS A FzDOCLLMlbT LONGUJ3MEXT AVNIDE (S.C.) 

VERTISOLS HYDROMORPHES LARGJ!N!3~JT STRIJCTW#S DES LA Sllj73FACE (G) 

Sur ar-;i.los alluviales (f) ~~.~*~~~000.09*.eOOO..0000000.00 191 
VERTISOLS A PEDOCLnI%T TRES TEMPORAIRE~~!%I'T HUMIDE (S.C,) 

V-ERTISOLS LITHOMORPmS A HORIZO% DE SURFACE A STRUCTURE! FINE (G,) 
Sur argiles 

ISOHUNIQUES 

ISOHUMIQUES 

186 

63 
65 

66 

50, 

72 
74 
76 
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------------------------------------------ 
-su_-- ------- 

(1) L'abréviation N.O. n 00e rttnvois 5 l'Etu3e Pédologique du PJIGER 
Oriental où ces 301s ont été 6tudi6s. 



158 

161 

164 

168 

171 

135 

135 
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Sur sables grossibrs &a vallias s3chos (f) 

Sk3.e 30 ZOUZOURMA .*0*0,0~~0~*0*O*..~*~*...~.~*~~~~~~.. 174 
SOLS FERRTJGINkfUX TROPICAUX L73SSlVES (G) 

SOLS F3RRUGINEUX TROPICAUX L;ESSITQZ3 SAT?rS CONCRETIONS (S.G.) 

Sur placagss colluviaux argile-sableux (f) cl*e00.0.$*0.*.0.3.0 17 13 

SOLS FERRUGLNEUX LE?SSIVES A CONCRETIOBS (S.G.) 

Sur gras argileux (f) l ~~0*0.*00.~*~~O..~~~~~*..~~~~~~~~~~*. 182 

SOLS HYDROMORPHES (C.) 

SOLS HYDROMORPKES MINERAUX (Sd.; 

SOLS A GLIZY (G.) 

SOLS A GLEY DE PROFONDEUR (S,G.) 

Sur dépôt & colmstaca ?.'crg ou Q massif sableux (f) OoeOe N.0, v 341 -. 
Sur sablss crossicrs des vallées s3ches (f) •.e~~**aO0~oD00 19 6 

SOLS A PSIZUDO-GLEY (G.) 

Abréviations I 

N*O, renvoio 5. 1'Etutle P6dologique rlu TTIG33 Oriental 
ce classe 
F = Facijs 

- S,C, = sous-classe - G = groupe - S-G. = sous-groupe - 
- f = famille, 
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I- SOLS JKIXERATJX BRUTS 
----------------------- 

Les sols minéraux bruts sont caractkisés par l'absence d'évolution 
pédologique due soit à des conditions climatiques no permattant pas 
l'altération des roches (sols minéraux bruts d'origine climatique), soit à 
des facteurs mécaniques (sols minéraux bruts d'origine non climatique) g 

- Grosion entrakant l'ablation dos produits d'altBration au fur et 
à mesure de leur formation (sols d'érosion) 

- apports trop récents 
manifestée (sols d'apport) 

pour qu'une kolution pédologiquo se soit 

On distingua deux catCgories de sols min&raux bruts selon la 
dureté de la rocho ; 

- dos lithosols correspondant B dos roches dures dans lesquelles la 
pénétration racinaire no peut so faire que par des fissuras pbexistantes 

- des r6gosols assoaiOs 2 dos roches tendres, pén6trables par les 
racines. 

Dans la 2rone étudiée, les conditions climatiques errtrakûnt une 
altéra%ion suffisante des roches pour permottro le développement de sols 

lorsqus,n'agissont pas do facon intensive les facteurs m6caniques considérEs 
ci-dessus. Les sols minéraux bruts sont css2ntiellament représent6s par 
des affleurements de cuirassas, de grès farruginoux (lithosols) ou argileux 
(régosols) appartenant génGralement aux formations du Continent&& Terminal, 
Ces sfflcuremLnts constituent rarement dzs surfaces importantes, ils apparais- 
sent par tachas dans las zones 10s 71~s sensibles Q l'érosion. 

Sur la carte, les sols minéraux bruts sont rspréscntés en association 
avec les sols évolués voisins, sauf lorsqu'ils correspondent à des reliefs 
rc&sontables a. l'échelle de l'étude, 
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II - SOLS PEU EVJLUXZ 

&ijs sols pou évolubr; sont caractéri.sCs par un profil faiblement 
différencié dans loqwl on peut soulomi?nt distinwor un ou plusieurs 
horizons humifèresro-oosant sur 10 matoriau originel. Comm2 tins 10 C~L: 
d es sols minérsux bruts, la causa do cette faible évolution wut $tro 
duc soit à darr conditions climatiques ne pvrm2ttant pas un2 &olution plua 
~ounséc du 301, aoit ci dus facteurs mEcsniques d'kosion ou d'anport 

(alluvionnom~~nt ou colluvionnement). 

Au nTIGi3R Contra1 10s sols ~12 0~01~6:: appartiennent 2 la sous- clsose 
dos sols pou 6~01~15s d'origine non cfimatiquo. 

Certains da ces ::O~S, y3r dca caractèrcn oecondairos très peu acûusSs 
pxmnt s 'intorprétcr comme d$s stadva pr6curseurs de sols évoluds ; on 
définit alors, au niveau faci.68, d:>s :rols P;?U 6volués intergrades vers 
l’unité do la classification dont ils manifcstcnt un stade ju&nilo, 

II - A - LE3 SOLS PEU EVOLJJES 

D' EROSION 

II - A - 1 RZGOSOLS A FACIES INTERGRADE VZRS L?B SOLS SUBARIDES DE GfiilCISSW$k 
ET CALCAIRES DE L'ADER IX)UTCHI 

a) Morphoaogio 

c es sols sc dévJloppont sur 10s vcr.santo des vallées da 1'ADER DOUTCHI. 
Ils corrcspondcnt à dcc surfscas 
selon leur nivi?au, dans les grès 

d'érosion (glacis ou versants) taill6s, 
f3rruginou.x du Continental Terminal, 10s 

calcaires éocènoc ou 1~:s grès fins Maostrichticns ; IOUT profil varie en 
fonction dc: l'origine du matériau ut du modvl6 de leur support. 

- Sols sur matériaux iosus dc3 grbs fvrrugirxux du Continental Terminal - 

113 s'o1.servan.t sur lc! gslcis qui sépare la surface structurale du 

P 
latrau dti la corniche ; ce glacis constitw la zona de départ dc l*&osion 
t3tas de ravinas) qui limitu 

C2s memes sols 
fortornent l'&pai.ssow? de la couvsrture mcublo. 

occupent égalornent lcn versants dGs svlicfs t6moins du 
Continental Terminal. 
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b profil AD 333 est ait& sus uni: collinc à pavagù de grès 

cg 
. 

r&s quartzeux 5 ciment forruginoux noir, grès oolithique, debris avec 
patins noir brillant ou brun jaune, discontinw ct craquel6e). La végéta- 
tion sst réduite à quelques buissons d2 Boscia senegalonsis et touffes 
de gramin&s (pennisctum). 

o- 2 cm CroQte brun jaune clair, épaisse do 1 a 2 mm 
reposant sur un niveau où altornont dos lits de sables 
fins de teint2 sombre ou claire ; structure feuillet& ; 

compact, quelques rares canaux aplatis, 

2- 15 cm 7s5 YR 5/6 ; jauno rouge p%lo, finamcnt sableux, très 
travaillé par les animaux ; structure massive à débit 
polyedrique, cohésion moycnnc 9 porosit6 d'ensemble assez 
grossière assez bien développée ; racines abondantes. 

15 . . . Plus riche on débris cailloutoux, peut Qtro plus rouge, 
porosité plus dévelop$e, 

L'horizon supérieur correspond & dos dépets do ruissellement, à 
structura laminaire, compacts, caractéristiques des sols de glacis ; mais 
il est ici tr&s pou épais, car le haut do varsant où est situé le profil 
correspond dans l'ensemble à une zone do départ des éloments. s minces 
dépôts (attesrissoments) peuvent cependant s'y effectuer 5 l'aval des 
blocs du pavage qui dévient e$ ralcntissont l'écoulement des oaux do 
ruissellemant. 

Les deux horizons suivants ne manifestent que des caractères 
d'évolution très pou accusés. La structuration c-t la porosité de l'horizon 
2 - 15 cm sont liées à l'activité biologiques L intense qui s'y d6veloppe. 

- Sols sur rocha calcaire - 

Le profil RC 58 a été observé non loin du village ASAGNAYA, sur 'rn 
versant taillé dans l'éocèno c-t rccouvort d'un placage calcaire pulvérulant. 
De ce placage émergent des 
(lapiaa) ; ila sont creus6s 

blocs do calcaires pr&sentsnt un relief karstique 
d'slvéolcs et de chcnsux à ar@tes vives do:qt 

la surface +st rùcouv3rta d'une croûte craqwléa 5 lficheno, 

Aspect superficiel : mince croûte jaunâtre formant surfacs do 
ruissellement. 
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O-20 cm 

- Sols sur grèc; mnGwtrichti.,nn - 



O-15 cm 

20-44 cm 

44-123 cm 

123-145 cm 

L-, RUCC ycion d\. r: horir:on- .st c.,ll.; qui csrsct6rk.i; l\,c: :soln 

- un horizon 5up6ri ;ur L 
titurl: d'un.~ 

r:tructur,: lam~~llair~~, compact, cons- 
XICC:Ssion dd &:??&t:.: &. rUi-jn.:,ll:;m:>nt I: 

- un ou d;ux horizon:: s.ougiL:, 3lus 301~ ':ux 2-t structur~c; 

TJn horizon r,rofond A nouveau compact, 
(tGch;:r: nuis concr8tions) 

marque, T ici pxctr l'hydromor-hi,.: 
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L.. pg :<-:t l?a,F: d?r; 12 surfnc>. (ti,cj 9 6) il docroît :LT.;~ 1:~ r>rofort&;ur 
pour att.;indr? d.::: vzl:ur;: d: l'osdr..; do 5 : 1'6quilibr; de:: b;Lz>z L:;t, 
normal, 3v;c tout, foi::; prCdominxxx fr5qu.:ntl: du ::odiun xx l... 3ots::üium 
1~2, rC?;rv,;n ..n xlbm,nti ,?chctngoabl:,s sont faibl&;u (2 1~ 4 m,,q) 

L:: q t\;n;ur:7 
I$ P 1.. C/h 

::n mnti.3r..: orgsniqu.; xont TF:;;~;z <l.::v(5zr: 9 .>ll~‘::) d&oass.:nt 
..r:t w36ri.:ur 5. 14, xr sui-t<, a.: l'abondsnc., du calcium ; CC:~ 

t,>n:.ur? r;l7tiv.?m :nt 31vvG~:~ ::n natibr;.> organiqu,d ni: n 'nccompagn$nt d"rucun 
dos caractk.::: structuraus pro w.5 3,~); :ola cslcimornhes (crtructur:. , 
grum;lzu9,, :.:tzbl..,) 5 15, i'tructur; msw.iv., ;Y.: r5nolvant !:;n POU~F.:: montre qu..: 
la li-iison di:-; cslloïd.,n humiquz.: av.:0 1~2~; colloïd2: roGni:r,%us zu fait mal. 
Pzci R:; trsduit .znalytiqu.;n.;nt wr un:, instabilité ~tructur3,l:; Ql~v6~.; ..;t uni: 
fs,ibl:: p>rmGzbilit5 (0,5 277 cm,/h) favorissnt la formation &,c oro-tXtL:: 
.:t 1: ruizsillvn;nto 
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c TJtilisation 

d) Rdisrtition, ctzrtographi5z ; 

a Mor?hologi<, 

Lz profil BD 2 3 St6 obn.., ,.,1,rv6 :j, 2 km au nord dz DAS 1% au sommet d'un 
intcrfluvo formé d'un nl,3t,,tZu Gtroit, parwm6 d:: buttc+G dc; gal:;ts hzutcs 
dr: 2 & 3 m. La abgétstion ::nt constitu&? 952 un': formation nrbuotivz & Combro- 
tum micranthum r,t Gui&? scnogal:;nsi:;, domine, pzr quG;lqws Lannea scids ct 
Combrztum glutinowm c: Iv tanic: vst clairnamé compoy;5 du:; gr~min~~:s sci;Lphili;;.: 
,>t d:? graminocs naines. 
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b) 2 - 12 cm ï; b :ig!I: 16gGrtimznt D~US rosé, h5térogène ; loa 
Bl&munts 1;:s -plus fins sont d6colorés ; t,:xturw s3blsusc 
%sS33z richr? <3n graviors <:t e~blos grossiors : structure 
rna,SSlV.? y d0bit C::G 2 tundancG nolyodriqw (2 5 3 cm)l cohcsion 
moyùnrx ix fc,ibl,:< : porosité tr&s fine moyunncmLnt dévcloD$L> 1 
nombxux troub d'in~oct~u 9 chGv::lu fin moy~nn~mwt abondc?nt ; 
horizon oou a@rOgé mai:; tr5s poraux. 

12-34 cm 5 Y?? 6/5 y brigY rosé : niwau d.:? galets (dimension maximum 
5 cm x 3), sr!?tù~ 6mouns6~s ; majorit6 dt-: quartz farruginis5a, 
rirasùnc< dr grsvi&?s do m$mc; n:ltur;; ; ;:mballag~ ncu abondant, 
~'2bl~s k mioro?'Aructura tr?+s fino (O,? mm) rn ;lssamblagc tr$u 
'r)oroux 9 coh6,:ion très fniblc, xxxoni.tE! intsrstiticlle trk 
dév~~loppk 1 trEs nombreuses radic<:llos, 

34-58 cm 295 T-R 5/6 q niv\:au moins rieh\> vn galets mais T-JUS riche 
vn graviers, ri Cmballagc: plut rougi ; m9mc type dc structuw 
que l'horizon précddcnt ; cohGsirn.@us forti: p porosité moins 
ddvolopp&, r:mbsllagc non adhérunt 5 la fac<> in-£érioure dc?:; 
gals-ts ; racines moins abondantGo. 

58-100 cm 10 'R 495 / 7 5 limite supérieur:: 16&xm,xt festonné\-: 3 
niveau rou-;3 forme d'une matrice! argileuse tr& rouge emballant 
dz qùtits @lCtS (4 cm) Ct surtout des graviers : cxtremcme:nt 
dur 3t compact : structurç: d'cnwmblv nolyedrique fine ; quclquùF3 
canaux ; trG3 r5r3s racines 

100-145 cm diff&encv avec 1~: pr-bcédcnt : 616mcnts grossiorr, plus fins 
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Dsnu c:: profil, on distingu.: un horizon su,?éri.ùur fsiblGmi;nt 
humifBri>, ct pu Opai3 9 pansant V~S,? 30 cm a ~ouhfvuaux de galvts 
5 rmbnllag:: %ablo-argikux très ~OU~~!I L&r; variations dc t,into st de 
toxturc mnnif,Z::t,:nt la. tcndanc: Svolutiv: d:.: ~$25 sol:‘ v2rs 1-c: sols 
farruginvux ?P>U InsnivBs, dvolution limité:? par 1~ d&cspa~s dor, horizons 
de surface par l'&o~ion hydriqw ;n na?pc: ct ?n ravinr:a. La t:i.nt,;, 
la t3xturtig >t la structuri: du: l'fiu!ri~on. profond sont idsntiqucn ,? cvl:Lcu 
des niveaux d'alluvkons à galet:; du Quat>snairc: ancien d; HARADI, que 
nous avons observés dan:; dor: COUP~~S profond?;.?, ce qui -rrnzt dc! considkcr 
que lc matirisu origirwl est atteint dk 60 cm. 

b) Pro~ri6tés analytiques 

Eatiiok organique : 

Len taux dc mati$rù organique sont faible,9 p d:> l'ordrs! d2 0,35 $ 
cn surface, ils d6croiscent lGg&r,mont jusqu'S 50 cm. pour diminuer ensuite 
brutalement o Ci: niv::au plu-: humifèw correspond â la aonv cxploitéc par 1~s 
raciw- VU7 qui di.?parCsscnt pluf: bas, 
Le c/Iv 

srrQt&s par 1~ nivssu profond compact, 
ast r?lativ;:munt éldv6 ,:n ::urf,zca (Fj), traduisant vmisasmblabloment 

uni: tdn dsnc.; :A l'ongorg.:mo%t durant 1~ esinon dv:s p1ui.c s a 

On no-t<: uni; variation vertical.; d.;: la t,?xturv a3uvz w-t-te av::c 
la profondeur (4 $ d'argiln zn surface, 18 $ $ I3O cm) mais l'augmentation 
du rapport limon / argik XVYC la profondeur (O,I_j cn ourfaw, O,e 5, I20 cm) 

ainsi quo l'irr6gularit6 du rapport sable fin / Sabli! grossior, montrant 
quo GSS variations ::Ont ;?robctblomcnt nttribuablGs & 11h&térogén6ït& du 
dep8t. 

Les taux do f>r total sont OlvvOs, ::urtout dans 10 matériau où ils 
sttci2r;ncnt 55 pCg:l~,c: formes libres 
total = 0,95). Ceci 

dominant largcmwtt (f;::r libre / for 
semble carsctériscr lia 

NARADI, qui, ?i ~11~s nc: nresontznt -pas 
alluvions qust~rnaire~ ds 

COnstaInment une tvllc richesse zn 
f*zr 10 à 60 $,) ont diis rapporte fur libre / fer total toujours tr&s 

I éloves (0~80 :2 0~98) 
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Conplx:: absorbant 8 

F:~rtilit2 chimiqu.; : 

Ell:> ont trbc bas:;; 9 1,:s t,zu,: moyen? 
sont rznp;:ctivemsnt d..! 0,II ..,t 0,12 $,, 

d'azot~:~ '.:t d..; nhosghori; 

Ellz sont très d&fzvorsbkLs, 
wrmézbilité 

la :+tsbilittf structural:; ,A la 
sont faibl3.7 dè:: 1,a surface (0,s cm/h) ;:t ticroisxent 

avec la crofondsur. 

c) Utilisstion 

Le msnqu.3 d'?nsi,zseur dv cc;,i sols, leur imp,:rmézbiliti: ct 13~~ 

faibl: fcrtilit6 vm$ch;nt l;?ur yii-:i: ;n cultur~:.~L~~urs ~o:~sibilit~~ 
p3c;toral,::; sont égx152m::nt rbduit-..:r; 9 ils 
vite? dAnz$chC spr;s 

n'offre:nt qu'un'msigrt $Burage 
la sc2ison d;:n plui,;s e 

C 22 XOlU zont d&v~?lo~p,5.-; i-ur le:: alluvions qust;;rnair<;:; & galotr:, 
lorxquci- collc- .,-ci il<: sont .;x.:-: r2couv:rt;:; 
5oli.snnc:n D 

':XIX- dv.:; formations s%blcurr:c 
113 bord,:nt la frontière du 1U'GL)R RU Sud ,?t ù l'Ous,st de J&&ADI. 
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A2-2 - Fami. xur 131ac- <n.*" colluviaux sabla-zrpiivux sur dallu --.-#.bz.bL.-k.- 
1ocali;múnt forruginisCti 

Lzn profil? KS 49 3t TF?- 50 zont nitu6s :', 
sur l:.. qlntznu qui bord: la 

12 Km :. l'&;t di> COGOTTSX)UTCHI, 
rivv ,r,uch,: du dz:1101 NAC3RI. L'z?.nzct 3n photo- 

graphie nkicnn,; du couvi?rt V&~S*- 
tigr6, 

k J,I .st tyni.qu&,m :nt c<;lui dk, 1s brous9~ 
; sur 1.: terrain, on di:.:c3rn.. c~~7:ndanJ; a-:'732 me1 1,:;~: aligncm.;nts $2 

buissons par suik &: 13u.r zinuo-it6 o 
ti.?t 1s suivanttz. 

La com?>osition floriztique per strvlx 
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X3-19 cm 5 Y-R 5/5 L contrastu moyen, trsnsition sur 5 cm :; 
jauni: rougi? clair : oablo-srgiloux c, structur:; 
massive; % débit polyodriquo très-, aisé, fsccs rugwuso:: 
irrÇguli.&ros coh6sion moyenne 3, filiblo ; PorositO 
intorstiti;:lle 353~~3 gro:;uiiru (1/4 mm) et nzttdment 
mieux dévûloppéc 

29-46 cm 5 IT 516 ; contrasti3 assez fsiblc, 5. nul, transition 
sur 5 cm :: rnC%; tl:inti? 16gèromunt plus vives, homog6n:: ; 
tsxturo uablo-argikus:: structura *QGdriqu:) (Ii'2 G 
2 cm), faws rugueusz,~, cohGr,ion moyonnc :, forte 9 
porosité intGrutitiellz a :r:!mi-tubulaire azsoz r&duit;:, 
Bon;:s compactos. 

46-80 cm Lit dù frsgmonts il!: grè:I: (I/2 CL 20 cm) ; grès dur 5 
tL?xtxw !3ablvuso 9 ciment 3run fonc5, -parfois viola& 

coCtcx brun foncé <gr%s noir TL oolithcr;. 

Tt:xtur,: de la fraction fine : ssbl~:Juos. 

Snracinemcnt : quelques rsciws d'nrbri?a plus 
abondantus juste au-dscsous du lit di, grès 

On distinguti sn fait, deux horizons principaux dan;; cc: profil : 
un horizon aupérizur FOU Onsic:, lCCgèr,.>mznt d6coloré, q 
srgil..w+3 9 psü n,tructuré, 

a texture faiblonvnt 
compact, nasn,2nt k un horizon plus roug':, i'7 

texture constant.: (ssblo-nrgil'zunu) mais dont la structuration cro4t A 
ma sur!? d que l'on a>Jproch,:! du banc dc gr3s r c:: phonomène (est tr6i 
géncrsl dans 1.2~ mnt&iaux zi-tu&e au contact d'un banc rocheux, lorequ 
ils sont suffisamment richon cn 6lém;n-t:; fin:; ; nou:: 1: rvtrouv;ron:; 
dans certain3 ~01s ~VO~U~S, r5possn-1; 6gnlT,mGnt :;ur gre,, zt où l'on l c 

obzcrvi: un dcu.xi&mo horizon structural au contact du substrat, 

lit6 > 
L'horizon sup6rtiur *:st frgquemmont StriG, -arfois mQmc 

c:.: qui traduit alors une origine collutial.::, 
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L'ons.zmbl<i du profil an-t compact, mais c'est cn ~urfaco 
quo l'on obezrvé lù minimum do noronité, 

L:.,s profils sous vi:gGtation ::c! dir;tinguont assez nùttcment 
&3 ceux situas un zonti d6nud.63 i; 1d profil NF 50 9 ouvert 3, quclqu,:s 
mètri3s do NF 49 i3n donne, un cxemplc: typique, 

As7;3oct nuporficiol t croBt<> noir$tro 1 un pi:u dc! terre fine 
gris0 agréF$,9 rc>jots d.: tcrmitus, litièr+ discontinua. 

O-10 cm 7?5 E? 5/4 ; brun, h&tGrogbnc z nombr,sux rcm?li:::::ager, 
rougi; clair, lignv :r gris,Eitr:>s ; t ;xturt 5T3SO 5 finement 
sablùuw a.wc un psu d'argil;i, structure? msssiv-: Si debit 
a863z rdgulicr non ai:'& ; porosit6 inturstitiGl1; finv 
moyenne û faible, 

10-22 cm 5 m 5/6 ; contrwt: moyen 2, fort, transition sur 2 cm ; 
roug:> clair, homog>nc: : toxtur:: sabla-argilauso k Tablss 
fins, structure massive ' ' ' TO. c à debit lrrt,ulier aise, cohi?r:ion 
irrGgulièro, dt- faible li assez forte * porosit6 intsrn- 
titioll,: irr6guliGrc, plu:: gro:3r;ibr$, nettement mieux 

dQvc?lo~~poc, 

22-35 cm 5 -l-l? 516 f contrsBto fniblc;, un p&u plu0 rouge, transition 
sur 5 Cm q homogkne, tc?xturu sabla-argil:>usu : ntructur2 

nr~xqw ?olycdriquv, ddbit '. fncvs ruguewws, oohécion 
moy;Jnne a forte, agrégation bonn;5 

ZL tubulair,;; assez grocn 
43 porosité intarc;titiollo 

d0vzlopp6c. 
.,,,ikrc ,::t irréguliErti 9 aswz bi'.:n 

35 00. cm DIbmi: lit di: frapgment:; d:; gras quo IF!? 49 

Enracinamant -_I_ 5 abondant dans 11~ 2O 6yi-t 3O horizons 
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On noto Iv:; mdmcl varistiono ~9:; teint4 st fis toxtur<>, mais la 
forts porosit5 dos 2O '3t 3O horizons contraste avt:c la compacité ctix 
profil prG&dGnt. Cc‘tte poroait6 3s-b lis2 5 un d6vclopptiment racinair,A 
d'autant plus inti:nc;s que? 1'6paisscur du sol ;;st plus fsiblo, En 
xirfac2 y la proaonc-; d'rlnv litière ::t d'un peu dc. tdrrs fino, conatitu6c 
~5ssentisllcmcnt dz rejùt-: fk tarmit,;s pcrm3-t 1s gsrmination ibs gs;Li.ncs, 
alors qu'vn zen? dénud9o, la surfse durcio du sol :;'y oyposo. 

Si las conditions -plus fsvorabli?c & la vég6t:Ltion croun buisson 
permettent d13:c>liqu;3r 1," nainti,:.n ds la vGg6tation sur les bandes 

qu'ell.3 coloni,:.:: actualloment, l':>xarntin dc:s -profils n'spporte ps:; dc 
rcnscignrmcnt quant & l'origine de cotte: disoosition, 

L i3 c toncurs on matibrz organique confirmvnt lù contraste ::nt:nti 
100 ddux typ,:r rl-: profils dCcrit3 ci-dcesu:.: ; 16~: vols sous végéta- 
tion sont prcaqur: Caux fois plw riches C/~V lcc: .-~01:: dgnudés 
(surfac: 1 O,42 $ con-k.3 0,37) ; wtt.: matikre organiqus rst bil:n 
humifi5o (C/N 10) 0 

La teneur '3n argile ast C~G 15 5 20 $ sur ltis 10 pr3miws cm? 
vile augrnent,? .;nsui-k brutalumznt (25 $)y puis damL3urz o~nsiblemen'; 
constant.5 juaqu'% la ?)as3 du profil. Lsh; variations & taux dv fbr 
total suivvnt cille:: dp.: l'srgilv D 

La complw? absorbant 9s-t fork&!nt cGsatur5, lG -13 ,:st dz 4,5 
sur tout 1~ profil, le taux dv saturation rVstZnt infbivur k 0,30 
L'&quilibrz dGs basez éch2ngzrzblvs n3 montre aucune particularité, 

La ~rm6abilit6, minimum dans l'horizon do surface, favoris;: 
12 rui~,~~llvmunt. 
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c) Utilisation 

Cos sol3 nt: sont susceptibles d'sucun~ utilisation agronomiqui, 
par suite du leur pauvrot6 chimique, a-t, surtout, do laur faible: c epaAss13ur. Ltiur intk >rBt pastoral est 6galemcn-t nui, 

cl) Extension 
--------de--- 

Cva sols sont limit6:; à la surfaca ,ruuéric?urz du plateau du 
Continental Terminal (Ct3)1 lorsqu'allo n'est ?as onsabléa ,, de ce 
platsau, on n'obwrw au PIGE? 

de DOGOB?33UTCWI, Cas 301 ' 
Contrai, que qu2lquc;s t6moins à l'Est 

R couvrent -ar contri: dit tr& vastes sur accs f 
dana la partie occidsntak du bassin du NIGER. 
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II-B- L;ES SOLS P%U EVOLUES D'APPORT -_-----_---_---------------------------- 

II-B-I- LX3 SOLS FXJ EVOLUXS D'APPORT BLIEN DRAlX3S A FACIEZ 
IYTERGRADE VkRS LES SOLS FERRUGIXZLJX DE GLACIS SUR 
COLLU-VIONS mTEROGE1SES ST~TIFiX% 

a) Morphologie 
-------------- 

k profil NC 65 LOKOYO a 6t6 observé & mi-ponte du ver,3ant d'un.2 
73etite val&& sfflucntv du dal101 !:YAOURI, 33taillartC lc plateau Continon- 
ta1 Tarminal au Xord de DOGONDOUTCHI, Ci:; v-rsnnt vst constitu6 d'un 
glacis 5 fsiblti pcntc raccordant l'axe de la vallée: au pied d;3 la ftzlsizû 
qui limite 10 plateau. 

Lc profil oxt situé dans un champ dz mil avec r6servz d'arbres D 
Poupartie birrsa, Combrvtum glutinosum, nombzux buissons d'Euphorbia 
balsamifsra, 

Asp;-:ct superficiel : 

O-16 cm Zhtr~~ 7 s5 YR 6,5/4 vt 10 YR 595/4 - bùigti homogènv p tzxtura 
,Tablvuss ans.>~ fine9 cohexion moyonnv y porosité intarn-;i- 

tiell, moyennv bien d&vvlonpdi 

16-45 cm Contrast3 moyen, trsnaition raj?id;: (2-3 cm) g 5 YR 5/5 
b::i.gSc rougc$trv awc zon:>s plun rougaz; diffusez ; toxturo 
argile-sableus-, ; ntructur.: macsiw 3 débit irrogulior ; 

coh6sion fort;, gorouité tubulniro médiocre. 

45-120 cm Contraste moyùg, transition ra;>i&; (2-3 cm) 795 YR 5?5,'4 - 
C;ris brun clair, horizon ztrstifi6, lit:: sab1:u-x Opais de 5 
cm environ, pr,5sBince de quolquvs d6bri.s de grès forruginzux 
dur i:t d,: gr&s ;abli:ux tundrc &; tkints rouge ; toxturE 

finsmont sablausc, atructurc massive, 
cohCsion moycvnnz, qorosit5 

debit asacz mamtilcnné, 
inttirstitiülls fins moyennement 

ddveloppéo. 
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Enracinvmvnt : 

IAs niwaux décrits dans 

pvu viaibl,:, nréscnt jusqu':: 75 cm 

c3 profil no corrvs~ondont nas S, 
des horizons, mais ri la stratification dfl~s d6pBts dc:s oueds tcm- 

goralm 6 qui sillonnc3nt cc& typdp? do wrsant lors do;: fort;an 
oluirs. L2s lits du ces oueds SC: déplacent fr6quemmcnt, ut la 
totalit6 du glacis jst form83 par d,2u proluvions. Le niveau Su$- 
rieur peut sliin-tcr-or~:t~r diff5rsmmsnt, soit comme un dSp8t col- 

luvial, soit, cas Ogalam.rnt fréquent, commù un Voilu ::ableux éolien, 
. qur s '6paissit parfoi au pied du platoaug formant jup:;. 

L'arrangom,>nt des lits est très variable et l'on ;-Izu-~ obsarvor .Jn. 
s~$Its~c un lit argileux ; lc sol ?rnd alors un aspect damé dû au 
ruisa2112ment Intons+ il est inculte, colonisé svulomsnt yar quel- 
ques Combrotum micranthum ot Boscia sx-xgalcnsis. Los distances de 
transport sont fsibl2s, la longueur di:o glacis n'cxc6dan.t pas un ou 
deux kilomètres, ceci ;xpliquc quz l'on obacrvo fr~qwmmcnt dut: lits 
dc débris trEs fragiles ; frsgmrnts de grès sableux tendres, do grGs 
argilaux, tr4s Qmouc,sSs, mais rcconnaisssblcs, 

La tondanco dvolutivr, vers 12s sols fsrrugincux tropicaux ~3~2 
manifosto par lùs caractères nuivantn 8 

- !Zxistencc dano les niv:,aux argileux, do ports &, rcv&t~monts 
d*$lémants fins ainsi que di: films argileux qui traduisent do légères 
migrations d'argile, 

- Formation fr6qu;ntc de raios, coïncidant généraldmcnt avec 
des limitas de strstns, ct qui mat6rialisent l'individuslinstion Y-t 
la migration du fùr 

Gopondant, c..:s T>hénomkws snnt nrttemsnt 1imitQs par la strati- 
fication, et l'on n'obsorvs las d'homogCn6ïsation du profil, 1~;s limita:: 
eT&tieS.lo~ differants niveaux restant tr$s tranchée:;,, 

I-2 - PropriétGs anal,ytiqu<js 

Matiere organique 

Las tencurn zn matiez2 organique sont faibles à moy9nnc'*g variant 
de O,25 5 0,7$ dans l'horizon du surfsoc, ~110s d6croissen-t rayidzmont 

~.a~ec la profondeur, iiminuant génCralcmont do moiti6 dès 40 cm, pour 
davanir négligzabl~; vzr5.I 1 m. La présonw: do niv;isux argileux no sembla 
pas entraTn;:r dc di,scontinuit6 dan,? cotte d&croissancoO Le rapport C:/I$ 
est do 1'ord-r~ du 10, indiquant unc bonne d&composition dz la matière 
organiqw, il 33-t un piu plu3 ClovE dans 

fins (13) traduisant dos conditions 
10s stra.tm rlchos i;n Glemsnts 

do drainago lticalomont moins bonnGo, 



Tcxtur<: e 

Les textures sont propres à. chaqus strate i:t les variations 
vcrticslas aont anarchiques, dependant do llarrangemznt des cnuchen. 
Lca teneurs en éléments fins (sr&ile 3t limon) s'&talent do 2 $ >. 

30 $. La fraction sabluuss est riche on ;,ables fins (rapport sable 
fin / sabla groscier o 2 2 7)s richùssc déterminée par celle des gra:; 
d&4Jontinantal Terminal dont czs mat6riaux sont issus. 

Complexe absorbant : 

Lr pH vt lc taux do saturation sont bas, variant rssnectivumont dc: 
4,3 à 5s5 ot dc 35 5, 55 $ ; 16~ variations verticales diff&rcnt d'un 
profil 8 l'autre, Rauf pour le maximum, très peu accusé, qui 65 situi: 
cn surface. La capacité d'échange ;st faible, ne s'6lovant que peu avec 
le taux d'zrgil3, par suite dti la nature kaoliniquu dc; cülle-ci ~lorsqu~. 

10 taux d'éléments finn vz.ris du 5 & 25 $y la capscith d'échange passe 
dz 1,2 5 2,I m6q. L'@quilibr<: des basi;s &ch&ngeablcs n'est ps:; conztsnt 
d'un profil 5 l'autre, 12s tcn.;urs rùlativ,;s den diff6rents cationu vont 
de : 

- Ca = 70 ; N,- = II ; K = I ; na = 0~08 à 
-Ca= 7;Mg= 6 ; K = 1 ; Na = 0,03 

Le wcmicr Squilibrc montre uno nette carence on potassium ot un 
déficit on mag&si.um. 

FroprGt6c: physiques : 

Ls porméabilitd tist faible, mVmc dans lca niveaux snblcux, (Icrn/h) 
ceci est dff à la finr:ascl des sables 

Fertilité chimique t 

Ies taux d'c-zeotv sont compris cw.tro O,I5 et 0,35 %o7 ceux il; 
phosphor: zntrc O,I5 ct O,23 $,7 CGT; teneurs sont faibles, mais la 
fertilité est surtout limitée par 113 forto d6aaturation du complsxti et 1~ 

. faibla capacité d'échange o 
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1 -3- Utilisation : 

La possibilité d'utilisation de ces sols ost d6tormin6.s par la 
I . taxturs des niveaux super~eurso Lorsque cette textura est sableuse, 

ils sont cultivés en mil et constituent la totalit6 dos terres de cul- 
ture de certains villages, La pluviométria psrmot la culture dti l'ara- 

chide (600 mm), mais, p ar suite d3 la faible fortilit6, on ni3 peut espé- 
rer que dos rendements médiocres on culture traditionnelle. Lorsque la 
surface du sol est do tcxtur2 sablo-argileuse ô, argileuses elle consti- 
tuc des surfaces do ruisscllsmcnt aterilos qui contribuent a rendre 1~s 
soir; superficicllcmcnt sableux plus sensiblos 5 1'6rosion hydrique, on 
accroissant 10 débit de 1'6coul~n~nt superficiel, 

I-4 - Extension : 

Ces sols forment une frange large de un #3, dzux km, bordant lc pied 
de la falaise qui limite a l'Ouos t et au Nord 16.: plateau du Continental 
Terminal dans la région de DOGONDGUTCHT. La limite Est du plateau est 
ensablé$9 ct l'on n'y observe pas de glacis. 

II-B-2 - LES SOLS PEU XVOLUXS D'APPORT MAL DRAINES 

B2-I- Famille sur alluvions sablo-argilcuscs issws du Continental 
Terminal (Ct,) 

a=) Morphologie r 

lk profil AC 54 est ai-tu6 13 Km au Nord de BADIGUICKERI, dans une 
vallée 6troitc 0-t peu profonde ; on n'y distingue pas d'nxe central, et la 
zone alluvials so raccord<: par uno Tente douco 5 1'6boulis qui borde 1~3 
plateau. La végétation ligncuso est compos6c d'Acacia tortilis, B:vuhinia 
rufcsccns, Zizyphus mauritiaca ; 1; sol port& des cultures dc sor&o. 

Aspect superficiel : mince croflté pluviale. 
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O-10 cm 

10-48 cm 

48-128 cm 

T95 YR 5/6 y gris brun avi:c rcmplissagcs plus rouges ; 
sablo-argileux 3 structure massivo à débit polyodriquo 
grossior (4 a 5 cm), cohi?r,ion forts ; porosité tubulairti 
irr6gulièro assez bion d&vul?ppGo y racines fincs peu 
nombreuses 

5 T-lt 4,518 y rouge av2c &grégations réticul6cs plus 
jaunes ; un peu plus rieh en ar$ilc, restant sablo-argileux 
structuré: poly$dri.qu:~ I>n assamblagti compact, surstructur3 
prismatiquo (10-15 cm) pou marquée: ; porosité tubulaire 
forti; B qwlques racines 

5 I’R 418 3 rougti, zonas décolorécs jaunCitscs autour da 
gros porcis, eon2s décolor6zs avec réticulum ocr3 autour 
ds vibilles racinos7 v,zrs 10 milieu do l'horizon quivlqws 
s6grégations manganêsifèrcs noires (moucheturc) ; un p,u 
plus argileux ; structurs ~olyedriquz plus notto un as- 
semblage compact, coh6sinn forte ; la porositB ne z3embI.z 

las décro?trc p quelqws racines 

L'hydromorphic (engorgement temporaire d%nsomblz) est ici pou 
marquée, elle SC: manifesta par l'vxist~ence de zones décolor&s, da 
s@r&gations fcrrugincuscs diffusos, do rares segrégations manganési- 
fèrk2s, ùt un élargissement de! la structure visible surtout dans le 
dwxièmo horizon. Ces caractères s'accusent vers le contre do la vallée 
où l'on passe 2, des sols hydromorphes ; inversemont, ils tùndent à 
disparaPtrc & la périphérie dGs dépôts ainsi quo dans la partie amont 
des va11oos où les quantités d'eau collcct6os sont pou abondantes, 
Leur morphologio tond alors vers ce110 
dant à leur situation climatique, 

des sols bien drain6s correspon- 

On observv parfois, on surface, lorsque SO produit encore un 
icoul2mnt temporaire notable des dépôts litos plus récents, fortoment 
tachés d'ocrdS et marqués alors par une hydromorphic temporaire de 
surface plus intense (cf profil NH 10 sur ficha) 

b) Propri6t6s analytiques 

Mati&ro organique 

lks taux do matièso organique 
sols bien drainés voisins 

sont 61~~6s par rapport à ceux des 
4 légèrement supérieurs 2 1 $ en surface0 
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ils décroisstint rapidcmont i!n profond.;ur, la matière orgsniqu; est 
donc surtout conczn&dg on surface, ca,ractCr~ frBq,uc?nt dos sols hydro- 
morphc;s ; 1%; C/N :+st cependant bas, inférieur 6 10, ct3 qui traduit un(; 
humidification poussée di: wtt:? matiks organiqucT, que ne scmbl; pas 
limiter l'engorgement tomporsirz o 

Sesquioxydcs 

La richcsso en fer des formtions dont sont iosuos 1~s alluvions 
(s&i.;i limonitiqus di? 1'ADER DTXJVXI) s.-: traduit dans les sols par d;:s 
tancurs élkvé,s en cet dlsmcnt (50 à 80 sade fGr total), avr:c une nutt;; 
dominanec! dus formas libras i lti ragport f:>r libre / fer total vas do 
0,80 d 5 Cl,95 sans quo l'on puisss d5c+ler do variations voiiticalcs 
significstiv6s 

Com-olcxc absorbant z 

Cos sols sont assez acides (pH infericur à 6) malgré un taux di; 
saturation suaéricur 2 0,70e La capacité d'6changc Gst rtilati.vem<nt ~l.~:v6ti 
sn rtigard du taux d'argils (30 méq pour 100 g d'argile), traduisant 1~. 
présenw probable, mais sn faibles-quantit6s d'argiles dz typa 2/I. 
Les réserves on é1Cmonts 6changcablûs sont moyennes (4 2 8 méq) ; l'équi- 
libre dss basss nti diffère pas d;; cc,lui des sols bien drainds, l,ds teneurs 
rolativas moyennes sont les suivanto:; 0 

-Ca=6TNg=3 7 K = 1 ; Na = 0,2 - 

on notera la richessa ralativv en potassium 

Fertilité chimique 

ClavCs 
Las taux d'azote sont moyuns (0,6O'à 0,70 $0)9 ceux dG phosphore 

(195 à 3 SO) ; cotte richesse ::n nhosphors as-t communo aux mat6riau.x 
issus des formtions oolithiques, La f,;rtilitG chimique 3st classCc comme 
moyenne, 

c) Utilisation 

Cos sols sont culti&r, on mil panicillsirs ct on sorgho 7 ils sont 
particulièrùmcnt fsvorabl?s Ï% c:>tto d<,rnierc; culture, par suite do leur 
texture. Le?ur fartilit6 naturolls moyznnv, s'opposant B la pauvreté des sols 
bien drainés environnants, ainsi qui: leur meillcurc alimentation on eau, 
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000 doit permettre une utilisation plus intensive que l'actuvll~, 21 
condition toutefois, do maintunir leur stock organique, Lt4:>ngorgomsrtt 
tcmporairc d'ensemble dos ylUs hydromorphos d'sntre eux constitue 
cependant un facteur limitant, 

d) Extension et cartographie : 

Ces sols ne couvrant que de faibles surfaces ; ils sont situés dans 
10s vallées peu creus&s de L'ADER DOUTCHI, n'ontaillant qu'une parti2 du 
COntinenta Terminal, leurs bassins vcrsanta sont peu Gtondus et locali- 
sés dans la partio Ouest du plateau C-tI" 
pas cartographiable au I/5OO 000, 

Cotte unit6 n'est généralement pas 
seule la vallée de TAJAE a pu c4tro 

~artiallamont dessinée dans sa partie amont. 

B-2-2 - Famille SUT alluvions et colluvions h&téro&nns des vallées 
de 1'ADER KXJTCHI 

a) Norphologia 

Le profil AD 31 a Q-té observ6 à 3 km au Sud-Ouest do IBOHAiWG3 
dans le flat alluvial do la vall6a situéo immédiatament & l'Ouest de 
ce village. Ces alluvions sont cultivées en sorgho 3 la vegétation 
arboréo est composée de Bauhinia roticulata et do quolquos Faidherbia albida. 

O-22 cm Brun ocre, très finos &grégations ocre pâle, présenci: & 
surfaces lisses plus foncées, argilo-sableux fin ; structure 
mottsuse (2 cm) 5 cohésion forte, sous -structure polyedriqw 
(0,5 à I cm) û, faces plus ou moins lisses à la base, surstruc- 
turc à tendance prismatique a l- ti base; porosité tubulaire finc, 
irr6gulièra, m6diocrs, porosit6 d'assemblage bonne ; quelquss 
radicollcs, 

22-40 cm Brun plus ocre ; texture hétérogène a lits do Gbris limoneux 
plus bruns (0,5 cm), d ans une massc fincmant sableuse jaun%tre f 
fine s&grdgations ocres7 assez rares9 ponctiformcs ; structure 
polyedrique (1 à 2 cm) à faces rugueuses, cohésion moyenne ; 
$i&-,$&&~ tubulaire moyonno ; 't3eu de racines 
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40-151 cm Alluvions cn lits alternés r 

- lits di; wsblos fins à moyens, ;i oolithvs, jaun$tr~s 
variabkmont calcaires, lités 

- lits sabla-argilwx R argile-sableux, brun.3 à joints 
dc nabbs fins & s6gr6gstions ocrc,s "y très calcairtis, 
très firwmcnt lités y porosité tubulsirr; vzrtical3. 

f?.B, Sol humida dès 40 cm, tr&s humide à 1s bss~, 

On remarquera dano cc: pofil deux types do GgrGgations : 

- an surface, dc fines sogrégations ocri:s sttribuablcs ?G, un 
Sngorgemc~nt tomporaird de sur aco f ; ~110s disparaissvnt vers 40 cm. 

- en profondtiur 13;s s6grégationo ocras, localisées dans 12s ,joints 
sablaux ot formées 'lors du déaôt, 

Za stratification nkst bien vi,giblo qu'k la base du profil où 
la texture dea diffErünts niv;aux vst tr&s vsriablo ; la stwcturstion 
cro?t vers la surface on rnsrn,> tGrnps qus ;'homogGn<%e lu dépôt. 

L'origina du calcaire, nrési;nt ::aul<m~nt dans 1~s niwaux profonds 
est dGt,ritiquc 8 il a Ct6 apport6 awc 1~s alluvions issuea des trois 
niveaux géologiques entaillas par la vallé, 8 Continental TerxMnal 
(oolithes), EocGnû (calcaire), cr6tac6 supcriour, Sa prosvnce dans In 
~01 no s'observa donc qw.: lorsquo lc. mst6riau tist, au moins psrtiol.lamont 
issu dti formations g6ologiquos en contancant. 

b) PropriBtos analytiques 

Matière organique 

Ces sols sont en gGnGrâ1 bien pourvus en matière organique, 123 
taux dc surface varient ds 0,60 à 2,50 $ 7 33s valeurs supérieures n 
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1 $ étant les plus fréquentes, Le C/N inf6rieur ou 6gsl a 10, no 
semble pas influonc6 par l'hydromorphio temporaire, 

Texture a 

Elle est variable, mais les textures les plus fr6quontcs sont 
sablo-argileuses ou argilo-sableus2s. Les variations verticales 
peuvent é-tre importantes, 011~s sont fonction do l'arrangemont des 
strates. Dans la fraction sableuse, on note une large dominante des 
sables fins sur 10s sables grossiers, 

Complexe absorbant o 

Le pH est voisin de la noutralito (695 à 796), le complexe est : 
presque toujours satur6, La capacité d'<:change est élevBc, le plus 
souvent supérieure à 20 méq ; ollc correspond à dss valeurs allant do 
50 à 70 méq pour 100 g d'argile, ce qui prmot de conclure 2 la présan- 
ce en quantités notables d'argiles de typa 2/1. L'équilibre des basGs 
montre toujours un excès do calcium, m6me dans les sols non calcaires, 
et.. parfois un d6ficit en potatisium, 

Fertilité chimique 8 

Los taux d'azote varient de 0,3 a I$ ,,9 les valeurs les plus 
faibles ont &té observ6es dans les sols les moins argileux, Los taux 
de phosphore sont toujours olevés (1 à 35,). La fertilit4 chimique, est 
classée comme bonnc à très bonne, 

Propriétés physiques o 

La stabilité structurale (1s supérieur & 395s fréquemment sup&ieur 
à 5) et la perméabilité (moins dc 2 cm/h) sont faibles, 
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c) Utilisstion 

Leur valeur agronomique élevés pormct d'anvisagar l'utilisaticn 
dc COS sols pour des culturc;s oxigantcs, sous rBs5rva du contrôls &: 
l'eau, du maintien du stook organique vt de l'am&lioration dss structurds 
superficiellas par dos façons culturalas, Lc principal facteur limitant 
résida dans leur imperm6abilit6 froquente. 

d Extension G-t cartographie 

Ces sols occupent la majeure partic; des flats alluviaux réwnts 
des vallces Nord de 1'ADER DOUTCHI et du cours amont de la NAGGIA., 
La cartographie des variations tcxtiral,~~ ~~ et dc: la yrésoncc: ou no 'e 

Y@ calcaire ne peut etrc! réalisées ,Z 1'6chollü de la carte?, ~8s renseigno- 
ments figurent sur 12s cartes & grande 6chslle drsss&s par l'O,R,SoT,O.M. 
et la SOGETFIA, 

B2-3 - Famille sur alluvions rbcontcs finomsnt sableusas 

Cntto f8,mill; regroulw les sols d&i:loppés sur las Lalluvions 
récentes du goulbi ds NARADI. Ils ont fait l'objet d'une étuda pédologique 
à grands &hollo, effoctu6u F-zr la SOGXTHA., 5 laqwlle on SC reporters 
pour plus dù détail, 

a) Morphologie 

Le profil I'Jq 54 a 6té obsarv6 & quelqut;s kms au ?Jora ds MAR.ADI., 
dans la zonz d'epandago du goulbi. Lu modelé est plan, c:t la surfacs 
entièrement cultiv6o (Gombo, piment, henné, quelques parcelles de coton),, 
La végétation srborée est & base de Diospyros mespilliformis ût de 
Tamarindus indica, 



59 

O-5cm 

5-27 cm 

27-85 cm 

85-175 cm 

5 Y-R 595/3 g brun olive; clair, hét6ro@ne ; parcouru d; 
fines &grégations roug;: ocre sur 10 trajet &? racines - 
tin outr9 cavit6s à .paroi enduite d'un> substance brillante 
orsngéo - on n'obs.2rve pas dz litag; mzis cc?t horizon peut 
dispsraîtro ; tzxturi! sableuse dGj& riche cn paillottou 
micac&s c, structura msssivi: malgré un3 légèr, fissuration 
vsrticalo, ddbit à ar6tcs vivi:s c>t faces très fincmGnt 
mam@lonrGcs, cohhsion faible ?L moycnnc, quelquGs mottùs 
(2 cm) ?A faces peu nombreuses autour d2s fissurLs, porosité 
très fini: avec dc nombreux -orc;s ( /-, 1 mm) bian ddvvlo-?pés, 

10 YR 6,5/3 0 brun vordâtr:r; prcsqw homogèntï p stratification 
fino mais tr.>s souvent uffscso, accompgn& dc lits do s&blcs 
blanc-jaun$trv clair - on pi?ut observer quvlquos ségr6gations 
nrolongoant cvllcs d6 l'horizon sua-jacent ç structur3 massive 
indépandammùnt du litage ; porosité visibls ;;xclusivemant 
tubulaire ( ( 1 mm - 5 à 6 par cm2) 

IX YE 7/4 y sablss fins blanc jaun&tro très riches zn p>tit<s 
paillottes micacks noircss ou bronzées - stratification très 
fina soulignjo dc lits tr&s pou Opais :>t compacts, brun vord$itr< 
J, direction sou-vont obliqw c;ntrccroisés - Gns::mblu recoupé 
de poches ayant la coukur d.3 l'horizon précédent ; pas de 
structure autr2 qw ~~11;: du d6pfit (sablzs particulAt?:~s) 

10 YR 8/4 ; mbme teint;: ; m$mo stratification fina vt rtSgu- 
lière ici faiblement soulign& par dvs lits brun vcrd%tr?> 
;?lus rares ct p%13s p sabli;s ldgkcment plus grossiers, 
moyens R fins p pas do diff6ronciation structural:: p porcs 
tubulsirss ç& 3t là9 rcguliere ( $ = I à 3 mm) 

X75-195 cm :Jivc;;Lu formQ 5 la basY dz lits di: Imm environ ds sablGs 
blancs, fins, alternant avr:c dc fines bandos noir%tres, dl% 
E+U prBs memi: Ouaissaur, riches i: an paillettes dc micas dor&s. 
Chaque lit noif8trc ost form6 ~LE l'empilement de paillcttos. 
Chaque lit di: mica vst parcouru de ségrégations linéaire:; noires 
ramifiGes. Au sommet, sur 20 cm, 1; dép&, moins riche cn 
naillettos, est envahi dc sGgr6gntions ocres extrSmoment 
i:tsndws suivant Le litagc, 

@O-ZIO cm 2,5 Y 4s5/4 7 i.sablos trEa humides, moyens, oncorc parcourus 
dv lits noir$trcs comy>ortant qwlquos paillzttcc doréos 
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2;~ tracas d'hydromorphi-s, s~ul;)s msnif;stations dv 1'kvol:~tion 
$dologiqu%: du profil, sont d? dzux tyné!s 2 

- 3n surfte> 9 d'abondantLs &&+ations ocrj vif sont locali36::::~ 
12 long d::s racines r;t li la surfac; dz:-; DO~~!S, zon~e d:: concentration 
st d'oxydation du fvr :; ~11~s sont nttribuablcs S un2 hydromor>hic; 
tsmporaircz dz surface (submersion) 

- En nrofondzur, 12s tschcn Ssultvnt dlun <?ngorgemnnt 
t3myor3ir~e x>ar nsppo 9 qui ;osut affecter l'i;nscmbl~~ du Trofil. 

La structuras :st ~311~ c5.11 d6$t, sauf 3n surface où l'on 
observe un dEbut ds fissuration. 

La stratification ~3;:: manifi:st6 ici par 1~ litsgz des szblus 
St l'slignvm~nt des naill,ttss di: mica ; ~1.32 P;;ut cop(:ndant rntra,Pn...r 
d'imnortantss variations tztursl~s dans 1; profil .;t l'on obsürv:: 
nar fois dch: smnilcrwnts &: niveaux s~bl3~~ ,3-t ar,-iloux variablomvnt 
ordonn6s 9 qui joknt un r61ti trbs important dan:: 1;; comportamcnt du 
sol vis-A-vis d.~ 1' .au (cf. profil IE 55 sur fichv) 

c) PropriGtCs analytiques 

Matièr:? orgzniquo 

L38 tonaurs sn matière organiqw sont ::n g6nCrsl rslativcm*nt 
81t;vOvs, lc,s taux de surfsca variant ds O19O a 2,40 $ ; ezllv. est 
conc::ntrC:> sur 183sI0 ou 20 Trvmi?ss cm, sauf lorsque li: sol est 
rscouv;?rt >sr un d6p6-t trk rQcont, faiblement orgsniquu. LE+S sols 
très sableux sont les moins bien pourvus, Le rapport C/E est bas 
(10 & II) Gn r,;gard dzs fortos msnifostations d'hydromorphio supar- 
fici,zlli\ D 

EllG est 6minsmmi-,nt variable, 
yrofi.1 à l'autrc:e 

5 12. fois dans lc pofilg zt d'un 
LIS trnvurs .>n 915m;:nts fins s'6talvnt de I $ 3, 80 6. 

Lo rapport limon / argile 3st zn gGn.Bral 6lavC, surtout dans 1~s 
matériaux lourde: (0,20 .k 0,50). La, fraction szblcuso 3st yrosquo tixcluzi- 
vcmi':nt comnosk d;> sables fins, L'abondance &,a ~+illattvs d:: biotit:!, 
variablvment alt&G~s, traduit la richosss dc C~B sols zn minéraux a,ltG- 
ràbks, qui constitutint d'nppréciahlzs résar'i~vs min&ralss, 
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Complexe absorbant z 

Le pR est faiblomcnt acide ou nuutre ..(6,2 2~ 795) 9 il est 
généralement minimum <,n surface et se stabilise ensuito. La capscit4 
d'gchsnge est 61~6, en regard du taux d'argile ; ::llc varie do 20 % 
80 moq pour 100 g d'argile, les valeurs rvlstivos 12s plus faibles 
étant g%rsl~ment obsorv6zs dans les sols très sableux ; on peut 
cependant conclurv & la prÇscnco constante, mais on proportions varin- 
bles d'argiles de type 2/I, 

L'équilibre dvs bases montra une nette. dominanci: du calcium ; on 
notti égalament d'ap&ciables teneurs en potassium, li&s vraisembla- 
blomcnt .5 la richosso en biotitc. Los taux de sodium gchangeables 
sont bas, toujours inférieurs 5 ceux do potassium, sauf dans certains 
horizons nrofonds où le rapport s'inversv, sans toutefois que le taux 
de sodium dépassa alors 5 $ de la somme des bases dchangeables ; il 11,: 
constitue donc jamais un facteur limitant pour la v5g6tstion, 

Fortilit6 chimique 8 

La fertilité chimique t-;st moyenne a faible dans les sols très 
sableux, bonne dSs qud la texture devient sablo-argileuse, Les taux 
d'azote ,et de phosphore vari3n-t respectivement de 0,3 à 1 SO et de 0,3 
à 1,3 goo 

Propriét6s physiques : 

Elles sont fonction dz la texture 0 La perméabilité des matériaux 
sableux ust 6levée malgro la finasse des sables, elle diminue assez 
rapidement avec lc taux d'argile. Uns CYS sols stratifiés, la porméa- 
bi1i-G d'anssmblo est doterminée par c~llo das niveaux les plus lourds, 
qui constituunt des niveaux d'arrût du drainage. 

c) Utilisation : 

Lo mods d'utilisation de ces sols est dCitarmin6 par leur texture, 
avec laquelle varient la prm6abilit6 at la fvrtilitj. Les sols les plus 
sableux sont à r6sorvvr 2, l'arachide et au mil $nicillaire. Dès que 
la tcxtur2 s'alourdit, le s cultures da coton, de blC, d> légumes, de riz 
sont possibles, ot à r6gartir en fonction du drainage interne du sol 
et das possibilités d'irrigation. 



62 

d) Extension c;t csrtographiv t 

L'cxt3nsion d.v ma sols coïncide av?c ccl10 du lit majsur du 
goulbi dc KARADI v-t &z son affluent 1:: goulbi dv IJIBOTTXOUROU, Las varia- 
tions 12 long du cour9 st? traduisent; par un3 finesse tdxturslo croissan- 
ts Wrs 1'3va19 consgcutiva 5 la réduction du la pzn-k-;, Ces sd;* on-5 
6th csrtographiEs rn association avec l.2~; sols forruginvux pu lossivér; 
&Svvlop$s sur les alluvions ancicnnos à sablas; grossiers, qui fnrmi:nt 
unz terrasse souvont &olisBc, 

Ccttz familla r~grou70~ $0~3 sols formés sur les dépets alluvii,ux ;.: 
récents du goulbi dc GAZAOUAi C:: cours d'eau, i:st issu comme 10 gotilbi 
do NARADI, du massif pr&csmbric:n do NIGERIA 
ost nettement moins rkgulior, 

7 son Ocoul<3ment temporsirù 
capable cspcndcznt do fortes cruos qui rostcnt 

tixc<:ptionnollss (la crut dL; 1961 a lais& dzs dep6ts sableux que l'on 
cbsdrvv jusqu'au Nord de la rout: MARADI - TINDER) il s'en suit une plus 
grand'2 hZtérogBn$ïté dtis dépôts. CPU alluvions, dans l'onsemble finement 
largilo-sablcusas à l'amont9 s*sîfinc;nt vers 11,3val ; <:llos SQ terminent 
vers le Mord d;s d&pôts argileux puu ;Pais 2-k discontinus rc?osant sur 10s 
alluvions anciennes du goulbi TS'KkBA Leur Sxtension ùst faible ; ils 
formznt une bande k peina plus largo quz 12 lit mineur, 

Les sols qui s'y dé,veloppent sont for-kmcnt wrqu6s gar une 
hydromorphic temporsiro & surfaw, La stratification y os-t bion visiIili;. 

Ces sols sont assez riches en matière organique: (2 3 3 $)Y 2 C,/TT 
de l'ordre de II, Leur nH acid:; (595)r malgré un taux de saturation qui 
n'est pas trFs bas (0,70). LSS r~~scrv~s vn basas échangeables sont abon- 
dan-tas (8 moq / 100 g do t::rrc),-h nJtti: dominancc du calcium, 

C?l + Hg / K + ]Ta = 20 - Ca/Ng=5 -K/&=O98 

Leur fertilité chimique ::st moyannc :: ils sont mieux pourvus ST~ 
azote (1~5 $,> qu'ùn p hosphorc; (0,40 $,). 

Ces sols conviennent & la culture du rie, 



IXS SOLS BRUNS ARIDES 
====================== 
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III - LES SOLS BRU?% ARIDXS 
---L------I---------I----------- 

111 - A - GENXRALITES 

Les sols bruns aridos anpartionnant ,& la classe des sols 
isohumiquos (steppiqws ou pnzudo st6ppiquas) dBfinis par un,s teneur 
prog2essivemont adcroissant:? dv la matiero organique très Evoluée sur 
plus de 30 cm, un pz?ofil dz type AC ( un horizon humifère reposant 
sur la roche mère) ou A (B) C (h orizon humifère séparé de la rocho 
mère par un horizon B structural). ils constituent li: groupe unique de la 
sous-classe des sols isohumiquos î complaxci: saturé et individuslisa- 
tion poussee dos sesquioxydss do for, 

Les sols bruns arides (ou sols subaridi;s tropicaux) ont été 
définis in extenso dans l'étude pédologiqw, du NIGER Oriental (t. II 
p, 88) 0 ~TOUS ranpollerons sommairumcnt leurs principaux caractères tels 
qu'ils ont été d9finis par R, MAIGKIEN 2 

ID/ Répartition progressivement décroissantti dans le profii d'une 
matière organique bien évoluCe mais pzu abondante, provenant de la 
décomposition des racines du tapis graminécn. 

2O/ 1 n ividualisation sensible des sesquioxydes de fer avec d' 
migrations verticales faibles ou nulles, 

3O/ Léger lessivage dtis cati.ons9 avec possibilités d'immobilisa 
tien du calcium sous forme de carbonate en profondeur, 

Le groupa d2s sols bruns arides est subdivis8 on deux sous-groupes : 

- les sols bruns, caractérisés par un profil de type AC, composc'i 
d'un horizon humifkre épais de 100 2, 150 cm, de couleur foncées tointc 
brune, .& r&partition homogèns de la matière organique, reposant sur la 
roche mère,, 
basique. 

Le milieu est généralement bien tampon&, le pH neutre à 



- les SO 1s brun rouge 
d'un horizon humifère épais (jeàpfgf $j f$ O~f)"r$p(s)nC, 9 s~m~~s~ori~on 
de couleur -fteinte rousse caractéristique) souvent structural. Le 
milieu est souvent mal tamponné, le PH neutre S faiblement.scide. 

Les sols bruns du NIGER Central sont exclusivemont localisés 
sur les alluvions des valléss dc 1'ADER IDUTCHI, mais leur extension 
est trop réduite pour entrer ?tans le cadre de cette prospection. 
Ils ont été étudiés lors des travaux à g;rande 6chelle effectués pc~r la 
SOGETTHA et L'ORSTOM dans ces r&gions, 

En ce qui connerne 12s sols brun rouge, nous avons maintenu 
la .définition élargie adoptée pour 1~s sols brun rouge du NIGER 
Oriental : 

*Sols minéraux dépourvus d'horizon lessivé non humifère, à horizons 
supkieurs humifèros brun ou plus faiblement colorés sur au plus 20 
cm, reposant sur un horizon de couleur, génEralemcnt rouge, souvent 
structural (horizon l~R*~)~~. 

EXl'EDS'ION 
-m---<---w., 

La limite méridionale des, sols bruns arides SO situe entre 
les 'iscihyètes 400 et 500 mm, onglohaxt certainos formations @dologiques 
plus méridionales .(valléos duRAFI) qui se rattachent, par leur morpho- 
logie.,aux sols de la zone subarido. Compte non tenu de ces format ions 
&kloidgiques particuliéres, la limite climati~uo des sols bruns arides, 
et particulikement des sols brun rouge, coïncide assez bien avec celle 
de la province bor6ale des formations v&g&ales steppiques ot désertiques. 
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III - B - LES SOLS BRUN ROUGE 
------------------------ 

Les sols brun rougn 03 sont ~rincipalentnt d6vslo:~pbs :;ur la 
couv3rtur2 sabl;:us2 6olivnn2 où leur limitv m6ridionalc oscille entr.: 
1~s isohy$tGs 400 :t 450 mm, Aux &>LXX formations 6olic;nnos d'âgjr: 
diff&%nt (cf chnnitr? II B L:;r= roche? m8r.?s ;!t k:s malkiaux origi- 
nels des 801s) corrospondcnt d;s sols s.2 di$itingucXt n,2tt2ment p3r 
1~~ dagr6 d'&volutSon, 8volution qui GY trcuduit par lcis caractères 
suivants : 6paisscu.r du profil, int'sn,sitC dc: la rubéfaction, >t surtout 
structure qui oemblo 6tri; 16Zcritk; dc diff8rcnciation 10 ~1~s signi- 
ficatif, Cspondant, par suit*:; dvs fsibl2s tcn.,urs en élements fins 
( & 10 $],12s mmifostations d;; wtt.2 structure sont limitées 5 d.;r: 
variations dc porooit6 (tsil&z st d&~.,lo!,~<;mcn-t) ,2t d:-. d6bi.t (aspGc-t 
d2s facEs d2 rupture &a blocs vx-traita du profil dont l'irrégularit6 
traduit l'oxistonco de nurfnc.:s $2 moindr::: r6sistnnc:, i:t uni: cvrtaiw 
cimentation des parti&138 ck~atitusnt 1~ nol) d'un horizon k 1'au-k~~ 

En cx qui canccrnc: li>n drgs sncizns, la dur6~ dc l'kvolution 
pédologiqu2, :;t surtout 1::s variations climatiqu,:; cnr-gistr6os ds7ui.s la 
misc :3n place ds ces szblos, ont .:)orrnis unv évolution po~sa&.~ des sols 
sc traduisant p2r la différ,:,nciation d'horizons, bi::n contrastés, l<j:: 
variations 10s plus constantos portant sur 1s porosit6 (variation cn 
taillv ot dévelo-ppvment) zt 1s d6bit. Los fluctuations climatiquvs ont 
pu 6galcmi;nt provoquvr l'a-pyarition do caractkws secondaires d'hydre- 
morphie qui porsistent dans la wofil sctuol, 

Les ergs r8conts portent par contrs3 dos sols ,i profil peu 
différoncid psr suito d'une moindre dur& d'kolution c-t dc fluctuations 
climatiquss moins intenses, Los profils :;Ont cn général pou épais, 1::s 
horizons assaz pu contrastés, & transition progr<?ssivc, ct l'on 
n'obsvrvd qus d3 faibles varistions do porosit6 (d6véloppoment surtout) 
0% de d6bit, Ces sls;lg, ont été classés au NIGER Oriental comme peu 
&roluOs intargrados vers 10s sols brun rouge g nous Los avons intégrhs 
dans lr sous-groupv des sols brun rouge yar souci d'homo&né3Mtion, 
mentionnant toutefois leur caractsm D~U différenci6. 

On obsarvc 6galement dzs sols brun rouge sur 1~s alluvions sablùuscs 
das vallées de 1'ADER DOUTCFSI, ils débordant alors 1argomc:n-t la zens 
subarida (valldc du RAFI), leur morphologie paraissant lié, aux psopsi$- 
t8s du matoriau originel ct pùut Strc: 5 1Gur position topographique. 
Leurbypc de différenciation (structurti) est analogue 2 cr?lui dss sol:, 
sur ergs anc i2ns, 
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Sur les mstQriaux plus srgiltiux dos v(,rsants se dkwloppent 
des sols rubCfiEs très particulicis, spdcifiquos d<z? la zone subarid:v o 
les sols brun rouge durcis de glacis. 

III - B - 1 SOLS BRUN ROUGE PEU DLFFERENCI?W SUR Ii4 FORNATION SABLWSt: 
DES ERGS RECENTS 

B 1 -1SERIX DE YfiGADJI 
--I--------------c----- 

a) Morphologie 

?k profil ND /I a OtB ~boarvG à 5 km au Nord de DANTIAGO, dans un 
erg r6cent ,Z grandes rides oriontévs NNO - SSE, 5 forte h&ivol&c ; 
le profil r?st situé à mi'p~nto sous un0 savane faiblement arborée à 
Albizzia chcvalieri &t Acacia senegal f 1s tapis Gst mixte, à base d'hris- 
tids longiflor,a ot Aristida mutabilis, accompagnées do quelques Andzoopo- 
gon pulch~lum et Andropogon smplsctuns, 

Asnvct suprficial : ',nombroux rojcts, sables déliés sur 2 à :3 cm* 

0-6 cm '77R YR 4?5/4 : brun, tcxturc sableuse ?L sablss moyens bien 
calibrés 7 structure lamollairo assez grossière (0,5 cm sur 
5 cm) cohésion faible, . c wu agrege, porosit6 intùrstitiellc 
très dévcloppde, 

6-17 cm 5 M 4,5/6 ; contraste moyen, transition sur 3 cm ; brun 
jaune? foncé, homog&na ; taxturz sableuse nettement plus fini: 5 
structure massive, d6bit regulior, coh@sion moyenne 5 fa.ibl$z, 
tr&s peu agreg6, fine porosité intorstitiollc très nettement 
réd&bte. 

17-46 cm 5 3-R 4,5/8 s contraste moy.>n a faible ; transition tros floue ; 
brun rnugo, maximum de rubsfaction : tcxturc sableuse fine ; 
structure massive, dabit ais6 l~gkrcmcnt mame.lonné, cohésion 
faible, très xaros sgr6gats ; porosité intcrgranulsirc: très 
développéo p 
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46-85 cm 

85-I40 cm 

140-200 cm 

5 Y.R 53/8 ; contraste fort, transition tr8s floue, passe 
de haut on bas de rouge jaune à jaune rouge p%lo p finement 
ssb loux J structure massive, d5bit très régulier, cohesion 
faible ; porositG intergrsnulaire très forte. 

7?5 YR 6,5/6 ; jauno très clair 4 sablas fins à @ne 
compact8s ot do cohesion faibli: ; horizon très poreux. 

795 Y-R 5,5/6 ; contraste faibl?, transition très flou3 ; 
prosque blanc ; très faible, cohésion dos éléments structu- 
raux porosité intergranulaire trk forte. 

Enracinemwt 8 chevelu de radicollùs tr5s densa, &Crois- 
sant jusqu'à 170 cm 

La différenciation des sols do cette série se resume aux caractères 
suivants 0 

Horizon humifèrc t il ost peu épais, de teinte bruna assez fonc& sur 6 
à 10 cm? il s'éclaircit ensuite, et lton vut délimiter approximativement 
sa base vers 20 à 25 cm, 

Rubéfaction II le maximum se situe à faible profondeur, entre 30 et 40 cm 
il est assez net, mais les transitions, surtout vers la baso du profil, 
sont très prcgrcssives. 

Structure : les variations structurales sont limitees à de faibles modi- 
fications de la porosit& en taille et développerpent, sauf dans la base 
de l'horizon humifère qui est légèrement compactée ; la porosits est 
trxijours de type intergranulaire, c'est-&-dire 9 qu'elle rdsulto du simple 
empilement des éléments texturaux, sans trace de cimentatinn. La tendan- 
ce lamellaire en surface os-t attribuable a la superposition de dépets 
successifs, sbparés par de fragiles csofitcs pluviales, La cohésion 
reste faible dans tout le profil, 

Les variations on fonction do la position topographique se 
traduisent en interdune par une teinte plu- 
fréquemment 

13 grise de l'horizon humifère et, 
9 par l'épaississement du profil consécutif à une humidité 

édaphique plus élevée, 



b) ProVriBGs analytiqu9o 

L.>s% t.,n.,urs :?n matiko organiqu>; sont fsibl;s, (0~25 à 0,30 $ b:n 
surface) c 1.3 d5croissanr,;: "st plus rapiiji'; sur 1,s 15 pr%;miurs cm, 
confirmant l'.~ist.;nc~~ d'un minc.2 horizon plus hunifk::. L&s sols d'int,:r- 
dun:, sont mi;-2ux pourvues 
l:iur C/K :5gslununt plus 

av.:c d33 taux ?up>rficL::ls &s l'ordre d2 0,60 $ 
61~6 (12 ù 13, contr> 9 à 10 3n haut il-. dun:) 

monts; qui, l'humificntion us-t 29s::~ nvt-kmvnt rc5Cluiti: pur unv humidit6 
plu% fort> durent 12 saison d<s T)luivs. 

Lo matkiau ;:st un sablé 3ssoz bitin tris? tr5s ;)suvrl? on colloïd;::-: 
min5raux. L3 somm,: srgil2 f limon i;st scZnsibl.:;mont conct:nts dans 10 
pofil (3 à 4 $) mais d6crofi-t; d2n.s 1:: mst6riau (1 9). Au mCrne ph6nomGnc 
ObSX?Vé zu ?VImR @ri.:ntal, ddux <>.xplicstions possibles ont ct6 r>roposG>~ c 
"formation ds colloïd,::s minCrnux, surtout d.>s hydroxyds"l dans 1~: profil, 
ou anports w,r dos yousnibr<:s ;5olic:nn,;s". Ln pauvr.:ti, sn ÇlZments fins 1~ 
ces sols Est 3, l,korigin:J du dkdlopucmcnt minimum dc la structura 2-k, par 
suit3 s d$ lvur sunsibilité d 1'Crosion Coliznne, Les solo dti bas de pcnt- 
proszntunt ?<ar contrr un profil un pou nlus riche: ,sn 6lEmc:nts fins, la 
somm3 arsil;> + limon atteignant 7 à 8 $,, mais 
inchangé (vc;ir profil ND 72 sur fiche) 

lc matériau resto ;2 P:>U p7r35 

S.2 squioxydos z 

Le tsux (ii: fur total, snproximativom~nt constant dsnc 1~: profil (6 Go) 
r;st dvux fois moins 61~~6 dans li; mat6riau. Le rapport for libre ,/ fer Total 

. . minimum on nurfsca (0,68) 9 :w6si;nto un maximum socondairc dans l'horizon 
rougi (0,77) 2-t un maximum principsl dsns 1:; matcriau (0,80) ; cependant 
;>n vzleur absolus, Iv fer libre .>st d;:ux fois 
eon (B) qu'an profondeur, 

plus abondant dans l'hnri- 

C2S Sols sont r,atur6s, li; pa ,;st dz 7 vn surface, il tend & croftIyti 

10gGrcment Ln ?rofondlur 2t atteint 7:6 dans le mat6risu. L:a capacit6 
d'6chnng:; sst tr&s faibl,> (& 1,5 moq) nar suite du 1% .pauvret& E>n gl&mc;nt:; 
fins ; &Il,; s?t nlus Sluv6r! dans 1~s on sur- 
facG), mieux psnrvus 

sois d'int<:rdun6 (3 à 4 morq 
,:n mnti&?Z organique o.t on argile. L'Bquilibre dc!s 

bases montrv unr: natte, carence on potassium (moins dü 0,06 mcq), 10s 
tan.durs r31atiVcs moy\>nnCr; c;ont 10s suivsntos g C& = 40 ; Mg = 25 y K = 1 ; 
Na = 4 D 



Fvrtilit6 chimique : 

211: ;st trhs bzss; dans lva sols sur duno (BT SO = OsI5 h 
OF20 - P205 $* = 0,14 ü 0,26), moyvnn;; dans les sols d'intarduna gr5c:; 
ü ?C!c t~.,rEclrs c.n azote zt phosphor;: un p,zu glus 6l;:v&s (rcswc.,ivVrL:nt 
0 ?27 2t 0,30 $, Lit surtout 5 un COITI~~~XG absorbant mieux -pourvu3 :::n 
bam s 0 

Pronri5tus physiqws : 

Ls ?l::rmGabilitC, très Cl<>v6v dans 1~s 001s sur dune: (6 3, 8 cm/h) 
diminue ::n bas dt. nznk, où zllc: os-t moyznno B fzi.bl,> (2 & 3 cm/h), La 
stabilit~3 structurale d6croî-t li:gèr%mtint quand li, taux d'argile augm2nto, 
msis 13 signification du tust ost limitée dans ces sols '%As sabl ux. 

c) Utilisation 

L3, vocation d<.,r, sols de dune oct uniquement pastorale, par oui%: 
dX2 1~2~ ssnsibilith & l'érosion Golionnc: ':t de leur fertilitc très 
r5dui-k o Los sols d'int,)rdun2, plus fi;rtili3s7 mioux alimont6s on ~:au 
et arotCg6s dz 1'5rosion Zoliiinnc par leur -position topograahiquo, 
ncuvont portar des cultures d5 mil zt d'araohidz, 

cl) Yxtension B 

CGS solo sont formés csssnticll~ment sur l'erg récent qui s'étend au 
Bord %t ?Y.; SAKl31. AWDI, on li;s trouv+ Eigali;mtint sur de petits cordons 
qui bordznt la rivo gauche do la vall& dù TRRKîI, 

B-I-Z- SERIE D'EIDTJ? 

2) Morphologie 

c 

Lo profil NF 29 5 4-t& obstirv6 au Sud DIZIDIR, SUT un tirgmods:C . T)\~U ACCUS? y le hauttiur rtilativo des dunes n'tixc6dant pas 3 à 4 me Il 
.:st situ en tiers su&ricu.r du dun?, sous un: savane faiblement nrbor5o 
a~CombEa'i,~.$;glutin6srrimll~t Gui&s sonvgalonsis. Lc tapis est donsc, oompo- 
sE d;: Ctanium i>l>gans, Andropogon amplectens, Aristida mutabilis, 

surf .acr: I ,s<ablcs d61i6s, peu opais (1 cm) brun bcigo clair rsiets 
brun rouge, 
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O-10 cm 

10-23 cm 

23-53 cm 

53-100 cm 

7?5 YR 5/5 ; brun lé èr.srn5nt jaunes, C;OUS 1~s sabler, dQli8s 
croutv ouparficirll; 7 1 mm) 73ui.s zonLj lr?gjr.,munt violnc6; 
(2 mm) S porosit6 plus grossiàrC; rcnosant sur un nivûnu for- 
tsmznt a-tri.6 (5 cm) ; tuxturc, uablausc: faibl+.:nmt h6t6rogwni., c wesGncti d.2 nombrcucus oolithen g structuri; massiva, d&it 
r+5guli.>r, coh6sion fsibl:? ; yorositC int:sstitiGlle fin? Lt 
bion d&vulopp6c. 

5 m 4,5/5 5 contraste faible ; brun Rouge ; tuxturs sabl~:~~.:~ 
as:;tiz homogène SVGC oolithos ; structuri: massive, débit 2. fSCi;S 
16gèrûment msmul~nn&s, coh6sion moycnn'z <A fc?ibli: 2 porosit6 
interstitiGllc assez fine, tr&s bien d6vclop$c. 

5 m 49?iGtur..3 ; contrnstc asstiz faibl:,, transition sur 5 cm ; 
rougv y u ’ ca;blLu oi: assez homogTbnc ;LV~C présence d'oolithds 
structure massive 7 débit 5 faces plus m~mvlonnQex, coh6sion 
moyi?nn.J y porosité intorstiticlls un psu plus grossikc, t&a 
bion dcr^v~lop-péc. 

5 Y-El 5/6 ; horizon de transition $ rougs homogène ; texture 
sab112uso homogène, oolithes ; structurz msssivv, débit 9, fac-2s 
faiblement mamelonnées, cohésion faible, horieon 16gèremcnt 
plus tandrz que ci-dossus : porosit6 intcrstiticll~:? finv, biin 
d6vrlosp6c;. 

100-220 cm %-tri; 5 YR 595/8 st 7?5 YR 5?5/5 (plus prCs de 715 3%) y roufy y 
t,?xtuw sablcusz: homogène avec r>résence d'oolithcs, 

On notù dans SC profil uns 1Cgkre amorcs de diff6rencistion strnctu- 
ralr (coh&sion moysnno dans 1~s trois prvmivrs horizons, variations dc d6bi.t 
faible mais not-kmi;nt porceptibl3) liC, vraisomblablSm?nt & la mointi'2 
.pauvrGt& !51Gm.jnts fins qui r6vèlti l'analysi;. Le nrofil rsste cvnendant TZU 
épais (matdriau atteint dSs 1 m). L'horizon (33) contrsstc assez faiblcmcnt 
avec 1s mst6riau liii-m9mc très rougz. La rubéfaction d'ons~mblc du profil 
s'accomp3gw &:: tonours un fùr 6lcvérs, CC qui, avec la pr6scncL dIabon- 
dsnti3s oolithcs 9 prrmdt do p;nsor quo ces sables sont issus, après remanic- 
monts 6olivna, d; grbs sidEroli.thiquus, qui subsistent sous forme de -pavages, 
sur 1~s témoina du Continental Terminal, tins l~,c,c)n+ d'vxtansion do (;~:;s 
solo * 

b) Propri6tEs snalytiqusn 

Matière organique 

LGS tsncurs en matiêri: orgsniqui: sont fsibltis des la surface (0,20 S, 
0940 $), ,211~~ décroisscn t un ~SU plus rapidement sur 1~s 20 jremiers cm., 
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0 * .  wu.1: diminuer Znsuito progrtiFk%ivcment juc;qu'& ~EL basti du profil, 
L:: rapport C/JJ inférkur ou &a1 & 10 en aurfacc, diminua réguli&reInuKt 
avc c 1s -Orofondeurp 

'Toxturi: I 

LZ granulomCtric: d.2~ sablua ast calltis typique7 das ergs r6ccdntn, 
du WIGEZ C,:ntrsl, La rdp2rtition ;st bimodalc 9 ~lv~c un rnodL:: -?rinci$al 
nitu dans lns sablvs fins vers 0,18 mm,, L;;E taux d'&lémc:nt:x fins (A f L) 
variant &; 4 5 5 $ ;n ;yurfacc, cet sc; ntcbilisznt <;nsuitu z:ltour du 7 $1 ~UW; 
lc profil qui manif:astc un léger Gnrichissomùn t par rapport au mat6ri?Vu 

(6 $). LGS ti;n,:urs plus fsiblcs on ourfaca sont attribuables ?t dis 
remaniements sunerficiols, dont 12s horizons supbricurs gardGnt les tra~.-.,~ .: 
sous formv d'uno farto striation. 

Sxsquioxydes s 

L+r; tcntiurs cn f!>r total sont [613vO~:sg allant de 23 à 32 $g Lais 
varistions verticales montri:nt un léger maximum dans l'horizon (i;), nks 
li; matCriau rostc richs tin c2-t 616mcnt. Le rapport fer libre / fer tctal 
*3at &-&r~l~ment minimum 3n surface, 8'3s variations sont t?nsvite fa.ibli.7 
at non constsntos d'un profil 3 '!'autrG ; on n'obs>rvc qu'un i;rès 16~":"' 
maximum, qui w :situi: soit dans l'horizon (B)? soit dans Ic? mat6ria.u: 

Complexe absorbsnt 2 

Le piI voisin C:e la wutralit6 vn surfac;; ( G97) 9 décroât ensuit: re:,i- 
demant vI:r:> 12 bsw du profil, il c,st minimum dans le mat6riau 0, il 
sttaint dr?s v:tlours tr$s basses (5)* flous verrons que cctts acidit6 
csractkiaz 1.3s formations s,ableus;I:s rvcouvrsnt 12 Continontsl Tvrmin:Al 
(qJ9 où nous avons toujours observ6, v;n noaition &+ bon drainage, C!:c:: ;:Y; 
i, L; p.j ;> z nZttcmc;nt inferkurs 3 ceux qui affsctent normalcmc:nt 16;s typ>I:e d.2 
sols correspondants ; ceci est probablsmont dLi 5 1,~ g;rznde pauvret6 m5~~rslv 
(3c: Cos matariaux, Lc: taux c3L: 13 t ~5 urstion vnris corrklstivZmcnt de OYE;!; an 
surfsci-: & $,50 3n profondeur. 

La ca-owit& d'cchangc! Gst infCrieuro 5 2 moq. L'Equilibre dûs b~i;:;s 
montrs un:: décroissance normal<? des valeurs respzctivza de chaque ilc:rn2nt:; 

ca, I"k9 KS Na 
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FartilitO chimique I 

Li;n taux d’azoté, sont fsiblas (0,Ig & O,20 $0)9 ceux dc phospkor:; 
un p,zu -glus favorables (0,6 $,), la fortilitd chimique resto cependant 
basse 0 

PropriGt6s nhysiquos c 

Lz p&rm&abilit& us-t moyenne à faible (1,5 à 2,5 cm/h), 1iGe 5 In. 
dominanw d:;s sables fins sur lûs sablûs grossiers ; la stabilit5 struc- 
tural13, moysnno on surface diminuo lorsqw lc taux d';Slémento finn nug- 
mvntc 0 

cj Utilisation 

Cus sont sont exploites dé pr6fGri3nc;7: à toux sur srgs anciens 
voisins, trop d6grad6s par 1 'Grosion hydriqua (cf. sério de CI-:IX71/LGA). 
Ils parctissant 5~s;?z pou sr!nsibles 3. l'&rosion &olicnnc par suite dk. lûur 
taneur non n6gligcabllz vn C18men-t:; fins, Cependant, leur répartition 
climatiqu-. (pluviom; <trie inferiourc & 400 mm) zt li?ur faible fcrtilLtd 
limitent fortement leurs poscibilitcs agricoles, Leur vocation naturill:~ 
est en fait pastorslc, 

d] Extension 

Les formations sableuses portant CGS sols slét~ndvnt entre 1'ADXR 
TOTJTCI-II, ut 1:3 dsllol NAOURI, 1imitEss au Sud par le parallèle 14O50 - 
elles alternent avec das formations sablcusvs anciannes, et s'en 
distinguent net-tcmcnt ~~7s leur modal@ clunsiiyo net, bien quu de fnibls 
amplitude, llabscncz d'oncroûtement suFBrficiG1 ot de traces d'erosion 
hydriqus, 1,s vGg6tation est un5 savane monosn6cifiquo 6, Combretum 
glutinosun, qui contrasta également avec la steppe & Commiphora africana 
d&zs ergs anclans 0 

B-I- 3 SERI3 DE MARK13 

LL wofil 1,~' 80 est situe ontrc TXBARAM et MARKIE (24 km 3, l~O~.zst 
I$Z T~B~J-U$) sur un c>rg à nodti3.6 v astes buttes dont la hauteur rolztivc 
ne dS-pasnz pas 4 à 5 m, La végéta $ ion est une savaw 3 Combretum glutino 
sum9 m6?16s Qà w-t 1; a quvlqu~o Commiphora africana. Lc tapis herbac8 ast 
dominanct: d'Aristida longiflora, zwc quclquos Ctonium elogans, 
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Surface : sables diiliés jaunâtres, rejets brun rouge 

O-10 cm 795 Tf?il 5/6 y brun jaune assez clair, horizon s-tri.6 (striGs 
de m6me teintu) texture sabl~uso assez fine avec oolithcs ; 
structure maasivo, dobit rGgulior, cohesion moyenne f goro- 
si-t4 fine bien développée, 

10-21 cm 7,5 Y3 5/6 3 contraste faible f légèrement plus fonc6 ct 
nlus rouge, homogène : rnernsd texture ; structure massivt, d5bit 
ii faces faiblement mamulonnées, cohésion moyenno p ?orositE 
légèrement plus grossière très bien d&.reloppée, 

21-65 cm 795 T-R 518 : contraste moyen ; jaune rouge, homogbw ; m$rnr: 
texture j structure massive, d6bit assez mamelonn6, cohgsion 
moyenne un pou plus faiZ1.j ; porosit6 16gèrcment irrégulikr:; 
et grossierc 

65410 cm Horizon dc transition 

110-220 cm 7?5 32 6/8 ; j aunc: 15gèrcment rouge p; texture sableuse, 
assez riche c)n oolithos ; structure massive, d6bit régulier, 
coh&sion tr6s faibli! ; porosité fine et bien déveloy>p6e, 

Stries I préscntes jusqu'5 30 cm 

Enracinement 8 assez d;3nse, régulièr5men.t Aparti' jusqu'a 
709 présent jusqu% 2 m, 

Ce profil nc diffère dc ceux de la skric d'XIDIR précédemment 
décrite 9 que par sa coloration ncttemcnt plus clairo St moins rouge. 
Les teinte restent dans la gamme 795 YR du code de lYU3TSELL ot leurs 
variations se résument à un éclaircissement progressif du sommet vers 
la base du nrofil, avec une rubefsction à peine visible de l'horizon 
(B) qui ne put Btre rendue par le code, Ces caractères de faible 
rubéfaction sont régionaux et affectent l'ensemble de la formation sableuse 
portant ces sols, 

b) Propriét6s analytiques 

Elles sont identiques à celles dos sols &o 1,~ s6ri.o d'EIDIR sauf 2n 
i concorno li: for 7 qui est un peu moins abondent (fer total o Ir) 2 

)9 le rapport for libre / for total Gst par contre du même ordre 
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0.. do grandeur (0,85) ;it 33s variations dans le profil tigakment fsibla 
at non cow3t3ntzs. 

c) Utilisation 

Cas Sols portent quclqws culturac: ~33 mil +nici.llairv, mai:; leur 
rgpartition climatiqw lcn rattache, dans 12s conditions actwllus, 
à la zone pastoralo. 

d) Esttension 

La zone d',zxtansion b; cas sols coïncids avec un ancien axa d:: 
draina@ du dal101 ïYIAOTJ'R1 qui rs,ç:tct: visible, sur photographie aCriennu, 
dans la partie amont d& son cours0 Cctto position g6omorphologique 
tist probablemont à l'origin:? de la faiblu coloration des sols, caractk;; 
fréquent &s \3nsablsmctnts csi; vallOos. 

B-I- 4 SERIE DE TAGUIRISS 
----------3---------_I_____ 

Lv profil ND 55 a 6% ouwrt 10 km au TJord-Est de TAGUIRISS, dans 
un erg r6c12nt & grandos ridvs trsnsversalcs, I m au dessous du replat 
sommital d'uno dun&, La v@tation ast une prairie & Aristida longiflora, 
Ctanium c:l:?gans, Andropogon pulohclum, piqustdu dz quelquas Faidhcrbia 
albida, Acacia sorwgal, Combrotum glutinosum. 

Surface : sables d6li6s 6.w 2 & 3 cm 

0-18 10 Y-R 5,5/4 : brun gris avec dt nombreux rvmplissagus blanc:: 
à czrnc 00~ 5 tùXtLW~: très siibleUs39 granulom&tric assez etalho 
structuri: msssivc, d6bi.t lamallaire au sommet puis r6gulicr 
onsuits, fsoc plane cohésion faible * porosito interstitiellc très 
fine, bisn dévolopp&, très nombrwx trous d'inscctzs, 
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18-53 cm 795 33 5/5 ; contrasti3 moyen, transition très floue ; 
ocre jaune p%l~ assez homogèna, nombrouses strios onduleu- 
ses sur les 15 premiers cm 

Q-120 cm 795 I-R 5s5/6 F (P~US rouge) contraste moyon 5 fort, tran- 
sition extrémemunt floue ; jauno ocre y homogèno ; texture 

très sablousü ; s-tructurs massive, dobit faiblement mamelon- 
né, coh6sion moyennz à faible, somblo lCg&rement agrég&, 
porosite intorstitiellti (0,25 mm) r&duito par rappo*t & 

celle dos horizons .sup&ieurs, 

120-200 cm 7?5 YR 5?5/7 5 contraste faible, transition extremement 
floue 8 rougo jauno y texture sablausa un peu plus fine 3-t 

. moins étal& qu'au sommet ; structure massive, débit 
nett3mûnt plus régulier ; porosit6 nettement intorgranu- 
laire tr8s fino moyennement développ&s: vers la base. 

Enracinement 8 très nombreuses radicollcs obliques jusqu' 
à 45 cm, verticales et abondantos jusqu7à 84 cm9 encor 
visible à 2 m. 

Les principaux caractères morphologiques des sols de cotte 
série sont les suivants : 

- rubéfaction de l'onwmbl~ du profil très pou prononcée, 1s 
maximum, & peina prceptiblc, ,sc situa dans le troisième horizon 5 cet-te 
faible rubéfaction qst à l'origine de la teinte légkement grise dG 
l'horizon superieur, qui n'est pas décolore, ainsi que puurrait le 

suggker la notation NTJXSZLL (10 YR) 

- épaisseur variable des doux horizons Isupérieurs (valeurs 
extr!?mùs obseav6es 10 et 18 cm pour le prsmier9 JT/ et 35 cm pour le 
second), qui semble liée a la diflation ou, 
accumulations 6oliennos. 

au ccntraira, à des 
En offet, dans la profil cité9 où les hori 1 

zow3. suprkfrurs sont particulièremont Qpais, on notera la pr6sencG do 
stries jusqu'à 33 cm ; l'analyse grnnulométrique montre également uno 

plus grande pauvreté en Qlbments fins de ces horizons. 

- variations structurales réduites à de faibles variations de la 
porosité (développement) 5 do CO point do vuo, ces sols se rapprochent 
do ceux. do la sério de YAGAIXTI. 
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b) Pronri6tBx analytiques 

L6s propriétés analytiqwjs sont très voisinos d:: Galles de lu. 
skia dv YAGADJI (sols dc duns) 211~s nc: s'en distinguant quo -;str les 
variations du taux d'6léments fins qui, bien qw du m3rna orrdrs & 
grandeur (A + L = 2 à 4 $)? croinx~,nt très 1igèrGman-t du sommst vers 
la base du profil, 

La fertilit6 chimiqw ,sst très faible (1J = O,l?j à 0,20 SO9 P 0 = 
0~6 à 0~20 y!&,). 25 

c) Utilisation D 

Cds sols sont incult;:s, sauf BU >Tord Est de TARKA où ils porten 
quelques culturas do mil ponicillaire. Leur vocstion 2s-t cn fait pas- 
torsls, par suite de lwr sensibilité h 1'6rosion 6olionno ( sbsonca 
de structuration &>s horizons dz? surface due aux trbs faibles tanaurs 
616ments fins)? do leur pauvret5 minérale vt do leur r6partition cli- 

matiqw (pluviom'5trie infarieura & 400 mm). 

en 

h) Extension ùt paysages vG&taux : 

La formation sablausa correspondant à ces sols s'étdnd de part et 
d'autre du cours amont & la val& da TARKA ; ~?lli: porte uno formation 
végétal2 du type prairie, parsemée ds quolyws r'rbres ; les intcrdun;3s 

13s plus profonds sont anvahis par des bois armés à Acacia s~yal Gt 
Balanitvs aogyptiaca. 

BS-T- SERIE DZ TOUDOUNI 
--------------------_----_3- 

a) Mo:>phologie 

Le profil AD 50 est situ sur l'ensablement bordant au Nord d:; la 
valléo de KXITA, sous unù savane à Cambretum glutinoaum, Terminalia 

aviccnnoidss, Bauhinia rufcscens, Balanites aQgy@,isc,a, le sol ast 
cultiv6 En mil penicillsirc d'aspeof très m6diocra, 
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0-15 cm 7?5 YR 5/4 ; brun -,jaunc y sabl-,wr quelqws oolithss ; 
structure massive, débit B faces planos, cohésion très 
faibls (presque particulaire) p porosité d'asscmblago 

de grains bien dévûlop$c, nombreux trous d'insectes. 

15-51 cm 5 YR 495/& ; brun rouga$tro, horizon 1~ plus rouge ; massif, 
débit régulier, oohosion faible 9 porosité d'assemblage ?lus 
développée, 0 

51-103 cm Jauno brun ; m6me taxturc: ; structurd pasticulairc, porosit6 
d' assemblage a 

LO%I60 cm 5 YR 5?5/6 ; jaune rougeâtre ; sable tasse (matériau) 

On notera l'Gpai.ssour parti.culièrcm=nt faible du profil, qui si: 
résume 2 deux horizons ;7rincipaux o un horizon humif& peu épais, 

assez fonc09 rspossnt direetament sur l'horizon rougi. Ls proximito du 
la surface dc l'horizon rougi (15 cm) vst attribuable â l'ablation 

partielle par 6rocion dc: l'horizon sup&Gur. Certains profils sont 
encore: plus tronquds et pr6sentcnt un horizon humifko dévolopps dans 
l'horizon rougi ~éalabltimùnt cGcap0. 

L'kosion éolienne se manifeste Bgalemcnt dans 1~ paysage par lo? 
fréquunce dùs crètcs de dunes ravivétis, 1ccalisEss surtout dans les 
zoms où ces sols sont cultiv6a. 

br) Pr‘opriétGs analytiques 

Lh?s teneurs vn matière organiqw sont analoguas à celles 0bsc;rvEcs 
très généralsment dans las 
à 0,30 $ en surface), 

sols brun rouge pou différenci6s (0,20 

La t;xturz t:st extr8mLment sablcusu, avec moins ds 4 $ d'élém?nts 
fins : lcr, vnriations vcrticaltis sont trCs fniblas et non constantes d'un 

prof il 1 à l'autre. 

IF2 pB cjst très voisin di; la noutralit6 (6,8 à 7) et constant dans 
le profil 9 la capacité d'&changG est infcrieurc S 3 meq. 

La fertilité chimigw ast très basse9 avec moires da 0,20 $, d'azote ; 
1~s taux dc phosphore sont un peu moins defavorables (073 à 0,6 $,)0 
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d) Extension ut utilisation 

La formation sabiwsc portant CùS sols ost issu; du r$2nanismznt 
éolien (r3manivmont contemporain dc la mis;: jn place dGs c;rgs r6wnts) 
d,:s alluvions fiablous:;s ancionn?;s dzr, vallées dc1-,: l'ADZ2R IxXJTCKI p ,:ll~ 
formd dans la grand,; valle; 43 TOUIXXJNI un vas& train dunair:-, prU::qu.> 
continu sur nlua dc 50 Km, large d+ 1 5, 5 Km. XilZvurs, on 1'obs;t:rw9 5 un2 
échellti ylus rBduits, souri forme; d.:: juws sa,bl;us+:s ou d'znsa.bl<:!mwts do 
versant. 

Lorsqu'ils sont cultivés, c2s sols montrent uno d6gradstion pnrti- 
culièrement rapide ct, spectaculaire das horizons dt$ surface, qui 38' trans- 
formcjnt vn sablc?s vifs où végète s;ulomGnt quslquùs touffes d'kistida 
longiflora ; wtti; grands instabilitb les VOIX % un ussg? sxclusiwmunt 
pastoral, 

B I- 6 - CONCLUSIONS SUR LES SOLS BRUN ROUGE PEU DIFFERENCIEZ 
-----1-3-----------1_------------------------------------------- 

Lc3s carsctk>s morphologiques les -plus constants di; sols brun roue.: 
ptiu diff&rznci6s sont leur Cpaisseur r6duite (1 :i 1,4 m) ot ltiur faible 
différoncintion structurale, Cc: durnisr csrsctko montr;; cupendsnt'quvl- 
quas variations, qui svmblznt 1iCos & celles du taux d'4lémtints fins, 
jouant principalement sur la cohésion, La moindre ysuvrst6 .;n 5léwntn 
fins des s6riss à 16g&ra diffhrsnciation structurale (MARKIZ at XIDIR) 
puut 33tre roli& au mod,:16 peu accus6 St S la faible extonsion d6s forma- 
tions sab13us<;s qui 12s portsnt, cc qui suppose un rûnanietwnt moins 

. acwntuQ qw pour lss grands i;rgs récents orientaux, ot, par suite, un 
tri moins pouss6. 

L'intensité dti la rub@faction, qui ctffectc: &gionaltimGnt les sols 
est plus difficil.2nent intsrpr8tablc y 0112 pzut Ctrz dn Irelation avec 
la r>osition g6omorphologiqua dtis formations sablt?uws (ensabltimsnts dc: 
vallér ou du bordure de vallé;; ' t series nuu rougies d? N.&RKIE fit di; 
TAGUIRISS), ontrafnsnt dss conditions ds drainage: particulièr‘;s : 211~ n,z 
Si: traduit gas néc~ssairzmant par des tonours 8n fer libre plus 6lav&s 
dans 1-s sBri.cs rougii:sg mais vst plus vraiss.;mblablomont 1iQe $ aus 
~O~IES diff&rent~s ~GS hydroxydes. 

Ir,:s rCsultats analytiqws, rdsum6s dans 1, tablvsu 5 distinguznt 
doux tinsemblss, In: pramiGr rsgroupc: 10s séritis de YAGADJI, T&3JIRISS, 
TOUIXXJXI, dont 12s propri6t6s sont voisines ck czllos dos sols bruq rou;;; 
pvu diffhrtinciss & i,TIGER Oriontal (sols peu 
sols brun rouge), -n psrticuliùr 

~VO~U~S intwgradas v>rs lus 
5n c,.; qui conccrno la t<,xture, tr&s 
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0*0 pauvre en élOmonts fins et approximativement constan-& dans le 
profil, et 12 complexe absorbant (pH voisin de la nzutralit6 dans 
l'ensemble du profil, 
( 

cosfficiont de saturation tr6s &Lavé),, Lv second 
sQriss dlEIDIR et do MARKIS) montre des carsctkcs tandant vers ceux 

dos sols évolubs ; la texture varie vvrticslam&nt de fsgon appréciable, 
le pH est plus faible 2n surface et diminue avec la profondeur ainsi 
qua le taux do saturation s ces différences sont vraissemblablement 
sttribuablcs au type de matoriau des ergs récents occidentaux (sur C-t ) 
à la fois plus riche en Gléments fins et chimiquement très pauvro,S 2 9 

La vocation naturelle de ces sols 3st pastoral2 par sui-k ci& 
leur répartition climatique, de leur sensibilitE a l'&rosion éolienne 
ot do leurs faibles réserves on 616ments nutritifs, Touttifois, 1::s sUrios 
da MARKTE: ct d'EIDIR, gr%ce ii. la stabilit6 un peu mailldura di: leurs 
horizons de surface 9 neuvcnt évcntuollemant supportor la culture du mil 
$nicillairo, à condition toutefois dti maintenir &s jschèras dt: tràs 
longue dur&e, 



TABIEAU 5 

PROPRIEW?S ANALY'l'IQ0ES DES SOLS BRU?T ROUGE PEU DIFFERENCIZS 
----------------------------------------------------------- ------ ---. ---~-~-~~~----~~--_~-~- ---.-- ---_-------------------- 

: S6rics d '%IDI3 <;t di? N.M?!KlX ; SSritis dc YAGADJI, TAGUIRISS! 
TOTJDOUNI ! 

D ! I 

D Maximum 
r 

i Minimum : Noydnnù 0 I Maximum i Ninimum% Moyûnnu ! 
l I-------------------------------------'------------------------- 

Iht oorg, $ 8 f t ! 8 ! 
on surface ; 0938 0922 J 0 

50 cm 09 14 ; ; 
0928 

0 
0932 

E’ 
0,21 " 0922 0 

vers : O:II 0913 ! 0917 0,12 : 0914 ! 
--------------1-----___13_______1_____1_----- 

: Y I 
r----------P---------------------~ 

G/I\T cn surface: TO,0 : 792 2 971 ! 10,7 i 994 999 i -'------------g--------â-,-,---------~ I ; 
----------------------7------------------------f 

.Limon p i I. 0 ; 
0 

urfsce ! 
ds lc profil ' 

591 ; 398 
799 h,O 

Ç,Q ; 1,8 : 3,I 

' --------------~,-,O____,___-s___ ds lc; matkiau' 6 7 Q 5 
0 

Fvr libre 00, ' 0 8 ! 0 D 2 0 
321 surface T I692 

0 0 
ils le nrofi.1 

; 1995 
2-Q 

; 1394 
1591 ; 1997 

! I6,6 : 3,4 I 792 
1992 493 % 896 

i 

ds lu mat&riz{ 2I,9 i 1494 f 179ç 
0 ! 
0 10~2 ' 2,5 : 598 

--‘----------,--^-----;----------------------~----------~--------~------------~ 
Fi3r librti/f.tot, 0 : 

3n nurfaca 8 : 

ds 12 nrofil ' 
0,88 ; 0972 ; 0779 

? 0 

0992 d 0,80 0,86 
! 0,89 f o,G3 D 0774 0 

ds lc; matcriai 0994 i 0987 ; 0991 
0 0994 

0,8fl ; 
0943 T 0977 
0,66 2 0977 

! 
! P --------------------------------------------~-------------------~------------. 

&dn surfscxd : 6,7 f A92 ; 694 ; 693 : 697 ? 
ds 1 profil 54 499 8 594 ; 

! 
ds 1~ matérir.$ 5?3 i 4-99 E 591 ; 0 
--------------------_______1_______11___---- 

Sommes basas f 8 H 
T----------a--------~------------~ 

0 

échq sn me Y 8 ! : 8 
! 

en surfnci ' 1967 f 
profil % 

L,02 ' 1944 
? : 

0 
ds 12 1916 ; 0,66 f 0,yç 

0 292 ; I,14 o 1976 
296 

! 
ds mat5riau : 1906 8 0941 8 0978 

0 1,o 8 
1968 f 1,O : 

IJ 
1,22 0 

0 ---------_--I-_-_________l_____________l---- 
Cocf,saturst, % a Y ?-------------------~------------i 

5n. surface 0~96 f O,G8 
? 

1 : ! 
ds .profil ; 0961 ; 0744 

; 0~86 0 

ds matdriau o 0959 0,46 
; 0955 0 1 J 

0,85 : 0793 
0,7r : 

1 ; 
o,S6 ! 

B 0953 0,88 % 0,!34 0 
% ! ---------_-__-___--_____II____________-___ 9 

Equil. basos ' Y Y -!- ------------------~----------I- 
8 

CaWg/K+lJa SE II cl : ! 

Pi 24 
8 ; 9 

! 
: 24 0 

8 4 II 
0 

i I 6 
0 z 29 ! 

Ca/iJ@ surf . 2 z 193 
r 

! 
prof ' i 2 

2 9 7 0 
8 1 

surf t 6 
: Ii4 0 

3 :2 p 
3,2 : 1 2 ? 

@Ta 
D 1,2 0 3,0 

profond, 1,2 i 1,O : 1,I 
0 3 : 
1 

096 ; 1,;; ! 
1 : 0,2 : 0,8 0 =========---------=------===~~==~=~=----------------------------- -----------------------------=========-=~~ 



III - B 2 - 'SOLS BRTJW ROUGE TYPIQUES SUR LA FORMATION SABLEUSE DZ3 
ERGS ANCIENS 

B2-I- SERIE DE DAKORO 
1------------------------- 

a) Morphologie t 

Lc: profil XE 37 a 6t5 obsdrvé II km au Nord-Est dt, MAILAFIk9 en 
somms:t d2 dur-k:;, SOU~ une snvana fniblcm::nt arboroa contractOv à Poupartia 
birraa, Combrztum glutinosum, BBa1ani-k 2tigyptisca ; li-: tanis Gat mixte;, 

Asatict superficiel ; szbl~s deli6s sur 5 cm, rojots plus rougtis, 
ptititzs buttos ' 13g?rGm6nt ,AncroûtSes 

O-20 cm 7?5 YR 5/5 Y brun j2une, h5t6ro&n~, réticulum gris, quelqws 
r3mplisssg;s nlus jaunes - sur lss 10 nrc?miùrs cm on observer une 
stristion subhoriaontslu fsib1:;mt;n-G sinuuuxG9 t$xturG sablauso 
h5t6rogèno ; struoturc= massive T dobit à fzcSs tres faibli-;mcnt 
mamtilonnEac, cohAsion moydnnc? :L faibli: 9 porosita interstitiellc 
fins et moyonnament ddvtil~npé,~ sauf dans 12 réticulum où allc 
d;viant plus grossièrs st nluz3 fort,:; 0 

20-38 cm 7 ?5 YR Jj95/5 g contrasta moyen, transition sur 5 cm ; brun 
l$&ement rouge, moins h6tbro$nr: *: r6ticulum wu contraut ; 
ti;xturG sableuse moins richz ,zn 515monts grossiers ; structura 
rnaasiw 9 dobit à factr:s 16&romdnt plus namalonn&x, coh&sion 
l&+romznt plus forts : -r>orositQ dc mBmo type, rilus &vtilopp&, 

38-102 cm 5 J!R 517 ; contrasté moyen 3 fort, transition GUY 5 cm ; merne 
tdxturi: ; strzucturti massiw, dBbit A fac32 nssoz mamclonn6en 
coh6sion moyenno ; rn&m%: porosito 

100-200 5 YR 595/8 ; (plus -rnVs da 715 yli) p contraste moysn, transition 
bar 20 cm : jaune 16g~r~m~n-t; rougd, homogène : texturi: sableuse 
p2,UVrS ûn &lOments grOssii::rsg snbl;; un peu mieux tris ; structure 
m8ss33z9 
faible 

cl6bi-t j facc?S faiblomùnt mnmclonnCos, cohésion moyenne & 

bl2 D 
8 porosite de m$mtJ type quL: ci-dessus, très fini?, ~ùu visi- 

Enrscinùnant I 129s~~ abondant sur l<c; 40 premic;rs cm, racines 
mi3sentes jusqu'a la bsso du profil 
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Cu profil rtipri3sJnto lÿ tyyr moy;n dc: la sériti, 133 a.utrc:s ~ofil.3 
s'vn 5cartant très peu ; la succussion dks horizons jt 12s variations 
par rapport au typi; sont les suivanttis z 

'In surfac?, un3 coueh. dti uab13:s deli~,,, 
2-à"5 cm 

; * 7~ dont l'Spaias~3ur vsriv do 
9 reposant sur un3 croffto pluvial<:: très frsgilÿ, Caris c~,rtnin<:s 

zonas soumisos 5, unc hrosion :n nai3;3;: plus intansù, il se formG un6 cro&tù 
.gris.> cimvni& par dos algws, pouvant, malgré sa relative fragilit6, 
favoriser 1~ ruissGl1omon-t. 

- un horizon humif'vr, opais dz 15 il7, 20 cm, &T teinte bruns (10 YR 5/3?5) 
à brun $?tAgèr3mont rouge (TP 5 Y?? 5/5) : In prdsenc;: de stries sur les 10 
ou 15 nrsmidra cm sst tr>s constant; Gt -ocut s'intorpr6tsr comme la trak 
de rcmaniemonts éolicns sup;rficisls, La structure vst massive & cohésion 
assez faibli; f la porosit6 intsrstitiZll6 I-?st fino, son développement 
moyen à bon, varie selon le tassement suptirficizl (érosion). Cet horizon est 
g5nCralement fortument remani.6 par 15 fsuna ut l'on obscrvo d: nombreux 
remplissages plus gris vunus do la surface ou plus jauns:: d-t issus des 
horizons orofonds. 

- un horizon do 10 5 20 cm que l'on pGut assimiler à un horizon do - 
transition : sa t;;intd 9 à la fois ylus claire et plus rouge ùst duo a In 
diminution de la composant e bruno a-t-tribu& à la matiGrù organique ot à un 
debut de rubéfaction, La structura ;st massive mais a debit plus msmolonn& 
traduisant une 16g6ru cimcntation, la coh6sion un peu plus forts, La 
porosit6, d3 typ* intorstiticlle, est sollvent maximum en taille et 
développemwt dans cc-t horizon, ~110 est toujours au moins égale A ce112 
de l'horizon Sous-jaccnt, 

- un horizon d* 40 à 60 cm .assoz fortaml3nt rougi dont la teinte si 
situe toujours 
structure se 

dans la planchù 5 ?YR du code de MUNSELL, LG maximum de 
situo g6n6ralaman.t vurs le sommet de cet horizon9 et si: mani- 

feste par un dsbit mamelonnE ;t une coh@sion moyenne,, La structurt? dimi- 
nue ensuitc vtirs la base de l'horizon, 

- un horizon do transition d.; couleur dont la baso n'(;tst fréquemment 
pas attcinto 5 dvux mbtros, Ccrtains profils, sondas jusqu'à 4 mètrus ont 
montré une variation lente dù la couleur jusqu'ij. plus du 3 m, suivi2 
d'une stabilisation dans les teintes 795 YR vers 3,5 mp profondeur 5, '* '. L 
laquelle on peut astimGr avoir atteint la matériau originel, La structurt; 
subit une modification beaucoup plus rapide, et dbs 10 sommet de cet hori- 
son on obsarvu une ntructuro mnssive <% débit régulier, coh0sion faible, qui 
reste constantü jusqu'a la baso du profil, La porosité est ddja col&; 
d'un matériau, 
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Lus vasintions in fonction du la position tonogsaphiquv sont 
gir&ralemunt faibles tit si; trsduisvnt, dans 1~s intasdunvc ou Sn bas & 
non-te, soit par uni; moindre coloration du profil (IIorizon B 5 795 TR), 
soit 1 plus rwvmunt 1 par uns rubhfaction un .p*:u plus prononcG~, l'appri? 
tion d5 rsios, et une l&$r~ rjductîon du drainsg2, cons6cutivd 2 un faibl; 
vnrichissemont dn 6lBments fins 3n profûndsur ; lù profil est alcro voisin 
de CBUX do: la séris de D.&Y i'JI.AX&O étudies plus loins (cf, Profil XE 35 i;ur 
fichs) 

b) PropriGtés analytiqws 

Matière organique o 

Lvs taux de mstiSro organiqw sont faibles ; la répartition moyznrk: 
(3-t les tancurs extr5m5s sont 12s suivantas t 

Profondaur Mogsnnd Maximum Minimum 

O-10 cm 0,2? % 0730 13 0,x7 $ 
20-30 cm 0715 0~16 0,12 
50-60 cm 0913 0914 0,12 

110-120 cm 0709 0,IO 0909 
180-200 cm 0~08 0709 0707 

La %Croissance dti la mati&u orgsniquv Gst progr<ssivc sauf sur 
las 20 premiûrs cms où l'on ob serve uno diminution d? 40 $ du stock: 
organique, confirmant l'txist:~ncz sn surface, d'un minco horizon plus 
humifère. Lt: rapport C/N ost tr&s bas variant C~G 7 ?L 10 3n surface, il 
décroft avec la mofondcur pour attsindrv 6 vurI; 115 m sans que l'on 
nuissg ccpondant attachar de signification très pr6cis.z 2 cGs valc-turs 13z.r 
suiti! des faibles quantitiis d'nzotu dosées ; nous na ratien&om qus 10 
sens do variation qui indique uno mi&rslisation, d6je très fort2 on :;UT- 
fac+ croissant avec la nrofondaur, 

Taxtura s 

Le ma.t&risu 2s-t c0nsf-E-W d.3 sables ~SU~~CS ,:n colloïdGs ninkeaux 
La Spsrtition granulomGtriqu.., dc la fraction sablouse 6s-t c~llt: obs3rv&, 
tr63 génksltiment dans 1~s ,3rgs anciens orientaux (of, é-tu& granulomk- 
triqua des matériaux), avi:c une dominsnct: dos sablas grosuitirs su;- 1~s 
ssblcs fins (le rapport sablds fins / sabltia groaslcrs 
0,6 )0 Las teneurs an Cldmonts fins sont faibles, 

,>st tin moyenne dc 
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La somme argile + limon varie en moyenne 15, 4,7 $ 3n nurfacù & 
6,3 % dans l'horizon R, marquant un 15g~r maximum, pour diminuer A 
nuuvvau dans 10 matériau (5,2 %). 

Scsquioxydes : 

La forte rubefaction du profil se traduit anslytiquamsnt par une 
natte augmentation du taux d? for libra ot du rannort for libre / fGr 
total dans l'horizon (B), Les r6sultats analytiques moyens sont 1~s 
suivants : 

Complexe absorbant z 

Le -H, faibloment aci& \;n surfacs où il varia de 6,3 à 6,8, décroTt 
gér&ralomznt en profondeur et atteint des valdurs allant de 5 à 6 dans 
le matkriau, On observa parfois, dans 1~s sols d'intcrdune 5 drainage 
léggremont réduit, une rsmontéo du nH en profondsur (7,2) qui s'accompa- 
gne d'une augmentation du taux do saturation et do la ti;naur ?n calcium 
échangeable, correspondant à uni; légère accumulation. Lo taux de satura- 
tion varie de 0,66 T)our 1~s pH plus bas à 0990 pour ceux voisins 
de la ntiutralité, La capacité d'échangti est très faible, infurieuse à 2 meq, 

L'Gquilibre das bases zst correct en surface avec les proportions 
suivantes : Ca = 10 ; Mg = 4 ; K = 1 ; Na = 0,I ; on note seulement de 
très faibles teneurs en sodium échange'kblti, En wofondeur, on observe 
soit un 6quilibre de mc"mo type (Ca = 27 7 iVIg = 13 p, K = 1 ; Na = 0) qui 
accuse le dêficit en sodium et traduit uno baisse relative du potassium, soit, 
Dlus fréquemment, un léger excès dt: magn6sium nar ranport au calcium : 
Ca = 7 ; Mg = Ii : K = 1 ; Na = 0,I 

FortilitB chimique 

Les teneurs en azote (O,Ig a 0,20 9,) et phosphora (0,I a 0,3 %,) 
sont faiblos mais bien équilibr&s, 
2, capacito d'6changc: très Aduite. 

h ceci s'ajoute un complexe absorbant 
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La fertilite chimique est donc basse, 

Propriétés physiques : 

La stabilito structurale 3st bonne, bien que la texture très 
sableuse diminue la signification du test. La perméabilité est assez 
forte (4 a 6 cm/h) par suite dz la dominante des sables fins snr les 
sables grossiers et des fsiblos tanours en Glémonts fins, 

c) Utilisation 

La sonsibilit& à 1'Qrosion éolitinno de ces sols, consécutive k leur 
pauvret& en co&loïdes mineraux, et leur extension climatique (pluviomé- 
t.E% inférieure à 400 mm) détc?rmine leur vocation pastorale. Le tapis 
graminéen, bitin que parfois très clairsemé dans les zones érodées, est 
d'assez bonne valeur fourragère 9 gr$ce a la relative vari0té des espèces 
graminéann;s qui le composent o à c&té d'espèces médiocres (Aristida longiflo- 
ra, Aristida stipoïdes), il existe, en quantité appréciable, des espèces 
de bonne qualité telles qu'Aristida mutabilis et Cenchrus biflorus. 

d) Extension 

La formation sableuso portant ces sols s'étend principalement au 
Nord do la vall6c de TARKA, entre 1'ADER DOUTCHI et la vallé de GADA 
BEJI, elle correspond alors à 1 'extension septentrionale de la savane 
à Poupartia birrea, On la retrouve Egalement au Nord-Est de la carte, 
où elle prolonge les sols brun rouge typiques sur ergs orient&s du NIGER 
Oriental, 



TABLEAU 6 

PRIXCIPALES PROPRIETES ANALYTIQUES DES SOLS DE LA SERIE DE ======================~=~========3=~==~~====~======= 

'DAKORO =x==aIaz== 

-------------------I----------I----------------------------~--------------- 
! ! 
! 0 a z 

! 
! I Maximum 2 Minimum s Moyenne --mm-- -------w me-- ! 

i A -?- L $ cn surface . r--.s..,n 
! dans le profil 

t : 0 
P 597 : 4,o 
t D 48 

797 : 3:5 
; 29; 

! 
! 

! dans le mat8risu : Y $2 ! 

D ! 
! : 9 

-----------------------------â---------------~------------ ! 
1 $+-------------~ I I 
i PH i PH on surface on surface 8 : 8 : 6,8 698 t e t E 693 693 : 0 E 0 696 696 ! ! 
.- .- 
! !  dans le profil dans le profil 2 2 
! ! dans la matériau dans la matériau 8 8 

5:: 5:: : : 6,2 
! !  

D D 6,2 
: : 

z9: z9: ? ? 
9 9 D D 598 598 9 9 

! a 6 8 .i --_--__--------_---_------------------------------------------------. 
! : : e 

E ! 
! Somme dùs bases : t 
! w""?..+w+".w.- . . . . . '.eeynw~my; c e ! f 

dans le profil : 

dans le mat6risu : 

1956 : I,28 ' 1944 ! 
290 

1,58 a 
1947 1 

: &II 
; 1976 
6, 1936 ! 

? ! -----------------------------~------------~------------~-------------~ 

! s : x 
, Cosffioicnt de saturation o 6 ! 

: . r".,,.....~..",U.,~..~~,~.- "V..W 
! t 0,87 : 0971 .o 0~80 ! 

! dans 10 profil Y 0991 : 0970 B 0,81 ! 

! dans le mathiau u 0975 a 0~66 : 0,72 
! 

! t b ! 
--------------------------- 8 ------------1------------------------------ 4 

t % ; 9 
;E,puilibre d:rs bases : ! 
'Iv F-w3 ce 

Cs+M&h f K 
: 

: 
: 14 ! 

? 
(profondeur 0 t 27 ! 

? ! 
; Ca/Mg 

Y 
surf ace : 3 ; 1 : 295 ! 

! profondeur % 2 i 096 0 1 ? 

! =--.-------------- t % ! 
--..----a---------z-- e-m- -.--~==-- ---=-='=~====-------------- t --------------=========-==5======= 4 
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B2 - 2 SERIE DE DANMAUO 
--------------------------- 

Les sols dti wtto xéric constituent un facies à drainage légèrement 
rjduit de la sériiv $6 DAKORO. Ils corrsspondwt, dsns la zone d'extension 
dd cette dernière &rie, à d3s surfaces ensabléus à motklé 6olian très 
pou accus0 (buttas basses) et situées à das cot*s moins Qlavéas quo ctilles 
di: la formation wablauso ds DNSORO (anciennes vall6us ou d6pressions 
f%rméos), Cotte réduction C?JU drainqge SO traduit par l'appritinn da raius 
peu épaisse s at par un léger durcisstimcnt du profil, 

a) Morphologie 

Le profil ?JE 39 ast situé à 15 Km au Nord-Est dc MAILAFL19 sur un 
onsablvment peu Cpais, en tiars supérieur d'une butte basw s la pentz 
ast faible (1 5, 2%). La végétation vs-t una formation arbustivc peu dtinse 
à Acacia scnegal, Commâphora africnna, Maoruo crassifolia, qwl@@s 
Poupartia birroa ; le tapis Go-t composd d'dristida mutabilis 2-t do 
Blcpharis linariaofolla. 

Surface t très lég&rement :ncroUtQ6, nombreux rojots 

O-10 cm Entra 10 YR 6/4 3t 7,5 YR 6/4 3 brun jaune;, hétérogèno ; 
lignas fines horizontalement disposdas 
(0 = 

(1 5 2 Mm), plus grisss, 
2 à 1 mm, d = 2 % 3 mm) y tcxturs sableuse, sablss 

moyens à granulom6trie assez Gtsléo 5 structure massive, d6bit 
horizontalement plus aisé, coh6sion moy?nnG à faible 3 porosit6 
intorstitiellc fine, moyurnwment d&volopp&c, plus grossière dans 
1~:s zones brun jaune, nombreux trous d'insectes, 

10-23 cm 795 Y-R 6/6 y brun jaune clair 9 parcouru dz strias nombrc?uses 
et régulières, horizontales, gris clair au sommet dr?venant de 
plus en plus épaisses vers 1s bssu d,r: l'horizon où ollcn dcvisnnant 
de véritables raias (e= 5 mm), plus cohkentes, d'abord gris 
violacé, puis ocrs rouge - 10s zones rougies somblcnt succ6dGr 2 
un mince: liséré gris plus compact ; mBmo toxturo r,ue ci-dooaus ; 
structura massive ; dEbit régulier & faces peu mamelonnéda, 
cohosion faible à moycnnc g pwrjeit6 inturstiticlls fina, un pou 
plus forte, plus forts dans 12s zones r.;-igios. 

23-75 cm 5 YR 'j/8 y jauno rougti, hétkogènc ; k raiùs plus rougas (ti = 
5 mm, d = 10 cm)? à limite ds nettot6 vnriabl2, flsxuouws, dis- 
continuos, tres .abondantes v3rs 31 cm - la baso du profil zst 
nvtti?mont plus humide st dz teints plus ol&iro &t plus vive ; 
tùxturo 
fsws 

sablouso avec un pvu d'argile :, structure massive, ddbit 2 
mamclonné~s, coh6sion moyens autour dss raies, poros3ité 
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000 int$rstitiLllc très deTv~loppC~;, nombroux remplis- 
n & gv s & sables particulairos très g0roux. 

Vdrs 120 cm Sonda$jé:,:c.5 YR 5/8 r la tainte sdmble l&+remont 
plus claiwo 

On no-tors par rapport :1 la sGric di-: DAKORO les variations suivant\)8 

- Epaisseur moindre: d,?s horizons d3 surface 
- Exist:,nc> dc! lignes griacs LnwTacù, passant ûn profondeur à des 
raies rou@,‘~~ kh)g légkeamont dur&ios 
- Horizoni profonds, plus ricncs en blGmsnts fins 

b) Propriétés analgtiquos 

Wlas diff&rant de cellus de la si?rii-: dti DAKORO par l'augmentation 
du taux d'Clemûn.ts fins cn ?~rofondeur (II à 12 $)? augrwntation qui no sa 
traduit que niw: une fsiblc augmentation dti la capacité d'6chango (3 moq 
contri3. 2 pour 1s &ric d,? DAKORO) ; la sommci dc"u bssos échangeables c;t 
leur Bquilibrù rùstent las m3mus 3 corr6lativcmcnt 10 taux d? saturetion 
c:t lt; pH sont 3n peu -plus faibles (r+spjctivGment 0~60 ct 593] 

La fertilité chimiqw est égaltimtint bassa 

c) Utilisation 

C 13s sols ne sont l)as cultivas ; climatiqucmont, ils font psrtiu 
rdc la z0n.d pastorala (pluviomE-trik; cl_;: l'ordre: dù 300 mm) s cependant, 
leur position topogrsphiqw basset fsvorisznt leur alimantation ;in O~U~ 
il est possïblo que leurs r0sorvt:s hydriquus soient suffisantes pour 
alimenter dss cultures &3 mil penicillair.3 

B2-3- SERI5 DE CRINIELGA 
------m----d- -------------- 

a) Ifiorphologio 

T.& profil NF 83 tist situe 5 3 km au Nord-Owat do CHIKKELGA, ‘-*ans 
un c3rg ancien tr3s kod8, dont la vi:f$tation prdssntc: un sspcct très 
fortamùnt rcticulé. La vCg9tation ligntiuso ùst \:;xclusivcmont constitudk 



OeOO dv Commiphora africana, avec un sous-strate Guicra sanGgnlGnsis, 
Boscia szn6gnldnsis ut, concentS dsns les intcrduncs 3 
Combrotum micranthum, Le tapis 

+ 
uissons dûnses, 

clairsemé est 5 basa d'annuellus : kC!.ro- 
pogon ampltictons, Andropogon pulchvlum, quolqu~s Schoonfsldia gra&Lis bit 
Ariwkids longiflora. Lo profil ct 6tG ouvart zn tiers sup6riwr ds butt:., 
sablousa., 

O-9 cm 

II-22 cm 

22-50 cm 

60-110 cm 

110-200 cm 

hspsct su?crfici>l D cncroQtùmGnt noir$trd - qualques sables 
d5liés bruns - rtJjui;s brun roua? - qualquas tarmitières an 
haut dv butti; n twmitihros blsnchr;o -plus abondantes dans les 
intarbuttos, 

715 I-R 5/5 p brun assez fonc6 ; très faiblomsnt hctérogènc. 
quclqws rtimplissngtis plus rouges ; toxturo sablousc hétérogkne, 
assez richcj an szblos fins 2 structure massive, débit à facas . 
légèramant mnmnlonnées, cohésion moyenns A forto, porosit5 finz, 
bion d6velopp8i: - horizon dur - 

5 Y-2 4?5/6 ; contrastu moyen, transition SUT 3 cm ; brun plus 
rouge, homogkrw, m6mz tcxturc ; structure rnnssivc$débit & facas 
mamslonnOes, parfois aosLz aisé, cohosion forts ; porosité 

irr8gulièrem3nt gro ssika assez bien d&Aloppéo p merne durat&. 

5 YR 4,5/8 ; contras-k moyon, transition sur 5 cm ; brun rougd ; 
pr6sonca dc raiaa 7 m6mG texture: ; structurÿ massive, débit à 
facws plus mamolonnétis, cohésion forts jusqu'a 50 cm d6croissant 
rapidement wksuitti 3 porosité moins irr6gulikeo, ass8x biw 
dkvoloppéc, Transition rapide, prcsyuo linésirt;, dlr: duret&, 

795 3I-R 5/6 : horizon dÿ transition, contraste moyen 5 moins 
roup+o g tvxturs sabl.dusti ssmblant mieux triéo, pr6sence de 
sables grossiers $uartz,îux blancs ; structura massive débit 
r6guliar, cohésion faible : porosité fino bi+n dkeloppée. 

?'?Y YR Y95/8 : aprks s6chags o 795 YR 5/8 p contraste 
moyon 5 brun jaunu 9 mâmo t*xturc-: Ct mêms porosite, 

Raitis : préswti: & 28 - 36 - 63 cm (e = 3 à 4 mm > 
lég&rùment violac&tir,, un pcju s1nuousos9 
ut infkioures tsEs n@ttC:s, 

limitos supérieures 

c~llti de l'horizon, 
cohésion lhgèromont plus forta que 

Snracin~mont D tmoyGn vt homogène jusqu!i 70 cm 
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Ls 72rinci~nlo csractéristique 
las sols $2 la série, consiste dans 

de cv profil, qui est communi: S -low 
l'axistsnco d'un niveau aswz durci? 
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0.S $dUS raddc sur les 20 prtimisrs cm 

Profondeur Matière organique $ 

o- 10 cm 0925 
15 - 25 cm O,IY 
40 - 50 -cm 0917 

100 - 110 ciil 0909 

Taxturo a 

La granulométric des sabltts est celle des ergs anciens occidentaux 
surmontant le Continental Terminal ; les sables fins dominent, le rapport 
sables fins / sables grossiers ost on moyenne de 2,2 st les résultats 
sont en général très groupés autour de cette valeur. 

Zes teneurs en élémcnts fins (A + L) sont de 5 $ en surface, 8 $ 
dans l'horizon B et de 4 $ dans le matériau, On observe un enrichissement 
du profil par rapport au matériau, avec un l&ger maximum dans l'horizon 
B. 

Sesquioxydes I 

Los teneurs on fer total varient de 10 à 20 SO0 Le rapport fer 
libre / for total cro?t faiblement do la surface (0,76) vers l'horizon 
B (0~80)~ il est nettement minimum dans le mat6riau (0,70) 

Complexe absorbant 

Lo pH est relativement bas pour un sol brun rouge (6,I à 6,3 on 
surface) 9 ceci peut Btre attribué & la dégradation du sol par l'érosion, mais 
aussi très probablement, au matériau, très acide (pH 496 à 5,X), ce 
caractàre 6tant commun aux formations sableuses sur le Continental Terminal, 
Lu comptixa aborbant n'est jamais sa-k&, 
a 0,39 c;n profondeur, 

le taux variant de 0,72 en surface 
valeur extr8memont basse 9 qui traduit la pauvret6 

chimique du materiau. L'equilibre des basas est le suivant (en valeurs 
relatives) 

Ca = 9 ; Mg = 8 4 K = I ; Na = 0,2 



Propriétés physiques 

La stabilitb structurale est médiocre: pour un sol sableux at 1.:~ 
parm6abilit6 assez faibla, do l'ordre do 1 cm/h est due en partis 
ü l'abondance dzs sablzs fins. 

c) Utilisation 

Czs sols sont pratiquemont incultes y et les régions où ils 
couvrent dù grandas surfaces sont grecque d6peupl&s, les rares 

qu'ils portent à base d'And.ronogon amplcctans, sont peu denses ot 4~ 
qualit fourragère m6diocro, 

d) Extension et pysagss &gétaux 

On raconnait facilement ces sols à leur aspect sup+erficiel, 3t au 
mode16 des formations sableusas qui les portent. . Ils correspondent a un 
paysago tr$s typique de buttes sableuses it surface très encroittéo, c genéralemont rouge, fr6qucmmsnt intorrompucs par des affleurements dz 
gr0s argileux. Leur couvertures tr vég6tslo est également caractérisEique 
c'est une steppo contractée à Commiphora africana, avec 9 en sous-stra-k 
Boscia ssnagalensis et, localisés surtout dans les intardunas, dos 
fourrés h Combrctum micranthum et Acacia macrostachia, La zone d'oxtunsion 
maximum tist approximativement limiteo au Sud par una ligne CHIIKKLGA- 
BAGAROUA - TEBARAM - IN KkRKADA. 
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B2- 4 SERF3 DE KOUKALATA 
--------------------______I 

La formation sabkusk: portant ces sols se distingue des ergs ty,Fiquos 
par son mod3lé plan ou faiblument ondulé et son 6paisseur, généralom~nt 
faibk f rlle r2couvre 12s lacis taillés dans 10s grès du ContînGntal 
Ttirminsl. Cc:pvndant, par $ .uiix do son mode de misa en place également éolien, 
ds sa texture (granulométria d3s sables, teneur an il6ments fins) et (33 la 
difforenoiation dûs sols qui s'y développant, nous l’avons incluse dans 
la formation sableuse dGs ergs anciens. 

a) 8Iorpholoai.r; 

Le profil NF 21 Gst situé Ip5 Km & l'Est drIN KARKADA, 2n tiers 
sup6risur d'un versant onsabl5 & modelé plan et pan-te faible (1 à 2 $> 
dominé par un afflcurcmtint do gr6s ferrugineux à oolithss. La végétation 
est unc steppe & Commiphora sfricana et Guiéra senegalensis, avec tapis 
d'annuollos (Aristida mutabilis, Andropogon amplectons) 

."Aswct superiioHc1 : sables déliés beige - rose - rejets rouges - 

O-12 795 -t-R &5/6 y brun ros6 avec des remplissages 1égT"remcnt plus 
J aune 6 p texture sableuse ! structure massive, d6bit assez régulier, 
cohosion moyenne ; porosit6 intcrstitiellc assez fine et bien 
dévc.3 10 ppéc 9 nombreux canaux d'animaux, 

E-26 5 m 53/4 T contraste faible, transition sur 5 - 10 cm ; tcinto 
plus rouge, texture sctblouse ; structure massive, débit à faces assez 
mamelonnées, cohésion moyenne ; Dorosit interstitialle moyenne, 
localemont ~112s grossière très bien dévs;loppêe. 

26-75 2,5 YR 516 s contraste faible, transition sur 10 cm, teinte 5 la 
fois nottsment plus rouge ct légèrement plus foncéo, texture sablcuw 
avec peut $tre un peu d'argile 

;t assez 
; structure massive à débit presque: 

ais5 ~rrtigdllier, coh$sion moyenne legèrement plus forto qu3 
ci-dessus ; porosité presque somi-tubulaire, plus ir&gulière, un 
pt3u moins d6vulopp6~. 

75-140 2,5 YR 5,5/6 j contraet; faible ;2 très faible, transition sur 
20 cm ; rouge, 2 la fois légèrement plus clair et plus vif ; homogène, 
tùxture sablouso, structure massive, débit encore irrégulier, col-&- 
sion moyenne $ porosité interstitialle plus régulière, bien dév;lon- 

' i peL.. 
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140-158 ~2 295 Y-B 595/6 3 contraste faible ü nul ; m&me teinte, mais 
horizon très travaillé par la faune - nombreuses galeries 
rempli*53 de sablas ou de petits agrbgats de meme teinte ; 
texture sableusti, structure massive, débit assez r@ulilïr, 
cohésion irrégulière : faible à forte, légère agrégation 
locale , porosité interstitielle à semi-tubulaire, ir&guliGre, 
localcmcnt plus grossière, en moyenne assez bien développ6-, 

158-180 CXÎ Banc da fragments de grès o grès fins en plaqusttas (violacés) 
et grSs a oolithes 

LCD horizons supérieurs sont Caux d'un sol brun rouge à variation 
ne *!jc> 

-+ 
du gorosit analogue à ceux que nous avons 0bservGs sur les ergs anciens 

-$Lc, f-. $ < . A..bL.n,s 0 L'horizon B est cependant plus structuré Gt il passe en profondeur, 
sans variation net-k do couleur, à un horizon riche en traces d'activité 
biologiqw, La structure, après avoir diminué dans l'horizon de transition, SS 
développe à nouveau au contact du niveau de gr&s ; elle se manifeste g&néra- 
lemen-t par 1 a prdsonce d'agrogats fins, de noyaux durcis frequemment consti- 
tués par dos nids d'animaux, un3 cohésion irrégulière c-t un débit asse: ai& 
at mamolonn6, 

Las ansablsments sur lesquels se développent ces sols sont d*Spaissewc 
variable 9 pouvant d-G-passer 2 mg mais inversement, ils sont parfois réduits à 
un mince manteau discontinu portant des sois dont le développement est 
fortement limite par la proximit6 (du substrat p l'horizon humizèr sst elors 
très mince (moins de 10 cm) passant i un horizon rougi situé directemont au 
contact du niveau greseux (cf. IW 31 sur fiche), 

b) Pro~i6tés analytiou+s ---<---- --.-,."".e.'..-.d-- 

Ces sols présentent la merne pauvreté en matière organique que ceux 
formés sur 1~s ergs anciens voisins, L‘es taux sont de 0,25 & en surface 
décroissant progressivement avec la profondeur mais montrent parfois une 
très 1Cgèro sugmentation dans l'horizon situe au contact du substrat grGs*ux 
ct consEcutivr a l'activité biologique qui s'y développe,, Le rapport C/N 
égal ou inf&iour 2 10, indique une bonne evolution de cette matièreo~.~aniquc. 

TexVura n 

La répartition granulometrique de la fraction sableuse est identique & 
cella des vrgs r6ticulGs occidentaux, cc1 qui parmet de supposer une origine 
oommunir, des m~tkisux, Los teneurs on éléments fins sont par contre un psu 
plus élevées, ~:Iles augmentent do la surface (5 $) vers la base du profil, où 
elles ncuver,l; atteindre 20 $ ; ces variations verticales sont vraisemblablement 
dues a-un lessivage rosultant d'una p&dogGn&sc ancienne, hypothase confirmee 
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0 * 0 par la constance des autres fractions granulométriques (limons et 
sables fins) 

Conplexc: absor%ant : 

Le pH sst rolativoment bas en surface (6 à 6,5) et décroft fortement 
avec la profondeur p le taux de saturation est corrélativement bas, il varie 
de 0,75 on surface & 0,50 dans les horizons profonds, L'équilibre des bases 
;st idsntiquc à celui de la série de CHIKIELGA. 

cl . ..:,’ lisation - -.. - e-e--- 

Lorsquti leur épaisseur est suffisante (2 2 cm), ces sols sont 
nerfois cultivés en mil, de préférence aux sols des ergs anciens voisins 1 
moins soumis à l'Brooion, ils présentent également une capacité de rétention 
do l'eau. un peu supérieure 9 par suite de la présence d'horizcns profonds plus 
argileux (l'eau utile est de I$ en surface avec un taux d'argile de .:3 $Y de 
3s enprofondour où la fraction argileuse atteint 16 $).' 

d) Extension 

On trouve ces sols en auréoles autour dçs affleurements de grès du 
Continental Terminal qui forment de petits magsifs, et auxquels sont ados- 
sés les glacis ensabl6s. La zone d'extension maximum est située au Nord 
d'EIDIR9 dans une région faiblement ensabl& ou abondent ces massifs, 

sz-5- SERIE DE BELBEDJI 
------------------3-_I_cI_I_ 

a) Morphologie -, 

La profil ND 59 BOUDEJI a été observé sur un ensablement à modelé en 
buttes rondes, très basses 8 km au Sud d2 BOUDEJI. Il est situé en sommet de 
bu-t-te 9 sous unt! steppe contractée Commiphora africana, Euphorbia balsamifera, 
Boscia senegalensis ; le tapis est composé d'annuelles, principalement Aristi- 
da mutabilis, et Andropogon pulchelum. 

Aspect superficiel I eticroûtsment 6pais de 1 cm, surmont d'une 
mince couche de sables délies brun jaune, très clair. 



O-24 cm 

24-69 cm 

69-98 cm 

98-200 cm 
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795 TR 5/6 ; brun jaunc9 Mgèrement plus fonc6 sur 10s 5 
oramiers cm. trbs nombreuses stries horizontales LinGairos, 

fiaxuauses, iexture sablwae tr&s h6térogène ; structure ' 
msssiva, d6bit régulier, coh&sion faible, 

I , non agrege, porosit6 
interstiticllo très fine; bien d6veloppée9 nombrewr trous d'in- 
sectes 0 

Contraste faible F, transition sur 1 cm ; brun jaune plus clair, 
nombreuses stries ondulwsas ; tsxturo sablousa plus homogbn; ; 
structur, massive, debit mamelonné, cohésion faible à moyenne 
porosité un pou plus grossiêru moyennemont Gvaloppée. 

795 3% y/C, y contraste prosqua nul, a peine plus clair, raias 
ocxws (Gpsissour = 2 mm9 écartemont = 50 cm)g quelques marbruwo 
ocres ; structurç: massive, débit plus r6gulier, mBme cohbsion 
poroskt6 légèrement plus faible. 

x0 3% 8/4 1 sablù blanc & granuiom6trie trt?s étaléo ; üorcsit8 
intGrgranulaira &Svelonp&e, cohésion très faible, structura 
presque particulsirti. Cet horizon est parcouru de raies OC~& 
rougo8tro (3 = 7 mm9 Lointe 795 YR 6/4 au sommet du l'horizon ; 
Ù= I cm ; teinte 5 YR 5/6 à la base), 5 limite supérieuro tr&s 
n.titttZ7 ructilin&A.ros, gris$tres, limit3 InfQrieure festonnéo. 
kro,sité dos raios plu? grossière qui colla de la masse de 
l'horizon 4 dos fissures dsscondent jusqu'a la base du profil. 

Enrscin6mon-t : qwlqws radicelles jusqu'5, 35 cm 

La morphologie dz ce sol est domin& par la présence dti raias épaijs<s 
dabutant dans le troisième horizon, et so prousuivant dans un horizon profond 
fortement vt brutalement d6colorG. Ce type do "raies do profondeur" n'a 6% 
abservb au NIGER que dans des sols â drainage externe reduit ; il s'o~posc 
aux raies quo l'on trouvù dans certains 
puu lsssivés), 

sols b?en drainés (sol ferrugineux 
moins contrastéus plus fines, et qui se situent dans l'hori- 

zon lessivé et la partio supkiourc de l'horizon B. Le sommet de l'horizon 
décoloré correspond au toit d'unc nappe ancienne ; ces manifestation d'hydre- 
morphie sont fossiles car les horizons supérieurs, et particulièrement 
l'horizon humif&re, sont do typa bien drainé F leur forto striation suggBrG 
d'ailleurs un rcmaniemtnt éolian au moins superficiel. 

L'évolution actuella de ces sols est d2 type subarido et se traduit 
par la préson% d'un horizon humifèro brun jaune assez foncé, et d'un horizon 
(B) tri3s peu contrasté et 5 peina rougi, gardant 10s traces de l'hydromorphi, 
ancienne. 
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Sur wrtaines dunes plus hautes, l'horizon d6coloré fait place à un 
horizon Gnvahi de taches ocre rouge diffuses p la profil ND 60, situe au 
sommet d'une dunc trGs allongéc 10 Km au Nord. de BELBEDJT en donnv un 
exemple. 

O-29 cm 

24-60 cm 

600IOocrn 

Aspect superficiel t sables déliés sur 2 à 3 cm 

795 YR 615 ; brun jaune très pou humifère, très nombreuses 
stries onduleuses ; texture très sableuse, structure massive, 
<débit Sgulier, cohésion faible, non agrégé ; horizon extrdme- 
ment poreux. 

7?5 YR 6,5/6 3 contraste faible, transition sur 2 cm 4 un peu 
plus jauno, stries onduleuses plus régulikes, parfois plus 
ocres à sommet très peu visible ; structure massive, débit 
1Cgéremwt mamslonnée, cohésion faible à moyenna, non agrég6 J 
porosité interstitielle un peu plus grossière, semblant bian 

développée. 

715 Mi 715 ; contrasta très faible, transition très diffuse ; un 
peu plus clair 9 stries légèrement plus visibles passant à LU-G 

raie ocre rouge%trc très diffuse vers la base do l'horizon 
(3 2 2 mm) j structure massive, débit à faces très planes, cohb- 
sion faible à moyenne ; porosit6 de type intarstitielle moyenne. 

100-245 cm c$p 7/5 
; contraste nul, transition très flouo ; brun très 

, parcouru de raies ocre rouge à fort contraste (e = 2mm), 
fines, trt?s sinueuses, presque Gticulées, de cohdsion moyenne, 
structure massive, débit régulier, cohésion moyenne à faible, 
porosit5 intergranulaine réduite. 

IL$~-ZOO cm 5 YR 5/8 4 contraste fort, transition sur 10 cm ; brun très 
clair, Gnvahi p<ar un réticulum de raies ocre rouge et de plages 
très diffuses du la ndme. couler ; structure massive ; débit 

polyedriquc, cohosion variable, en général moyenne ; horizon 
assez compact, 

200-210 cm 7,5 3% 7/6 ; contraste moyen, transition sur 10 cm, brun très 
clair, envahi de taches ocre rouge pilus claires et diffuses, 
brun jaune clair à la base de l'horizon 7 sables bien calibrés 
(plus quo sur les 10 premiers cm du profil) 

Enracinement B pou abondant sur les 40 premirers cm9 disparait 
ensuite 

Les raies sont ici moins nattes et passent en profondeur à un 
rétioulum ùt à dtis tachùs diffuses 3 la décoloration est promessive. Ces 

manifestations sont celles quo l'on peut observer actuellement dans certains 
sols au niveau do la frange capillaire dlu~~i-. nappe sous-jacente. 
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br) PropriétGs ~anslytiques 

Natièra organique f 

Bas teneurs on mstièro organique sont très basses : 0,15 $ en surface, 
0,09 $ à 40 cm. Les raies somblunt légèrement cnrichios par rapport au restd 
de l'horizon (0,IO $ contre O,d7 $) sans que cette différence puisse $tre 
considéréo comme vraiment significativ<. Le rapport C/N est taès bas t 8 tin 
surface, 5 dans les horizons profonds. 

Taxturi: 

La texture est extrbmemsnt sableuse, la fraction fine (A + L) rest3 
contamment inférieure a 5 $ et varie de façon Ggligeable dans le profil ; la 
texture d(3s raics ost la mémo que celle do l'horizon dans lequel elles se 
développant. 

Sesquioxyd2s 

.,, W’ 
Le taux de for total est assaz nettement plus faible 'quo celui d2s sols 

à profil rougi g il varie de 3 
DAJtORO 

à 6 $,contrc 595 à 8,5 SO dans la série d.~ 
; las variations verticalùs sont très faibles et ne sont pas constantes, 

soules 1~s raies manifostant un léger wichissemont an for & 2 &,) par rap- 
port au restv de l'horizon (4,8 $,). P Le rapport fer libre / fer total r'3s-k 
également à pou près constant dans le profil, il vario d'un profil à l'au-k 
de 0,60 à 0~75. 

Complt-?xe absorbant : 

Le complexe absorbant de ces sols est normalornent saturé, et lc pli varie 
de 6,9 à 7s39 La capacité d'échange est très faibli; (0~9 à 1,6 moq) par suito 
de la pauvret& en matière organique et en olements fins. 

L'equilibra dos bases est correct ; les taneurs relatives sont les 
suivantes : 

Ca = 5 ; Mg = 7 ; K = 1 ; Na = 0,5 - Surface - 
Ca = II; Mg = 5 ; K = 1 ; ~a = 1?5 - profondeur - 

Fertilité chimique 

Los taux d'azote et de phosphore sont très bas (respectivement 0,IO et 
0,18 $,) à ceci s'sjouto la psuvrot& en réserves minérales du complexe 
absorbant, la fertilit6 chimique est réduito. 
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Propriotés physiqws 

La perméabilité est moyenns (2 & 4 cm/h) 3113 tist plus fsiblû dans 1~s 
rsios qw dans lrj msdiiriau environnant ; dans 1~ profil ND 599 la parm&bi- 
lité dts r2ics ost de 2,5 cm/h, csllc dss sables blancs de 7s7 cm/h. S'il y 
2 actucll~m~nt migration du fer, COS rsias constituent das niveaux d'arr&, 

cJ Utilisation 

Los facteurs limitant 1~s possibilités agricoles de COS sols sont 10s 
m8mcs qui; cou.~ de la ski.2 dti DAKORO ; pluviomEtri; insuffisante (moins di: 
350 mm) zt sünsibilit& B 1'Erosion Coliannc. Ils portznt quelques maigres oul- 
tur\-;s dz mil itinérantes, mais 13u.r vocstion est pastorale ; ils offrer-t des 
pCtturngss moyens à basv d'znnunllss (dristida mutabilis, Andropogon pulchü- 
lum st L. Amploctans) 

d) Exti;nsion 

Ces sols s'étendent au Nord de la vall6e cl3 TARKA où ils alternent 
avec les sols à drainage reduit de la s6rii: d2 TAGAE ; ils sont contigus 2 
L'Est '2-t à. 1'0UGS-t avec les sols de 12 S6rio de DAKORO, dont ils SS 
distinguant par 1tiu.r tointo superficielle wins rouga at 1~ modelé plus 
aplani dos formations sabl~usos sur lesqucllas ils 80 sont développés, 

B2- 6 SERIE DE TAGAE 
--------------------__I 

a} Morphologie 

Le profil ND 58 est situé & 6 km au Sud do BOUDZJX, dans une aonc basse 
à modelé plan entouré2 da dunes rondes. La v6gQtation est un.3 stoppe arbustivc: 
à Commiphora zfricsna tit Boscis sunzgalonsis ; la tapis ost à base d'annucl- 
las (Schoonfeldia gracilis, Ariatida mutabilis), qu'accompagnent quelques 
touffas de graminecs vivaces (Cyrnbopogon a~,) 

Aspect supsrficicl 0 croûte épaisse 1 cm, sables triés brun jaune 
tr&s clair 

O-5 cm 10 YR 5,5/4 7 brun jaune parcouru de lignus gris%tres de 2 mm 
tuxturc sablsuw très h6térogirw : structura m;yssivo, débit 
rogulier horizonts1~mzn-t ai&, cohesion moyonno ; porosité 

intdrstiti2llo tr&s fine, 

5-U cm 795 IJR 59516 g contraste faiblu, transition sur 1 cm, brun jaun; 
pr6sGnc3 do lignes fin*3s violacéas bt tr&s porouses, peu visibles, 
structur3 msssivù débit régulier, coh6sion moyivnnc ; porosité un 
p3J plus for&. 
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17-55 cm 7d 73 595/a ; contraste moyen, transition sur 3 cm ; ocre 
hét&ogène ; réticulwn ocre rougeCitro très d&elop$, plus 

poreux au sommat de l'horizon - très nombreuses stries 
flzxueuses p texture sableuse, très hi-kérogène, structure 

massive, débit très nettemcnt polyodriquc cohésion moyenne 
à faible ; porosit6 interstitielle très d&cloppéc. 

55-125 cm 7?5 YR 5?5/a y contraste tràs faible; transition sur 5 cm f ocra 
rougdtro, très hétkrogèns ; parcouru de raies ou de bandes farru- 
giniséos (épaisseur = 2 cm sur les 10 premier cm9 pouvant attsin- 
dre 5 cm vers le milieu de l'horizon - intervalle = 5 cm) horizon- 
tales y continues à contrasts très moyen - les bandos sont ocres 
rougeâtre (795 YR 5?5/7) souvent parcourues de zones linéaires 2 
tendance polyodsique ; structura à tendance poly-?drique, en 
assemblage plus compact, cohésion forte 9 porosité semi-tubulair.2 
(425 mm) assez bien développée, nombreuses zones compactes ayant 
la m&me texture quo la masse du sol. Lc volume total des raies 
est supkisur à celui des zones intercalaires. 

125-200 cm 7,5 YR 5,5 / 8 ; contraste nul, transition sur 10 cm? ocre 
rougs8tro a ssez homogène, texture sablauso Xgèremont argileuse ; 
structure massive, débit légèrement mamelonné, coh6sion moyenne 
à forte $ porositc interstitielle réduite; 

2OO-205 cm Transition sur 20 cm ; graviers de quartz (moins de 1,s cm) 
6mouss8s mais a forme irr&gulière, emballage sableux ocre rou- 

e;e$tro peu abondant. 

Maximum do compacit6 au sommot du profil. 
Enracinament : très pou abondant jusqu'â 15 cm 

Les raies observks dans ce profil diffèrent de celles de la série 
do BELBEDJI, développées sur les dunes environnantes, par leur mode do 
formtion f si elles Gbutent dgalcmcnt dans le troisikno horizon (horizon 
B de couleur très peu accus&), elles disparaissent on profondwr pour 
passer à un horizon dont elles ont la couleur et la toxturc, légèrement plus 
argileuse qui: colla ds la partie superieure du profil. Cc: type de raies, 
épaisses et enrichies en argile 9 passant k un horizon textural, s'observent 
g6néralamen.t en bas- do chaino dans la zone des sols ferrugineux peu lassi&s 
il est alors attribuable au lossivagc oblique (cf, profil NE 53 et NE 69 situés 
en bordure de la terrasse du goulbi de MARADI). Le mBme phénomène peut ici 
@tre mis en cause par suite de la position de mauvis drainage externe de ces 
sols, situés sur des ensablements peu &Pais (2 m pour ND 58), 5 modelé plan 
horizontal, et dominés % leur périph6ri.e par des dunes, 
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Les autres caractères distinctifs de ces sols sont egalornent 1iGs au 
drainsgù limit&, o-t so manifestent par uni: structure assez nettement 
développée (massive à débit polyedriqua) ainsi quo par la duretE ~ ?ot la 
compacité des horizons -profonds. 

b) ProprGtés analytiques 

MatiSre organique 

Les teneurs et la décroissance du la matière organique sont identiques 
à callos C-kP + 01s de la série de BELBEDJI ; nous n'avons par contre observ6 
aucun enrichisstiment relatif des raies. 

Texture 

La fraction sablouse du mstkiau présento un moda :Situé vers 0,16 mm 
ce qui le distingue assez nettement des sables des ergs anciens orientaux dont 
le mode est situé dans 1~s sables grossiers0 Copendant, le rapport sables 
fins / sables grossiers, n'6tan-t pas constant dans le profil où if vari de 
0,6 à 1,4 il est vraisemblable que ces sols sont polyphasés yla forte stria- 
tion &s horizons sup&rieurs laisse supposer au moins un remaniement bolien 
superficiel, 

Les teneurs on &lements fins sont assez élevées, et la somme des taux 
d'argile 2-t de limon montre une nette variation verticale, passant de 6 $ 
en surface à 17 $ à Is5 m. Les raies sont plus argileuses 
l'horizon dans lequel elles so développent (12,5 

que le reste de 
$ contre 6,5 y@, sans que les 

taux de limon différent notablament, Le rapport limon / argile crofilt do la 
surface (0,5) vers l'horizon profond le plus argileux (0,3). Ces données sont 
compatibles avec l'hy-othgsti d'un lessivage oblique ayant provoqué les 
variations tcxturales de COS sols. 

Sesquioxydes : 

Los variations verticales du taux de for total sont faibles (8,~ $, 
en surface, Io,8 $0 
celles d;3 la toxture 

en profondeur) ùt nettement moins que proportionnelles & 
5 le maximum se sitw dans les raies (II,8 $0)9 la 

différence avec le matériau environnant B-tant de 3?5 $,* Le rapport fer 
libre/ Far total est à peu prEs constant (0,75) 
où il est légkemant plus bas. 

sauf dans l'horizon profond 
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Complcxù absorbant : 

Lc: pH 1Egèremcnt su$rieur a 7 on surfsco, dScro93 on profondeur 
pour atteindre des valeurs tic: l'ordre de 5,5 dans l'horizon le plus 
argileux, où 10 taux & saturation est de l'ordre de 0~76. L'équilibri 
des bases ost le suivant t 

Surface D Ca = 10 4 gfg = 7 ; K = 1 p Na = 0~16 
Profondaur : Ca = 13 ; Mg = 9 5 K = 1 ; ??a = 2 

Les variations verticales SC! résument à une augmentation relativG du 
taux de sodium ochangeablc. 

FcrtilitQ chimique 

Très pauvre en azote (OP11 $,), ces sols sont relativement mieux 
pourvus en Dhosphore (0,54 $,)0 La fertilité os-t un peu supérieure à 
celle dos sols de la séri.2 de BELBEDJI, grfice à un compluxù absorbant 
à capacite d'échange plus 61~~5s (2 à 4 mey)? mioux pourvu? en bases 
(somme des bases échsngcablos variant do 2 à 3 meq) 

Propriétés physiques : 

La permGabilit6 os-t faible : 1 cm/h en surface, 0,5 cm/h en pro- 
fondeur, la stabilit6 structural? b9 moyenna en surfacs décroft également 
lorstju'augmante le taux d'argilsv, 

c) Utilisation 

Favorisés nar une position topographique améliorant leur régima 
hydriquo, ainsi que par une fertilité chimique un peu supgrieure à celle 
des sols environnants, ces sols peuvont 6tre mis en culture, culture li- 
mitée cepondant, dans les conditions actuelles, à celle du mil penicillairc 
par suite de la faible nluviométriti * d cotte nluviom&trie réduite ot 
irrégulière s'ajoute l'effet nefaste de l'imperm6abilité qui peut entraîner 
un engorgement du sol pendant curtainos périodes de la saison des pluies. 

dj Extension 

Elit; coïncide avec calle 
aux zones basses 

do la serie de BELBEDJI, limit& cependant 
ct à certaines vallées (vallée d'AFAGAG). 
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B2-7 - COBCLUSIOIZIS SUR L;ES SOLS BRUN ROUGE TYPIQU!3S 
-------------------------------o------------------------- 

Les sols brun rouge typiques pr6sontant, av3c les sols brun rougr: 
peu diff6rcnciés des caractèras communs qui définissent les sols brun 
rouge dans leur ensemble, at ont servi Ct: critares distinctifs pour 13ur 
cartographie. Ces caractkes sont analogues à wux observés au MIGER Oritin-. 
tal, avec toutefois 9 pour cartains d'0ntri: vux9 uns plus grands variabilité? ; 
ils sont d'ordra morphologiquti 6-k analytiqw. 

én,is, 
- Présence d'un horizon supkieur non décolor6, dz teinte foncéo, pdu 

passnnt wrs 30 cm? <?t un horizon ?t rubefaction maximum, rub&faction 
dont l'intensité variE régionalament sans que l'on puisss actucllemant cn 
décelw les cauws awc wrtitudti, mais qui sont peut $tro liées aux candi- 
tions générales de daainagz dits formations sablcusos. 

- Propriétés analytiquas, Caractéris&es par un complexe absorbant 
saturé ou proche dti la saturation, o-t un pH voisin de la nuutralité, 
Toutefois, les sols dGvelopp6s 
(reposant sur 1 

sur las formations sablausos occidentaltis 
s Continental Terminal Ct2) montrent 66s la surface un nvt 

décalage v3rs l'acidité 9 qui s'accuse on profondeur, 

Sol brun rouge peu Sols brun rouga typique 
différenci6s sur ergs sur ;rrgs anciens 
récents 

Lc--------------,---,,,,,,,,,,,,________------- 

pH moyen 6n surface 
II II ds la profil 
II I, ds 10 matêriau 

.----------------_--___________I_____ 

On remarqutira que lc d6calagc est maximum dans 10 mat&iau, où il 
correspond, pour 10s formations sableuses occidcntnlss, à un taux da .Jatil- 
ration psrticuli&r~ment bas, st, par suite, à des r6servos chimiques ldiffi- 
cilement accessibles aux rscinos ; on wut ad.mattro que , du cc fait, la 
remont6c biologique dcis é1Cments minérkux est insuffisante pour amancr les 
horizons supéritiurs & saturation. 

L'indivikialisation Qoussée ~US 
un rapport fer libre / fGr total élav& 

sosquioxydcs de fer sc traduit par 

ralamcnt maximum dans l'horizon rougi, 
9 3n moyunne sup&iwr à 0,70, gdn6- 



TABIJZAU 7 

RZWTMG DXS PRINCIPALES PROPRIETES ANALYTIQJES DES SOLS DE LA SERIE DE =======e=====z==========~~~=~====*=~====~=-====~~===~=========~~====~~ 
CHINIELGA ==~====~==3=~=~ 

z Maximum z Minimum o Moyenne ; 

Matière organique $ 
: Fi 2 
: 

0 

en surfaca $ 
: 

: vers 50 cm 0,29 0922 : 0925 0921 i 
I dans le ma6ériau : 

0914 
0,14 0717 ; t 

2 .t ---------------------------- 0905 8 0709 ; .wp.-‘c-....m’--‘--y- 0 ----““‘---“--‘-‘-------. 

Ch en surfaou 7?2 ; 8,I ! 
8 

- 
8 : ----_--I-___----_-__1_____1__________1__---------------- ------w-----q é 

: . - a f 
A + Il ,Yn nr,nP.. ,.,<Y - - 

s 4.6 i 
dans 1~: 
dan; - 

3u.LJ.uJtvci z 391 : 
prof il : 

9 +Lo matdriau 
I2,O : $0 ! 

: x0,5 : 7,7 ,' 
- - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - -  - - - - - - - 3 - - - - - - - - - - - - - - I  a 0 z 
F?r total 6 tn -2 surface t 

, 0 
1795 D z 15 ! 

o 2092 
;;$!Y 

18,4 
0 

ds le profil P 8 
ds le matériau t 1897 x I7:3 D 1892 ! 

! m 1 --------------“‘------------~---------------------------------------~ % z 

! 
! 
! 
! 
! 
! 
! 
! 
! 
! 
! 

‘2 
Rapport fùr librd/fer total D 

: 0 

: ” 

:y1 surface 5 0,80 D 0773 B clans 10 profil 0976 
D dans la mE'" . t : 

ttcriau 

0,86 
0975 0,80 

B 0,64 : 0974 b 0970 
------11----------------------------------~ 

a 0 
--‘---------r--l-------ltc 

0 
1 

nH tin surface b 
ds 13 nrofil t 

691 ; 692 i 

ds !.c materiau : 
499 ? 

t -------------------I_____I__________c___---- 4,6 f :$ ! 
-------------------------, 

$ 
? 

Somme de bases Bch, on meg o 
I on surfacu 

8 0 

1~67 1 2901 : 
0~72 ’ - -’ 

n 2 1,16 0 

T.06 

u9 CI-> 13 

-7 - - C;c;c; g 
0,84 ? 

D “9 “/ 0 0,68 o 
i dans la profil n 
! dansle matériau 1 d 
! 

--I-------------------------~-------------~------ I 
0 0 -----I--------I--* 

D 

! Coefficient de saturation i I 8 ! 

jvn surface a 0993 : 0951 E 
! dans le profil : 0959 

0972 ; 
: 0932 0944 D ! dans le matkriau 8 0959 : 0,28 0 0939 i 

1 
! -...- --- -----===============~~~=---- L e-.------- ----=-=a===-=======-__,__,___=,= L =zzlz!z~~=~=~=~= 
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Les caractères prop?Xs aux sols brun rougz typiqws traduisent un. 
différenciation plus nccsntuie attribuable aux fluctuations climatiqws 
subiüs par les formations sablouses anciennes avant la mise c;n plscs d<,s 
ergs r&conts. Go sont nrincipnlcment ; 

- une spaissaur plus grando &cs profils dont 10s variations do 
couleur sz poursuivant au dvl% do 2 B. 

- une différenciation structuralo sG traduisant par des variaticns dt; 
norositn d13 debit :ct de cohésion, maximum dans l'horizon rougi. 

- un0 tonElance constante à la d5saturation dos horizons profonds 

- Ur.lG individualisation plus fort2 des hydroxydes, se traduisant 
analytiquement par un maximum plus constant 
libr;? / fsr total dans l'horizon rougi, 

?t accentue du rapport for 

- des variations verticalos do la tcxturo, dont l'importsncc, bien 
u3 toujours faibli:, varie selon la tondur dn 6lsmants fins du matériau 
maximum pour la sorio do CHINIXLGA), mais dont la régularité nous porminzt 

dl> les attribuer à un loger 13ssivaigii. 

La fortilitG dos sols brun rouFgo typiquos n'est pas supérieure h 
ce1112 des sols brun rouge pou diff5rcnciOs, Ils semblent moins sensiblt;s 
û, l'.Zrosion oolienna, msis rÿstont fragiles ct so df5gradsnt rapidement 
sous culturti : laurs possibilitcss agricoles sont ogalomcnt limitéos par 
leur répartition climatique (pluviomBtrio infdrieur2 â 400 mm). Leur voca- 
tion actuelle ost pastorale. 

III -B3 - SOLS BRUN ROUGZ .A CO%JCRETIOï% SUR SABLXS GROSSIERS ARGILEUX DES 
VALzEF,S SECHEX (MAGGIfll 

a) Mornhologie I- 

Le profil AD 28 a ét5 observé 4 km au Nord de TANASKk:, dans un dépet 
ancien de vallEti, fortemont decoup& -par das ravines0 La végétation est $3 base 
d'Acacia sünegsl, A. Pubescens, A, Sisyal, plus donsos dans les ravines, 

O-30 cm Brun rouge tr&s fonce, sablo-argileux avec oolithes, structura 
polyedriquc an assemblago comnsct (2-3 cm) polyodres à faces 
rugueuses, cohesion forte ; assez compact, rares pores tubulaires, 
calcniro dans la masso. 

30-46 cm Brun rouge, fonch, -*"cites tachus ocras diffusos, parfois noiros 
m8mo toxturo, structura r>olyodriqua en assomblagc compact 

I 
coh& 

sion moyr?nne ; poro$it8 mixte (tubul-,irc: et interstitislle p1U.S 

dévs 10 ppée o 



46-95 cm Brun <& taches noi.rJs avec cortex brun roug;r foncé, peu 
nombreuses ; plus sableux, structure polycdriqw en sssemblag< 
compact (1 cm) cohosion forte 0 compact, 

95-135 cm Brun jaune R nombreuses taches msngsnésif&rss idantiqwn & 
celles décrites ci-dessus, presence éga1emGn.t do taches 
diffuses rouges ; sableux à sablo-argileux ; structure mas- 
sive a débit polyedrique, coh6sion fortu 5 mbme porositri‘. 

135-190 cm Jaun%trc, les tschos manganéxifèrss disparaissent vers la 
baso ?o l'horizon où no subsistent que 13s taches rouges dif- 
fusoa ; sableux ; . structura ma8sivo9 porosité tubulaire faiblt;, 
irrégulik3ment calcaire* 

La morphologie du profil montrt: la superposition do plusieurs types 
de pOdogénEse D 

- una action d'hydromorphio de nappe dont 1'intansitB varie rs~idc- 
ment dans l'espace (de profondeur ou d'ensemble stilon la situation du 
profil) ; alla se manifaste par la ?r@sence de tachss ou de concrétions 
ferrugineuses 3-t manganésifèros ainsi quu par une d&coloration (jaunis- 
sement) des horizons profonds, Cette hy$&fOorphio ost ancienne, ant&rieurù 
au ravinement qui entaille 1s dép8t sur toute son epaisseur e-t le drains 
parfaitement. 

- unt: rubéfsction très intense accompagnSe d'unù nstto diffkoncis- 
tion structurale, postérieure 5 l'hydromorphia et form6e vraisemblablu- 
ment sous l'action d'une pédogénése du typa ferrugineux tropical, avec 
élimination par érosion dos horizons lcssiv&s plus fragiles que l'hori- 
zen d'accumulaS.on. 

- sur cet ensemble se développe actucll~ment un sol subaride à hori- 
zons supérieurs foncés et non decolorhs, 

L'origine du mst6riau est égalemont complexe, résultant a la fois 
d'un alluvionnement à dominante sableuse (horizons profonds) et d'un 
colluvionnement hétérog&na superposé ou juxtaposé au dgpôt alluvial. Le;s 
ravines entaillant le d6p6t montrent on effet la pr6senca de lits de cail- 
loux, discontinus et vraisemblablement orient6s (nappes d'eboulis), 
compos6s de fragments de grks et df: dbbris 6mouss6o calcaires. Le calcsirti 
de l'horizon de surface est d'origine détritique, 

Lorsque le dép6-t os-t situé au contact do 11éocènc9 10s horizons 
profonds, marqués par l'hydromorphiu, sont également impr&gnés de calcaire. 
L'horizon profond du profil AC 59, de ce type, est d6cri.t comme suit u 



90-170 cm sables jaunes ; grsnulomQtrie hétérogène, calcaire en dépets 
submicroscopio.uss cimentant les sablss ; vers I5O cm9 grosses 
concr6tions manganésif&res arrondies ($ = 2 cm) gstructura 
massivo à debit faiblement angulaux, cohésion moyennz ; assez 
tassé 9 gorosit tubulaire fina médiocre. 

Ce typo d'acoumulation ost imputable à un apport par nappa, il ,dst 
contemporain de la piriodù hydromorphe qui a marqué ces profils, De tlels 
phénomsnss de dEpGt par nappe ne se produisent plus sous le climat actuel, 
par suite du faible pouvoir dissolvant de 1'wa.u vis-à-vis du calcaiw (cli- 
mat tron secY et surtout trop chaud) cv faible pouvoir dissolvant est mis 
en Qvid;3nca r>ar l’iitjsence de décarbonatation des sols se formant actucl- 
lement sur matériau calcsirù (cf. r6gosols sur grès s-t calcaire dv 1'ADER 
DOUTCHI $ II - A - 1 ) 

Dans las vallées pou creusées, ainsi que: dans la vall6e du RAF1 qui 
drainait las vallées septentrionales d+ 1'ADER DOUTCSI lorsqu'elles &Ta&nt 
actives, on obsarve dce sols à profil plus homogène, à action d'hydromorphis 
moins marquée, Le profil NG 56s situé dans la valléa du RAF1 à 3 km au ItE 
de KARSABOU Bn donne un exomplù. 

Surface P sables déliés brun jaune '; rejets brun rouge 

O-12 cm 7?5 M 5/6 4 lwun "g des remplissages plus rouges ; sableux 3 
quvlqups oolithes, granulométrie etalde ; massif, d6bS légko- 
mont irrogulier ; cohésion moyenne à faiblt:, porosité bien 
développée, contrastv moyen, 

12-25 cm 5 -fR 495/8 ; brun rougz ; mêmt? texture. et struc-turc ; dobit 
plus irrégulier, cohésion plus faible 5 porosité un peu moins 
fine, Contraste moyen, transition sur 10 cm 

25-m cm 5 YR 4,5/B ; (plus rougi: z ; mBm¢ texture, structure ot porosit6, 

80-115 cm FIorieon de transition, passe du brun rouge au brun jaune : 
m5ma taxturo y debit -plus régulier ; cotision très faîblo. 

115-180 cm 795 YR 5?5/8 ; brun jaune ; merne sables, mais avec dos Fztits 
graviers de grès violacés (probablement concrations) 5 massif, 
débit tr&s régulier, cohdsion tr6s faible ; -x>orosité fino bien 
dSvelopp6e. Contrastù nul, transitinn sur 10 cm, 
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180-200 cm Dans lc! m9ma horizon qui: c -dessus, présanoj &, concrétions 
forruginùusùs : contre noir%trv cortex rougti viols& 3 ass0.z 
t;tniirv:s ; forme mamolonn6~ ou tubulairti (2, grand axe vertical, 

Le profil ast celui d'un sol brun rouga trks rubEfiC, L2s manifc;s- 
tations d'hydromorphic (d&coloration vt concr6tionncmcn-t) sont limitéas 
à l'horizon profond. 

c) Propriétés anslgtiqucs 

Nous distinguerons deux enwmblGs % propribtés analytiques diff&cntds 

a) sols à. profil calcaiw ou satur6 par la calcium : 

Ils sont situés dans 1~s vall&a trEs cruus&~s dry l!ADTR DOJTCRI 
vzntaillsnt l'Coc&o, leurs profils sont voisins & AD 28 c-t AC 59* 

Los tùnours 2n mati"vrt: organique sont moyennes à faibles (0,47 $11 avec 
un C/E d'autant ~LUS lélavE qu3 1~: pH est alcalin, vt, par suite? 10 profil 
31~s riche an calcairzo 

PH C/l$ 
--------c----I------ 

7 8 à 9s5 
776 13 3 14 
892 1597 

La taxturz ost sablouw à sabla-srgiluus~>, 1~s taux d'*.61Cments fins 
dScroissent g5n&alument de la surfacu vers la basi: du profil. La granu- 
lom6trie des *sablds i;st A dominant,: de sables grossiers. 

Le taux Ai) for total varii: avùc cvlui d'argile, il 2s-l; ce-pondant 
r;lativament plus élov8 on surface 
or6scnte dos variations 

; le ran?ort f?r libre: / fer total c . . irrogulieres, avdc toutofois un maximum fréquent dans 
12 prtimior horizon,, Cos donn6os sont comnatiblc . c s ~mmc l'hypothese emiso 
1033 de l'étude morphologiquti 2t assimilant le matériau a un ancien sol 
ferrugineux décapé jusqu'a l'horizon illuvisl, 

Le comnlexe absorbant tist saturé par le calcium toujours fin excès, 
Les teneurs en calcium &changuable n< sont nas mentionn&s car l'analysa 
&onnc: le tata1 Ca échsngaablo f Ca des sels de calcium (carbonatti & sulfata) 
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e... dissous par la solution d'extraction, L'@quilibrz ?tSs bas;3 
montre, c;n dohors de l'excès de calcium, uno car3nccz fréquontz cn 
Dotassium ; l'ordre de décroissance ost 1s suivant : 

ca 7 Mg p Na p K 

La stabilité structural3 ost médiocre malgré l'abondane du cnl- 
cium ; 13 pormGabili.tC est faible, dti 1'0Mrü da 2 cm/h, 

La fartilit& chimique Gst moyannti ; pauvre on azote 
ws sols sont très bien -pourvus 3n phosphori>* 

(0;15 j 0,3 ifj, \ 
19 

b) sols non satur&s Y 

Ils corrvspondcnt principalement aux sols &:S vall&s PU Cr2uSCtiS 
cv3 1' ADER DCUTCHI, ut du la vallk du R.AFI, 

Ils snnt plus pauvres 
avec un C/R voisin d2 10. 

3n maticro organique: que 10s prScédents (0,32 $) 

Les variations toxturales sont nlus constantes et montrent un net 
appauvrisszmwt sup2rficicl on 616ments fins, 

La ~$5 est assez acid3, infaricur à 6 en surface, il dGcro?t * 
légkement vers la base du profil. L'Squilibre dûs baaes ost celui très 
généralement obsùrv6 dans 10s sols bien drainés, 1~s teneurs relatives 
mayannos Sont les suivantes I 

ca = 35 ; ~g = 18 ; K = I ; Na = 0,6 

La fertilité chimiqua ost bassa malgré da bonniss teneurs in phosphore. 

c) Utilisation 

Les sols dc la prcmibro cat6gorie ne Sont pas cultivGs car extrême- 
mont érodés ; ils sont très disséqués pas 1~s rsvinua ût leur morphologie 
nrend fréquemment un aspect dc bad-land, 

Los Sols (~2s va1100S pvu crouséùs dt: lrADEB lXNTCH1, sont cultivés on 
mil et sorqho, cultures qui corwspondent à leur vocation naturella, 
La vallk du RAF1 est par contre pratiquement inculte, exclusion qui ne 
svmblc p3s justifie9 car les sols y présentont une fertilité au moins 
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a*. egalc: à ce113 des sols actuellamant cultivés dans csttc region ct 
uniquamont situbs sur 10s srgs bordant la val%i?. La raison do est 
abandon ost probablement li&à la densitg de la v&g&tstion qui s'y 
dévaloppo, difficilement contrBlablc par le cultivateur. 

TABLEAU 8 
T3RINCTPALES DONNE!?!S ANALYTIQUES DES SOLS BRU3 ROUGE A CONCRETIONS 
===========I-=========-=-=====-=============~==~===========~=~=~==~ 

Sols à profil calcaire Sols à profil non 
ou saturé par lt, calcirn satu& 

! 
1---------1----1---1_---1-1----------------------------- .---I------I----------- ? 

? P&x&xun 1 : Hititi ,.i.! 
! : 0 

! Matière organique o 
&byC:l-$:’ fhxiy ’ J :ini ( es h”Opn. i 

: : ! 

; c/pJ 
en surface 0,53 : 0,38 6 0,47 ! 0,36: 0,28i 0932 ; 

; N $, en surface 
en surfsct: 

L!T97 D 8,4 : I2,2 ! II,4 : 7?2 a 9?2 ; 
0,31 : 0,14 z 0,24 ! 0,29: 0,14: 0,21 

; p2°5 en surface 
; 

4,17 : 0~82 : 2,66 ! 1~95~ 0,77s 1,2 ; 
----------'--'-"-'---------------~----,----------- 

i A -t- L $ en surface 

Y S------0'--'-'d--------. 

126 
ds 1~: profil 17,8 

i 495 ; 15 i 21 
0 

L2,I 
; a:: ; Y,6 

; 2695 
; 6 z x0,1 0 

! 
! ds lu materiau 1095 

---------------------------~ 
; 3095 D 

10,6' X7-5 ! 
c 778; 20,4 ! 

! 
,,,,-,,--,--,--,,-,-,,-,,,,,,,,,,,,,,,,----- 1 

D 2 ! 
! For libre oQ en surface 128 : 18 : 66 ! 72 : 26,Ri jy96 
! ds le profil T28,3 z 14,7 : 53,2 

i 
! 47 93 0 

! ds le matér. 4571 
32,60 4.0 ; 

: 1497 D 25,9 ! 52s5 B 32 t 39 
! 

; 
--------'-----"---'--------------~------~-------~------~------~------- * 

! Far libre / fer total ! ! t z 
! en surface 0997 : 0,73 : 0,89 ! c?' 93; 
! ds le profil 

0,7; O,83 ; 

! 
0,87 o o,71 : 0~77 ! 0~88; 0,79 0783 ; 

! 
ds le matériau 0,91 z 0~79 : 0~84 ! 0~92: 0,8x 0~84 ; 

--'---'--'"-'-""-'-----"--~------- ~------=--"--~------- * 
! -pFI en surface 
Y-- 

32 D 796 4 7?8 i 
ds le profil 8,6 

6,I z 514: 597 
: 7,6 : 8 

i 

! ds 1~ matériau 8,5 
! 594 : 5s2: 5,3 ; 

! 
z 771 : 797 ! 595 : 5,2: 514 ; 

----------------------------------~-------~-------~------~------~--------' 
1 Cspacite d'échange meq 

s 
I e ! 0 0 

1 en surface 1295 : 4?3 i 7,9 
ds lc profil 

? 6,2 ; 1,~; 396 
9,8 : 3& I 6,5 ! 9s3 : 1~6: 5,1 

7 
! ; 
! ds le mat&isu 4,9 ; 4,o i 475 ! 10,9 : 1,80 6;2 ; 
1 

‘ - - - “ - - ‘ - - - “ - - ‘ - - - “ - - - - - - - - - - - - -~ - - - - - - - - - - - - - -~  

‘. 

i Coefficient de saturation 
- - - - - - f ’ - - - ‘ - “ - “ - - - - -  

8 : ! ! 

! en surface I :I aI 
ds le profil 

! 0,79: 0,5: 0,69 
! 

1 : 1 0 1 ! 
ds le matériau 

0,61: ; 
OY33 0353 

! 
I 

:1 :1 ? 
; 

0,77t 0,3@ 0,60 [ 
!  

-‘--------‘--------------------------------------~------~-------------- 
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(221s çi jDrJl;l flcn &.+ tuRCy 

Maximum Minimum Moyenn* 
! 

--------------------_l_l________________------------------------------ 
Equilibrt: des bases 

t f ! 
! 

g 
6 e ! 

!  rn.n* en surface 8 20 7 0 15 
! 

G a wg /K+Na 
profondeur 

; 
a 38 6 D 25 

? ; 
surface 

: 
! en 1 

0 

! Ca/%3 &n profondeur : ;;; : 
274 

1 : 2,7 
n 

! 
i 

surface 
8 

393 1 
: 

2 
0 

! K/Na .n 8 
! en profondeur 

I 
1 : 093 : 0,7 

0 
? -------------------------------------------~------------------------.- 

III - B - 4 - SOLS BRUN ROUGX A MARBRURES SUR SABLES GROSSIZRS DES VALLEZS 
SECHES (MAGGIA) RENAINIES PAR L?Z VER?.? 

a) Morphologie 

Lo profil AD 22 est situ 195 Km au SE de LTAMAXKE~ sur un dép& 
sableux do vallée, à modale éolien peu accusé, Le sol est cultiv4 en mil 
pénicillairs ; la végétation ligneuse ast composéo d'Acacia tortilis, 
Eauhinia rufdscens, Sizyphus mucronate 

Aspect saperficiel : sables déliés sur 5 cm 

O-9 cm brun ocre ; sableux avec oolithus ; structure massive lég,kement 
feuilletée, cohésion moyenne à faible ; porosité intarstitielle 
fine moyennement développee, 

9-35 cm Brun rouge y plages plus rougies ( <I cm) tr8s nattes ; sableux? 
structure à tendance polycdriqus ( 1 - 2 cm) présence d'agrégats 
durcis, cohesion moyenne ; très' poreux (porosit6 intcrstiiielld) 
fin chevelu racinaire. 

30-105 cm Plus clair et moins rouge ; m6mes plages rougies, moins nombrou- 
ses ; sableux 1 
plus forte 

structure massive $5 débit polyedriquc, cohesion 
3 porosité tubulaire fine bian développoe 

105 *.. cm Ocre brun ; sableux 
plus compact, 

; structure massive à débit plus réguliw ; 

La particularité morphologique de ces sols réside dans la présence do 
marbrures traduisant une cartaine mobilité des hydroxydes, 
structuration assez accentuée cl:>, 

ainsi que dans la 
br) horizons rougis, qui se manifsstc par la 

présence constante d'agrégats -durcis, à cimentation vraisemblablement ferru- 
gincusa. Ces caractères sont attribuables % un léger engorgement temporairti 
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..,.. qui n'tixistc; @-AS db nos jours .?ans 12s situa bi\:n drsinbs. 
Tar Contra, lorsque: lv drainago k;xti;rn12 2s-t; roduit, l‘rar ;uitci 6~ la 
position topograbhiqus du !îrofil, il I;V mnniftistc tin yrofon&ur un: 
hydromorphic ttimporaire actuolls sl; traduisant par la. prGs6nca d; 
concktions forrugin2uson ou manganSsifCros, ou par la d$coloration .d~s 
horizons profonds. 

b) Propri6tés snslytiquos 

Los taux de matièr;; organique sont faiblss, anslogks 2 r2u.x 4~s 
sols bruns rouge sur ergs ancions ; Iv C/N est infCri,3ur à 10 

La toxtum Est sablouso, raromont sabla-argilsusu ; IV taux 
d'6lém2nts fins ~rés2n-k toujours un minimum on surface, lù maximum 31; 
situant dans le profil, parfois dans lo mat6riau 

LX: f?r./total ct le rapport fer libre / for total montrdnt un lsgtir 
maximum dans l'horizon rougi. 

LL pH ast assoz acide, de llordre de 6 en swrfaw9 il d6cro4-t 
l&$zamùnt v:~rs la base du profil ; lorsqu'une~hydromorphi~ actuellu 
do profondsur SS manifeste, elle s'accompagne génk&mcnt il_'un.ti rvmontéti 
du DR due 5 la saturation du compkxc par le calcium. 

L'équilibre le plus fréquent des bases Gchangeablcs 3st 1~ sui- 
vant I 

On notera la faible teneur relative en potassium dont 1~s t:ntiurs 
absoluos sont fréquemment inférieures à 0,03 meq, traduisant un, wtt,3 
carence on cc:t élomant, 

La fzrtilit6 chimi ue est basse, 
<n favùur C?C: c5 4 

ltQ~ui15bre azote-phosFhcr<: :,t:t 
dznior N=O,p; PO * ij = Qs3I%*) 

c) Utilisation 

c \Js sols 
des surfscos 

sont cultiv6s de façon prûsgue ininterrompue, 1,2 pcucdnta-;i: 
Gn jachàro est fa2ble, LL'lntErBt parti? par Ii: cultiva.tGur ,A 

Cos sols n'est pas dfl & leur fertilité chtiiquo !qui tist faible Gt nc Tl,>ut 
qw d6croTtrc par suitt! de leur utilisation intensive sans apyorts fzrti- 
lisants, mais ,?+ leur moilloure alimentation en eau consécutiw 5, 13ur 
Position &omorphologiqQa (fond dc valléo) sils ssmblont Qgalamtint bien 
résisti;r h 1'6rosion 6olienne et hydrique, Ils oonstituent l'<asantidl 
ii.GS t~rrus 2, mil 1.3~ vallées de L'AmR D3FflCHI. 
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d) Extension 

Le mat6rinu de ces sols est issu du r2msnidmant éolien dos alluvions 
sableuses anciannos des vall8es de 19ADER DXJTCHI, remaniement vraisambla- 
blement conta porain de la mise en place dos 6rgs anciens ainsi que 13 
suggère 13 m cl 10 aplani et le dogro d'évolution des sols (structure 
différcnci&), Ces sables se sont principalemont localis6s dans les 
vallées 10s plus larges9 en aval des d&pôts alluviaux anciens en plaw 
(à sols brun rouge à concr6tions) où ils emboitent frequemment les d5p8ts 
alluviaux récents. Ils ont 6té à nouveau éoliséa lors de la dernière période 
aride pour donner une formation sableus 
(série de TOUDXJXI), 

r8cente à sols brun roug$%volués 

Dans la MAGGIA ainsi quc3 sur le versant Est9 de 1'ADER IX3UTCHI:, ces 
sols ont 8té cartographiés en association avùc les srbls brun rouge & con- 
crétions pr&c$domment décrits9 dos vertisols, dos sols à calcomagnosimor- 
phes ot des sols peu évolués d'apport. 

PRINCIPALES PROPRIETES ANALYTIQTUES DES SOLS BRUiV ROUGE A MARBRURES 
=1--=~~2~~z!s2~=~~~~ =~=e)s=l~-Ll-=rIE*=---~====m====~=~======~------ --w-d- 

Maximum 
d Minimum : Moyenne t 

, 
! Matière organique $ en surface ,t, 0921 : 0,26 ! 
! vers 50 cm 

O,31 : 
: 0,17 : 

! C N en surface f 
0722 t O,IY ! 

TO 799 : 992 1 
o en surface : 0920 ; 0,14 o 0,17 ! 

; P205 en surface : 0945 : 020 : > 0931 ! 
--.wl---u--c--lw-- *-----m---B- mm--+--".-------. I 

! A+L en surface t 
! dans le profil 

I2,5 i 295 : 6,7 ? 
a 1395 790 : 10,4 ! 

? dans le matériau 3 
! ‘--‘-‘--‘-‘-------------------------d 

20,5 f 4,O D p99 ! 

! Fer libre 5, en surface 
---------------------+------------- 4 

: 
! dans le profil 

17s8 ; 6,4 I 12,y ! 
0 

! dans le mat6riau 
2697 : 996 : 16,o ! 

b 24 
? B 596 : 12;3 ? 

--------------------I____________CI +------------ 
! Fer libre / fer total 

--...-SM+- 
: ----&. 

I 0 ? 
! en surface : 
! 

0~56 t 
dans 10 profil : 

0,81 f 
O,84 

0,71 ! 

! dans 10 mat&iau 
0,5a : 0973 ! 

t 
! v-c 

0,68 ? 
c_-------- ---y---------- 

cl,81 ; 0,5r 8 
-----e- .&----4, - 

LE- en surface 
! dans le profil 
! dans le matériau 
t -Ier------,--. 

de profond.) 
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t Maximum D Minimum 0 Noycnne 

! SommZ des b,xsvs Cch, meq 
: : D 

! fin surface : 
0 2733 : L,I4 : 1,83 

q 

! 
! 
? 
! 
! 
! 
! 
! 
! 
! 
! 
1 

ds 16 Fo£i.1 3981 1759 
du lti mat3riau 

i 
(hyh 5703 

; 
0,96 

; 2,38 
! 
! 

; f 2,34 
omorphio 

? 

CL.2 profond.) 8 ! 
v I ! --------------------________I___________---------------------------~-~ 

Coufficivnt dJ saturation f  Y ! 

un surfscc 0975 
! 

~$2 12 profil 
$54 ; 
0763 
0,68 ' 

0,73 
? 

ds 1~: mat&i.au é 0,82 
! 
! 

0 ? 
: ! --------------------_-----Ic---l-l-------------------------------------------- 

Equilibru dos bases 
D Y (r ! 

c a+r~~Ef/rn-~h ùn surf,zcc Y 

profondeur a : ra 
! 

Q 26 
! 

a 0 
; ca/Ng 3n surface: D 297 : 191 : 1,g ! 
1 profondaur fa 275 : 1,4 : 1,~ ! 
! K/m 3n nurfacd I 295 1 
! 

094 ! 
profondtiur : 

; : 
! 

! z 
192 

I 092 
===================e====n======r==r2=============~==~=~ 

8 
096 

! ?=Pa=====l================= 

III B - 5 - LITS SOLS BRUN ROUGE DURCIS DE GLACIS 
-1------3----1------------3-------------_c-------- 

k! s 
Les sols brun rougi3 durcis dd glacis constituent une 7unita rogrou3ant 

sols %v,:loppé.s sur 128 surfaces de3 ruissallemcnt (glacis ou @dimon-:o) 
formCs sur matariau peu wrm&blu vn zon(3 subarida, Les facteurs pjdogendtiquzs 
contribuant 5 leur formation sont d'ordre climstiqud et litholocique, Lc:; 
pluies violantzs at concantr&s &n unz courte saison humide, allieas k lx 
parmeabilité r$duitd r3u matoriau, füvoriscnt une: irosion intwsc-: r_ue nü f'r?ini: 
nas la végétation tr9s pou &vGloppbu T)% suite fie l',~ri~~it& du climat ; c&to 
Srosion zntraîno la formation & gl,rtcia 
transportés par l'tiau. 

sur lasquûls transitwt 13~ ôl&mcntn 

Les profils sont gdnaralcmvnt constitks 
d'8pnissxir i?t 

par un +mpil~;m~nt ilë collu.viona 
dc tvxturc vsriablu, ruposant sur un niveau pEdologiqu3 ar_ci$:n, 

horizon B d'accumulation srgilzusz ou niwsu d'nlt6rstion vortiuoliquo szlon 
la naturù du substrat ; ils sont csractBri&s par la succession rl' rLln horizon 
comas&, durci r>ar l'action conjugubti C?!C: l'orosion hydrique et 5oliannG3, pausnnt 
5 un horizon rougi ri, fortv individualisstion des hyrkoxydes, 
d'humGctsti.on dti css sols. 

1iOc: au modz 

LCS Sols N.r gr&s vt argiles gjdimontsiros du D~JJP,RGOU fcrmsnt au 3?IGXR 
Central 9 1'3U2?ZOli: 
l'%xrli-: PMologiqw 

tintourant 12 massif du DAMERGOU ; ils ont St6 Otudi&s clans 
du NIGW? Oritintnl (T. II, p. 154) 
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B 5 - 1 - Famill* sur placsgas colluvisux sabla-argilaux sur r5g 
residucl 

Lc profil RD 73 sst si-tu@ & 5 km au NO d> GABARE, sur une surface 
plane parsumdo ds petites buttGs plus sableuses. La végétation est compo- 
sSe d'uno formation arbustivo contractée à Commiphora africana, Combrctum 
micranthum, Growis bicolor, Boscia stinegalonsis, Euphorbia balsamifera ; 
le tapis est maigre, & bas3 de Panicum sp., Schoenfzldia gracilis, Andro- 
pogon pulch~lum. 

Surface z encroQt&~ 9 petites termitikcs avec cônes décapes 

O-30 cm 10 1ITc. 6,5/3 y réticulum gris%tra, peu visible mais assez d%~alop- 
PG de plus en plus ocre vers la base, nombreuses stries ondul6es y 
tsxturo sableuse moyi-nncment hét&rog& ; structura massiva, débit 
msmolonn4, cohésion faible ; porosité interstitiallo (0~25 mm) 
bi;n dk~lopp~c au sommtit, plus grossierG vws la base ; horizon 
compact sur les 5 premiers cm 

30-55 cm 795 JFR 595/5 p contraste fort, transition sur 20 cm ; ocre couleur 
assez homog&nc! ; t,?xturc très sableuse, hetérogèna ; structure 
m3ssivo 9 débit polyedriquo (2 à 3 cm)9 cohésion forto, nomb2eu.x 
s&gats durcis ; porosité somi-tubulaire (0,5 mm) horizon dur 

55-90 cm 5 2-R 4,5/6 ; contraste faible, transition sur 5 cm ; ocre rou- 
gG$tro f taxturo 
2 cm) 

sabla-argildu.sG 9 structure polysdriquo (1 j 
; assemblago excessivement compact, coh&sion forte ; poro- 

sita tubulaire grossière (0,5 mm à 1 mm) assez bien dévoloppéa 
mais prQs3nce de surfaces lisses compact&es (0,5 cm2) horizon 
très .dur. 

go-125 cm 5 YR 5,5/6 ; contraste très faible ; transition sur 20 cm i: un 
ptiu plus clair et plus rouge, BétQrogkn~ ; remplissages noirs et 
organiques, zones ' a mouchetures blanches, texture nettement plus 
argilousc, grains ,do quartz de plus dn plus nombreux vers la 
baser: du profil ; structure polyadrique largo (5 cm) en assambls- 
gL? c2xcossivement compact avec facos rugueuses ksnmoins 1~ssOes 
sur de trjs petites surfaces, cbh4sion tr&s forte à excessive 
porositS tubulaire grossiko ($ = I mm - 6 pores au cm2) notto- 
ment colmaté ; horizon très dur. 

125-150 cm Contrnstc moyen, transition sur 10 cm y teinte très hétérogene ; 
fond ocre rougc$trv cnvnhi d'un reticulum brun jaune 
parsvm6 dz nombrcb 

clair, 
~Usas trsi.n&s noires organiques ; me4me texture, 

otructur& polyedrique (1 cm2) & faces rugueuses cohésion moyenno 
2 for-tti, sssamblagc compact 
(p/ 2 cm) nids, terriers 

9 pertubé par de nombreux canaux 
; porosit0 des sgr&ats nulles ; horizon 

do durot& moyenne, faible, 
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150-175 cm Entro 10 YR 6/3 st 795 YR 5,5/6 5 contraste faible, transi- 
tion sur 5 cm, tainte @nQsale brun ocre9 tr&s hetérogèn~, 
fond brun jauno â plages ocre rouge très diffuses, infiltra- 
tions grises plus uniformes et moins contrastées ; toxtvrc 
argilo-sableuse B argileuse ; structure polyûdrique assez 
fine (5 mm) assemblage à coh6sion moyenne, horizon carbonati: 
avec concentration ci; pseudo-mycelium sous forme d'amas 
grisâtres, très friables y canaux moins nombreux riches en 

graviors de quartz ; & la baso presence de concrétions ttindros 
(s;-: coupant à l'ongle) - # = 0,5 cm - roug:F vif (10 R "1.1'6)~ 

arrondios, sans .cortcx, à cohésion très forte, distance 
moyenne entre 1~s concr65tions 5 cm. 

175-200 cm Transition sur 2 cm ; banc de graviers de quartz (q 0,5 cm) . 
emousseo emballage ocre jaun%tre argilo-sableux à sables '0 

fins ; structure polysdriquG, assemblage compact ; peu poreux 

orientéos vorticalûmdnt ; texture finement sableuse 5 finoment 
porauscs. Au-dessous 
verticales (4 cm 

emballage ferruginisg, rouge vif, ta,chvo 
sur 2) distantes entre elles do 5 cm j ooh& 

sion très forte ; concrétions rouge brun, arrondies, mamolon- 
nces ($ inférieur à 2 cm) 

Enracinement : prossnce do quelques radicelles au sommet 

Les caracteres morphologiques propres aux sols de glacis sont ici 
peu marque, bien que la surface fonctionne effectivement comme glacis d'éro- 
sion ; ils sont limités à la compaction suprficiello ot à la nature proba- 
bltiment polypha&e des horizons supérieurs, pou visible dans le profil mais 
confirmBu par 10s variations verticales des rapports limon / argile et sur- 
tout sables fins / sables grossiers+ 

La rubofaction est profonde (maximum à 70 cm) et pou accusée0 Les 
horizons structurês sont assimilables au B d'un sol ferrugineux lessi& c;n 
argile avec début do ségrdgation du fer (taches diffuses) 

Lzs amas oàlcaires sont attribuables 5 une action de nappe carbonatk 
qui n'est manifestéo de façon rigionale à la p6riphérie du DAMERCOU, dont 
les formations crStacées constituent un Gscrvoir de calcaire, 

bj Propriétés analytiques 

C3s sols sont puvres 3-n matière organique bien évoluée (C/rJ 
les taux 62 surface sont analogws 

10) 
à ceux observés très généralement dans 

les sols brun rouge (0,30 $)9 mais la décroissance est plus rapide, dut> 5 
la faible p6n6tration racinsire fortement limitéo par la compaction ;t~ sol. 
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La toxturc: sablousi, en surfsco est li0, 5 l'entrs4nament pr6fSrcn- 
tic1 civs 6lémunts fins par l'srosion hydriqua, ;7llc s'affine en profon- 
deur où ~11~ doviant sablo-argilcusa, Les rapports limon / argile: ct szblos 
fins / sablas grossiers vsriÿnt vertical53ment d2 façon irrégulière, 

Les taux dc: for total varient proportionnellament FS COL~ d'argile. ; 

le rapport fer libre / fGr total, 6lzvQ des la surface (0,70)9 resto 
sensiblement constant dzns 1s profil, 

Le pH est neutre dans l'ensemble du profil, 16gksmon-t alcs;in dz,rz 
les horizons & carbonstz dz calcium ; les basoa 6changeablôs s'olèvent 2 2 - 
3 maq en surface, 5 - 9 mtsq cn psofondûur. L ordre de décroissance dvs 
cat ions vs-t normal (Ca ; Mg ; K 7 Xa), 

La fertiliti chimique ast basse les teneurs en aaoto et ghosphorc: 
sont respcctiv9ment 0,20 ot 0,12 SO0 

La pcrm6abilit6, minimum on surfaca (moins de Icm/%),fsvorise 
le ru&allement, 

c) Utilisation 

Ces sols sont incïiat;s parco qu\r, trZ3s 6rod6s at du fortilit6 chimi-- 
que r6duitz ; lsur int&& est de constituer des impluvium alimentant 2~ 
eau les sols hydromorphes calcaires dvs depots argiïcux qui s'6tcnden.t ':LU 
pied dan glacis, ce qui doit permettre leur utilisation en culture do 
décrue . 

d) Extension a-t cartographia 

Cos 301s formant la couvsrture pédologiquc das grB,s du Continental 
Hamsdicn ct du Continental intarcalsirc B l'Ouest du DAMF,RGOU ainsi qui dsns 
le Fbassin amont du goulbi ,N'K.ABA y leur oxtonsion est réduite, limit6ex 
aux surfaces dépourvui-ts de couverturc/ sablouse 6oliennti> Ils ont 6th 
cartographiés en association IVOC des sols hydromorphas calcaires sur 
argiles alluvialas, localisés dans les ZO~OS d'epandage, 



LES SOLS PERRUGIIWJX TRO?ICRUX 
=======-a=================== 
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IV - LES SOLS FERRUGINEUX TROPICAUX 
=====================~~=~~=~===~==~ 

IV - A GENERALITES . ..---------------...--- 

Les sols forrugiaeux tropicaux appartiennent 2 la classe des sols 
à sesquioxydtis fortement individualisés o-t & humus de décomposition rapide, 
dont ils constituent l'une d2s trois sous-classes. 

Ils sont caractérisés par un3 tcndanco prononc& à l'individualisa- 
tion des usesquioxydas di: for 3t d2 manganèse, l'alumine restant combiri62, 
Ces sesquioxydes peuvent migrer o-t si: 'rodistribusr dans 10 profil. Les sols 
ferrugineux se distinguent (12s sols forrallitiques par une plus faible al- 
tération dos min&raux, oonsQcutivo 2 une moindre pluviométrie. 

Les sols f2rruginou.x tropicaux sont subdivis6s on daux groupes solon 
l'action plus ou moins grand+ du lsssivagc de l'argile et des scsquioxydss 
sur la morphologia du profil z 

- les sols ferrugineux tropicaux ~rllt:oal!$38Uï'~(SBsirrss, où lo lessivaga, 
quand il existe, n'est orincinsltirwnt décelable qw par dos variations de 
couleur Y 

- Les sols ferrugineux tropicaux lessiv&s a horizons 1c;ssivés à teinti; 
a-t struoturo caractéristique et horizon d'accumulation bion marqué, 

IV - B - LES SOLS FERRUGINEUX 
FIOnT OU PBJ LESSIVES 
======1===========7==== 

Les sols ferrugineux non ou pr3u lessivés sont subdivisés en deux sous- 
grouptis selon qus leurs horizons supérieurs sont ou ,' non appauvris en hydroxydas 
36 fer ; on distingua ainsi 2 

- les sols ferrugineux non lessiv&s g 
- 12s sols ferrugineux lessivés en fer 

IVB-I - li3S StT&S FERRUGINEUX NOY' LESSIVES 
--------------------Ic_______I_I________--- 

Morphologiquamant cas sols sd distinguent difficilement des sols subar'dtis 
brun rouge nar suite de l'absence ds decoloration des horizons; 



xl-6 

OO.a. su&ii?urs, crit&ru qui nous a servi 3n partis & d5fini.r 12s sols 
brun rougti- LTjs caractkes distinctifs sont essantiallomont snslytiqu~s Lt 
si? traduissnt par une forte &saturstion du complcx~ absorbant c;t un pH 
acide dans l'ensemble du profil. Lour rEpartition n'est pas eonale, mais 
sdmblct plutôt liée à certains matériaux sablsux ou sable-argileux, dont la 
ccuvarturc; pédologique prBsonto une grando homog6néïté. 

BI- .< 1 SOLS FERRUGINEUX NO>T LESSIWS TIPI?TQUEU SUR LA FORMATION S;XBL'I;IJSE 
DES ERGS ANCIENS 

a) Morphologie 

Le profil NH 4 a ét6 obsorv4 2 Km au Nord di: TSERNAOUA, sur un 
ansablement 3, modelé Flan 9 parsem6 do butt,s sabl3uws plus claires, sous 
un* savano à Combretum glutinosum, Bauhinia roticulats, Balanites aegyn- 
tiaca, Guiora senegalensis, 

Surface : cul-turu en bilions, quclquGs blocs de grès 
opars, 

O--12 cm Entra 5 YR 4,5/4 s-t 7?5 YR 4,5/4 ; brun légèrement rouge 
foncé ; texture sableuse hétdrogène, assez richu an sable.* 
fin, présoncc d'ool$thes ; structure massive & d6bit régu- 
lier ; cohésion moyonna ; porosite fine assez bien dévelop- c pse 0 

12-25 cm 5 Y-Il 4,5/6 y contraste moyen, transition sur 5 cm ; 
brun plus rouga ; taxturo aableusc avec un peu d'argile, pr6son- 
CB dloolithes $ structure ma c saivo a &bit irrégulier, coh&sion 
irrdgulière D moyenne parfois moyenne 5 forte ; porosit6 inters- 
titiùlle ii 
d&velopp&, 

somi tubulaire nettement plus grossi&?, bien 
notites zones compactos, 

25-82 cm 5 J?R 4,5/% b rouge brun plus clair ; mBme tùxture ; structure 
massive 3, débit presque regulier, coh6sion faible 2 très faible 
horizon plus tendrs que ci-dossus f porosit6 net-kment plus 
fino, interstiti+lla, bien d&v~lopp4e. 

82-130 cm Entrù 7s5 YR 5/6 et 5 y;i d95/6 (plus pr5s dc 7,5 YEI) ; brun 
nettomcnt moins rouga, très légèrement plus clair ; m$mo 
texture avec oolithes ; structura massive à d6bit r@ulier, 
coh6sion très faible sauf pour quelques rares anciens nids 
d'insectes R. cohésion moyenne S forte 0 porositQ intcrstitiol- 
le, fine bien d~vclopp6e. 
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Niveau do fragments de gGs 

Zkiracincmsnt o Assez abondant, visible jusqu'a 120 cm? a:;s<-?z 
uni ormemont r&parti, '+--7?---r-- 

La rubefaction du profil 2st intense at se manifeste dès la surfacti, 
211~ est msximum dans le troisième horizon. La diffcrenciation structuralo 
ost apprGciab0e, maximum dans le dduxi?mt-: horizon,, 

On ri?marqwra que 10 profil ni: se distingue pas de celui d'un sol 
brun rouge, dont il présenta 1~s horizons su$riours foncés %kk! décolorés 
et l'horizon à rubéfaction maximum proche de la sur&soa (25 cm) 

L'Spsissour du profil est tr$s variable, Q-tant gén&ralament 1initGv par 
celle do l'ensablement, qui pzut SS rSduire â un simple voile de 10 & 30 
cm d'îpaisscur (profil NF 8 sur fiche), constitué alors d'un mélange do 
sabhs SoliGns et de produits d'altération fins de grhs ferrugineux sous- 
j acedts . Son Spai;ssaur dEpass2 plus rarement 2 m, la valeur la plus fré- 
quunte étant da l'ordre do 195 m, 

Il nara?t Evident qu'au cours des périodes humides qui ont suivi la 
mis2 en plsca dvs ergs ancisns, ces formations sabloustis n'ont pu que subir 
u.n ltissivagd Gu for et probablement do l'argila, ~%nomèniv que l'on retrouve 
très gén&alement dans las profils sur formations sablouses anciennes 
merne on zoni: subaride. Dans cette hypotht?se, las horizons lessivés auraient 
été-décapés lors do la seconde grande période aride, et auraient contribué 
à la formation des ansablomonts récents qui altarnent particulièrement dans 
la tiait'ié Nord du plateau de 1'ADER IXXJTCHI, avec la couverture sableuse 
ancienne ; son modelé aplani et sa faible épaisseur Evoque d'ailleurs l'as- 
pect do surfaces de déflation, Les sols do cette série se développeraient 
dons sur d*anciens horizons illuviaux, 

Restvnt toutefois inexpliquées 1'extGnsion climatique de ces sols 
et l'absonco 
de 600 mm. 

de lessivage actuel du fer sous des pluviom&trios de l'ordre 

b) FronriétSs analytiques 

FIatiGre organiquo 

Les taux do mati.&re organique sont moyens à faibles le C/N de l'ordre 
de 10, La d&croissance est rapids sur les 30 premiers cm puis devient 
ensuite plus progressive, 
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Tcxturo t 

La, toxturo r3st sabltius39 parfois sableuse ‘2, sable-argilause kns 
les horizons profonds, Lus variations vorticalos sont do plusiaurs types : 

Dans 10s sols d'épsissour moyonnù (1 m & 19C, m) on observa 
génEralum2nt un appauvrissemont sug2rficial 313 élGm,nts fins sur une 
dizaine dz cm dff ,A &2s romnniamunts suparficiols ; la toxturc: est 2nsui-k 
constanto (n + L = 10 5 15 Q) 

Dlns 1~s sols pou &psis, . la base du prof13 est froquamment onrichid 
Gn 6Xmants fins au contact du substrat, gilr sui-k du m&lange avec 16s 
poduits d'altération das grès 

Lorsquû lv sol est &Pais, lus variations verticales sont plus 
progrossivus ot s'spparantent A cwlltis m-ovoqu&s par 10 lessivage, Elles 
constitudnt vraisr;mblablsmsnt la trac2 dos procossus 22 pQclogk-&sa ancisns 
évoqués dans 1 '5tudi-: morphologique 3-t leur persistanw s;3rait due ;iL uno 
troncature moins pousséo lors dùs pQriotles ctu Gflation, 

Se squioxy& s t 

Los variations dùs taux di3 fdr tothï dans Id profil confirment 
l'absence dz ltissivsg2 sn tut élément ; ils sont fréguommant maximum 
on surfac3. Lc: fur libre suit les m$mas variations, avec toutofois un 
16gor maximum ri-la-tif fr6quent danc la 4auxièmo horizon. IX rapport 
fer libra / f- er totsl est toujours 151~6, supkicur à 0,80, il vari pc?u 
dans lr? profil diminuant w-pondant sn profondeur, sauf lorsqu'il y a 
mélangù zvoc cks r>roduits d'altération ;ic gr>s forruginzux. 

Complexe absorbant . 

Cds sols sont âss~z nctttimùnt ^16sstuGs sauf dnns cortains horizons 
profonds où sa manifost& uni: légbrc hydromorphio temporaire, consécutive 
a un drainage dxtorn.2 r6duj;t. Le coefficient Ai? saturation décroft vers 



.a. la baso du profil où il atto-nt fr&quommant dos valeurs inférieurss W 
0950. Il est remarquable que cette désaturation no varie pas, mBmo 
pour 1~s horizons de surface, avec la pluviométris, et qw l'on observe c&s 
pH da surfaca d6 5s5 sous moins da 400 mm ds nluio ; cû caractke est 
vraisemblablement ogalement hérit@ (3s la pCdogén2?se ancienne, 

L'équilibre des bases normal cin surface, 
I 

montre un déficit relatif on 
potassium yn profondeur. 

Fertilite chimique 

Ces sols sont bien pourvus en phosphore, la tansur moyenne est (le 
0990 $0 ; ils sont par contre pauvres un azote (0,24 $d)o La fertilitZ 
chimi\lue est moyenne. 

PropriGtGs physijuos 

L'augmentation de la pcrmSabilit6 (test de percolation) vers la baso 
du profil ( de 2 cm/h en surface 2 4 - 5 cm/ h vers ~II)~ on merne tsmpa 
qu'augm&ntz l&gèrtiment 10 taux d'argile, Gmqntre l'existence d'une notable 
agrégation dans les horizons profonds ; ces agr6gats sont cependant fragiles 
ot na 3Gsistan-t 7)as au tamissgz sous 1'3au, q*l.qui su traduit par une instabi- 
lit4 structurale croissant avc;c la profondeur, La permiabilité de ces sols 
demeure cependant un 616ment favorable au d&eloppcment racinaire. Nalgre des 
teneurs apprhciables en élements fins (10 a 15 $), la quantité d'eau r;snb&'\ec%b 
assez faible (moins de 1~5 $)7 ce qui, allié au manque d'&paisseur fréquent, 
limite fortement les réserves hydriquss. 

c) Utilisation 

Cos sols sont cultives vn mil panicillaire ct parfois tin sorgho, 
cette darnibx culture sst favoris& lorsque la ttix-turti des horizons pro- 
fonds est suffisamment argilauso (15 a 20 $)p Au Sud de la latitude d'ILLELA,k 
nluviom&triG daviant suffisante pour la culture de l'arachide 1 lds 
propriétSs physiques lui sont favorables (texture sableuse de l'horiaon ci3 
surface 9 perm6abilitG d'ensomblo bonne) 5 le principal facteur limitant est 
le manque d'6paisseur fréquant rdu sol qui limite les réserves en eau, 
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d) Répartition ot oartographis 

Cos sols sont associ6s à la couvGrturv sableuse ancii3nnc du 
plztoau r?~ 1'ADER COUTCHI qw l'on rùconnaft facilement à son modo16 tros 
aplani ct & son aspùct suprficiel à sables déli&s trGs rouges. L~X 
sxt,Znsion 2n latitu& est considérabl&, puixqu'ella va dc .,TAHOTJA à 
TSERNAOUA, CG qui oorrvspond ~5 unz variation pluviom&trique do plus dc 
220 mm9 sans pour autant qua l'on obxcrve de varintion morphologiqw ou 
anslytiquc significative. Ces sols n'ont >u ,Stry cartographiés isolQment 
qu'à l'Est :st au Nord Est rb TSERl!TAOUA, dans unu. zonv où ils sont larga- 
ment dominants ; sillaurs ils Gntrent dans deux associations, l'une & sols 
brun rouge n5u tvolu&s sur formation sablouso r&contû, l'autre 5 sols 
ferruginsux 1ossivCs sur mat6riau argile-sableux issu dos grès ferrugi- 
neux du Ct 

1" 

Psr suit:> dv leur grande analogia morphologique avec 12s sols brun 
I’OU@, ~8s ~01s ont St6 cartogrsphi&s yn sols brun rouga sur sables 6oliens 
dans 1'Ctuk p6dologiquo dd 
btiaucoup nlus proches 

l'ADl3R COUTCHI Y leurs propridt&s anslytiqws 
de Collas des Sols f3rruginuu.x nous a smenjs & 1~~2 

clzsssr dans ce groupe, 



T.ABmAU 10 

PROPRIZTES A?JALYTIQUK3 D!!Z3 SOLS FERRUGINEXJX NON ESSIVES TYPIQUES 
----------- ------=================================~==============~= 

Maximum Minimum Moyenne 
! ----L"------l--------------------------------------------~----------- 
f : I ! 

F 
!Natièro organique $ un surface : 

8 0959 ; 0,19 o 
! vdrs 50 cm 0,38 OpI5 t 

0942 ; 

! à la basa du profil i 0,14 f O,I2 f 
0725 ; 

1 
O,I3 ; 

.'"--'-"'-'̂ '"-"'----"--^---------------------------------------~---------. 

;Ch 
t : ! 

cn surface 2 II,3 : 974 
vc3 r $ 

; TO,2 ! 

! . 50 cm e g96 : ~~5 89% ! 

! 
à la hase ch profil 6 0,8 : 677 f 775 ! 

! 
------------------------------------*------------+ -------------.."------ 

, A+L$ 
4 

an surface D 12 D 892 
! ds le l->rofil t 16,2 t 119 5 

: 10,2§ ! 
1342 ! 

0 à la base du profil : 20,6 D 1395 : 16,8 ! 
"'-'----"'---'--"------------------6------------ 

:Fer librs 5, 
6-------------------- ! 

en surface e 62,I Y w3 : 44 ! 
! cis 13 profil D 5990 0 1990 ' 42 ! 

0 à la base du profil ; 4693 0 18,8 ; 37 ! 
'"'---"-'"-"-'-"'------------------~- 

iFcr l%bro / fzr total 
-----------~------------------- 

O,%I ; 
I 

on surface D 0990 0 0957 0 
! ds le profil f O99I : 0~81 

& la base du profil : 0777 ; 
O,%% ! 

! 0~81 : 0,79 ! 
! 
--"---"--'-"--'--'------------------~------------~ L --------------------. 

! pH en surface : 692 : z 

! 3s le profil B s z9; d ! 
:2 ! 

! à ia baso du profil Y 5:5 : 593 f 5:4 ! 
! 
----------'-'-'~-----~~c-----~~~~-~~~~~~*~~~~~~~~~~~~~ --m.--------------I-- I 

,Sommo d3i bases Echangeables meq : : B . 
! en surface : 2903 : 1974 f 

! 
I,@% ! 

! ds le profil b 1997 t 
! ?t la. base du profil : 

1929 
1,20 a 

-------------------------------------+ 
1913 ; 

1955 ! 
1,X5 ! 

! ------------,*------------------- 
,CoGfficiùnt 

4 
di: saturation en surface : 0,83 I 

ds 10 profil: 0970 : 
0757 ; 0971 ! 

! 
à la base du profil I 

0935 
0933 ; 

0953 ! 
! 0954 t 0945 ! 
! 
----------------"'------------------~------------~ -------------------- 

,Equilibrs 3~s bascs 
-4 

s 
;Ca + Ng/J?s+K 

: % ! 
surface t II : 4 : 

6,~ ! 
! profondeur 4 21 z 516 
!Ca/ME surface D 

; 139: ! 

! profondeur a 1,6 f 1 a x,2 ; 

)@a 
s 295 ; 198 B 293 ; 

nurfaco E 9 I 2 % 4 i 
! profonclow Y 096 8 0725 ; 094. ! 
-==2=-----==-----====~----------- -----------===2='==2==~==== ____ =----1=-===============p 
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RI-2- SOLS 3'ERRUGlDEUX NOTT IJZSSIVES A PIARBRUREZ SUR SABLES ARGIL%'IJX 
--------------------_----l-------------------------------------------------- 

Lc profil NE 17 a 6t6 obsctrv5 & 4 km RU Sud-Est du carrefour de la 
routt: &s BANGUI avec colle 4.~) NIf&EY. Il ast situ sur un long versant 5 
faible pont2, rVcouvw+ do butt;is sa,bl~~uscs rouges soumisas & une Grosion 
313 nappe ravinantu Ut 3n raviws assdz intense. La v&gétation est consti- 
tu& par une formation $arbustivo à Acacia (A. Sünegal, A, Seyal, A. 
Fubascons), Combretum micranthum, Boscia senegalcnsis. Le tapis est très 
clairscm6, dssontiollnmcnt composb cli, Ponnisstum podicollatum, 

Surf ac2 : sablüs d5liés rougc%tri;s slkrnant avec des zones 
d&cap&s, 

0-g cm 735 m 6/5 ; sous 1~;s sabl?s déliés appsrait une c:&te fine 
ot r6guliQrc3mont li.tQe, opaissti dr? Icm, ldgkoment ondulde, sableus; 
brun ZgErcmont ocr<; 8v3c qwlquos rares remplissages ocr3s ; tex- 
turc: sableus 5 sabla-srgilwso â sables fins, hétérogène ; struc- 
turc massive, d6bit fsibloment mamalonné, coh6sion moyenna ; poro- 
sitE interstitizllo fint; et faibla. 

9-27 um 5 YR 4,5/6 ; contrasta moyen, transition sur 4 cm J brun ocri; ; 
hét&og&n<> ; qu;;lqutis zon3s plus ocri:s FL faible contrasta 
diffuses- dsux raiau ocre rougi; (9 = 1 cm - d = 5 â 10 cm I 
.1. contras-k moytin ; &ms tijxturc, structura massive, facas 
msmelonn&cc, cohésion moycnnti ; ssuf dans les raies, porosi$é 
intorstitiullh as32z peu &mloppCu. 

27-75 cm 5 J=R 5/6 ” contrnstc faiblt ; transition floue ; ocre9 hét$rogk 
9 mbmvs raies qus ci-dti88us ; texture sablo-argileuse3 ; struc:;ure 

massive, debit 5 fnc6s msmelonn;cs, coh6sion moyenne & forte ; 
porosit6 inttirstitielle fine, a5;;oz peu d&rolopp&~ 

75-110 cm T95 YR 515/6 ; ocre rouge, h0tOrogkno ; parsem0 da taches 
blanohtin 5 bcicon, dij form, irr6gulièro, très abondantss, quzlqucn 
tachus ocr;3s3 tcxturc, sable-argil,justi 5 argile-sablôusa, structuri: 
massive, 66bit irr@ulior, cohasion forte F porosité tubulctire faibli 
horizon assez 4ur. 
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1-170 cm 10 YR 7/2 ; dans cet horizon, la teinta blanche domine, 
progressivement par rapport à la teinte ocre? on observe 
(de plus abondantes taches ocre rouille (2,5 YR 5/8) ; 
texture argile-sablouse à argileuse ; structure polyeisiqw 
assez large (2 à 4 cm) ; coh&sion excessive 9 posositi 
tubulaire tr&s fsibla : horizon très dur, 

III 

Enracinement * maximum sur les 40 premiers cm9 s'arrF-4s à 
partir de l'hokzon tacho 

On notsra la similitude morphologique des horizons supérieurs avec 
ceux des sols brun rouge : un horizon humifère brun assez foncé, non 
dGcolor& 1 passant vers 25 cm à un horizon rougi ; ceci traduit l'absence 
de lessivag; en fer, que confirme d'ailleurs l'analyse, L'Grosion, dont lss 
manifestations actuelles sont ici bien visibles, sembla Btra encore 2 
l'origine du phenomène 9 par d6capage des horiaons supkrieurs, 

L 3s variations verticales de la texture peuvent FJtre attribuées 
à un lessivage r&sultant d'une pedogénèse ancienne ouY plus vraisembla- 
lomcnt 6, un triage lors de la misa on place du mat6riau ; en effet, on 
observe une richesse croissante en sables fins vers la base du profil, 
cc qui montre que l'on a affaire à des placages do sables argileux issus 
des grès maestrichtiens sou" 3-jacents, ou iiiss grès du Continental Terminal 
dont il rostt: 
sables fins), 

des t6moins dans cet-k région (tous daux & dominante de 
ct qui; lc ramanioment éolien qui a donné naissance au mDd.olé 

en buttes actuel a trié préférentiellement 10s éléments sableux moyens 
qui dominent dans les horizons supérieurs, Par ailleurs, 
observé 

nous n'avons pas 
les microstructures qui accompagnent toujours les phénomènes do 

lessivage correspondant à dti telles variations texturales (films argileux, 
pores 2 enduits d'él6msnts fins). 

En m$mo temps que la texture s'alourdit, apparaissent des traces 
d'hydromor?hie, do plus en plus nettes vers la base du profil, consécu- 
tives à la r6duction de la porositj ; parall&lemont, la structure passe 
de massive 5 polyedriqua large? et la coh&sion staccroPtD 

b) Propriétés analytiques 

Matiera organique 

Les ti3nours en matière organique sont faibles, elles décroissent tras 
progressivemont jusqu'à 50 cm et se stabilisent ensuite jusqu'à 2 m f 
les rGsultants analytiques moyens sont las suivants, 
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Lz rapport G/i\s est romsrquablejwnt bas o 8 ,n surface, 4 S. 5 <n 
lorofondzur. 

Les teneuss on QlBments fins cro%ssent avec la profondeur, avec fi+ 
~uemment une transition brutale zntre les horizons sup6ricurs à, dominsncti 
sablouse et les horizons profonds plus argileux, La sommti argile + Limon 
trasi,e $e 7 à Z5$ en surfaec: tit de 25 à 40 $ en profondeur. Le rapport 
limon~&gile reste 2 peu prds " constant dans lo profil, il varia do 0,I 
à 0,7+%'un nrofil 6, l'autra. Lt: rsaport sables fins/ sablas grossiers 
cris~t 8.e 0,8 en surfaci: ,% 2 vers 2 m confirmant l'h6tdro&nBït& du mzté- 
ri.Suc 

Sesquimydes t 

& $a-ux de fer total augmente 
mais le rappa* 9%~ total / argile 

en merno temps que eolui d'argile, 
diminue ds la surfsco vers las horizons 

profonds. Ld rayport for llbr,a, / fer total, sensiblement constant dans lc 
profil, montre l'absence de '1eseWage en cc-t jlémont. 

Complexe absorbant o 

Lo pH (ast acide, infdriem R 6 dès la surface, il décro?t avec: la 
profondeur pour atteindre ,des valeurs do l*ordrs di;i 4. L'équilibre des 
basss montre: uns déficience en calcium c-t in potassium, les :Valeurs 
relatives moyennes sont les suivantes 2 

Ca== 15 5 Mg = II : K = 1 ; Na = 1,2 

F6rtilitB chimique 

Ella est très basse, à do. faibles teneurs en aeot~ et phoaphcrs 
(rospectivemwnt 0,25 et 0,35 Lia,) s'ajoute la pauvreté du complexe abscrr- 
bant en él~monts echangeables. 
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TropriGt&s physiques 

IV - 32 .- LYS SOLS FEKRUGI1EUX :I;L:SSIvli:S TN FE9 
-------------..--.---.-.-.--_.-_---_-- ---- ----------.--^----- 
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- sur les ergs récents, on observe dos sols dont la morphologis est 
définie par dss variations :k couleur, sans qu'apparaisse d'horizon & 
structure appr&cisbla, Cutta faible diffkenciation est attribuable 3. la 
jeunassa lu matériau, Cepcnlsnt, leur localisation géographique dans la 
zoni: de transition entre 10s domaines subari&s et ferrugineux (pluviom& 
trie comprise entre 400 ùt 500 mm) on fait Ggaloment une unit6 d+ passage 
des sols brun rouge aux sols ferrugineux 13ssivés en for. Ces sols sont 
équivaknts aux sols peu ~VO~U&S intergradas vers les sols ferrugineux pou 
lessivfss du NIGER Oriental, 

- sur las ergs anciens, 12s sols @sentent des caractéres morphologiques 
plus accusés, consistant :pi'inoipalcment en uno decoloration plus nette des 
horizons sup&ieurs, Zt l'cxistancz &'un3 diff&enciation structurale, limi- 
tée cependant à &3s variations dû porosit6, de 36bit et rit: cohésion. 

Certains mat6rinux sabla-argileux portcnt également des sols dont la 
morpholog& ost voisine rld cullo dos sols sur sables 6oliens, mais où les 
phénomènes fie lessivage sont plus acccntu6s, déterminant la formation d'un 

horizon. illUVia1 ncttemtlnt enrichi en argile et à macrostructure diff6rGn- 
ci.6, ; ces caractères ne sont toutofois pas suffisammtint nets pour que l'on 
classe ces sols dans les sols ferrugineux lessivés, clont ils constituent 
cependant dos termes de passago. 

BZ-1 - SOLS FERRUGINEXJX LESSIVES EN FER PEU DIFFEREWIES SUR LA FBRMATION 
SABLEUSE DES ERGS RECENTS 

B2 - 14 SERIES DE GARAGOTJMZA ET DE KORNAKA 

Ces deux séries sont 6tudi&s simultanément, cary si elles diffkent 
morphologiquement, en particulier par le degr6 de rubéfaction du profil, 
elles ont des propri&t&s analSr.tiques 
Par ailleurs, 

vt agronomiques sensiblement idcntiquos, 
sur la plus grande partiG de leur aire d'extension, elles n'ont 

pu &tro d,ssoci6s et sont Cartographi&es en association., 

a) Morpholoffie 

Série de GARAGOUMZA à profil rubéfié D 

Le profil ND 31 a 8th observé sur le roplat sommital d'une duno,, dans 
l'erg boriant la rive gaucho du goulbi de GAZAOUA, à 15 Km au SO de TkSSAOUA, 
La végEtation est uno savano faiblement arborée à Terminalie avicennoides, 
Combrotum glutinosum, Faidherbia albida, tapis à Akstirla longiflora, 



126 

Surface 0 sabltis délies sur 5 cm 

O-12 cm 795 33 5/' ; brun homogene ; texture sablouse, sablas bion 
calibrés, structure a tendance feuilletee (O,? a 3 cm au 
sommet) parfois nuciformti (touradon) entre las touffes et vers 
la profondeur structur o massive à débit régulier, cohésion 
faible, structure presque particulaire, porosits d'assombls- 
ge de grains. 

12-40 cm 795 X=I 516 ; tiontraste faible, transition sur 10 cm7 brun 
rougeCLtre avec remplissages ds sablas blancs ; même texture : 
structure massive, dbbit très légsrement mamelonné, cohi:sion 
faible à moyenrz ; porositQ d'assemblage de grains 3 cet 
horizon somblo tr&s Mgèroment humifcro, 

40-65 cm 5 l% 49518 8 brun rouge9trG plus clair, m6mcs remplissages, 
méme tcxtuw ; structura massive T debit 3, peine mamelonné, 
cohésion moyenne h faible, porositu de mSm3 type, réduite. 

65-160 cm 775 YR 716 ; contraste faible, variation continuo de la couleur 
jusqu'à la base de l'horizon ; passe du jaune rouge au jaune 
p%le g %Bac texture ; m8mc structure 8 débit tres régulier, 
cohGsion faible & moyenne porosit6 striGtemant d'assemblage 
de grains. 

160-210 cm 10 Y-R 816 y contraste nul, transition flouo ; sables compacts, 
jaune @le, calïbrés, moyens à fins, 

Enracinement : chevelu ramifié oblique sur les 10 prtumiars 
cm9 radicelles linéaires ;t verticales jusqu'à 80 cm? 
certaines $nètrent jusqu'à la base du profil, 

Les diffGrences morphologiques avec les sols brun rouge peu différen- 
cids sont très peu accuséos, l'analogie portant principalement sur 1s 
teinta fon&e des horizons de surface et l'absence de structuration du 
profil, On notera seulement un8 Opaissour plus grande de l'ensemble Ides 
deux horizons supérieurs, qui présentont moins de traces de remaniement ot 
sont plus contrastés, et des variations de couleur profondes (base du 
profil à 140 - 180 cm contre 100 - 140 cm pour les sols brun rouge), 

La distinction est G3icate c-t no pourrait Qtrc faite en dehors du 
contexte climatique qui se traduit an g&Grsl par une végétation plus 
dense et plus haute (strate arboreo), La distinction morphologique d'aveo 
les sols brun rouge peu différenci&s peu paraître aléatoire, elle se 
justifie cependant pleinement par dos propriétés analytiques bien distinc- 
tes, 
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Séria (12 KORNAKA à profil peu rubéfié 

Le profil ND IÇ est situ sur un ensablement & mok16 ondulé, 7 Km au 
Nord de KOUROUNGOUSA, La v6getation est unE: savane arbor&, à Poupartia 
birrea, Prosoois africana, Terminalia svicennoidos, avec an sous-strate 
Guiera senzgalensis, Bauhinia reticulata, Anona sonegalensis, Le tapis est 
dense, compos6 d'Andropogo:l gayanus, Ctanium olegans, hndropogon amplectons, 
Aristida longiflora, Eragrostis tromula ; chrosophora sanegalensis. 

O-16 cm 

Surface : sables ddli6s jaune clair, rejets brun jaune rouge 

10 YR .5p5/3 p gris beige ; toxturo sableuse, sables calibrés 
richtis on grains omoussés ; structure massive, debit ncn 
orient5, facss pau mamolonnOes, cohésion faible sur les 5 
pramior cm9 puis moyenne, 

. . 
non agrege, porosité interstitiell2 

faible, quolquus pores do 0,5 k 1 mm 

16-39 cm 10 YR 5,5/4 p, gris brun ; remplissages de sables blancs ; mVma 
toxtura ; mdme structure, :Cohésion moyenne 5 porosité 12 
peine plus forte, 

39-95 cm 775 J!R 595/6 ; brun jaunâtre 7 m@mo taxture ; mBme structurti, 
coh5sion plus forte, restant moyenna 5 porosité faible, semble 
infkieure à colla de l'horizon ci-dessus 

95-140 cm 735 I-R h/6 ; b run jauna rouge, rn&rns texture ; marne structurù 
cohasion plus forte restant moyenna 
% colla de l'horizon ci-dessus 

; porosité mixte supérieuro 

140-tO0 cm T75 YR 5?5/8 ; brun jaunti, plus clair et plus jaune que ci- 
dc s sus f mf‘me texture 
porosité faible 

; structurj massivv : débit régulier, 

Enracinement : chevelu sur les 6 pramiors cm9 radicelles 
moyennament abondanttis jusqu'à 60 cm, rares ensuite 

La rubéfaction du profil 
le coda "1 12s 

est trEs peu accuséc et nt&st pas rendue par 
taint3s lt3s plus rouges SF situent dans la planche 795 YR. Les 

variations structuralos sont un peu plus sccus9es que dans la série pri3&- 
dente, et portent principalemont sur la cohésion qui est moyenne dans las 
4 premiers horizons, Cos caractères peuvent $tre attribués, par analogie 
avec d'autres sols non rubéfi&s, à des condifions particulières de drainage 0 
ils vont de pair avec un modelé généralement peu accusé, qui uniformise 
filtration on limitant 1'4coulement supûrficiel de l'eau, 

1' inF 
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b) Propriétés analytiques : 

MstiEro organique : 

CAS sols sont tr&s pauvres en matière organique, dont las taux variunt 
peu d'un vrofi.1 à l'autre (0,19 à 0,26 3 3n surî,ace), lk C/R dst bas, 
inf0rieur à 10. 

Tcxturo t 

La granulométric des sabltis est col10 des ergs récents à répartition 
bimodale ; lk; mo& principal os-t; situd 5 la limit3 ontrs les sables fins 
et les sablas grossitirs (O,I9 mm), avec toutefois dominanca de ces derniers. 

Los taux d'él&mants fins sont tr&s faibles, ils présentent, dans 
l'horizon rougi un maximum tr>s pu accu&, mais dont la fr6quence nous 
pcrmot dù l'attribuer CG un debut ~113 lessivage, phenomk nouveau sur for- 
mation sablouso récentû, 3t CE à une pluviométrie plus forte. 

Sesquioxydos : 

Les variations des taux de fer libre sont parallèles à celles dea 
, taux d'elémdnts fins, donti pau accusGSso Lc maximum se situe g&Gralemont 

dans l'horizon rougi 9 parfois dans le materiau. Les rapports fer libre / 
fer total sont en moyenne constants dans le profil, ce qui montre que la 
mobilité de cet élément reste faible. 

Complexe absorbant : 

Cv sont les wopriét&s du cnmplùxG absorbant qui distinguent le $US 
nettement ces sols des sols brun TLIU~C~ peu diff&onci6s. Les taux de satu- 
ration sont faibles dès la surfdco (0,55)? ils décroissent avec la profon- 
2iau.r. Le DR est corrélativement assez acide et varie proportionnellement au 
taux de saturation sauf dans les sols les plus jeunes où il reste sensible- 
ment constant dans 1'~ profil, La pauvreté de ces sols en éléments fins limite 
la capacit6 d'échange à des valeurs tr$s basrres 10 plus souvent inférieures A 
2 meq 4 les taux +e bases échangeables sont également très rQduits, L'Gqui- 
libre des cations est variable, 
sium (voir tableau 10) 

mais montre une carence fréquente en potas- 

Fertilité chimique 

Elle est très basse, les taux J'aeote sont relativement plus faibles 
quz Caux de phosphore (0,09 à O,I5 SO: contra 0,30 & 1 $,) 



129 

Propri5tés physiquas 

Cas sols sont très peu ou -pas agrégés, leur pcrméabilit6 est .8ltivéo 
variant dti 3 à 7 cm/h. Le pouvoir de rétention pour l'eau est très faible 
l'eau utile 5st constamment inf&5euro 2 1 $ 1s plus souvent de l'ordre 
de 092 à 095 $* 

c) Utilisation 

Ces sols ne peuvent 8tre utilisés en culture traditionnelle qu'on 
maintenant des @riodes de jachère suffisamment longues pour ne pas réduire 
une fertilite e$jà trt?s basse, Leur faible pouvoir do rétention pour l'eau, 
alli6 5 une .~rméabilit6 Glavéo, les rend très sensibles aux fluctuations 
annuelles de la pluviométrie. Los cultures leur convenant sont fonction 
de leur dxtansion climatique ; 
vement), 

au Nord du parallèie 14* 15 (approximati- 
on les réservera à la culture du mil et au pâturage ; plus au 

Sud, et compte tenu des facteurs limitants cités plus haut, on peut 
envisager la culture de l'arachide et du manioc doux dans les zones basses 
(interdunes, dGpréssions), mieux alimentées en eauo Dans leur zone d'ex- 
tension la plus méridion&le (bordure du goulbi do MARADI), à pluviométria 
supérieure à 600 mm, la culture de l'arachide est possible en toute 
position, mais reste limitée par la faible fertilité, 

Les amCliorations devront porter principalement, en ce qui concerne 
la fertilité chimique, sur l'augmentation du stock organique, que doit 
permettre unc association agriculture-élevage. L'usage des engrais mineraux, 
s'il est envisagé, devra c9tre prudent et porter sur de faibles doses, par 
suite du faible pouvoir fixateur du sol vis-à-vis des éléments minéraux 
(capacité d'échange réduite). 

La toxturo très sableuse et l'absence de structuration de ces sols les 
rend égalemaent sensibles % L'Srosion éolienne, contre laquelle on devrc 
lutter par 1'6tablissemen.t de brise-vent. Cette sensibilité est maximum 
dans l'erg bordant le goulbi do ~ZAOUA et qui se prolonge vers l'Est 
en direction de GARAGOUMZA ; de of-, fait, il est préférable de lui réserver 
une utilisation pastorale. 

dj Extension 

Las sols de la serie de KORNAKA ont été cartographies isolément dans la 
région de KORNAKA o& ils bordent une vallée fossile affluente du goulbi 
N'?XABA9 et, sur une faible distanct, la rive gauche du goulbi N'KABA ; vers 
l'Est ils s'imbriquent avec les sols de la série de MARADI et ont été 
cartographiés en association avec eux. 

Les sols da la série de GARAGOUMZA se développent sur l'erg de GAZAOUA 
ainsi que sur la rive gauche du goulbi de MARADI'. On les retrouve dans la 
partio occidentale de la carte sur un cordon dunaira situa au Nord do EAGAROUA, 



TABLEXU II 

~RI-NCI-PAiXS PROPRIICTZX A1TALYTIQUES DX SERIES DE KORJTAKA Pc DE GARAGOUMZd 
__-___--_-----__------------ -----------------------------------------==---- _-___- -_-------____----__-.....-.~~-~~-----e...- ____ 

Matière organique $ on surfaoe 
vers 50 cm 
matériau 

C/l\: en surface 
vers 50 cm 
mat6riau nr~~~-r,~--,nC,-.~~,-.,- 

A/+L$ on surf(wc 
4ans l'horizon rougi 

matoriau 
"".-..-.-..,.".-U,..,,~~~~,,~~ 

Fer libre &, en surface 
dans l'horizon rougi 

matkiau 

Fer libra/for total en surface 
dans l'horizon rougi 

matériau 
--n-Y---w 

PH en surface 
4ans l'horizon rougi 

matériau ..~..4.,~*rrrr -'Ula,~UI.I~Ur..,,~.,--~..,...~,,-, *. . . ..<...... "M........_L 
Sommas des bases 6chanzbles 

I,,, 

en surface 
clans l'horizon rougi 

matériau 

Coefficient da saturation 
en surface 

dans l'horizon rougi 
matfkiau 

.*..p- . ..X.....A.C~ . . . . . "..I I.... W...,.....>..A.+..~~~,.Yn....?" YM.v....&s 
Equilibre 63s bases 

Ca -f- Mg/K -t- Na ( ensurface 
(en profondeur 

Cd?& 
t 
en surface 
en profondeur 

K/ Na en surfaw 
en profordeur 

Iaximum \ Minimum 
.N,.rA...y.'._,e..T ".-.,, 

“““ l*-huI-rcIc 

0963 
0~68 
0969 

6,1 { 
695 1 :9I 
65 i 5:O 

1 
1,63 
1931 

1 0835 
l 1,08 

II,28 0956 

0959 O,S3 
0952 0944 
0,5x 0937 

leurs extre1 
7 - 13 
475 12 
1,4 1~6 
075 1 

Moyenno 

0922 
O,IO 
0,07 

. 

897 
695 

A- 

4:: 
315 

- 

497 
58 
498 

-.S".--..X. 
0973 
0973 
0973 

1932 
1,X 
0395 

0955 
0,48 
0,45 -’ 

?S 
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La formation sablausa r6cdntc; qui s'&te&ld d’0wst en Est entre 10 goulbi 
N'KABA ot la vall6u do TARKA, limit6e au Sud par l'avanc6a dd la formation 
sableuse de MARADI, comporta a la fois 3,~s sols à profil rougi (série do 
GARAGOUMZA), et dos sols pou rub6fiBs (série de KORNAKA) qu'il n'a pas et6 
possible de dissocier. 

3 -2- 32 SERIE DE BAGAROUA 

Les sols da la série de BAGAROUA sont localisés dans la valide du dallol 
&XJKC au Nord & DOGONDOUTCHI, sur un ensablement éolien qui a envahi trés 
uniform6ment csttt: vallée, at que, par la granulométrie ds ses sables (voir 
6tude granulom&triquu des mstkriaux sableux), ainsi quo par le type d'évolution 
dos sols qui s'y‘ d&.wloppent, nous avons rattaché à la formation sableuse 
des ergs récents. La remarquable particularité de ces sols est qua, de TAHOUA 
5 DOGONDTOUCHI, ils @sentent una grande homogénéïté morphologique, malgrê 
une variation 4 pluviométrie 

d 
supQrieu.re & 200 mm ; on n'enregistre que de 

faibles variati ns, très progressives st qui se traduisent, dans la partie la 
plus arrosée 9 pris un debut de différenciation structurale. 

a) Morphologie 

Nous donnerons successivement la description de dGux profils constituant 
las types extrBmes de cotte &rie, l'un (NF 15) situ quelques km à l'Ouest 
do TAHOUA, l'autre (NF 46) obsorvo 10 km au Nord de DOGONIXXJTCHI. 

Le profil NF 15 est situ; dans uni-: vaste plaine sableuse, à mode16 
très pru accus6 (déniveî8e de l'ordre de Im), sous une savane arborée à 
Ccmbretum glutinosum, Balanitùs segyptisca, Acacia adstringens, avec en sous- 
strate Guiers senegalensis et Callotropis procora ; 10 tapis est dense, S 
A+ristida longiflora largement dominant, 

Aspect superficiel : sables d&liés beigos, rejets brun jaune 

O-20 cm la Y-Il 515 ; beige brun clair, homogène I tox-ture sableuso assez 
h&t&rogène, à sabl$s grossiors bien roulas, S surface lisse et mata, 
structure massive 2 débit r4gulier ; cohésion faible ; porosit4 
intcrstitielle moyonne, bien d&vGloppée. 

20-42 cm 795 Y-R 515 p contraste moyen, transition sur 5 à 10 cm brun légère- 
ment rouge? homogène 5 marna texture ; mQme structura p porosit8 inters- 
titielle moyenne, un pou plus développée O 

40-105 cm Entre 7,5 YR 5/6 et 5 YR 5/6 y contraste moyen, transition sur 15 cm 
plus rouge, q 
-tmCee 

uelques rwmplissagtis beiges même texture, un peu mieux 
5 mBme structurtt, 

& faible 
ilbbit lég&rement mamelonn6, cohésion moyenne 

; marne -porosité 
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105-172 cm 795 J!R 516 ; horizon de transition 9 passe du rouge brun au 
jaune brun f texture sablcuso à sablss bien t$lbs ; struc'curd 
massive ?t débit régulier, cohésion faible p porosité inters- 
titielle bien développée, 

172-200 cm 10 YR 518 p jaune légèrement brun, homogène ; structure 
presque particulaire ; porosité interstitiulle fine bien 
d&$lO pp& 

Enracinement t racines de graminées assez abondantes sur les 
9 

premiers cm9 présentes jusqu'a 150 cm 

ti profil NF 46 a été observé dans la vallée du dallol NAOURI sur un 
mod&lé à petites buttes très basses (dénivelée de l'ordre du m&tre), sous 
une savane à Combrotum glutinosum, Faidherbis slbida, Acacia senegal ; en 
sous strate, en relève Guicra senegalensis, Bauhinia seticulata, Anona 
sanogalensis, Zizyphus mauritiaca. Le tapis est lâche, à base d'bristida i 
longiflora, Aristida stipoides, Aristida mutabilis, Eragrostis tremula. 

O-20 cm 

20-40 cm 

40-100 cm 

100-160 cm 

160-200 cm 

Aspect superficiel I sables déliés brun jaune sur 5 cm9 rajets 
plus bruns 

10 YR 595/4 j brun clair, 1Egèrement jaune,strié , texture 
sableuse à sablas grossiers roulés ; structure massive à dbbit 
&gulier, cohésion moyenne à faible ; porosité interstitielle 
fine bien développ6e 

7,5 m. 595/4 ; contraste moyen à faible, transition sur 10 cm 
legèrement plus rouge ; m&me texture ; structure massive à débit 
légèrement plus mamelonné, cohésion moyenne g porosité un peu 
plus irréguliSre, restant fine, hien~veloppée. 

Entre 5 YR et 795 YR 5/5 s contraste moyen, transition sur 10 
cm ; brun rouge, quelques raies diffuses et de même te%nte, mErne 
textura 8 structure massive, 
moyennd, mt4me porosité, 

débit un pou plus mamelonné, cohésion 

795 Yf3 5/fJ 
ttixturü, 

p contraste faible, transition sur 20 cm 5 merno 
struoturo prosquo particulairo gporosité interstiticlle 

fine bien développ$6 

10 J?R 595/8 ; contras-k fort, transition sur 10 cm, jaune vif 5 
taxturc sableuse assez bien kHj$' 
M&me porosité. 

1 structure particulaire. 
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On notera la similitude des teintes et de 1'0paisseur des differants 
horizons ; les variations concernent uG,quoment la structure, la cohésion 
passant de moyenne à faible à moyenne dans l'horizon rougi, ie débit étant 
un peu plus irrégulier, ot la rubéfaction, un peu plus accentuée, 

Le carac-ike neu différanci6 do ces sols est dff uniquement à l'abssnc:G 
ou à la faible diffkrenciation structurale, les termes les plus méridionaux 
tendent d'ailleurs vers les sols ferrugineux lessivés en fer typique, 

Le jaunissements ?GS horizons profonds est attribuable à une discrète 
action de nappe ; nous l'axons dsjà observé dans certaines formations allu- 
viales de 1'ADER DOUTCHI (sols brun 
la partie m&5.dionale (NF 46) où le 

rouge à concrétions';) il slaccusc? dans 
contraste entre les horizons rougis et 

l'horizon profond jaune vif est fort, la transition rapide. Cette action de 
nappe est vraisemblablement fossile car la nappe actuelle se situe entre 10 
et 20 m de profondeur, 

Dans la zone subarids (pluviométrie inférieure à 400 mm)g on n'observa 
le passage de ces sols aux sols brun rouge peu différonci.653 (voir le profil 
NF 76 sur fiche) que lorsque, localement, l'amplitude du modellé éolien 
s'accentue et prend alors un aspct d'erg classique, ce qui a pour conséquence C?L 
r6duire l'humidit6 édaphiqus des sols sur dune en facilitant l'écoulement super- 
ficiel par l'apparition de pentes notables. Cette observation permet d'at- 
tribuer la présence d'horizons sup6rieurs épais et d&Golorés à un pédoclimat 
plus humide consécutif à la position géomorphologique de lVensablemcnt et à 
son mode16 tr&s aplani, 

b] Propriétés analytiques 

Matière organique 

Les teneurs an matière organique sont faibles 3 la décroissance en 
profondeur est progressive, mais plus rapide sur les 20 premiers cm. Aucun~ 
variation n'est decelabla en fonction de la pluviométrie, 

Texture I 

La granulométrie des sables est typiquement celle des tirgs récents, lss 
sables grossiers dominent légèrement sur les sables fins. Los taux d'éléments 
fins sont assez faibles ; on constato un net appauvrissement sur 10s 10 ou 20 
premier cm, dfl à des remaniements éoliens superficiels 5 les variations 
verticales sont ensuite faibles et irrégulières, montrant un maximum peu 
accusé qui se situe soit dans l'horim rougi, soit, plus rarement, dans 
l'horizon profond. 
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Sesquioxydas 

zt;s taux 39 fvr libra varient avec ceux d'61émants fins Gt montrent 
12s m$mvs maxima T le rapport for libre / for total est toutefois fréquum- 
ment maximum à la base du profil, ce qui paut s'expliquar soit par un 
,3ntraXnement profond de cet élgment, soit par un apport pas nappe* 

Complaxa absorbant E 

Le pH at le taux de saturation présentant un+ variation zonale en 
fonction ,dc la pluviométrio ; 1~s pH rli: surface lhs plus 615~6s (6,4 ;a 
7 s moyenna 6,7) s'observGnt au Nord dr3 BAGAROUA où la pluviométrie ost 
infkrieurù à ~$50 mm ; plus au Sud, on constate un abaissement progressif 
du pH de surface qui paut d6croPtro jusqu'ü 5?4, la valdur moyenn.3 Qtant 
de 6 ; les variations verticalos sont nulles ou faibles dans li; premier 
cas, elles s'accustint vers 10 Su& où le pH décroft assez nattement avec: 
la profondeur (5,Z). Le taux do saturation varie parallèlement au pH. 
La capacité d'6changa est faible, inferieure à 3 mcq pour 100 g do sols, 
la valeur moyùnne étant 53 2,I maq, La somme des bases échangeables d6crofft 
également au Nord 2-t; au Sud par suit3 &e la diminution &u taux dc satura- 
tion, L'équilibra des bases est variable, avec en partiuuliar dans le TTor3 
une très largo dominante das cakions bivalents. 

FertilitC chimique 

Les taux d'azote et de phosphore sont faibles 0 N = 0,IO 2 O,Z?5 $* 

s2°5 = 0716 â 0930 $0 

Pronriétés -physiques 

La perméabilité est 4:: l'orrlrti de 2 iz 4 cm/h y la stabilit6 structu- 
rale vs t très faible, elle croft très légkement dans la psrtio méridionale 
du dal101 MAOURI où les horizons as surfacs restent cependant très pou 
agrégos et fragiles. 

c Utilisation 

L; :lallol MAOURI tist intsnsément cultiv6 ; dans la partic ssptentrio- 
na12 -le son cours9 il concentrd l'cssenticl des terrss de culture des rf3gions 
qu'il traverso. L'int&rOt quo portent les agric$ltours à CDS sols s'ùxpliqui, 
par leur meill5ura alimsntation en eau due à leur situation dans une vall& 
qui, si aile n'est plus active, roga5.t encore des apports 1atSrirz.z par ruis- 
sellement st ilrainago oblique. La fcrtilitQ do ces sols est faible, elle peut 
$tre amélioréo soit par 10 maintien do pério$os ?-*o jach&os plus longues, 



Cu qui parait difficilù vu la- ~en.sitC de la population9 soit9 plus cffica- 
ctimont par dos apports orgsniquùs. La rentabilitb d'apports minéraux (Phos- 
phoro et azote principalement) ne pourra Btr6 clétwmin& quu par C?es assais 
agronomiques 

Cos sols conviennent R. la culture du mil ot zdu niQbé dans le I%rd, ?L 
l'arachide &t au manioc doux au Suc1 d'une limita que lion peut situer appro- 
ximativament selon 10s donnéos climatiques, au pacallolo 14** 

TABLEAU 12 

PRLNCIPALES PROPXIETES ANALYTIQUES DES SOLS DE LA SERIE DE B A G A R 0 U A 
-==~z~==?======~===c=~~~~~===2====~~==~~====~~==~====------=~=====~~ 

Maximum c-----l----- 

MatiZre orgsniqw $ i.m surfaw f 

vurs 50 cm f 
OP36 

1 
0916 

dans lc matQriau 
b 

0912 
----I--------------I___________I_y___- Y-------c- 

C/E en surfaw 1 IO,8 
-------1----- ------------------------- -------1--c < 
AUJ$ en surfscu l 

dans l'horizon rougi f 
338 

ro92 
dans lo matériau 3 1193 

---------1---------u---------------------- ----------- 

Fer libre $* Gn surface t 

l 898 dans l'horizon rougi i IO,I 
dans le matériau i 128 

--1----1----------------------------- j-I------Y-^7 

For libre / Fertotsl on surface 1 
f 

0778 
dans l'horizon rougi F 
dans le matkiau f 

0984 
I 0789 

==----=-------------------------- ----.-----------P=====~~==~==~~~====~=~~~=~==: 

PR dn surfscu 
dans l'horiz roug 

c ds 1c materiau --------------------------. 
Sommo d&s bases Qchsngcab. 

cn surface 
ds l'horizon roug' 
ds le mat9riau 

-------------------------. 
CoZfficiÿnt d.2 saturation 

en surfaw 

/ 
ds l'horizon roug 
ds 10 matgriau 

PluviornE m------- 
Maxikm ---M-I-- 

;? 
6;8 w-1_--- 

296 
293 
294 

----e-m- 

1 
1 
1 

-------- .-- 

:ie inf. à 450 mm --.m--'--y"-------- < 
Knimum LMoyenne .c------c ---w----I- 

6 ,4 1 f$7 
593 2 695 
593 1 6 6 ----w--w --L-----w 

r- 
0789 Id3 
0,50 1957 
0,89 1,83 

Minimum Moyenno ---------------II 

0916 
i 

0924 
0909 
0,07 i 

0914 
Q,OY 

295 299 
692 790 
571 63 

Pluv. s U’ ._ .  . .- . .“---- 

Lfaximum -----Mm. 
695 
594 
%.2- ..a-- 

1948 
1910 
0 95 

e.---s..-,. 

0992 
0963 
0960 

----- 

p à 450 mm 

0991 
0,57 
0936 

~78 
0937 
0934 

i 

191 i 
0984 1 

i 

0960 
i -------. 
1 
i 



PluviomCtri~ inf h 450 mm Pluviom. sup à 450 mm ------- 

3qui.l ibro :k5 bssos 
c fi, -l- X5JK 4 Ns 
Ca / N,cJ 
K / TTz 

=============-======~=~===~ 

O-24 cm 

24-45 cm 

132 - 2 SOLS F~RRUGINI;iUX TROPICMJX LXSSIVES XX FER TYFIQUZS 
---------1------1---_1------1----11----------------.------------------ 

B2 - 21: F,'JXILLX SUR LA FOR1Q~TIOB SiU3-J~ZXJSE DES ERGS ANCI'QIS 
---------.--------------------~------1_-1-__---___-____-_-- 

Hf. S%RIE DE DkDORU 
-------------------- 

Le profil EG 25 ùst situi: sur un 3nsablvmknt & mo:kl$ on buttes basses 
borrlant la rivi: ?zoitc; dc: 1s vdl<ti is_c. KOLWY, sous une: savane 8, Combratum 
glutinosum, D,tari.um microczrpum, Guicra senogsltinsis ; 10 tapis ast h Aris- 
tida longiflora, Loudetic togrsnt*is, Ctcnium dlcgansg Erapostis tramula. 

SurfâcG : wabli;a &Sli,Ss bcigusy rejets 2 point: plus color6s 

10 Y-R 6/S 7 gris b\;i@ as~;;z clair, homog;na ; texture sablcusc 
suwz riche, on sa,blds fins, structure massive 5 4sbit r&guliaz 
crihs5aion faibls 0 > porosit6 intdrstitiello fini: moyennement d&ieloppéc: 

10 YR 5?5/3 ; (plus roup) ; contrsatv moyen à faibls, transition 
sur 10 cm beige lC$remcnt brun s ta-turc sableuse h&térogène i un 
puu moins riche on sabks fi.ns;structurcc msssivo & %bit irréplier, 
cohssion un pc~.~. plus qu\I, moyenne, irrCwlibrs ; prosite nattc:ment 
plu::; @V ssi3rs trhs bitin d,Svcloppce 

45-110 cm 7 Y5 33 5/5 4 contrûstL moyen, transition sur 15 cm ; rougi: jaune 
clsir ; mBmt, toxturb ; structurii massive & ?$bit irr&gulicr 
trGs llgèr<munt plus faible, 6gslcmGnt irr6gulihrti ; porosité 

cQh$sioc 
3ncorG 

-2 C' n ~ n ,MYlr.>,JuiJ srossikk irrS:pli.?r3 très bien dévûîoppk5c 0 

IIO-I75 cm II-)rizon 3~ trznsftion ; ~EL toir,tc passa du jauntz légèramunt roug:i 
au. j auns ': tc;xtur,; trk 15$rûmtint plus homog&nz 5 structure mnssivu, 
W3i.t úncori; fsiblGmJrLt irr6guliar, cohésion fsiblti s porosité relus 
fins 1 bian d<vùlopp&\~ 

175-200 cm 10 YR 5/7 (un pu plus rouge) jsunc l&p?rc;mont brun mQmz text:uc '; 
Eb?UCtUTi-: massive LT~ ,?Gbit r&guliur, ?oh&sion faible ; porosit& fi;qc. 
bivn dk.wloppGc. 
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Raies t 3, 26-34-46-60 cm trQs légtrement plus colorées, Epsissas 
PlTTTYi-4 mm, assez bien visibles un peu pIus coh6rentss. 

Snrscinement 0 assez intense, dans les 40 premiers cm, présent 
jusqu'à la base du profil 

Los variations à partir 30 cc typo sont faibles et concernent vssentiul 
lement l'e-paisseur des horizons de surface qui &iminue 16gèrernùnt dans la 
zone d'extension septentrionalo 33 ces sols (35 à 40 cm), réduction attri- 
buable à un lessivage un peu moins profond du fer, et l'intensité de la. rubb- 
faction, la telntv de l'horizon rougi variant entre T95 et 5 YR en position 
de drainage normal, 

La succession et la morphologie des diffErcnts horizons est caracteris- 
tique des sols ferrugineux lessiv6s en fer ; on peut les interpréter de la 
façon suivante z 

- un horizon de surface Xgbrcmsnt humifère, de teinte gris beige, épais 
de 20 à 25 cm, la structure est massive 2 debit '.rGgulier, la cohésion faible 
traauit l'absence de cimentation. 

Un horizon un -pou ylus colo& (belge rosG), 6pais d'une vingtaine de cm, 
légèrement agrégé, la cohésion y est fréquemment maximum (dans les profils 
fraichement creusés) céci otant probablement ClLi à la fois à une dessication 
poussée par suite de la proximit6 do la surface du sol et à une pauvret5 en 
élements fins et sesquioxydes un peu moindre que celle de l'horizon de sur 
face, La porosité y est également maximum on taille et développement. Des raies 
peu contrastées trk3 fr&qucntGs, dans ces sols i apparaissant dans cet 
horizon-, L'ensembla de ces doux pramiars horizons constitue la zone d'il- 
luviation du profil, c'est-à-dire, 
oxydes et argile), 

da d&part des éléments mobiles (sesqui- 
Cette illuvistion est maximum dans le premier horizon. 

- Un horizon rougi d'acoumulation des sesquioxydes et de l'argile 5 
l'accumulation de l'argile est toujours faible et ne peut se déceler qu'à 
l'analyse, La structure est maximum au sommt3-t de cet horizon, çlle se mani- 
feste par un débit nettement mamelonné, parfois polyedrique, La porositci 
est encore forte, mais plus irrégulière que dans l'horizon précedent. 

- Un horizon de transition dont la rubefaction décroissante traduit la 
diminution de l'individualisation ;lu for. La structure disparait plus rapide- 
ment et passe 5 massive peu cohérente ou à particulair3. Le matériau est 
atteint "vers 2 m, parfois plus, 

Les variations en fonction de la position topographique sont faibles ; 
u-38 sols étant situés sur dos ensablements &Pais, le drainage vertical est 
toujours assu&, m6mo 3n interdunti ; ltaccroissement do la psrcolation en po- 
sition basse, CV? au ruissellement et au rdrainage oblique se traduit par un 
léger Gclairsissement du profil, des raies un peu plus visibles, et parfois 
par un enrichissemont en argile un peu plus acwsé &e l'horizon B, attribuable 
à des apports obliques. Ce n'est que dans la région de BAOUDETA (Sud Est do 
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.*o la carte) que l'on obscrv~, on position topogrsphiqw besso, des sols 
k morphologia bi\<n :5stinct.U, csr,>ct6rinSs 
23n :iïsccumulntion (sols 

par In teint6 ocri; % l=ur hori- 

Ir; BAOTJDXTA) ils 
forru&eux 1ossivSs en for ocr6 6.2 bas foni?, sCri2 

sc ;?&7;;llor>pont ?t la faveur d'un modal6 particulier, consin- 
tant on l'sltwnsncd 4.~ plaintis nablousi;a 2, drainage é;xt*rnc reiluit tit 
.ri'tinssblamdnts h moklb dun,xir(-; bien marqu<, ‘5, sols i&ntiquos 2 Caux ~1~ ion 
série do DI,DOBU, 

b) PropriStés analytiqws 

Iktiko orcaniquù 

L ds tunt;u.rs 2n mati6rc organiqw sGnt faiblss, anslogutis 2 63110s 07wr- 
~5,s jusqu'alors sur sabltis 6oli::ns. La ?Gcroissancz vcjrticeli: est trGs proG;rtis- 
siva ?ans les sols 10s plus pauvres notttimont plus rapide: dctns les sols m:ii:ux 
poWvus qui sont situilis dans Aos zon;s wu cultivEcs, .1. cc: qui montre l'influ.z~ncti 
préponddranta dt: la cultura sur l'abondnnc~ Lt la Spartition i?;v la matiknc: 
orgsnlquc, Lc rapport C/?I, le plus souwnt suy>Crizur à 10, os-t notablement plus 
élevé quv dans 1~s sols brun rnuct, cl5vslopp6s sur la meme formation szbltiuso ;, 
il sembla constituer le principal fnctour distinctif sntru les types C?e mntj.SrU 
organique ûn milieu subarido 3-t ferrugineux tropical. 

Toxturc : 

La granulom6trio dccY sablus varie sùlon que 10 sol est situa sur ltiv:3 
ergs anciens orientaux 0 

$ 
cciilentaux (voir 

sableux). Dans les prwmiers, les sables 
5tufie granulomBtrique des matCriaux 

grossier3 
sablas fins, 

ilominmt légèrement sur 1~s 
alors que l'invorsc se prroiluit dans les seconds. Cette distinction 

granulomQtrique ost trop faible pour spparafitr2 au niveau &; la fsmillc, et, 1~s 
profils &-tant i&2ntiquus, nous 13s avons r6unis daas Ul2c! 

propriGt6s physiques 
sbria unique, Tko 

des sols no sembleat pas modifi&s par CBS lég&res dLff$rtincc 
texturales f psr contre, nous retrouverons les mernos variations entra las pro- 
priétes chimiques de COS deux formations, que ccllcs observ8es pour 10s sols 
brun rouge, Les taux d'élimcnts fins sont inférieurs 2 10 $ y 16 maximum se 
situe dans l'horizon rougi, sauf parfois tin bas (1~ pente où il est plus profon- ; 
les variations vcrtical2s sont progressives 
file l'argilù, 

attribuables à un 16gcr lvssis-a:;c 
c les taux dc limon kstant génkalcment constants, Le minimum ~31: 

situe toujours en surface, 
à de ,y 

-il est dfi à la fois 2 une 6luviation dc 1'argi.l~ 2 +d 

nappe) 
actions mécanigws su$wficicllcs (remanicmcnts 6olians ou Brosion ;n 

; cûs dernières SC manifcsttint par la j6senco constante do sables 
!l.êliGs on surface, &Ont 1'6paisseur croit dans les zones trCi@ cultiv6cs ,-cl 
le travail du sol facilitu la destruction de l'horizon suporieur, 

Xesquioxydes : 

L2S taux &V f2r vsriznt avec cew: d'616mcnts fins, le maximum s& situ,-: 
L'enrichissemant absolu et rGls+if irsp,Ult"fBro~ibrogjlf~~ ~y~yy",y~;~~; B 

tible. 
bst toujours nettement percu- 
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Ces solspJlt n~ttemest-.~lésatur6s d3s la surface, d6saturstion qui 
s'accuse caris 1e ;ieu.xi&mc horizon pour rester onsuitc: à peu pr>s constant-, 
ces variations sont sttrib.u,2bltis A la fois -5 la romont5t; biologique clia: 
@16ments Echangcablvs par 1s vU@tation ot à uns plu3 faibla csp3,ci-t~ d'~chz,n- 
ge liao 3, uni: Tlmoinilrv temdur cn 616ments fins dn surface. Los sols sur i;r:ys 
anciens occidcntsux sont plus d&nstur5,s que CÛUX sur ,rgs ancians orientaux 
(voir t3blc;au a) 

La capacito 3'5shange est faible, rnromont superiourc: 5 2 mr3q pour TO0 g 
,?1.3 ..d sol (0,y 5 3,I mcq, mayonnc II,5 mLq)O LGS rCscrvcs sn 515ments 5chan,<cnblcs 
sont fsiblds Gt :.montrunt parfois un13 deficioncs rolativv on celcium et potas- 
sium, particulièrement ilans 12s sols sur ergs anciens occi&cntaux, 

Il est csrsct6risé par une forto m6 r>oncl<rancG clou cations bivalortun 

FertilitG chimique 

Les taux d'aeoto ct du phosphore son-t faibles, ils varient ras~~c - 
tivemunt dd 0,II a 0,16 $,Y et (12 0,'IO 5, 0,25 $Og La fortilitg chimique vst 
basse. 

Propri6t5s physlkques D 

La wrm&,bilitc5 moyenne cn surface 
merno t!-4rnps que 

(2 cm/h) crott avec la profon&:ur, vn 
1,: taux d'&l~mcnts fins, !‘e qui prouve l'tixistence !%tsgrCigats 

dans l'horizcn d'accumulation. Par contre, 
sfabilité 

la d6croisuanco psrall3lti du la 
structurslo montrs qu; wn agrogats sont wu stables, 

c) Utilisation 

Par leurs proprict&s 2hysiquao ut leur tuxturo, ctiz sols convicnntint à la 
culture :la l'arachide. Les plus intcns&ment utilisis sont zituos 'AU SUC; 3-c 
gF\oulbi r1e lURAD1 et su SUC-:, YTst & la crzr-ta zork: 
arachidière :ti 'NIGER Oriental. d 

où ils prolongent la grandi: 
llOuost rie l'ADU? DOUTCBI, la proportion 

des surfaces cultidcvs zst b~sucoup moindrti, C;I: qui psut Gtro attribue à la 
fois à une plus faible dunsit6 il0 population ot à une fertilité plus r$d.uitc, 
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Par suit,3 dts la faibli: fcrtilit6 & ces sols un0 intonsificstion 63 13 
culture de l'arachide doit aller de pair avec une utilisation rationn~ll!> 
d'amandemontsorganiquas et min6raux. 

Les sols !Lia la s6rW dc P,AjTJDYTk prssentent une mwilloure f3rtilitz 
naturelle 4 par suit; do leur :Jus grandi: richesse on bases (2 & 2,5 mcq) 
ot dc: leur alimentation hy+driquc: favorisoa par leur psnition topogra@Liqub 
basse * 

La limite septentrionslc (le la culture dc; 1' ar<achidc varii: un fonction 
d. 1'&cologi~ cies nouv,:lles variOt&s mj,scs au point et ne peut Utre fix&c: 2LJ.C; 

par l'agronome ut lù génCticien. Il nc: s&mble pas qua oallc-ci dépasse besu- 
coup actuellvment,, on position 4: drainags normal, l'isohykte 500 mm qui 
se situe cntrv ILLZXA et BIRNI lS'KONN1, 

dl RByartibion 

c‘ds sols prolongent <?L l'Est ltis sols f:rrugincux peu l&ssivés sur 1% . 
formation sabl~usc: des ergs oricntós du NIGER Oriental. Ils ont $stZ cartc- 
graphijs en association avec las sols 2 rlrainago r0duit d6 la s6ri.o dc 
BAOUDETA sur la rive droite ~LX goulbi de GAZk0U.A où ces sols Frennent quel- 
qu'importance. On les retrouve bizsrremtint isol6s au soin clc la formation 
sableuse do NARADI, où ils fcrmont une bande au Sud du ,cj;oulbi de MARADI: ; 
on les distingua à leur teinte aupsrficiélle $US claire. 

Dans la zone d'axtonsion rlu Contiwntaï Terminal, ils alternent avec 
les sols ferrugineux lessiv&a en fer r‘i concrétionnement :Itj nappe (série de 
KOUTOUNJ3OU), dont ils se distinguant aisément par l'absence d'ancro8temant 
superficiel et 1~ mode16 plus accus6 des formations sableuses qui les 
portent. Leur ve@tation est 6galcmant caract&ristiquc, c'est une savane 
monospQcifique à Combretum glutinosum dans le Nord qui s'enrichit vws 1~ 
Sud d'esp;cva plus hydrophyles tollos qua Frosopis africana, Dctsrium micro- 
carpum, Zannea acida 
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TABLEXJ 13 

PRINCIPALES PROPRIETES MULYTX$JES DES SOLS DE LA SZRIE DE DADORIA ---- -Il==f=2~==~====---- -_--__ 3====2=====_==========~~===~~=======~=====----- 

Maximum 
----------- 

MatiGr3 orgsniqua $ on 3urfa.c;: 
I 0931 

vers 50 cm 0919 
dans If3 mat6riau i 5 0,16 

.r~---------------------3------------~--------- y” 
3 -T’ 

f C/hJ 8n surfrzcc 
( 
; 1396 

.~ ..,..‘/ ~------------------------------- k -------- 

A+L$ 2n surface 1 40 
$ 

I 

dans l'hori0on rüugi f 1o:o 
1 

clans lc: matkiau ) &4 
.,+..r..C-l ---w..---- - --w-- ----- --------- A---------- I , ; 1 

l Fer libre y(0 en surface, 
dans l'horizon rougi 

dans 10 mstkiau 

793 
I3,O 
1177 

For libre / fer total en surface 
dans l'horiaon rougi 

clans 1-2 mathriau 

sur ergs 

laximum 

?H an surface 

dans 1~ matkiau i 

-w---I I 

m--m.".- " 

673 i 
dans l'horizon rougi 5s8 

597 

0~81 f 
0,84 
0~82 i ====3r=PP&: 

- - - - - - - - - - - - - - - - - - - -_____ I  - m m - -  

Somme r?es bases 
4 - f -  

6changoablas 
cn surface 1 

dans l'horizon rougi 
dans 1s matGri.au 

1~06 
1,40 
Oy 

-----.a 
Coefficient & saturation 

en surface 
dans l'horizon rougi 
&ans lr matkiau , --,-.J-o-i~,---------------- 

0973 
0767 
0745 

------- 

~983 
0954 
0952 

---Y-- 

0,62 
c,47 
0~26 

.----- 

t 
surf ace 

f 
21 B 35 

>rofondour 8 a 14 

nnc, C --1--t.-- 
Nini o ------- 

61 
593 
'I;,I 

------- 

Minimum IvIoyonn~ 
------------- 

0,21 
0914 
0907 

------------- 

792 
------------- 

4c 
3:o 

I------c----- 
0950 
0972 
0965 

====~~==zr=='r 

kntsux --A-----. 
Moyen o ---1-1--. 

692 
575 
5 9 4 

-1-----v 

0963 
0997 
0754 

--w---w__ 

0973 
0950 
0954 

..1----L1w 

_--...---------. 

0727 
0,IG 
0,IO 

II,4 

. . I  
. . - - - M - 1  

4axim. m-----m 
691 
594 
592 

----w-s 

Iv47 
1970 
1915 

m-e- - - -  

- -1 -e . . .  

lini. .--I-m 

4G 
4:8 

.---- 

0956 
0753 
0,41 
.-m--- 

0930 
0925 
0,41 

. - - -me  

3 5 15 
2 a 27 

f 

WQ i surface 2 ci 394 1 a 7 
profoniluur 094 1 

1 

093-2 
K/% (surfsco 1 

(profondeur 2 
092-3 
071-1 , 2=-===================_______ ------- =z-==-rr=2=e====r======t==l=========c===~=~======~=~= 

loyen, .--mm 
596 
59c 
570 

.---mm 
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O-21 cm 

21-42 cm 

42-I23 cm 

123-200 cm 

5 TfR 515 9 contras-k moyen a faible ; tr7znsitio-n sur 10 cm gris 
roLqe%tTx 9 memi: texture j structure massive k ~.?Zbit l&@rc;K&nt 
irriplior, cohGci.Qn moyi;nno ; porosité un pu ~LUS crossièrti 
bien dCvolopp6~ 

I, -Y3 5/8 y contraato mcycn, transition sur 15 cm ; rouge ; 
m&mti texture y structuri; massiv;; 2 d6bit irr6plior, cohosion 
un peu plus fa,i.bl,z ; porositC c;,yaloment gros,r:ik~ bien ;!,5velo&c: 

5 m 5/8 : contraste faible: 2 très faiblu s rougz ; m3mc texture 
s%ructure massive S$ débit dgulier, coh$sion mopnn; <Sd faible : 
-orosit< fino biun dévelop$o 

Baies : 2L 28-46-75 cm 

Xnracinomant : fin 5553::; dense: jusqu'i 50 cm7 :prZndnt jusq,J'I: 
140 cm 



141 

Ces sols sont fr6auemmant soumis B une érosion Gn ravirEs sssuz intense 

CZttr grosion se maniftista parfois Zgalsmnnt vn bas de versant, lorsqu4 
s'amincit la couwrture sableuse, ~11~ puut dénuder le substrat gr6ssux tit 
travaille dnsuitv de façon régrùssive. 

b) Propriotés analytiyuas 

Elles sont identiques h callus de la série de DADORIA, on y obsarw la 
mQrn.2 psuvrt/té Gn matijre orgarZiqui: ot 32 Q%ments 6changoablcs. 

c) TJtilisatinn 2-k extension 

Cvs sols convionnont à la culture 3e l'arachide 3t du mil, Peu i?tondus 
au NIGER Czntrsl (riva droito du dal101 NAOURI, valljo do TOUGANA) ils ont 
lsur +xtonsi:>n maximum au NIGER Occidcntsl. Ils constitutint l'&ssuntivl lc3s 
t3rrss 4 arachi4e de la rbgion dc: DE&%, Los sols peu holor&s sont prof6rés 5 
ceux -trbs rub6 fiés i?e hsut de ponte 9 vraisemblablement par suit0 d'une aliman- 
tation 3n 3au accrue par leur position topographique bases. 

%n plus dos problèmes de fertilisation analogues & ceux poses par lss 
sols dr: la s&% de DADORIA, la mise en valeur de ces sols nécessite l'applica- 
tion de pratiquas antikosives pour pr6venir ou limiter 1'6rosion en ravines 
dkj% avanczc dans la partie amont de la vallée de TOTJGANA. 

213 - SERE D?;: DAN GOKA 

a) Norpholoe;io 

Le profil NG 5 6st situ 5 l'Ouest, de DOZEY, sur un versant ensable sd 
racco39 .,ant ? un wtit plateau couronn0 d'une dalle dti grès ferrugineux. La 
v$getation est une! jach$rc avec rt5swrvo d'arbres (Combrotum glutinosum, Prosopis 
africana, Guicra sanegalensis), Ls tapis zst clairsem&, & bast, d'Eragrostis 
tremuls, Aristida longiflora, A. Nutabilis, A, Stipoidcs, Cassia mimosoides 

Surfaci; ; 6ncroûtaments locaux, sables d6li6s beiges, rejets rouge clair 

O-18 CD 10 YR 5/3 1 gris homog&ne ; texture sablause h&t5rogGnz, assez rich- 
on sa.%ltis fins ; structure massive, 
porosit$ .'Sian d6veloppéa D 

ddbit r@ulier cohésion moyenne ; 



I8-43 cm 

43-97 cm 

97-160 cm 

160-180 cm 
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795 Y-B 514 f contraste moyen, transition sur 10 cm ; plus roug.~~ 
wésance da raies : texture sablouse hEt&rogEne, un peu moins ri:hu 
en sabltis fins ; structure massive, débit 4 faces mam~10nn&es9 
cohesion moyonno 3 forto p porosité interstitiellw nettemtint plu;: 
grossik3, trbs bien ;Svalop~é~ 

5 2-R 595/6 3 contraste moyen, transition sur 10 cm f rouge clsi:- 
avec raies $ toxturo sableuse h0'&rog&he p, structure massivû, ,d&bit 
5 factiz un ?XX plus mamelonr$us, coh6sion tr6s 16gèremen-t; plus forto s 
porosite intarstitiolle ,zrossibre (1/4 mn) b ian Cldvelop~Ge, quolqu~s 
rares petitos zones compactes 

5 IfYR 59516 ; contraste faible Q nul, transition sur 10 cm ; tr3:: 
16gèr;mzrit moins rouge ; merne ttixtur5 5 mBme structure un peu m9ko 
coh&ronto 9 qwlques noyaux durois a cohosion forte, porosit6 intcrs- 
titiolle grossike encore bien dévbloppéo, zones compactes 
un peu plus nombreuses. 

5 3f.R 5/6 3 contraste faible, transition sur 10 cm ; un peu moinz: 
rouge ; textura sableuse avec un peu d'argile ; structure massive. 
débit irkgulior, cohosion forte, pr&sence ilo noyaux Wrcis (0 = 2-3 cm) 
à intérieur compact et cohésion exoessivù 2 porosita alvéolaire: ?, 
interstitie;lù, nettement moins &keloppéo. 

Raies t à 29 -37-652-65-83 cm, épaisses do 3 mm? très 1Sgèremcnt 
plus rougies ; peu visibles, légèrement :plus cohérentes, h porosit6 un 
peu plus grossi?rc D 

Enracinement : racines fines plus abonclantes ,sur les 40 premiers 
cm9 rares ensuite jusqu'à 120 cm - racines plus grosslé rares jusgu'a 
120 cm, suivant le trajet des fissures (fissures tous les 100 cm) 

L'ensablement sur lequel s'cdst développé ce sol est pu Gpais, on on devine 
la base 3 l'apparition de graviers de quartz dans le dernier horizon. Cette 
faible épaisseur, constante clans les sols de cette Lérie est a l'origine de leurs 
cnractèras propres qui les distinguent des sols du typs DADORIA, soit princi- 
palement 0 

- une plus grande richesse en éléments fins, due au mélange, lors do la tnisti 
en place, des sables 6oliens avec les nroduits issus des gr5s argileux sous-jacunts 

- une nette structuration, ainsi qu'un 16ger colmatage de l'horizon profond, 
dû à la pr6senco proche &a substrat pou perméable. Cette structure se manifeste: an 
particulier par la présence d'agrégats durcis. 
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La rubefnction <du troisième horizon par rapport 2 la base du profil ;st 
ntiu visible ut n'appsrait pas au CO& 5 l'analyse montre ce-ridant qu'il:; 
constitue un horizon d'accumulation faiblti mais constante du fer. 

b) ProprietGs analytiques 

Mati&re organique 

Les teneurs en matière organique sont faibles, idu meme orcire d& granik3u.r 
qw celles obsGrvéc dans les autres sols ferrugineux kssivés en fer, Lo C/N 
est 1G plus souvent superieur & 10. 

Texture : 

La texture ost tr&s sablousG en surface (A + L = 2 5, 6 5). Le taux 
d'516mvnts fins augmente 
(9 a 10 $) pour cro!Vtre 

ensuite ‘assez rapidement dans le deuxième horizon 
ensuite plus lentement jusqu'à la base du profil, On 

ne reut clone définir l'horizon d'accumulation d'argile. 

Sesquioxydas 

Le taux dtt fer libre est minimum en surface, il présente un léger maximum 
dans 1; troisiGme horizon : il en est de m&me pour le rapport fer libre ,/ for 
total . Ceci confirme un lessivage du fer indépendant des variations texturalas, 

Complexe absorbant 

Le pH est acide ~ES la surfaw (593)1 il décroft encore dans le deuxiè- 
me horizon puis reste sensiblement constant. Par contre, le coefficient de 
saturation 
du profil, 

iminimum dans l'horizon rougi augmente Xgèremznt à la base, 
La capacit6 dJéchange reste basse (inférieure à 195 meq), malgrS 

les taux d'éléments fins non n6gligeables 
n'est pas 

; la somme des bases &Changeables 
supdrieuro à celles observées sur sables éoliens purs, elle semble 

meme inférieure, mais le nombre de rasultats est insuffisant pour en 
Les teneurs relatives moyennes 

juger, 
en bsses Echangeables sont les suivantes : 

Surface D Ca = 12 p Mg = 9 p K = 1 p Na = 1,2 
Profondeur t Ca = 12 ; Mg =13 ; K = 1 ; Na = I,7 

Ces données traduisent une insuffisance en calcium et potassium, qui 
s'accus& en profondeur. 
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Fertilité chimique P 

L;s taux d'argile sont compris tintra OY09 et O,IT ?$,9 ceux du phos- 
dlorv ntra 0,IG SO9 0-t; 0~27 $,, ~l'&quilibre est en faveur de ce dorniur 
élGment, La fortilit6 chimique ost basse, 

c) Utilisation 

ci3s sols conviannent ,3, In culturti ~LU mil, et, dans leur parti< meri- 
dionalti, 5 celle de l'arschid:3, ils présentant toutefois une tendance 
fréduonti: 3, l'vncroùtement superficitil, qui r&cessitG alors pour cette 
*GrniSrZ culturti un travail 4u sol .plus soign6. La texture un peu plus 
argileus clos horizons rrofonds augmente 12s réserves en eau de ces sols ; 
l%au utile atteint 2 $ pour I'j' $ d'&léments fins. Ils semblant également 
bitin rosister (5 1'6rosion hydriquo, malgrc l'existence en haut de pentu de 
sur 3,c;c, f 3,~ ruissollcmsnt constitkas par les affleurements do grès, La 
f3rtilitG r5d.uit3 ne pormct copenclant d'escompter qus do faibles rondo- 
monts en culture tra~litionnollo. 

d) RSpartition 

cc a sols SC: kwloppent sur les versants ensablés rlu massif grèseux qui 
s'6tend entre ILLWA St RIRNI NIKONJTI, 



TABLEAU 14 

PROPRIZX?ZS ANALYTIQTIES DES SOLS DE Ls: SER-l DE DAW GONA ============-============1=-==9=133==~~======~~~=====~===~~= 

Maximum Minimum 
r 

M-ztièr2 grnaniaue % \ 

--“-----“-^--7^“-----‘-r- 
en surfaw 0,26 f 0919 I vers 50 cm 

4ans l'horizon profond/ 
--,-----------,-,--,--------,-! 

0,19 : t 0,12 
0,16 1 0909 

------------+---I---L. 

c1 /K en surface 
I  

- - - - - - - - - - - _ - - - - - L - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - .  

k-t-L% on surfsw 
dzns l'horizon rougi 
2s l'horizon vofond 

-------------1-------------------------. 
Fe>r libre / FGr total en surface 

,&ans l'horizon rougi 
dans l'horizon profond ---------------------------------------. 

en surface 
dans l'horizon rougi 
ds l'horizon p-ofond 

-1------------------------------------. 
Somms aas ?x,ws Ochangeables cn mo 

en surface 
rlnns l'horizon rougi 
(ii; l'horizon profond 

Zoiffici-nt $0 saturation en surfzco 
4s l'horizon rougi 
ds l'horizon profond 

--------------------------------------. 
Fquilibr,d ?,es basos 

Ca + Mp> f ]LT-, hrfacs 
(profondeur 

(Surface 
(profondeur 

(Surfaca 
~prof0ndeu.r 

i 
b -------------------------------------- __--__-_---_---__---------------------- 

6,4 275 
1595 877 
1699 1097 

713 

8s 9 ------------ 
78 87 
a0 -e.---------w 

:;: 
591 

/  

i 

/  

- - - - - - - - - - - - -  ---w---v 

/  /  

Noyenni: w-------- 

0,2I 
0,16 
0,12 

II,5 
*-------- 

493 
1390 
14~8 

B9; 
7:6 

---I-m--- 
76 
a4 
62 

097'3 
0763 (1 
0967 

---..------ 
' 0,61 

Of$3 (1 
0759 

e------e- 

7 - 9 
7 - 10 

0,a - 2 
0,8 - 1,1 

0,5 - 2 
0,4 - 0,6 

(1) 1s valsur moyanno est seule 4onnE lorsque le nombra de résultats os-t 
insuffisant, 



214 - SY3RJ3 DE SAMIA ANDI 
-------------^------l____l 

Ces sols sont 1'Squivalont un pou plus méridional de la skie de BSLBEDJL 
(sols brun rouge à raies) ; ils s'en distinguent pas l'appartition Cte CiI1r5C- 
isres protgws sux sols ferrugineux IessivQs en fer, soit principa&ement 13 
décoloration ot 1'6psisseu.r plus gradé. 6es horizons sup6riours. LZ profil 
typa(m c;r)peut se resumer ainsi ; 

un horizon su$rieur 6prri.a dt;- 20 ü 25 cm, 
bàige 7x0 YR 5/2)? sableux, tr3s pu structuré, 

faiblement humifke, (Tris 
atrib, tr3s poreux 

- un horizon un peu plus clair (10 YR 5?5/3) 6e m@mc 6paisseur égzltiraent 
strié St sableux, B cohbsion 10gkemcnt plus forte, &bit un peu plus 
mamelonn6, tr5s poreux. 

- un horizon bGig2 ocre, le plus color (T95 YR 5/4)9 dans lequel 
apparaissent 33s rsios ocros9 fines & In. partie supc3rieurç, s'8paississant 
vers 1~ basa ; la porgsit6 est un peu plus faible, la cohjsion.moyenne 

(5 cd- 
un horizon & décoloration progressive 7 parcouru de raies ocres Cpnisws 

Les propriOtUs snslytiquos opra&strant 6galomont la variation climstiquej 
1s ~11 :?e surf,aco ,2st 15;;>rümtint, acide (6,3), il d6croît sn.profon&ur (Ej93) ; li. 
somme 'les bns3s &changuabltir; ost un pi)u plus fsvorablu que pour la série dc 
BELBSDJI (I,Fj mcq) ; 1'8quilibro ?Les bases est normal, 

Ces sols sont p-3 Stentlus f on 1~3 observi: 6ans la r6(&.on do SANIA ANDIg 
sur unü formation sablwso 5 mo~klé tr3s wu accusé, formant une vaste plLvi.nu 
%prim069 parcourue :ti: rides bassas; Ils bor'&nt uni! partic du cours, tr5s peu 
visible, d'un affluent droit k goulbi KtKABk, L3ur localisation climatique 

(450 à 500 mm) ainsi que leur texture trbs sableuse, en font des terrws Z mil, 
avec possibilit5 :Ce culture -,a l'srschidc dans les zones las plus déprimétis, 

B2 - 22 - FAKiLLL: SUR LA FORYKkTION A SABLES FAIBLWEWT fiRGIIEUX DE N.AR.ADI 
--------------------_I__________________-------------------------c--- 

La form,ztign sZbluus0 da MXI?tADI constitua une unit& rgginnale bien indi- 
vidualisé3 knt la carr,ct:re morphologique le plus visible réside dans la 
teinte trbs rouge? dos matériaux qui la composent, Son extension recouvre, tout 
c3n la :l,&borLant largtimc:nt vars 10 3Tord, la form,ztion alluviale 5 sables srgi- 
laux rouges ct gslots du quaternaire sncian ,d~ PIARADI y l'analogie dos -kintt:q 
la ?Climitation tr5s net-k 4e cutte formation, le passaoc continu de l'un3 5, 
l'autre prfois observ6, ainsi qu6 l'homog&$ït& de certains carartkas izna- 
lytiquos, nous arnbnentk penser que cûs mst6riau.x soyt issus par divcirs remanie- 
IllentS successifs de ces alluvions ancicynes, Le premier (10 ces remaniements 
,I'originG hy:'lrique, (aurait donné cks plscsgos sa'olo-argileux, dont il ro:;tû 



. .D des tcmoins dans la région do KomOmGOUSA, et qui portent des profils 
fortement diff9ronciés, vraisomblablament les plus anciens (voir s6ri.e & 
KOUROUNGOUSA). Lors des diverses phases 6oliennes, ces matériaux ont ét6 repris 
pour donner naissance ?t la formation sableuse de MARADI. . Vers le Sud, E:n "' - 
bordure do la zone d'affleurement des alluvions quaternaires, et les recouvrant 
partiellement, cette formation est p3-u &paisso, d'aspect 6rod6, et porte les 
sols constituant la s6ri.o de MADAROU8EA, plus au Nord elle s'épaissit et prend 
un aspect 6olien variablement accus6 f on y distingue deux types de sole assez 

. voisins, qui diffèrent par le dcgr5s de diff6renciation de leur profil, üt 
constituent les séries de NARADI et de WAKASOU. 

Les sols &s vallées de cette mQme ragion présentent une différenciation 
morphologique particulière qui a permis de définir la série de GAYAKOLI, qui 
nous ctudierons avec les séries de MARhDI et de WAKASOTJ, par suite de l'ana- 
logis de leurs propriétés analytiques, 

22I - SERIES DE MAR&DI, DE WAKASOU ET DE GAYAKOLI 
--------------------_1__1____________1__----------- 

a} Morphclogie 

Le profil type de la s6ri.e do MARSIDI (ND 9) 5 6% défini 15 Km au Nord di? 
ce-t-te ville, sur une plaine sableuse & mode16 faiblement ondule, sous un3 
savane arborse à Faidhorbis slbidn, Prosopis sfricans, Bauhinia reticulsta. 
Le tapis herbacé est dense, composé de Loudetia togoensis, Eragrostis tromula, 
Aristids mutabilis, Arixtida stipoides, Andropogon amplectens, Cenchrus 
biflorus et Ctenium el..egans@ 

O-31 cm Ts5 Y?? 5?5/5 y beige rosé, plus clair et plu- sableux sur les 5 
-premiers cm? homogène p texture sableuse à granulom6trie très BtaXe, 
sables grossiers -peu USES souvent a are-tes vives ; structure massive, ': 
débit & faces 16g6rement mamelonn&es ; cohésion faible ; porosit4 
variable & interstitielle, faible,locslement forte dans les remplis- 
sages de sables blancs, plus fine et rêduito en surface ; nombreux trous 
d'inssctds. 

3143 vm 5 YR 5,5/6 y transition nette, contraste faible y brun ~OS& clair, 
hét4rogQne ; raies rouge viola& (e = 0,5 cm - d = Pj cm) sinueuses ; 
subhorizontales ; taxturo sableuse ; structure massive, débit à faces 
mamelonnées, ckhésion moyenne % faible avec quelques noyaux ~1~s durs, 
porosit6 tubulaire (0,5 mm) ; légérement plus dur que l'horizon 
précédent. 

53-71 cm 2,5 YR 5/6 ; horizon de transition plus rougi, pr6senoe de raies 
distantes de 10 à 15 r3m 



71-145 cm 

145-210 cm 

295 J?R 595/8 s ~1 US ITOU@ , JXl~l~ TOUgG 9 hétérogène ; raies dis7 
tantes de 7 cm d'un rouge violacé ; texture plus argileuse restant 
sableuse f structure massive, débit â faces mamelonnées coh6sion 
moyenne à faible "y porosit8 semi tubulaire fine (1/4 mm) 

275 Y-B 5,'8 ; transition progr,essive, oontrasto faibla f rouge 
jaune hetérogène y raies ci contraste fort, limite peu notte ; merno 
texture ; structura à tandance polyedriquc (1 à 2 cm) coh6sion 
moyenne supérieure à colle de l'horizon pr&cedent ; porosit6 fine 
semi-tubulaire ; horizon plus dur lque le précédent 

?%nracinement : racines très fines et verticales jusqu'à 31 cm puis 
quelques radiccllas jusqu'à 145 mm 

L'ensemble du profil est fortement rougi, la d&coloration superficielle 
est peu accus6e mais profonde (53 cm) elle put 3tro plus accusée et la teinte 
de l'horizon rougi se situar dans la planche 10 YR, ces variations atant 
vraisemblablement fonction de la -topographie locale. La différenciation struc- 

turale presque nulle en surfacû, cr0T-t *-vers la base du profil, elle est 
maximum dans le dernier horizon. Le matitriau n'est de ce fait, pas atteint 

à 2 m, 

On note la présence de raios bien visibles jusqu'à la base du profil 
et qui constituent un carsctZ3ro constant de la skie, 

Certains profils (ND 10) montrent une légère dOcoloration de l'horizon 
profond faiblement marbré par suite d'un drainage interne un peu moins Bon, 

Le mode15 éolien, à peine distinct dans le site de ED y9 s'accuse vers 
1'!3st ot l'on observe, sur les dunes les mieux marquées, les profils qui 
définissent la serio de WAKRSOU, Le profil ND 34 a été observ6 à 1,5 Km au 
Nord dct GIDAN TCiXADOU, sur le versant Rord d'une vaste dépression k modelé 
en buttas très allongées (longueur 500 mm,h&ktieur2 à 3 m), La végétation est 
du type savane arboree a Boswellia dalzielli, Bauhinia raticulata, quelques 
Cbmbratum glutinosum, Boscia salicifolia, Bombax constatumc Le tapis est à 
Aristida longiflora, Ctenium clegans, Loudetia togoensis, 

Surface? : sables déliés sur 2 cm, nombreux rejets non pulveru- 
lents 

0-15 cm 10 m 6,315 5 spr6s sèchago t 795 YR 5/4 ; brun jaune, hetkogbne : 
taches plus grises 5 texture sableuse -"; structure lamellaire 
au sommet, localement nuciforme, massive 5, débit cubique, cohésion 
faible 5 pasosit6 interstitiello fine très developpée, .nombreux 

trous d'insectes, riche en sables déliés. 
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15-32 cm 795 J-R 6,5/LF ; contraste faible, transition sur 5 cm $ brun jaune 
h6terogeno p remplissages rouge cln:!~, nombreuses stries hori- 

zontalùs très fines Y. flexueuses (moins do Imm) passant & de fines 
raies ferruginisées & la base p texture très sablauso 3 struc- 

ture massive & debit cubique p ÜohEsion faible ; porositO inters- 
titiclle de m6mo nature que &-dessus 'i 

32-68 cm 795 YR 615 y apr>s s6chagc 7 795 Y?3 5s5/4 ; contrasta faible, 
transition sur 5 cm ; beige ros09 très hétérogEnc ; raics brun 

rouge violacé (c = S!I mm - d = 5 à 9 cm) à limite supérieuro plus 
fine -'. remplissages do sables blancs - remplissages rouge clair, 
li&aires, souvont horizontaux - plages plus ocre quo le fond, 
très nombreuses 5 contours diffus et contraste faible - strios 
&WwdeuxiGme type, peu flcxuouses, souvent rectilinCaires, 
d'oriontstion vsriablo, semblsnt parfois formées par des lits 
tr3s fins 5 tcxturG trbs fine ; texture très sableuse, atkucturc? 
massive débit mamolonn6, coh6sion moyenne 5 -porositG de mâme typs 
plus grossiûre, 

68-145 cm 5 YR 5s5/6 ; aprCs s8chsge I 5 YR 5?5/6 g contraste moyen transi- 
tion sur 10 cm ; rouge jaune clair, h6tGrogèn.e ; petites xonc.:; ;As 
rouges (5mm) 5 contraato moyen - 
5; 7 à 10 cm), 

raies plus Spaisses (o= 7 mm - 
rougi? brun foncé, a cohdsion moyenne ; texturo 

sableuse 1 structura massive, débit mamelonné cohésion un pou +X 
faible que ci-dessus ; porosité semi-tubulaire moyenne, nombreuses 
zonas compactes 

145-195 5 nl 595/8 ; contrasta faible transition sur 15 cm 5 % peine plus 
rouge et plus homogèna p pas de raies visibles 9 toutefois la 
couleur reste inégslûment Spsrtie, 
taxtura sableuse, 

stries linéaires encore visibles ; 

coh6sion faible 
structure massive, débit faiblement mamclonn6, 

; porosité tubulaire, fine, réduite, 

X95-205 5 -m 6/8 
sur 20 cm, 

; après séchage Y 5 YR 5,5/8 ; contraste faible, transition 
Ggèrement plus jaune 

msssiw 
y texture très sableuse, structure 

le 
, débit tr8s r6gulicr, cohésion faible ; porosité interstitiel- 

; quelques pores fins encore visibles 

Enracinement : chevelu ramifie, 
nombreuses 

abondant sur les 15 premiers cm, 

la baso 
radicelles verticales jusqu'à 60 cm9 présente jusqu’à 

du profil 

CO sol est voisin do ceux observ6s sur ergs anciens g la différencia- 
tion structurale ne se manifeste 
taille 

.que par des variations de la porosité en 
et d6valoppmant, maximum vers E+O om ; les raies moins nombreuses et 

épaisses sont lacaliséos 
parfois absentes, 

dans les horizons décolorés, elles sont d'ailleurs 
Le matériau Gst atteint vers 2m, c'est un sable bien calibsé. 
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D%nu la rnamc: r&gion, mais 3n intor:luno, on observe fréquemment des 
sols ?% profil snsloguc 5 ceux 4.c la sdrie do N.A.RADI (profil ND 47) ?L struc- 
turc Ciff6renci&o, 
3'6ldmants fins 

maximum en profondeur, raies plus dévc$oppéeq, taux 
croi sssnt vers 1s bnsc 3~ profil, On put es 

soit comme 32s sols 5s bas de chafno, 6, P 
intdrprCtar 

sccumulation par lvssivagz n?YlS.qX 
d'dléments fins et 33 s3squioxydes venus des sites plus icrlévés, soit comme 
des sois plus sncians, nnt<riours au rcmsnitmGnt qui est j l'ori~;ine du mo&lij 
:?unai.rE actuel vt sur lt3qucl SL &mlop~ 13, série ~33 WAKXOU ; en fsit, 13 tri 
das sables ?LrintGrduno (6car-t; typi: moy&n = 2?77) est basucoup plus voisin qUC 

celui 3~s snbl~;r: -32 dune (écart type moyen = 2,44) quo &+elui du matéri2u ?A! 
la s5ris 20 E'dTADI & gr%nulom6triv Ida &tsl&o (Gc?d, type moyen = 4,4 ) ; ceci 
tend 5 prouver l?homogén&ït& <le 1% formation 3uneiro et confirmer 12 prcmi;rti 
hypothsso, 

Dans les vsll~ss si:chc,r situEcs dans la zone d'extension 30 la forma- 
tion sabl~usi; ?& NARADI 9 ainsi quo sur les versants amont des goulbi 32 
N.!J&DI et B'BOESOUROU, on observe des sols contras-tant avec ceux dos sorios 
prB&déntvs par une dEcoloration plus accentu&e des horiwns supkrieurs et 
un horizon B pli: teinte jaune OCT~ 9 qui d&finissent la série de GAYAKOLI, 
ti profil NE 74 en clonne un uxompla. 

O-20 cm 

20-47 cm 

47-140 cm 

MO-220 cm 

surf ace 0 sables :TCliCs - rejets roses 

10 yfi fj95/3 ; gris boigti homogbne "p texture sableuse tit&o&w ; 
structurti massive, 316bit rOgulicr9 cohesion faible & moyenne y 
porosit9 intcrstitielle assez fina moyennement d6velopp6e 

10 YFi 6125 ; contrasta faiblti, transition sur 10 cm p beige ocre 
h~t6ro*~n~ 
15 cm)"; 

; +sencc rli: rsieo rouge? ocre (e = 2 à 3 mm - cl = 10 - . 
tzxturc sablcusc h&t&rog&ne ; sables assez fins ; struc- 

turo massive, débit & faces aswz mamelonnGes ; pwoaité intersti- 
tii:lk plus grossi&rü bien d&vc:loppC~ 

Entra 795 YR 6/4 c?t 10 YR 6/4 z cnntrsste moyen ; ocri-? jaune . h6toro$nc ; raies da m8me teinte que ci-6essus mais plus 6paissus 
tdxturù sableuse moins hétbrogd ; structure massive débit 5, 
fnccs msmclonn&es, coh6sion fsiblo (humids) ; porosit6 intersti-. 
tidlle irrd,->ulibro, clans l'ensemble azscz bien d&volopp&e 

Sntre 7?5 YFi 515/8 et 10 YR 5?5/8 ; sableg: jaunog 1Bgèremcnt 
OCT~~ bien triGs malgré quelques sables grossiers. 
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cottè décoloration du profil est frGquemment observ6e en bas de 
chalilns 5 sols ferrugineux lessiv8s en fer ; on l'attribue à 175~.croissêmant 
de la percolstion par apports par ruissellemant et drainage 0bliquG. ?Sous 
l'avons égslùmznt constatGc, mais 5 une moindre Echelle dans 1'Stude du 'la 
série 32 TAPTTCRIA. CGS sols prcnaent ici une grande extension & la faveur 3~s 
vastes dépressions quz constituent 1~s vallées, qui, bien que pour la plu- 
part non actives, collectent les eaux s'6coulant , par circulation supcrficicl- 
le ou interne, das sols bien -drainés, de leur bassin@ 

Dans ces mêmes vallées, mais correspondant sembla-t-il 2 des sup2rficios 
. . 

plus reduittis, il exist3 des sols Bgslomont décolor6s en surface, mais dont 
les horizons -profonds sont nettement enrichis en argile, ce qui entrabe un 
drainaga vertical, kduit 
tions (WD 6). NQLI.S 

9 provoquant la formation de marbrures ou de corkcré- 
les avons observés principalement dans la vallée de DAB ISA 

ainsi que dans la partie amont du versant gauche du goulbi N'BONSOUROU. 

b) Propri6tés analytiques 

I"/ Sols à drainage normal, series de ?&&!AD1 et de WAKASOU 

Les propriBtés anûlytiqws de ces deux séries diffèrent surtout par les 
taux ~3'6limants fins et leurs variations. Les sols d'interdune de la série 
de FAKASOU cnt des propriétés analytiques identiques B celles de KARADI, 
pour wtte raison, nous les avons regroupées dans e 

P 
tableau 14. 

Matiare organique 

Ces sols sont pauvres en matière organique tr&s 6volu6c. Les rapports 
C/N sont rùmsrquableme:kt bas, ce qui est attribuable G une intense exploi- 
tation qui accelère la combustion de la matière organique et limite les 
apports, 

Texturti 

Les sols de la serie de WAKASOTJ sont les plus sableux, les taux 
d'6lémonts fins sont minimum on surface, puis restent ensuite sensiblement 
constants dans le profil, Les sols do la série de MARADI présentent la meme 
pauvret& superficielle, mais les taux croissent jusqu'à la base du profil 
dans lequel on ne peut -,&finir 
atteint le mat6riau 

d'horizon d'accumulation, n'ayant jamais 

Sesquioxydes 

Les teneurs en fer libre et le rapport fer libre / fer total, accusent 
un leger maximum dans la troisibmo horizon pour la série de WAKASOU, trajui- 
sant une légère accumulation du fer. Il n'en est pas de m&me pour la série 
de MARADI, ou ces éléments croissent' jusqu'à la base du profil, en m6me temps 
que les taux d'éléments fina. 



Complexe absorbant a 

Ces sols sont moyennemont désstur6s en surfacogla d&saturation 
augmente avec la profocdeur, en même temps que le pl!X décroft. lks 2GSelTeS 

en éléments 6changeablùs sont faibles et ne sont pas am6liorées dans lcis 
horizons les plus riches en él6ments fins, la capscit6 d'échange restant 
trGs basse ( inf6rieure & 2 maq), L'Equilibre des bases montre un fort 
dés8quilibrc du .slcium en faveur du Magnesium ; ce déséquilibre ne se 

manifeste pas toujours en surface, mais il apparaTt constamment d5s le 
-?Leuxième horizon. On le retrouve avec la méme r@ularit6 dans tous les sols 
sur matériaux issus des alluvians quaternaires anciennes de MARADI (sérias 
de XADAROUNF'A et KOUROUNGOUSA} e Dans les alluvions elles-mGms, il se 
manifeste mais de façon moins accentuée (rapwrt Ca/%& do l'ordre de 1) 

On constate également une natte carence en Potassium, dont 9 fois sur 
10, les taux nd d6passon.t pas OP02 Meq pour SO0 g de sol, alors que les 
teneurs nécessaires ;2 une fertilito convenable sont de 0,I Neq 

Fertilité ohimiqus 

Les teneurs en azote et $ztosphorc sont très faibles N = 0,II à 0,21 C*i0 
moyenne 0,16 so9 P 0 = O,O6 5 0,30 $?,, moyenne O,I7 $,* La fertilitd 
chimique est basse 25 

Wopriétés physiques 

Elles sont identiques 5 celles obs~rv&s dans les sols sur 6rgs anciens, 
la parmbabilit6 de l'ordre de 2 cm/h en surface, croit avec la profondeur 
en merne temps que la stabili.6 structurale diminue. 

2O/ Sols à drainage particulier, soric de GAYAKOLI et sols assoniés 

Il n'a pas été possible at3 distinguer analytiquemont les sols dEcolo- 
16s des vallées des sols à profil rougi et drainage normal. Les résultats 
analytiques obtenues puur des sols d2 la serie do GAYAKOLI stintègront 
parfaitement entra les valeurs extremcs not&s pour la série de WAKASOU, aveo 
toutafois des teneurs en matière organique paraissant un peu plus 6levks 
(OF30 $). Les sols a marbrures 3-t à concrBtions sont par contre plus - 
proches de la s&rie de MARADI. 

c] Utilisation 

Ces sols constituent l'essentiel des terres 5 arachide de la région de 
%IARADI, Princip&e r6gion productrice du 1TIGER Central, Ils sont inten&ment 
cultivés ; on pou 

i 
estimer à plus de 60 $ dz la surface totale la superficie 

exploitée annuel1 ment, pourcentage encore plus olevé pour les sols des vallées, 
favorisés par une alimentation en eau accrue par leur position topographique 
basse : la dures des jachàres est don ettcment 
ci soient efficaces. 

insuffisante pour que cellos- 
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Ces sols sont parvenus i un degr6 d'épuisement assez avancé, qui se 
manifeste par des réserves orgsr,iques particulièrement faibles, des 

teneurs an phosphore total dont les minima peuvent attei:ldre des valeurs 
rarement observées (0,06 $,) et le d6séquilibre du complexe absorbant 

signe3 plus haut. Il n'est vraisemblablement pas possible d'accroître 
la durée des jaoh&res par suite de la densitd de la population et surtout 
parce que ces sols sont les terres à araohide les plus méridionales, do& 
les mieux arroshes du NIGER Central, Leur régénération doit porter en pre- 
mier lieu sur la reconstitution du stock organique. Des amendements miniraux 

seront ensuite nécessaires pour corriger les carences très accusées en 
Potassium, Calcium et Phosphore:9 mais les doses et les proportions en chaque 
él6ments ne pourront @tre détermin@es que par des essais agronomiques. 

d) Extension 

Ces sols s'étendent S l'Est et au Nord Est du goulbi de MAFXJI, jusqu'au 
goulbi W'KABA qu'ils débordent assez largement vers le Rord. La série de 
MMADI n'a pu 8tre dissocihe de la série de WAKASOU et a été cartographi& 
en association avec elle ; vers le Nord et vers le Sud-Est de la zone d'ex- 
tension de ces sols, le modo16 éolien devient plus accusé, l'ensablement 
s'épaissit, et l'on n'observe plus que des sols du type WAKASOU. Les sols 
décolorés de vallée (série de GAYAKOLI et sols associés) ont été cartographi6s 
isolément lorsdue leur extension le permet, 



TABLIZAU I.5 

PRl3~CIPALlZS PRC'PRIJFI'ES ANALYTIQUES DES SERIES DE MARXX ET DE WAKASOU =pc=cîz==- -.~=E~=~=~~==z!llaf =2==~====312='====~=~~~=~==~= cz~f~~~~zz=zz=~=P= 

Skie de WAKASOU 

MatiÉre organique $ .- 
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222 - SERIE DE MADAROUIVA 

a) Morphologie 

Le profil ND 21 a été décrit 3 km au SE de TAKORKA, sur un petit plateau 
onsabl6, à surface faiblement mais nettement ondulée. La végétation est une 

savant\ bois6e 5 Combretum glutinosum, Poupartia birrea, Rrosopis africana, 
quelques Butyrosptirmum parkii, Le tapis est assez denso, & base de Loudetis 
togoensis, Coohlospermum tinctorium, 

surface t très peu encroUt&, sables déliés sur I cm, nombreux 
rejets brun rouge "9 buttes au pied des arbustes, quelques gros- 
ses termifi3ros 

o-14 cm 795 YR 5,5/5 4 beige rosé9 couleur homogène avec stries de mfrme 
teinte, texture très sableuse, sables moyens presque calibrés, 
structure grossierement feuillet& sur les 5 premiers cm9 
devanant massive A dQbit cubique en profondeur, cohésion faible . 
a moyenne ; porosité interstitiello moyenne au sommet d'assem- 
blage de grains à la base, nombreux trous d'insectes au sommet. 

14-58 cm 5 T-J3 5/6 5 contraste moyen, transition sur 3 à 4 cm p ocra rosb, 
hétérog8ne 5 quelques remplissages plus rouges 5 m&me texture ; 
structure massive, débit à faces tr$s mamelonnées, cohésion ' 
moyenne plus forte que ci-dessus 
(0,25 mm) bien développ& 

g porosité interstitielle fine 
; une raie de 0,5 mm à faible contras- 

te 

58-92 cm 

92-180 cm 

2,5 Y-R 4/5 ; transition très diffuse, contraste à peu pràs nul y 
rouge clair, hétérogêne, remplissages beige jaun%tre ; texture 
sableuse très Xgèrement argileuse ; structure polyedriquo (3 cm) 
en assemblage compact, faces trbs rugueuses cohésion moyenne, 
quelques agrégats plus cohérents ; porosité semi-tubulaire moyen- 
nement ~d6veloppée 9 plus grossigre que dans l'horizon précédent ; 
dureté de l'horizon, moyenne, plus forte que ci-dessus- 

295 nl 4s5/8 ; trw3s4.tion tr&s 'diffuse, contraste nul, rougs 
clair plus 'vif ; m&e texture ; structure massive à débit do plus 
en plus r6gulicr vers la base, cohésion moyenne S faiole, ;noins 
agrégé quo l'horizon ci-dessus J porosité de m8me typ, plus 
fine et plus réduite 

Enracinement o chevelu oblique sur 5 cm9 vertical jusqu'à 37 cm p 
concentration de raGines (9' 1 cm) de 20 à BO cm 4 quelques 
radicelles jusqu'a la base du profil. 
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Le profil est dans ltenssmblti très rouge, légàroment et progrese,ivament 
%5coloré sur plus de 50 cm ; on ne distingue pas de niveau de rub6faction 
maximum, Le troisi3mo horizon constitue l'amorce d'un horizon R structural, 
la otructure y est polyedrique ; ceci est d'autant plus remarquable quo l'on 
ne peXC d6finir d'horizon A* accumulation d'argile, la taux d'é1Qmants fins 
croissant progressivemont vers la base du prhifX.1 ; de meme le rapport fer 
libre / fer total, n'accuse qu'nne faible accumulation, à pei%e signifi- 
cative dans cet horizon. 

b) Propriétés analytiques 

Matibre organique 

Les taux de matiEre organique sont assez faibles, mais plus élev$s 
que dans les *eux séries pcd&dentes ; il e:: est de meme du rapport C/N 
on peut, bf t~&tuer ce la à ce que les sols sont incultes 

Texture 

Les taux d'él6ments fins, faibles en surface, augmentent rapidement 
dans le dcuxibme horizon 9 puis croissent pogressivement jusqu'à la base 
du profil 0% ils +&tGti~ des valeurs plus 
MfrRADI (14 $ contre 9 $ en moyenne) 

élevées que dans la série de 

Sesquioxydes 

Les teneurs en fer libre varient parallèlement à ceux d'éléments fins 
le rapport fer libre / fer total montre cependant un léger maximum dans le 
troisième horizon. 

Complexe absorbant 

Ces sols sont acides dès la surfaoe, (PH = 5,8) malgré un taux de 
saturation qui n'est pas tr&s bas (0,70). La désaturation s*qtce(i~pkzo 
par contre fo-tsment dans l'horizon B pour diminuer ensuite 18gèrement~1 ce 
qui correspond cependant 2 uno appréciable augmentation du taux de bases 
échangeables en profondeur. 

Les teneurs moyennes en oations échaqgeables sont les suivantes 
(valaurs ralatives) 

Surface D Ca = 10 ; Mg = 15 ; K = 1 3 Na = 3 
profond.o Ca = 12 ; Mg = 24 ; K = 1 ; Na = 10 

On notera le déséquilibre Calcium-Magnésium, et la forte carence 
relative en Potassium qui slaccentue considérablement en profondeur, 

plus d'aillaurs par augmentation dos taux de Sodium échangeable que par 
baisse do ceux de Potassium 9 qui sont cependant toujours insuffisants. 



Fertilité chimique 

Les teneurs en azote sont moins faibles que dans les deux séries 
précédentes (0,Ig & 0,25 $09 moyenne 0,22), Geux de phosphore sont très 
irrégulikes ; 0~13 à 0~80 $,* La fertilit6 chimique reste basse. 

Propriétés physiques 

La perméabilité est bonne, elle croPt de 2 à 5 cm/h de la surface vers 
la base du pofil g la stabilité structurale est moyenne. 

~.j Utilisation 

Ces sols sont pratiquement incultes, on y observe quelques rares champs 
de mil,, La raison de cette désaffection nous échappe ; leurs propriét6s 
analytiques mise à part une ddficienoe relative plus accentuée en Potassium, 
ne sont pas plus défavorables que celles rtes séries de VAKASOU et de NE%DDI:; 
il est possible que se manifeste une carence en oligoéléments à rechercher par 
des analyses spéciales. Ils sont assez sensibles à l'érosion hydrique et ma- 
nifestent une tendance fréquentc à l'encroûtement, mais on peut pallier à ces 
incorkénients par un travail approprié du sol. 

Leurs propriétés physiques - texture et ~rméabilité - sont favorables 
à la culture du mil et de l'arachide, Ces sols manquent cepndant parfois 

d'épaisseur, leur développement pouvant Btne limité -par des niveaux à galets du 
quaternaire ancien de MARADI. 

d) Répartition 

Ces sols forment au Sud de la province de MARADI, une large bande 
interrompue seulement par les vallées. Ils sont situés sur l'ancienne surfaos 
d'aplanissement 9 plateau ou versant à faible pente g sur laquelle se sonu 
déposées les alluvions anciennes, dont ils bordent vers le IVord la zone 
d!affleurement, Leur végétation la plus typique est la savane boisée à 
Boswella dalzieli, mais ils pouvent égalemeni porter un bush dense à Combre- 
tum nigr.icans. 



TAKLEAU 16 

PRINCIPALES PROPRIETES ANALYTIQUES DES SOLS DE LA SERIE DE M.ABAROUNFA 
-1-...-.-.---------- -----.= +4?1P=-=====1==P==~=?'===lr=p'p==~=~=~==~===~~~~~~~==~~=------------------~-- 

Maximum ew..m---l--U-. 
Matière organique $ en surface 

vers 50 cm 
vers 2 m 

c/hi en surface 
--------------------I__u_I_____ 
A+L$ en surface 
-w dans le 3&me horizon 

vers 2 m 

1 12 
--w-v, 

Fer libre si, en surface 
dans le 3ème horizon 

vers 2 m 
---.,.-I--------L-IL-e -c-----u 
Fer li'bre/Fo? total on surfaca 

dans le 3ème horizon 
vers 2 m 

-c-.e.---------I---s.. ------ -- 
pRc en surfaue 

dans le 3ème horizon 
vers 2 m 

Somme des bases échangeables 
en surface 

dans le 3ème horizon 
vers 2 m 

f i 

i 

W9 
I,OY 
2,27 

_-----..w--------m -1-m..---- 
--+-- 

-e- 

Coefficient de saturation 
en surface 

/ 
85 

dans le 3ème horizon 64 
vers 2 m 78 

-------------------- 
Equilibre des bases 

Minimum 

0,31 
0917 

298 

920 
IO,5 

,-m-e- 

;97 

ro:5 
1--v 

o&‘i’ 
0977 
0,-P 

037 
1903 
1,37 

58 

42 

Ca -I- MG/Na+K 
(surface 4 - 9 
(profondeur 4 - 595 

i 
surface 
profondeur 

@,9 - 1 
0,4 - 078 

Moyenne ---.-.--mm. 
0933 
0,x? 
0915 

11-w"..-M-11 

995 
---------- 

370 
II,8 
13 

--. 
499 
994 

12,2 

0372 
0~80 
0978 

----. 

0,95 
1904 

195 

70 
51 
55 

K/Na 
(surface 093 - 075 
(profondeur 0906 - o,I3 

~~.~~Cq=15-,~P=r=9~==~~~- --... -==~---n?sn~mmrln"r--~=*-=------~ ----' 
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B2-3- SOLS FIZRRUGINEUX LESSIVES EN FBR A MARBRURES SUR LA FORiKATIOB 

SABLEUSE DES ERGS ANCIEXS 

B2 - 31 SERIE DE SOULOULOU 

a) Morphologie 

Le profil NE 9 a été observé 9 Km au 1Tord de SOULOULOU sur un ensablement 
B modelé en vastes buttes peu élevées, La v&git,ation est une savane & Poupar- 
tia birrea, Acacia senegal, Guiera senegalensis f le tapis graminéen est com- 
posé d'Andropogon &lchelum et dtAristida mutabilis 

O-5 cm 

5-15 Cm 

X5-40 cm 

40-90 cm 

90-120 cm 

124-160 cm 

Surf ace : cro&te noir%tre, sables triés, rejets, surfaces 
décapées arrondies 

ro 33 5/4 j; brun hétérogène, remplissage!Zplus gris g texture 
sableuse moyennement hétérogena ; structure tr5s massive, debit 
horizontal, cohésion moyenne ; compact en dehors de quelques 
remplissages 

Entra 7,5 YR 6/4 et 10 YR 6/4 ; contraste faible, transition 
nette, oere assez homog&ne ; texture sableuse F structure massive, 
débit peu anguleux, cohésion moyenne peu agrégé ; porosité inters, 
titielle fins, moyennement développée. 

775 m 5/6 ; contraste fort, transition sur 10 cm ; ocre tres 
vif, raies assez homogène (e = 1 cm - d = 15 cm) plus fonc&s à 
contraste moyen ; texture sableuse riche en sables grossiers 
roulés (1/2 mm) structure massive, débit tr&s anguleux, cohésion 
moyenne à forte? bonne porosité semi-tubulaire (1/2 mm), irré- 
gulièrement développée 

5 YR 5/6 contraste très faible f transition sur 20 cm y un peu 
plus pâle, faiblement hétérogéne f quelques zones plus rougies 
& contraste faible , plus ou moins lineaires p texture un peu plus 
argileuse ; structure polyedrique (1 à 2 cm) en assemblage exce s- 
sivement compact, oohésion forte 
développée (I/2 mm) 

9 porosité tubulaire inégalement 

Contraste moyen, transition sur 20 cm f beige ocre, hét&rog&ne 
remplissages noir métallique, pulvérulents, à pores fins - t&s 
nombreuses petites taches rouge vi6 (1/2 mm) texture sableuse à 
sablo-argileuse, structure massive, 
nohésion forte 

débit polye(kique (5 cm) 
& porosité encore plus réduite quo ci-dessus, tr5s 

oompact. 

10 -Et 614 ; contraste faible ; transition sur -30 cm 5 beige 
gris%tre à zones plus oor'6es, plus nombreuses, diffuses, riches 
en remplissages agrégés gris ; m@mo texture, riche en sables 



grossiers J structure très massive 7 horizon colmaté 
pores de 1 mm9 çà et 15 ; horizon trEs dur et coh&rent, 

Enracinement : abondant sur les IG premiers cm9 non 
visibles ensuite 

Ces sols diffgrant des sols ferrugineux lessiv6s en fer typiques par 
des variations texturales plus importantes, dues vraisemblablement à un 
matériau initialement -plus riche en éléments fins, L'accroissement du taux 
d'argile en profondeur entra9ne un léger colmatage, qui se traduit dàs $0 
cm par l'apparition de marbrures ou taches diffuses plus rouges, une porosité $e 
de type tubulaire irr@ulière et relativement réduite, le maximum de Comm- 
ci% se situant dans l'horizon profond, On distingue un horizon B structural 
(40-124 cm) polyedrique en assemblage compact 9 qui n'est pas toujours -plus 
argileux que les horizons sous- jacents et correspond donc seulement à la 
partie supérieure de l'horizon illuvial, 

Certains profils sont fortement tronquss (N'F 16) par l'érosion hytlrique 
dont les manifestations sont toujours visibles à la surface de ces sols 
(érosion en nappe) ; le niveau marbré est alors plus proche de la surface (20 à 
30 om) ; les horizons supérieurs sont ogalement les plus argileux, par suite 
de la mise en affleurement de l'horizon illuvial. 

b) Propriétés anal,ytiques 

Les taux de matike organique sont faibles 5, moyens en surface (0,20 5 
0~65 $) avec un C/D' de 1'3rdre de IO 

La texture est sableuse en surface (sauf dans les profils tronqués~) 
le taux d'éléments fins croft assez progressivement avec la profondeur, avec 
un maximum peu accus6 (A + L = 12 à 18 6) qui se situe soit dans l'horizon 
structuré, soit à la base du profil. La granulométrio des sables est typique- 
ment celle des ergs anciens orientaux, ce qui, avec le mode18 des formations 
sableuses correspondantes, confirme l'origine éolienne du matdriau. L'enrichis- 
semant en éléments fins est vraisemblablement dQ à un mélange aver! les 
produits d'altération des grès finement sablo-argileux du Maestrichtien sous- 
jacent ; enrichissement que l'on peut comparer à celui des sols de la série 
de TAKORKA aontigüe, 

Les taux de fer libre varient parallèlement à ceux dlél@ments fins, 
avec toutefois un ma$.mum relatif (rapport fer libre / fer total) fréquent 
en surface, -ce qui axpliriue difficilement autrement que -r le dQcapage 
par l'&osion des horizons lessivés en fer. 

Le pH faiblement acide en surface (6,O - 6,3) varie irrégulièremenr cian? 
le profil, le minimum se situant toutefois le plus souvbent dans l'horizon 
B structural (6 - 4,8) e Le taux de saturation varie parallèlement de O99O à 
0,510 Les teneurs en bases échangeables sont assez favorables souvent supé- 
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0**(1* rieures à 2 meq pour 100 g de terre, 116quilibre des bases est 
normal, les teneurs relatives moyennes sont les suivantes (en surface) 

Ch = 10 ; Mg = 5 9 K = 1 ; Na = 0,X 

On notera d'assez bonnes teneurs relatives eti absolues en Potassium 

2 
Na = 3 & 10 K meq pour 100 g de sol = 0,07 à 0,I 

Les teneurs on azote sont faibles B moyenne (0~17 k 0,42 $,)9 li: 
phosphore est toujours déficient (O,I3 & 0919 $,)a La fertilite est cel)t?n- 
dant un peu supérieure & celle des sols ferrugineux lessivés en fer typiques. 

La pwméabilit6 faible des la surface (1 cm/h) décro4-t an profondeur, 
ce qui confirme la réduction verticale du drainage. La texture plus fine 
accroft par contre la capacité de retention et l'eau utile (1,5 à 2,3 43) 

c) Utilisation 

Ces sols sont peu cultivés 9 probablement par suite de leurs propriétés 
physiques défavorables de leur tendance au tassement et à l'encroûtement 
suprficiol et de leur sensibilitd à l'arosion hydrique. 11 est possible 
de remédier à ces inconvénients, ou, tout au moins de les réduire, par des 
façons appropr%es, ameublissant la couche arable et favorisant la pénatra- 
tion de l'eau (travail un pu plus profond du soly léger billonnage isohypse) 
Ils sont toutefois plus appropriés à la culture du mil et du sorgho qu'$ celle 
de l'arachide 

d) Répartition 

N'KABA 
Ces sols se développnt de part et d'autre du cours aval du goulbi 

; la formation sableuse qui les porte semble s'amincir au Sud de 
cette vallée 9 
surface, 

où affleurent les grès maestrichtiens (sols à pseudo-gley de 
série de SARKAKI), La v6g6tation la plus courmte est une savane 

à Sclerocaria birrea et Commiphora africana, 

B2 - 4 SOLS FEIERUGI$aUX LESSIVES EN FER A CONCRETIONS ----l-l-------------________u-u- -e---1------1- 

B2 - 51 - FAMILLE SUR PLACAGES SABLO-ARGILEUX 
--------------------__________1__1___1__---- 

511 - SERIE DE KOUROUNGOUSA 

a) Morphologie 

Le profil ND II est situé à 3?4 km au Nord? de KOUROUNGOUSA sur un ver- 
sa+t à très faible pente, sous une savane l$chement arborée à Sclerocaria 



159 

birraa, Bombax costatum, Sterculia setigera, Commiphora africana, avec, 
en sous-strate Combretum mioranthum, guiera senegalsnsis, Boscia sonega- 
lensis, Acacia macrostachia, LE tapis est dense, composé ?Le Ctenium 
e legani 9 

O-10 cm 

10-22 cm 

22-50 cm 

50-100 om 

100-132 cm 

132-145 cm 

Lowletia togoensis, Andropogon amplectens, Hyparrhenia SP, 

Aspect superficiel t croute grise y buttes au pied des arbustes 
plages dQcapécs autour cles buttes 

795 I-R 6,514 niveau remanié, a$fect horizontalement Sb;e3 
texture sableuse structure massive, se clétache en plaques sur 
lea deux premiers cm9 débit nucriforme (2 b 3 cm) ; cohésion 
moyenne à faible 5 porosite faible de type intarstitielle 
quelques galeries d'insectes (2 mm) ; horizon peu ~~LUT. 

horizon peu humifère j; transitinn linéaire, contraste trk3 
faible y beige rosé $ texture sableuse ; structure massive, 
débit à faces mamelonnées non orientées, coh6sion moyenne à 
faible 9 porosité interstitielle plus développée 

795 m 6/4 ; transition nette soulignée par une raie, oontras- 
te moyen ; beige rosé, hétérog6ne f raies ( e = @,5 à 1 cm, ? = 
10 à 15 cm) brun ocre violacé, sinueuses subhorizontales. 

) remplissages C?e sables jaunes ; texture sableuse, structure 
massive ; débit & faces pu mamelonnées non orientées, coh& 
sion moyenne à faible ; porosité plus forte J de type mixte 
assez fine (1/4 mm) 

5 I-R 595 /6 ; transitioul sur 10 cm7 contraste fort, rouge clair 
h6térogène g remplissages beiges raies (a = 1 cm, cl. = 10 - 15 cm I 
à contraste faible 3 texture sabfo-argileuse structure à ten- 
dance polyedrique (2 cm) faces rugueuses, cohésion forte à très 
forte 4 porosité de type semi-tubulaire ( e== 0,5 mm), nombreux \ canaux de 2 a 3 mm 9 p lus poreux que l'horizon ci-dessuso 

2,5 YR 595/6 ; moins rouge, transition peu nette, contraste 
très faible, m&me teinte, trainées plus claires, remplissages 
autour des canaux 9 ptitos taches (0,5 mm) ocre rouge à faible 
contraste f texture un peu plus argileuse ; structure polyedriquo 
large inférieuro 5 10 cm9 assemblage compact J porosité rédui- 
te, type tubulaire et semi-tubulaire (e = 0,5 mm à 2 mm)? 
cohésion forte, 

5 m 5a/a y rouge 16gbrement plus foncé, hétérogène : mouche 
turcs noires, zones éclaircies, concrétions i fort contraste, 
d'un diamètre de 1 cm9 arrondies, pas d'orientation, réparti- 
tion non homog&e, densité croissante vers la base, brun rouge 
foncé à mouchetures plus jaunes 
écartement d'environ 1 à 2 cm. 

9 pas cle cortex, assez dures, 
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Méme texture, structure polyedrique (2 cm) an assemblage 

compact, cohésion très forte, horizon trGs &ur 9 porosité 
faible 9 tubulaire, fine (0,5 mm) réduite. 

.enracinement : chevelu important sur les 5 premiers cm9 
radicelles pau abondantes jusqu'à l'horizon concrétionné 

L'homogQnéïtG du profil est probable, sauf en ce qui concerne l'horizon 
supérieur, visiblement rapport6 (limite inférieure linéaire) par oolluvion- 
nement. Toutefois les variations verticales de la texture ne sont pas 
intégralement attribuables au lessivage, mais aussi à la mise en place du 
maIGriau, ce que montrent les variations relatives des differentes classes 
toxturales (en particulier, l'augmentation du taux de sables grossiers>. Il 
manque Bgalement 1 es microstructures caractéristiques accompagnant les 
phénomkes de lessivage importants {films argileux, rev&tements orient4.s 
de pores), Cé sol n'en constitue pas moins un terme de passage aux sols 
ferrugineux lessivés, Les 3 ème et 4 srne horizons, horizon B de couleur et de 
texture, constituent également une amorce de B struL:tural. 

Le concrétionnement de la base du pofil est attribuable à un engor- 
gement profond dfi à la réduction de la porosité 

b) Propriétés analytiques 

Les taux de matière organique sont faibles (0,20 à 0,23 en 
le rapport C/N supérieur à 10, 

surface) 

La texture très sableuse jusquI 50 cm (A + L = 5 à 7 5) devient ensuite 
rapidement sabla-argileux (A -t- L = 20 à 25 $)* Le rapport sables finsbsables 
grossiers est toujours inférieur à 1. Il décro9-t vers la base du profil, 

Le taux de fer libre varie parallelement à celui d'éléments fins, avec 
cependant un léger maximum dans l'horizon le plus rougi, 

Le complexe absorbant est saturé en surface, le pH restant faiblement 
acide -(6,3). Le; taux de saturation et le pH d&croissent ensuite vers la base 
du profil, où ils +atteignont des valeurs assez basses (respectivement 0,48 
et 5,0) 0 L'equilibre des bases Echangeables montre un déséquilibre Ca-Mg 
dès la suriace, qui slaccuse en profondeur 5 les teneurs relatives sont les 
suivantes : 

Surface D Ca = T95 3 Mg = 6 2 K = I ; Na = 0,2 
Profondeur t Ca = 8 ! Mg = 21; K = 1 ; Na = 0,4 

On note des teneurs convenables en Potassium (0,I moq pour 100 g de 
terre) o Cependant, par suite de la faible extension de ces sols, nous dis- 
posons de trop peu d'observations pour juger de la constance de ces : 
propriétés, 
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Les taux d'azote sont faibles (0,IO à O,l?j $,3, en relation avec la 
pauvreté en matière organique g le phosphore est mieux représente (0,30 k 
O,yO $). La fertilité chimique est moyenne à faible 

La perméabilité, réduite dès .la surface (1 cm/h) décroft vers la baso 
du profil en mBme temps que la stabilité structurale. 

c) Utilisation 

Ces sols sont peu uultivgs 1 leur imperméabilité et la compaciti! de 
l'horizon de surface, les rend peu favorables à la culture de ltarachi;?Le. 
La culture du sorgho est plus adapté? b9 gr%ce à la texture assez lourde des 
horizons profonds. 

d3 Répartition 

Ces sols se developpent sur des placages sablo-argileux issus dei3 
alluvions du Quaternaire ancien de MARADI, dont ils ont gardé la teinte très 
rouge, localisés adans la région de KOUROUNGOUSA, Ils se distinguent dos 
sols sur sables Goliens voisins (séries de MARADI et de KORHAKA), par 'leur 
modelé plan, leur plus grande sensibilit8 à 1!6rosion hydrique (zones 
decap6es), leur vigétation riche en espèces caract6ristiques des milseux 
peu perméabfèe (Acacia machrostachia, 
lensis) 

Combretum micranthum, Boscia senega- 

512 - SERI3 de GIDAN ROUMJI 

a) Morphologie 

Le profil NE 6 a été observé 7 km au Nord de GIDAIT ROUM31, sur un pla- 
teau faiblement incline vers le Sud, sous une savane arborée à Boswellis 
dalzieli, Poupartia birrea, Sterculia setigera, Commiphora africana, avec, 
en sous-strate, Guiera senegalensis, Combretum micranthum, Acacia maohros- 
tachjca, Randia nilotica, Cadaba farinosa, Ximenia americana, Le tapis est 
clairsemé, à base d'dndropogon amplectens. 

Surface t croûte noir%tre (2 à 3 mm) continue, sables grossiers 
d5li6s et triés9 rejets, buttes aux pieds de quelques arbuhtes, 

o-15 cm 795 YR 595/4 ; brun beige, un peu plus gris sur les 3 Premiers 
cm, parcouru d'un réticulum gris%tre poreux ; texture très 
sableuse, hétérogène 
mamelonné, 

y structure massive, débit très faiblement 
cohésion faible à moyenne, ne sembla pas agrégé 1 for+: 

porosite interstitielle fire, pas de ?rcra dlinsectes, 
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15-32 cm 5 J-R 6/3 9 contraste moyen, transition sur 4 à 5 cm ; bc;igG 
rosé hétérogène à zones poreuses gris violacé y taxture 

sableuse trGs faiblement argileuse ; structure polyedriqui: 
assez larga (4 à 5 cm) assemblage très compact à surfaces 
rugueuses, cohésion faible 9 prjsence de petits agr&gats y 
porosité semi-tubulaire trk forte et assez groskière (Ot95 
mm) dans les Boni?s plus compactes. 

32-90 cm 5 YR 614 ; aprbs séchage : entre 7?5 YIl 614 et 5 YII 595/4 ; 
contraste fort ; transition sur I à 2 cm ; rouge jaune encora 

hétérogke 9 remplissages légèrement plus clairs, zones plus 
compactes liigbrement plus jaunes : raies légkement plus foncées 
& c;ontraste faible (e - I cm - d ) 2: 10 cm) flexucuses discon- 
tinues texture un peu plus argileuse ; struoture polyedrique 
( 1 à 6 cm) en assemblage compact, cohésion moyenne, riche en 
zones colmatées à cohésion variant de moyenne à forte, prosi- 
té hétérogsne, semi-tubulaire trEs grossibre (1 mm); semble 
moins poreux que l'horizon précédent. 

go-127 cm 5 YR 616 g contraste faible à nul ; plus jaune et plus clair, 
teinte à peu près homogène y raies ( e = 5 mm ; il = 20 cm) 
à pe&ne visibles p texture voisine f structura poïyedrique J 
presque massive, assemblage très compct, cohgsion voS~dna~; 
porosité de mQme type semble légèrement plus fine, 

127-135 cm Horizon se clistinguant Au précédent par l'apparition de 
concrétions tenClres (se coupnt au couteau) en forme de petits 
cylindres souvent aplatis ($ = 4 :' à IOmm) orientés vertica- 
lement, cortex brun de Imm, p%tine jaun%tre, quartz très 
fins, saillants, texture sableuse 8 l'emballage est rouge jaune 
clair assez compact et renferme déjà de nombreux graviers de 
quart5. 

135-141 cm Lit do graviers ,Te ptits galets, de quartz émoussé, mais peu 
arrondis, dans un emballage rouge jaune clair, sablo-ar-I,ileux 
noyant toute la masse et tendant à former de films très poreux ; 
renferme de nombreuses concr&tions ferrugineuses J oucnoyaux 
ferruginisés ($ = I à 5 cm) ciment brun jaune à brun rouge 
foncé à la peripherie, section arrondie, m&me cortex, également 
très riche en sables 
(piochon) 

9 pourraient Btre en place9 rlureté moyvnnc 

Enracinement 2 nombreuses racines horizontales sur les 50 
premiers cm, radicelles vertioales dG.croissant nettement vers 
35 cm 
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Ces sols sont voisins de ceux de la série précédente, dont ils 
différent eeaentiellement par l'origine du matériau, issu, ici les gr&s 
du Continental Hamadisn, et par une rubéfaction moins accentuée, On observe 
le meme type de différenciation structurale et les m@mes variations verti- 
cales de la texture. 

Le niveau graveleux est très constant, on l'observe à la base des 
profils et dans les ravines, 
16rdre de 1,5 m 

& une profondeur généralement faible, de 
$ il recouvre la surface des gros et constitue vraisem- 

blablement la trace d'une ancienne surface d'érosion où les éléments gros- 
siers de la roche et rlu sol (contritions) se sont concentrées par élimina- 
tion (des éléments fins plus mobiles 

Le concrétionnement tubulaire qui se développe à la base du profil est 
caractéristique d'une action de napp3, ouY tout au moins, d'une circulation 
oblique des eaux de drainage, favorisée par la proximité du substrat &i~;lméa- 
ble 

Ces sols sont en général peu épais, leur développement est limité en 
profondeur par le niveau de gravisrs e&, en surface, par une érosion 
hydrique intense 3 leur zone d'cxtonsion est Brcourue par un réseau serr6 
de ravines qui réduisent progressivement la surface et l'épaisseur de la 
couverture meuble., 

-> :Propri<tés analytiques 

Elles sont identiques à celles de nla série de KOUROU3TGOUSA, except6 
en ce qui concerne le complexe absorbant, qui est ici normalement équilibré 
les teneurs relatives ':en bases échangeables sont les suivantes : 

Ca =t 10 ; Mg = 6 8 K = 1 f Na = 0,8 

Ces sols sont également assez bien pourvus en Potassium, avec des 
teneurs superficielles de l'ordre de 0,I meq 

c) Utilisation 

Ces sols sont pratiquemnnt incultes par suite de leur imperméabilité et 
de leur faible épaisseur, Les oultures sont surtout locali&es, sur les 
ensablements éoliens à sols ferrugineux lessivés en fer typa DADORIA qui leurs 
sont associés 
nécessiterait 

et dans les vallées a remblayage sableux. Leur restauration 
2'importantes mesures anti-érosives que ne justifient probablement 

pas leur fertilite assez réduite et leur faible extension. Dans les sites 
les moins atteints par l'éroison ils conviennent à la culture du mil penicil~- 
laire et du sorgho. 
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d) Extension et cartoPraphia 

La zone d'extension de ces sols se situe dans l'interfluve des goulbis 
de MARADI et N'KABA, au Nord de GIDAN ROUMJI. Ils ont été oartographiés 

isolément ou en association avec les sols de la série de DADCRIA qui se 
développent sur une couverture sableuse disoontinue recouvrant partiellement 
la région, 

B2 - 52 - FAMILLE SUR LA FORMATION SABLEUSE DES ERGS ANCIENS --------------------_____________uII____---------------------- 

521 - SERIE DE& ROUlcOWMBQU 1 

a) Morphologie 

Le profil NF 43 a Oté observé sur un erg ancien à modelé très aplani9 
en tiers supérieur de Fente, sous une savane à Commiphora africana, Combre- 
tum nigricans, C.ipflicranthum, 'Boscia senegalensis p le tapis est très 
clairsemé, à base de Ctenium elegans et Andropogon ampleatens 

Surf ace t encrofitement noir%tre, rejets brun clair, 
legèrement rouge 9 quelques termiti&res 

GI4 nm 

14-32 cm 10 m 6/35 "y contraste moyen, tr;ansition sur 5 cm ; brun 
jaune légkoment rouge, tros 10làlr, memes raies ; texture 

sableuse hétérogène à dominante fine p structure massive, 
d6bi-t à faces assez mamelonnées, cohésion un peu plus forte p 

P ~rc&è'-+grossi&re mieux d&reloppée 

10 YR 6/4 p en surface t croûte grise (e = 2 mm), puis 
croate sableuse jaune (e = 4 mm) 5 gris tres legkrement 
rose clair, héterogbne 

(e = 3-4 mm, !d - 3-7 MM) 
: 2 raies légèrement plus foncées 
à porosité plus grossiére, proba- 

blement plus compactes, sinueuses, de meme cohésion que 
lIensemble 5 texture finement sableuse ; structure massive 

débit assez r&gulier, cohésion moyenne à forte ; porosit6 
interstitielle déjà Xgbrement irréguliere et grossi$re, 
assez bien d6veloppCe. 

32-100 cm 795 m 6/5 9 contraste moyen à fort, transition sur 10 03~ 
rouge légèrement jaune, clair, avec raies y mQme irexture 
avec peut Qtre un peu d'argile ; structura massive, débit ._ 

parfois aisé, tres irrégulier, cohésion irrQul%re : mo$enw 
à forte 9 parfois très forte j porosité presque semi-tubuli 
laira, 
pés.: 

irrégulière et grossiàre (1/4 mm) assez bien c13vt310;~-~ 
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100-145 cm 795 m 6,5/6 f contraste moyen â faible ; transition sur 
15 cm ; teinte plus jaune, une raie ; meme texture ; struc- 
turemassive à d6bit encore irregulier, cohésion moyenne j 

porosité encore irréguli$re, assez grossike, assez bien 
développée ; horizon le moins dur du profil. 

145-200 cm 10 yfi 6/5 ; contraste faible, transition sur -j cm ; un ;Su 
plus jaune "y quelques taches blanches à texture fine, m&me 

texture p structure massive, débit encore irrégulier, cohk 
sion forte, p orosit interstitielle irr&gulière et grossière 
assez forte 9 quelques mres tubulaires 

200 .*@ cm Horizon concrétionné, de m@ma teinte que ci-dessus0 Concrétions 
trCs nombreuses (peu &e fraction fine) trÇs irréguli.Sres, 
sables adhérent à leur surface, section : centre viola'& (5 YR 
3/3) périphérie brune (7,5 YR 5/8) texture sableuse,$ &XKY?S. 

Raies P à 18-27-33-42-51-57-75 "a 

Enracinement : tr&s fin, peu abondant, prt5sent jusqu'à 100 cm 

Le concrétionnement qui se développe à la base du profil est 
typiquement un concrétionnement de nappe, il se produit clans un milieu 
poreux et perméable où l'on ne d~c~lo aucune ré&uction du drainage inter- 
ne. On peut l'attribuer à la faible Qpaisseur de ces ensablements, tres 
aplanis et érodés, reposant sur le substrat imperméable Cies grès du Con- 
tinental Terminal, que nous n'avons atteint qu'une fois à 222 cm (NG 279 
mais dont on devine fréquemment la -proximité à la Trésence de petits frag- 
ments de gr5s argileux remontés par voie biologique (termites), Ces sols 
sont également constamment associés â des zones dlaffleurement de grès 
argileux qui les dominent les plus souvwlt et constituent des surfaces 
de ruissellement pouvant contribuer à l'alimentation de nappes temporai- 
res dans les ensablements périphériques, 

A ces surfaces de ruissellement, nous attribuons aussi un r81a 
~épondérant, analogue à celui aecrit dans l'étude de la série de 
CHIKIELGA (sols brun rouge), dans l'érosion qui a aplani et aminci ces 
formations sableuses, à tel -point qu'il est souvent diffioilo de recon- 
naftre sur le terrain l'ancien mod&lé éolien que l'on ne discerne que sur 
photographie aerienne. Cette crosion se poursuit actuellement, facilitée 
par l'encro@tement superficiel épais et constant sur ces sols, ainsi que 
par l'abondance des termitières arasees, dont les matériaux 6pandus, trks 
impérméables constituent & petites surfaces collectrices de l'eau de 
pluie, souvent suffisantes pour faire démarrer 1'6rosion en nappe ravinanteO 
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Mis à part le concrétionnement; la morphologie de ces sols est 
voisine de celle des sols forru&EXx lessivés en fer typiques de la 
sarie de D0DOIIIA ; ils s'en distinguent toutefois p-r la moindre Gpais- 
seur des horizons de surface (25 à 30 cm) que nous attribuons au decapage 
par ltérosion hydrique, ainsi que 'par une différenciation structurale un 
peu plus accusée de l'horizon rougi, 

bj FropriétiZs analytiques 

Y!tiCre organique 

Les taux de matière organique sont faibles à moyens f ils sont faibles 
si l'on considko que ces sols sont incultes, et probablement depuis fort 
longtemps. L'accumulation de la mstike organique est ici freinée par 
1'6rosion superficielle et la faible dansit6 du tapis graminéen, facteurs 
qui sont d'ailleurs E&s0 le rapport C/N moyen (II, 6) itidique une minéra- 
lisation convenable de la matiGre organique. 

Texture s 

La granulométrio des sables est typiquement celle des ergs anciens 
occidentaux, avec une îé&e dominanco Jes sables fins sur les sables gros- 
siers, L'examen des taux d'éléments fins montre une faible accumulation 
d'argile dans l'horizon rougi, dont l'enrichissement par rapport à î'hori- 
zen profond est seulement de 20 $I~ Lt3 minimum superficiel, tr&s accusé 
est attribuable a la fois au ldssivags et à l'cntrafnement par l'erosion, 

Sesquioxydesr 

L'accumulation rel&tive du fer librl o dans l'horizon rougi est 1x1~ per- 
ceptible, elle se traduit surtout par le maximum du rapport fer libre ,/ fer 
total, L'accroissement du taux de fer total dans l'horizon profond correspond 
aux apports par nappe* 

Complexe absorbant ; 

La désaturation moyenne on surfaott 9 présente un minimum tri?s accusé 
dans l'horizon rougi, le taux remonte en profondeur, ce qui correspond plus 
à une r6duction de la oapacits déchsngo qu'& une augmentation dos teneurs 
en bases echangeables, dont les valeurs, moyennes à faibles en surface 
diminuent dès le deuxième horizon 9 pour rester ensuite à peu Fès constantes. 
L'équilibre des bases, normal f 3n surface, montre une déficience relative en 
Calcium et Potassium en profondeur e 

Surface :Ca=15 ;Mg-9 ;K=I;Na=I,I 
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Horizon profond = Ca = 9 ; Mg = I4 ; K = I Y JTa = 2 

Les teneurs absolues on Potassium sont irré@ièrcs o-t vont de moyenne 
2 l faibles (0,08 5 0,OI meq) 

Fertili.6 chimique 

Les taux d'azote sont faibles (0,13 à 0,20 $O)S ceux de phosphore 
varient irréguli&rement de O,5 à 0~85 $,,. 

FropriéiGs physiques 

Les variations de la perm8abilite et do la stabilité structurale sont 
analogues à celles observees pour les sols ferrugineux lessiv&s en fer 
typiques, Le minimum superficiel est toutefois plus accusé (1 cm/h) ; 
la perméabilité de surface du sol en place est certainement encore plus 
réduite que n&lfindique le test de percolation qui élimine l'effet de la 
croate et du tassement supbrrficiel. 

c) Utilisation 

Ces sols correspondent à de vastes surfaces incultes et dépeuplées, 
Leur restauration est possible par l'application cte m6thodes anti-erosives 
simples llimitant 1'4coulement superficiel do l'eau, L1am61ioration des 
propriétés physiques de l'horizon de surface nécessite un travail du sol 
plus profond que celui effectué traditionnellement, Leur fertilité chimique 
est analogue à celle de la série de D&?ORIA, ils sont jukiciables des m4mos 
amendements sous réserve d'an verifier la rentabilité, 

d) Extension 

Ces sols ont une extension climatique assez consid&able, puisqu'on les 
observe de BAGAROUA $ la frontirk de NIGERIA, On les reconnaPt aisément au 
modo16 peu accusé des formations sableuses érodées auxquelles ils sont 
associés, et û. leur aspect superficiel (encro&tomont, zones GcapGes), Leur 
végétation est également caractéristique, c'est une savane à Commiphora, 
souvent assez Aense, et d'aspect contracté p qui contraste nettement avec la 
savane & Combretum glutinosum des ensablements 6pais et non èrodes à sols 
ferrugineux lessivés en fer typiques (skie de DADORIA). 
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222 - S?ZRIE D'AJEKOBIA 

a) Mo,rphologia 

Le profil NB41 est situi! 10 Km au Sud de DAKORO, en tiers supkieur 
de @te d'un versant ensablé très peu incliné, dans uns jachbru h Bos:is 
sonegslcnsis, Collotropis prooora, Cenchrus biflorus, Chrosophors sene,;a- 
lensis, Caasia obovata. 

O-18 cm 

18-46 cm 

46-106 cm 

106-155 cm 

155-190 cm 

Surface 8 sables déliés sur 3 à 4 cm7 rejets plus fends 

10 m 5/4 ; beige jaun$tre parcouru de trL;s nombreusi?s strias 
k contraste tr?s faible ; texture sableuse avec tracas d'éle- 
ments fins ; structure msssivc, débit horizontal ai&? cohé- 

sion moyenne R fsiblc ; porosite interstitioll2 fine bien 
GveloppGe 

Entre 795 Y3 5/4 y et 10 YR 5/4 ; tontrasto faible, trnnsi- 
tion sur 2 cm 3 beige ocre7 hGt&ro$ne y stries cris clnir ri, 
contraste moyon ($3 = 2 mm) ?t ~-SU près horizontales, orduleuses 
irGguli3rcs et discontinues ; mQme texture ; structure 
massive, :Gbit 5 peine orientg, ,& faces peu mamelonnées, 
cohcsion moyenno ; por0si.S interstitiolle fins pu dii'féren- 

te.. de celle :ds l'horiznn prGcB&nt. 

Entre 7,5 YR .,t 5/6 et 5 YR 5/6 I contras-te.fort', transition 
sur 12 cm? ocre vif, p arcouru de raies brun tr3s foncC plus 

claires ?L laur partie supérieur (e = 5 mm - d = 10 cm) % con- 
traste moyen, un peu plus nombreuses vers le sommet de l'hori- 
zon - nombreux remgdissa cas de sables déliés brun jaune très 
clair ; structure massive , dobit à faces mamelondes, parfois 
polyedriquo 9 coh&sion trbs inégale en moyenne faible, nombreux 
agrégats de cohGsion moyenne & forte ; porosité interstitiolle 
un peu plus grossiko et plus développée que ci-c1essus, szmi- 
tubulaire trQs fine 333s les zones les plus compactes, 

5 Y-R 5/6 ; contraste faible, transition trGs diffuse ; ocre 
plUS clair ot plus vif, parcouru de raies rougies 5. contraste 
triss faible (o = 1 cm - Z = 20 cm) gà et 12 quelques petites 
taches noires ; texture sableuse ,Z sables un peu plus 

grossiers et mieux calibfés que ci-dessus ; structure massive 
Gbit plus faible 

m 
9 

7 porosité interstitielle fine, régulit?re- 
développk, aussi forte que ci-dessus 

Entre 7?5 YR. 5/6 y et 5 YR 5/8 4 contraste faible, transition 
trbs :"diffuse ; ocre un peu plus clair, ponctu0 de taches 
noires (enduits do t;r&ins) d'aspect mouchet& (1 5 2mm) 
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meme texture à sables assez bien calibrés 8 structure massive ; 
débit 5 faces mamelonn&s, cohesion moyenne ; porosité francho- 
ment interstitislle tr&s fine, un peu réduite par rapport 2 
celle du 3 Gme horizon, mais enoore bonne 

Enracinement : Radicelles visibles.jusqu'% 70 cm 

Malgré un taux d'éléments fins constamment inferieur à 10 $ on observe 
dans ce profil une differenciation structurale assez accentu6e dans le . . troislame horizon, q ui se manifeste par une nette agrégation, et que l'on 
peut attribuer à la concentration locale d'argile et d'hydroxydes (zones 
compactes, raies). Le drainage vertical du profil est cependant bon, a-t le 
concrétionnement(enduits mangan@siferes) résulte d'une action de naDpz tlrj 
temporaire , qui se manifeste en toute position topographique. Elle s'ac- 
cen,tue cependant, en T%as de pente, où l'on observe (profil ND 42)? en plus 
du l oncrGtionnement manganesifàre, quelques trZs rares amas calcaires. Cette 
action de nappe, généralisée à toute la zone d'extension de ces sols est 
rendue possible pzr un modelé trGs aplani. Nous ne pouvons juger du carac- 
tère actuel de cette nappe, n'ayant pas fait d'observation en saison humi- 
de, mais il est vraisemblable que son action principale s'est manifestée 
lors des périodes plus humides qui ont précedé l'époque actuelle, 

Les apports de calnaire sont en général peu abondants dans les sols 
de la t~ouverture sableuse, et ne se manifestentque localement et en 
position topographique btt's&~::~; ils sont plus nettement marqué.: les sols 
sur dé$t de colmatage argileux, à caractère vertisoliques affirmés, ceux- 
ci sont assez fréquents, mais n'occupent que de faibles surfabes d'un seul 
tenant ; ils n'ont pu &tre cartographiés quI.en un endroit, au Sud-Est de 
DIKITANE (voir vertisols hydromor$hes) 

b) Propriétés analytiques 

Matière organique 

Les taux de matière organique sont moyens à bons (0,30 à Os50 $) ils 
sont plUs elevés en bas de pente, variation due à une végetation plus dense 
favorisée par .une meilleure alimentation en eauY plut8-t qu'à une réduction 
du drainage, 
6volution 

oar le rapport C/N reste tr>s bas (8) et indique une excellente 

Texture 

La granulométrie des sables est celle des ergs anciens orientaux, à 
sables grossiers dominants, Lss variaticns verticales du taux d'éléments 
fins traduisent uxe légère accumulation d'argile entre 50 et 100 ag cette 
accumulation est plus nette et plus profonde en bas de pente, où au lessi- 
vage vertical, s'ajoute des apports obliques. On note les variations suivantes 



~ --------------- Bas de pen-ted --I--o----- 
h C L $ an surface 995 

{ 

ucu-. 

-ns l'horizon rougi x0,8 I 

dans l'horizon profond Id,4 f 
5 

--------------------__l_l____ I -------------- 

Complexe absorbant a 

Lo pH est neutre ou tri?s proche de la neutralité en surface, il 
décroft vers la base du profil, en m&me temps que le taux de saturation 
dans les sols de haut de pente, on position basse, il est neutre à 
légèrement alcalin dans l'ensemble du profil 

L'équilibre des bases est correct, avec une large dominante du Cal- 
cium, surtout en position de drainage externe réduit. 

Haut de pente Bas de Fente 

PH en surface 699 *--..".U dans l!horizon rougi 
dans l'horizon profond 1 

/ 
t 791 

Somme des bases échangeables 
--- en s- w m. * 

2903 
1 

4976 
dans l'horizon rougi 2 57 9 5985 
dans l'horizon protiond 2,32 7980 

-u---------1- -------w 
Coefficient do saturation + 

-v--1------ _i I-I---c------ 

'..,.._X....,,..-,_._ ..,.....".KW,**. en swy.jyg)ey-..-*..?.," 
70 

I 

l 

87 
dans l'horizon rougi 53 96 
dans l'horizon profond 58 80 

eneurs relatives en bases . . . . . ..I A.,... ,.. . ..r _ -.... .-.-l.~...U -,.-, en sw~c-z- .-...........I<. ,,* 
Ca=139Mg=5,K=I,Na=097 Ca=IT,Mg-6,K=I, 

Na-I 
dans l'horizon rprof. Ca=13,Mg=4,K=I,Na=I,T Ca=27,Mg~5,K=19 

Na=1 
--------------------L__U_I__ --I---------------I-------- 

Les teneurs absolues en Potassium sont moyennes à bonnes (0,I à 
$2 meq) 

Fertilité chimique 

Le taux d'azote et de phosphore varient respectivement de 0,20 it 0,35 SO 
et de 0,30 à I$oD La fertilité chimique est moyenne. 

l?ropri&tés physiques 

La pemméabilit8, moyenne en surface (2 cm/&) cr0T-t en profondeur 
confirmant le bon drainage interne observé lors de l'étude morpholo&ique, 



c ) '!-Utilisation 

Ces sols sont très oultivés, avec des durées de jachiire trks courtes, 
malgré une pluviométrie faible, do l'ordre de 400 à 450 mm, On doit attri- 
buer cette exploitation intense à plusieurs facteurs favorables qui sont a 

- une fertilité nettement supérieure à celle des sols sur ergs ansiens 
voisins et <due vraisemblablement aux apports par nappe, 

- un modelé très aplani ainsi qu'une bonne perméabilité du surface, 
favorisant une infiltration uniforme des eaux de pluiea. 

- l'absence de manifestations d'&rosion hydrique ou éolienne, 

Ces sols conviennent à la culture du mil penicillaire, ainsi que :Au 
sorgho et peut @tre de l'arachide dans les zones basses. 

dj Extension 

L'extension de ces sols semble liée à celle dos argiles et caltai-es 
du orétac6 supérieur qui affleurent au Sud de X3AKOR0, Ces roches ont p-o- 
bablement servie de réservoir de calcaire à la nappe dont l'action s'es-t 

fait sentir sur une vaste région, s'étendant de la vallée de TARKA jusqu'au 
KOREN AMOUKE, affluent droit du goulbi N1KABA9 et qui délimite la zone 
d'extension de la série 0 

B2 - 53 - FAMILLE SUR SABLES GROSSIERS DES VALIES SECHES 
--------------u----------_u ---c----e_----_-----_--- 

531: - SERIE DE KANIAGOMA 

Les sols de cette série sont localisés dans le cours aval du dallol 
MAOURI au Sud do DOGOKDOUTCHI. Leur limite Nord correspond également à celle 
de l'ensablement éolien qui a envahi le cours amont de cette vallée, ainsi que 
le montre l'étude granulométrique des matériaux ':i+ sableux. Le modelé éolien 
n'est toutefois pas absent, il se traduit par la présenoe do buttes trés 
basses et souvent peu visibles, qui correspondent surtout à un remaniement 
sur place des alluvions sableuses, 

a) Morphologie 

Le profil NC 50 est situé à x%-pente d'une butte basse, 1 km & 1'Cuest 
de KANIAGOMA, dans une jachka avec réserve d'arbres (:Combretum glutinosum, 
Poupartia birrea, Bauhinia reticulata, Faidherbia albida, Acacia adstengens, 
Adensonia digitata) ; le tapis est à Aristifla longiflora et Eragrostis tremula, 



Surface : sables &liCs sur plus de 5 cm 

O-22 cm 10 PR 514 4 gris assez fonc6 ; texture sableuse hétérog8su, 
sables grossiers roulés, structure massive à débit régulier, cohé 
sion moyenne à faible 5 porositd filie bien développée 

22-40 cm 10 Y-R 495/3 ; 4.contraste moyen, à faible, transition sur 10 cm 
brun légèrement rouge assez fonce ; méme texturo p structure 
massive, à débit assez &;Fa&Wer, oohésion un pou plus que moyen- 
ne9 porosité plus grossijre très bien développée 

40-10 5 cm 795 J-R 495/4 : contraste moyen à fort 3 brun rouge y texture 
sableuse trSs hét&rogGn~,assez abondant+ sables Egrossiers9 trGs 
bien roulés, structure massive à débit irrégulier, cohésion 
plus que moyenne legéremont irrégulière ; -porosité grossik3 
tr8s bien dgveloppée mslgr4 quelques petites zones compactes. 

105-160 cm Horizon de transitinn, la teinte passe du brun rouge au jaune p 
m3me texture ; structure massive & débit encore Xgèrement 
irrégulier, cohésion moyenne j; p orosité fine trbs bien dévelop 
pée 

160-190 cm Dl Y-R 595/8 ; jaune h&tSrokZn&, présence d'assez abondantes 
concrétions 7,5 YR 5/6 (plus rouge) à section ocre viola&, sans 
cortex, quartz saillants, de forme allongée, disposé~ertica 
lement, taille de I ~2 4 cm, textwe sableuso très hétérogène x 
assez riche en sables grossiers tr&s bien roulés. 

190-220 cm dpras séchage 2 10 m 4,5/8 pl us rouge contraste nul, transi- 
tinn sur 5 cm ; mQme teinte ; texture sableuse riche en sables 
grossiers bien roulés, translucides, brillants,structure massive 
à tendance particulalre 
bien développ&e. 

; porosit& d'assemblage de grains, trGs 

Raies t pou visibles ;5, 30 - 48 - 57 - 63 cm q épaisses de 3 à 4 
mm légèrement plus cohérentes 

Enracinement : assez abondant jusqu'a 40 cm, prdsent jusqul& la 
base du profil 

L'action de nappe qui se manifeste vers 150 cm? par un fort concrétion- 
nement, se poursuit probablement & l*Gpoque actuelle, le niveau de la nappe 
ayant été noté entre 0 et 5 m par les hydrog&ologues dans cette partie de la 
vallée. Nous ne l'avons cer?ndant jamain 
effectuée en fin de saison sèche, 

u vue affleurer lors de la prospection 

horizons suc@&ieurs, 
et l'examen des profils montre que les 

qui ne diff?xxnt .:de ceux &s sols ferrugineux lessivés 
en fer bien drainés que par une teinte &krale plus sombre, ne portent pas 
de trace d'hydromorphie temporaire, 
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b) Propriétes analytiques 

MatiGre organique 

Les taux sont moyennement bas (0,20 St 0~25 $) avec un rapport C/l: 
variant de 0 à 13. 

Texture 

La granulométrie des sables est carsct6ris& par une large ?dominancu 
des sables grossiers sur les sables fins p las horizons supérieurs des sols 
situés en haut de buttes ont une texture sableuse plus fine due au tri' 
éolien, 

Les taux d'argile et de limon sont inférieurs 3 10 SQ On note l'existen- 
ce de deux minima trGs accusés, l'un en surface, de à la d&gsadation de 
l'horizon supérieur par une intonse mise en culture et dont la manifestation 
la plus visible consiste clans la prasence d'une couche do sables dBli&r; 
anormalement épaisse (5 & 10 cm)? l'autre en profondeur, attribuable 5 la 
fois à l'accumulation dans l'horizon aua-jacent ot à l'entra!?nement drblGments 
fins par la nappe D 

Nous avons observé les variations suivantes t 

A f L $ en surface D 273 à 393 
horizon rougi : 9 à 395 
horizon profond: 2,3 à 3 

Complexe absorbant 

Le profil est fortement désaturG sur toute son épaisseur, le taux 
maximum (0,60) 
0940) 

se situe en surface, le minimum dans l'horizon rougi (OP35 à 
; le pH varie corrélativement de 599 à 5sI ; la somme des bases 

échangeables est rarement supQrieurs a 1 meq 5 ce qui est tr&s faible ; 
l'équilibre relatif est le suikant a 

Ca = a Y Mg = 3 9 K = I ; Na = 0,2 

On note des teneurs moyennes 5 faibles en Potassium (0~06 meq) 

Fertili5& chimique 

Les taux d'azote 
ceux de phosphore 

sont très faibles, compris entre 0,IO et OsI7 $ 

reste basse, 
plus favorables (0,40 ,2 195 k,)* La fertilité chimique 

suriout 5 cause :Y'un complexe trt;s dGsatu& 

Propriétés physiques 

La perméabi1i-G est moyenne en surface (2 cm/h) la stabilité struc- 
turale faible 
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c) Utilisation 

Ces sols bénéficient à la fois d'une pluviométrie relativement 
élevée (plus de 600 mm) et probablement d'une alimentation temporaire 
par la frange capillaire de la nappe ; ceci explique leur intense exploi- 
tation (mil-arachide), avec des durées de jachères _ +3nettament insuffisantes 
en dehors de tout apport fertilisant ; le résultat est une dégradation avancée 
des horizons de surface. Le régime hydriqre favorable justifierait pasticu- 
li&rement des essais d!amélioration du st.a;ck organique par engrais verts, 

B2- 6 SOLS FERRUGINEUX EN FER GRIS ET OCRES DE BAS FOND 
--__--------e-------__________II_II____c------ 

Aux facteurs podogénétiques climatiques qui déterminent la formation 
des sols ferrugineux lessivés on fer, s'ajoutent, pour ces sols, des con- 
ditions de drainage particuliZ3res qui résultent de leur position topogra- 
phique basse (vallée, depréssion ou bas de pente), Leur profil s'en trouve 
modifié, soit par une décoloration s'ensemble, soit par la teinte ocre de 
leurs horizons draccumulation $ cd ne sont pas cependant %des sols hydromorphes, 
car on y reconnaet le succession des horizons caractéristiques des sols 
ferrugineux tropicaux lessivés en fer. Les séries de GAYAKOLI et de BAOUDETA 
ont gté étudiées avec: les sols à drainage normal sur même matériau, soit 
respectivement avec les séries de MARADI et de D~LDORIA. 

B2- 61 FAMILLE SUR SABLES GROSSIERS DES VALLEl33.I SECBES 
----I--------u_ -----c_------3------11__1_____1__1______-- 

611 - SERIE DE ZOUZOURMA 

a) Morphologie 

Le profil NG 34 est situé 1 Km au SO de ZOTJZOURIVLA-, 3ans une vallée 5, 
remplissage sableux remodelé en petites buttes très basses (h = O,? mm), 
La vegétation est une savane arborée à Poupartia birrea, Combrt?tum gluti- 
nosum, Hyphae thebaica, Bauhinia reticulata, Butyrospermum, parkii. I.e 
tapis est composé d'hristida longiflora, Ctenium elegans, Eragsostis tremula, 
Chrosophora senegalensis 

Aspect surperficiel g aablcs déliés tr&s clairs 

O-21 cm 10 IX 6/3 ; gris c.la?r ; texture sableuse, structure massive & débit 
rGgulier, coh0sion moyenne a faible 3 porosité fine bien dévelopse 



2I-40 cm 

40-IO7 cm 

ro7-200 cm 

200 . . . cm 

10 Mi. 5,5/3 9 contraste faible à nul ; gris légkrement plus 
brun raies ; tc?xture sableuse h6t&?o&ne ; structure massive, 
débit à faces mamelonnées, cohesion mkyenna $ porosité plus 
grossii?rc, trEs bien dêveloppéc 

xl YJ3 595/4 3 contraste faible ; beige légàrement ocre9 raies ; 
texture sableuse hétérogène - structure massive, débit à 

faces mamelonnées, ooh6sion moyenne 9 porosité plus fine, très 
bien développée 

10 Y-R 79513 ; contraste moyen a faible ; blanc légèrement gris ; 
texture sableuse h&térog6ne, assez riche en sables grossiers ; 
structure massive & débit régulier, cohésion faible ; porosité 
fine bien développée 

10 YR 8/I ; blanc, transition lir&aire, contraste faible; m8me 
texture 5 structure particulatie, sable boulant 9 porosité 
d'assemblage de grains forte 

Raies 9 visibles à partir de 30 cm, 37 - 53 - 68 - 77 - 90 - 102 
cm lég&rement ocre> Opaisses de 3 à 4 mm ; cohésion lég6rement 
plus forte 

Enracinement a assez intense jusquI& 3 0 cm, présent jusquI& 120 
cm 

Ce profil possbde bien les variations de structure d'un sol ferrugineux 
lessivé en fer, mais l'ensemble est fortement déoolor6, Si la teinte clair 
des horizons supérieurs est attribuable & une gercolation accrue par apports 
latbrain, et ceci par analogie avec d'autres sols décolorés (série de GAYAKOLI) 
llaspect frlavé't rie la base du profil ainsi que l'absence de structure est 
caract&istique dkne action de nappe. Cette action de nappe pr6sente les memes 
caractères d'actualite que celle observée dans le dallol MAOURI (série de KANIAGOIVU 
les de 

+ 
allées , qui confluent quelques km au SO étant à la méme oote au lieu 

d'observation 

b) Propriétés analytiques 

Ces sols sont également tr&s cultives, leur seul avantage par rapprt 
aux sols bien drainés voisins étant leur alimentation en eau acorue. Ils cons- 
tituent la couverture pédologique du remblayage sableux &LS vallées de TOUGANA 
et de KOLMEY, affluents du dal101 NAOURI p on les observe également sur la rive 
droite du dal101 où ils correspondent probablement à des clijp8ts dloueds 
latér&xr 
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BZ-7- CONCLUSIONS SUR LES SOLS FERRUGINEUX LESSIVES EN FER 

@- 71 MORl?HOLOGIF, 

On observe entre les sols ferrugineux lessiv6s en fer peu différenciés et 
les sols fferrugineux 1essivOs en fer typiques les memes variations qu'entre 
les sols brun rouge correspondants ; ces différences ont trait essentiellement 
à la structure, réduite à de faibles variations de la porosité dans les 
premiers, p lus différenciée dans les seconds où elle se manifeste par de nettes 
variations de débit et de cohésion. 

Les variations les plus fréquentes en fonction de la topographie se 
résument à un éclaircissement de l'ensemble du lrrcfi.1, qui plus rarement, peut 
acquérir une teinte ocre caractéristique 9 phénomines attribuables à un .drains- 
ge particulier : percolation accrue dans le premier cas9 et probablement, 
humidité plus prolongee et accentuée dans le second, influant sur la forme 
des hydroxydes de fer, mais non sur leur abondance. Ces ty -s de sols de 
bas de chdlne peuvent à la faveur de modalés particuliers vallées ensablées, r 
ensablement à mod;lé plan), envahir de vastes surfaces qui ont alors éte 
cartographiécs à part (skios de GAYAKOLI, de BAOUDETA), 

Certaines formations sableuses ont 6té affectées dans leur ensemble 
par une action de nappe qui, si elle existe encore, a probablement été 
maximum lors de périodes ant&ieures plus humides ; il en est résulté un 
concrétionnement gén&kalisé des horizons profonds, ferrugineux ou mangané- 
sifkes, dont on ne peut toutefois tirer de conclusions quant au drainage 
actuel de ces sols Y par suite de son caractke au moins partiellement fossile, 
et faute d'observations durant la saison humide. 

Les matériaux non éoliens plus argileux portent des sols tr8s differenciés 
ou s'accusent à .-la fois les variations structurales et texturales, ces 
dernières au moins partiellement at%bEibuables au lessivage des éléments 
fins. La réduction de drainage qui en résulte entrafne l'apparition d'un 
concrétionnement qui reste toutefois plus voisin. de celui provoqué par une 
nappe temporaire que de celui des sols ferrugineux lessivés. Ils présentekt 
cependant la diffdrenciation structurale maximum que l'on puisse observer 
dans les sols ferrugineux lessivés en fer. 

~2 - 72 - PROPRIETES ANALYTIQUES 

Les taux et la répartition de la matirèe organique %e diffèrent pas 
sensiblement de ceux observ6s dans les sols brun rouge, Le graphique de la 
plancàe 14 montre que les taux moy&ns (calculés sur l'ensemble des profils 
analysés) aux différentes profondeurs sont trss voisins, on note seulement 
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.  ..*0 une plus grande variabflit5 des taux superficiels des sols ferrugi- 
neux, partiouli;irement pour les valeurs maxima. Il reste cependant 
vra&&&1able que la répartition initiale de la matiGre organique diffère 
pour ces deux ensembles de sols, les apports issus du système racinaire 
des graminses dominant dans les sols steppiques, alors que les apports 
superficiels augmentent pour les seconds du fait de l'accroissement de la 
densité de la végétation arborée, et 9 peut @tre d'un enracinement plus 
superficiel des graminQes* Cependant, ces phénomanes sont masquAs dans leur 
ensemble par l'intensification de la rulture du Nord au Sud, jouant en 
sens inverse par diminution du stock organique, parti.culiSrsment de celui, 
des horizons supérieurs. Le rapport C/N montre une variation zonale dans les 
sols peu cultivés 5 nettement inférieur & 10 dans les sols brun rouge, il 
dépasse II dans les séries des sols lessivés en fer telles que celles de 
DADORIA (Ouest ADER DOUTCHI) DAJT GONA, KOUTOUMBOU #.. dont nous avons vu 
qu'elles étaient non ou peu intensément exploitées. Cette différence semble 
également effac6e par les cultures ré@tées, le C/N des séries les plus 
exploitées (séries de WAKASOU et de bnR$DI, C/N = 8) Qtant remarquablement 
bas. Les travaux effectués au Centre de Pédologie de HQJN par Melle C, 
THOMANN, montrent également une variation zonale de la oomposition de la 
mat ih?e organique, en particulier la plus grande richesse tias.:&Xs subarides 
en acides humiques, et principalement en acides humiques liés à ltargile 
par le Calcium, sans toutefois que l'on observe de coupure nette entre les 
domaines ferrugineux et subarides 

L'enrichissement en éléments fins et en sesquicxydes de l'horizon B 
par rapport au matériau est toujours faible dans les sols sur sables éoliens, 
On note seulement un net appauvrissemnt superficiel attribuable à la fois 
au lessivage vertical ou oblique et à l'entrafnemont des éléments fins par 
l'érosion. 

L'individualisation du fer se traduit par un rapport fer libre / fer 
total maximum dans l'horizon rougi (B) mais qui reste du m@me ordre de 
grandeur que ceux observ&s dans les sols sutiarides (0,70 à 0,809 

Ces sols sont en général dosaturés des la surface (O,GO à 0,80), le 
taux de saturation docroissant avec la profondeur. La somme des bases 
Qb6angeables est toujours faible, 
100 g de sol, 

le plus souvoent inférieure à 2 meq pour 
exception faite pour la &rie de SOULOULOU, et, plus prticu- 

lièroment pour la série d'AJEKORIA, L'équilibre des bases montre que les 
carences les plus fréquentes concernent le Potassium et le Calcium, elles sont 
particuli&rement accusées dans les sols sur les formations sableuses &3 
MARADI, plus irrégulibres dans les s6ries de D!XDORIA (Ouest CL'ADER DOUTCHI) 
et de KOUTOTJMBOU. 

B2 - 73 UTILISATION, 

L1utilisation de ces sols est avant tout zonale e-t fonction de la 
pluviométrie, les plus exploit6s sont également les plus méridionaux 
(ré&gion de MARADI, Sud 
chimique peu élevée 

DOGONIXXJTCHI). Ils ont en commun une fertilitO 
faibles réserves en bases échangeables sfajoute 

leur pauvreté en phosphore et surtout en azote, 
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Le premier effort d'amélioration doit porter sur 1'auRmentation 
du stock organique 9 qui sors plus ais6 dans ïes régions les-plus 
arrosées o La correction dos carences et l'amilioration do l'ensemble 
des dserves minhalos par apport d'engrais, dont l'efficarblté a h-té 
prouvée au SCrGeal sur des sols voisins, ne pourra &tre réalisée 
qu'après Ces essais agronomiques dcstin&s à e + 

érifier la rentabilit6 
et B en définir las formulas, mais qui devront tenir compte des dif- 
fhents types du sols existants et Gfinis dans cette étucbe 
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IV- C LES SOLS FERRUGIYEUX I.ESSI'VES ===-t=====a=~================E====== 

Les sols ferrugineux tropicaux lessivés sont caractérises par 
d'importsntes variations verticales de la texture dues à un entralanrmnt 
en profondeur de l'argile par les eaux percolant & travers le profil. 

On ci,istingue les horizons suivants : 

- un horizon humif‘ere lessivé, a structure massive, g&-&ralement 
compact 

- un horizon plus clair, également 1essivQ en argile et sksquioxydes 
tros poreux, ciment& 

- un ou plusieurs horizons dlaccumu!.ation de llargile et des sosqui- 
oxydes à coloration plus accentuée, B structure fragmentaire en assenl 
blago compact, La porosité du type tubulaire, est réduite. Les sesqulo- 
xydes, individualisés sur -place9 ou ayant migré des horizons sup&ieurs 
pouvant se redistribuer et former des taches, concretinns ou cuirasses 
ferrugineuses. 

L'infansité ch lessivage et des phonomènes qui lui sont associés varie 
avec la pluviométrie. et de nombreuses observations ont montre que les 
sols ferrugineux tropicaux lessivés ne se forment actuellement que scus 
des climats à pluviom6trie supkieure à 7 ou 800 mm. La répartition des 
sols ferrugineux lessivés du JTIGER Central est indEpendante de la pluvio- 
métrie actuelle, et on les observe jusqu'au ?Tord de la carte sous des 
pluviométries de l'orrdre de 350 mm f ils constituent les restes plus ou 
moins bien conservés d'une couverture pédologique ancienne formée pendant 
les périodes quaternaires plus humides 

Iv-c - SOLS FERRUGITQYUX LESSIVES SANS CONCRETIONS 
--------------------_---c------l-l------------------ 

C - II - FAIKILLE SUR PLACAGES COLLUVIAUX SABLO-ARGILEUX A ARGILO-SABLEUX ISSUS 
DES GRES DU COl!TTIKENTAL TERKU!TAL (Ct, DE L'ADEB DOUTCHIZ 

Le profil KF 1 est si-tu& au sommet d'un versant à faible pente (moins 
de 1 $J) 4 Km au SO de TSERNAOUA, sous un bush contracté à Combretum micran- 
thum, Acacia machrostachia, Zizyphus mucronata, dominé par quelques grands 
arbres : Afiogeissus leiocarpus, Combrotum glutinosum, Poupartia birrea 

Le tapis est disoontinu, à bases de Pennisatum, laissant de nombreuses 
zones dkudées avec des ,:blocs de grbs épars. 

Aspect superficiel d crodto i'grise, surmontée de sables grossiers, 
en couche mince, discontinue, Litibre sous les buissons. 
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O-II cm 795 TfR 5/2 : ~3.s brun assez foncé, ZGgSramant hétSrog>no ?ar suite 
'$3 la pr6scnca :lt? remplissages sabl>uixr plus rou+s ; sabla-arc$.luux L 
sables fins, str=cturo massiv<? FL Aébit régulier, cohésion moyanw ,X 
fort0 ; norosit& intsrstitislla fine mGc?iocro, 

II-27 cm 7,5 Y3 6/4. 0 contsastz moyen, transition sur 5 om ; beige rougeâtrti 
homo$no 8 JGSxture arzilo-sableusü à sables fins ; structure massivi: 
5 Idbit polyadriquz ais&, cohSsion moyenno 5 faible, horizon moins 
dur que: le 77r&cé&nt ; aorositc mixtu (interstitizllo at tubulaira)p 

. . grossasrs, bi3n déveloJ~~~5a 

27-I&I cm 5 YEI 5/6 p contraste moyen, transition sur 10 cm : rouge 16gSremtint 
marbr6 de rou;fa plus vif : tûxtura arcileuso restant argile-sab~lkusti, 

structure -olyedrique 3n assamblagc; compact, cohésion moyenne & forts 
TorositG tubulaire irré@iSra, localement gossidre rhduite 9 T>or~s 
. a anduits argileux, zones compactes nombreuses 

160-330 cm 5 yli (A/6 rou+ gris%trù : contraste moyan, transition sur quelques 
cm s horizon 5 activite biolo&.que assez intense 3 zones noiras 
(en&its organiqws) ni.153 Sdtsnimaux, tr%fnées e;ris%trûs ; textum 
argile-sableuse : structure ?olyedrique en assemblage plus compact, 
cohSsion assez forte, norosit& tubulaire JDA développ&, canaux 
d'animaux ot de racines 

~80-200 cm M$mc tainte g mema tex+uro 9 trGs nombraux blocs du gr&s forruginaux 
de 1 5, 20 cm 

Lt: profil est visibkmont tronqué, ainsi que 10 laissaient prévoir le; 
traces ncttos d'kosion on nappa 9 qui affectent ~3s sols cl& façon constante F 
l'horizon humifbrù est pu C?a&, compacte : l'horizon lessivé bien que t:o>s 
poreux, montre déj$ un enrichissement en argile: par rayport 3, la surface ; 
l'horizon B est comnact 9 ci structura bien diff~renci&, mais ne montre que ds 
lé$?res traces de sQgré(:ations (marbrures)' 
externe réduit (bas de pente, 

Ce n'est qu'en position de drainarye 
Gpression) que l'on voit apyarailtre ,% la bas3 

du profil quelques concretions qui sont 12 plus s~~w3n-t manganésifèrcs (yro- 
fil %?i! 7) et résultant alors dlune hy&romorphj.,s t topographique, 

La nrincipal facteur 43 variation du ces sols est leur Graisseur qui est 
déte?minSe 7)ar celle du matériau : nous ne l'avons jamais vue excé:ter ~2 m., 
mais on obssrvs tous les int~rm6diaires antre la dal12 de E;rgs nus et la 

profil NF 1, TJnc; nr&cieusi! indication relative $, l'bpaisseur est donnae 
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. ..par la hauteur de la strate arborée qui domino le bush, les grands 
arbres (snogeissus, Poupartis) nu se développent bien en effet quo sur 
les sols les plus profonds ; ceci n'est cependant valable que dans la 
partie méridionale -le la zone d'extension de ces sols, plus au Nord, 
la ré-duction ci2 la taille de la strate arborse est climatique, 

b) Propriétés analytiques 

Ces sols sont moyennement à bien powvus en matière organique bien 
éXOlU& p les taux varient de 0,5 (3 1~5 s9 la moyenne étant de 1,I SO 
Le rapport C/N est de l'ordre de II. 

Les taux d'argile varient de 10 à 20 $ en surface, les valeurs maxi- 
mum correspondant au sol les plus érodéso Les horizons B sont sa'clo- 
argileux à argile-sableusc(B = 20 a 36 6) e On< ne conna4-t pas la tex- 

ture du matériau originel, l'évolution pédologique se poursuivant 
toujours jusqu'à la dalle sous-jacente. 

Lt: fer total est abomnt (20 à 80 $) et les formes libres y dominent 
largement (fer libre / far total supkiaur à 0~80 9 maximum dansll'horizon 
d'accumulation). 

Le complexe absorbant est variablement désaturé, 1s taux de surface 
va de OP50 à 0~80 11 est minimum dans l'horizon lessivé et le sommet 
de l'horizon d'accumulation (OP30 & Os50) il remonte généralement au 
contstct de la dalle de grEs. 

La capacité d'hchange da%l'argile varie de 15 à 30 meq pour 100 g3 ce 
qui traduit pour les valeurs les &AS hlevées de faibles quantités d'ar- 

giles 2/1, probablement de ltillite, Les teneurs en bases échangeables 
vont r!iG 2 à 4 maq 13n surface ( moyenne 3,2) et peuvent atteindre 9 meq 
dans l'horizon profond. L!équilibre des bases est à dominante de kalcium 

Ca = 16 5 Mg += 6 ; K = 1 ; Na = 0,2 

Ces sols sont également bien pourvus 
100 g de sol 

Les taux d'azote sont moyens à bons B 0,3 à 0,70 $, ; ceux ,d.e 
phosphore très bons : 1 à 1~80 $OQ La fcrtilite chimique est moyenne, 
limitoo par la désaturation souvbent assez forte du complexe absorbant. 

Ces sols sont peu perméables, la stabilité structurale est faible. 
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c) Utilisation 

Css sols sont assez F;u cultivas car plus difficiles à travailler qu3 
les sols sur sablas, .:t moins fertiles que les sols lourds sur alluvions de 
la mema r&ion. Ils constituent :Je bonnes torras B sorgho et peut $tre 
à coton à l'cxtr5mti Su3 de leur zone d'extension. Bar suite de leur faible 
perm&abilit&, ils n6cessitant un travail &.ï sol profond avec billonnage 
isohypse. Le principal critko de discrimination os-t leur epaisseur. 

L-, -II”-.Ullb d Extlnsion et cartog~raphie 

Ces sols constituent la couverturo pédologiquti du plateau de 1'ADER 
DOUTCHI lorsqu'il n'est pas onsable, Ils figurent sur la carte en une 
association h sols ferrugineux non lessivés et brun rouge sur sable, et $ 
lithosols sur gros ferrugineux, 

IV-C2 - SOLS FEZRUGIKEUX LFISSIVES A CONC~TIGNS -----c-------~--__-------------,------------- 

C - 21 FAïYIILLE SUR GRES ARGILEUX- (Ct 2 -' 3) 

a) Morphologie 

Le profil TUT 18 a eté observé en tiers supérieur d'un versant à ]Ente 
tros faible 4 km à l'Ouest de DOM.TON, sous une pluviométrie de 385 mm= La 
végétation est un bush contracté 2 Commiphora africana, Combretum micranthum, 
Boscia senegalensis, Tapis trbs discontinu î Eragrostis tremula, Aristida 
mutabilis, Blepharis linariaefolla. 

Surface z a) sous couvert 8 .E:,jT;+ litière di feuilles mortes 
surmontant rie nombreux rejets do termite 

a) ailleurs, zones décaptiûs blanches, localement . encroûtees, p ietinSes par endroits. Les zones 6pargnées par le 
piétinement portent un tapis herbaoii rare. 

o-19 cm TJ n? 6,5/3 ; gris blanc tr3s pâle ; texture sableuse hétéro&ne, 
avec très peu ii'argile ; structure massive à débit régulier cohésion 
moyenne ; porosite interstitielle moyenne assez bien développ9e, 

19-48 cm 10 YR 6/3 ; contres53 pesque nul, lBg6rement plus foy_oeg quelques 
plages lcr!$rement brunes p texture sablouse hétérogbne 8 structure 
massive <% * débit plus irre+&ier, cohesion moyenne 3 porosité ' seml- 
tubulaire assez grossière (I/L: à I/2 mm) assez bien Géveloppéc, hori- 
zon plus poreux que le précéd3n-ko 
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48-118 cm 795 -Et 6,5/4 ; contraste moyen, transition brutale, presque 

linéaire 9 brun jaune clair, faiblement hét&ogène, pla,Tes 
plus jaunes ; taxtwe sablo-argileuse ; structura massive 5 
aéb it irrégulier, coh6sion moyenne localemont forte ; "'y~? 
porosité semi-tubulaire plus groasi6re et mcins dkelopp&a, 
5ones compactes, 

118-152 cm 7,5 YR 69~~~t;aq;;c;~~~;~s I p&iphéris 5 YR 515 "y centre 2,5 
7f-R 54/6 r 
jaune clair, hétkogène, 

; transition sur 10 cm ; brun 
présence de concr$tions ocre rouge . 

a périphérie ocre jaune, 0,2 à 1 cm ! s'affritant avec effort 
à sables grossiers ; structure massive à débit irrégulier, 
cohésion forte ; poro&i$é tubulaire à semi-tubulaire grossière, 
moins -Iéveloppée que dans l'horizon précédent, zones colmatées 
abondantes 

152-200 cm entre 7?5 YR 718 ot 10 YR 811 3 des fragments du gr3s 
argileux apparaissent progressivement puis dominent vers 375 
cm, pendant que le ooncrétionnoment disparait ; 5 175 rm 
observe un gr5s argileux bariolé de teintes claires y blanc, 

ocre jaune, ocre9 taches à contours linéaires ; quelques 
él&ments terreux dans les canaux de racines. 

Ce profil, rnalqxé les manifestations superficielles de l'érosion en 
nappe e$t peu %I#%, l'épaisseur des horizons est celle que l'on observe 
normalement .dans les sols ferrugineux lessives ; ceci est d'autant plus 
r@narquable que les versants sur lesquels on observe ces sols fonction- 
nent comme surfaces de ruissellement 
presque nulle 

7 la perméabilité superficielle étant 
; les pentes y sont oependant en général faibles, ce qui limite 

la capacité de transport de l'eau, 

Nous avons observé ces sols sans variation morphologiquv appréciable 
de TAHOUA 3-i à DOGONDOUTCHI, seule l'érosion paraft plus intense lorsqu' 
augmente la pluviométrie D 

b) Propriétés analytiques 

Les teneurs en mati3re organique snnt moyennes 5, faibles (O,fj $ ) le 
rapport C/N est de l'ordre de 10, 

La texture est sableuse à sablo-argileuse en surface (12 B 20 $) 
argile-sableuse dans l'horizon d'accumulation (35 à 40 $) qui montre norma-u 
l&wnt un net enrichissement par rapport au grès argileux sous-jacent (:30 <$,). 
Le rapport limon / argile est de l'ordre de 0,3. La fraction sableuse est 
à dominanoe de sables fins, 

Le? taux de fer libre, est maximum, ainsi que le rapport fer libre / 
fer total (0,VO) dans l'horizon d'accumulation, au dessus du niveau concrétidn- 

né. 



Le complexe absorbant est fortement tisaturé (0,40 à O,6O en surface), 
désaturation qui est maximum dans l'horizon lessivé et lo sommet de l'ho- 
rizon d'accumulation (0,30)* Le pII est acide (5?8 - 5s2 en surface, 5 en 
profondeur). La capacité d'echange reste constamment inférieur à 10 meq 

pour 100 G d'argile, ce qui traduit la nature exclusivement kaolinique de 
celle-ci, La somme des bases Bchangoablas est faibles, inforieure à 1 maq cn 
surf ace 9 elle cro2-t lég8remont avec la profondeur pour atteindre 3 meq à la 
base du profil. L'équilibre des basas est le suivant 8 

Les taux d'azote sont faibles (O,25 $0)9 ceux de phosphore un peu 
meilleurs mais irréguliers (0~25 à 1 $,). La fertilitQ chimique est basse, 

La ]-rméabilité est trbs faible 5 nulle en surface (0 B 0,2 cm/h), 
elle varie irrégulihrement avec la profondeur mais resto tr5s réduite, 
( moins de I cm/h). La stabilit6 structurale, trt;s faible en surface, 
augmente 1égSrement vers la base du profil mais demeure mauvaise. 

c) Utilisation 

Ces sols sont absolument incultes. Le principal facteur limitant r4siden 
dans leur imperméabilit6 superficielle presque totale,, Leur exploitation 

nécessiterait d'importants travaux anti6rosifs et d'amélioration de leurs 
propriétés physiques 9 que nt3 justifie probablement pas ileur fertilité 
très réduite. 

d) Extension et cartographie 

On observe ces sols sur les affleurements de grés argileux (Ct 2 -3) 
situés à l'Ouest de 1'ADER XVJTCBI, où ils couvrent de vastes surfaceso Ils 
sont cartographiés en association avec SS régoshls sur les memes grès, qui 
apparaissent lorsque l'érosion à dénudé la roche saine.Les sols ferrugineux 
lessivés à concr6tions dominent largement au Nord et à l'Ouest de leur zone 
d'extension, où les pentes sont très faibles ; les régosols sont plus abondants 
entre ILLELA et BIRXrI B'KOMXTI oh le relitj'f est plus accus&, l'érosion (en 
: Favines) plus intense. 
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v- LES VERTISOLS --L----I-------..--"-- 

V-R- GENERALl?rXS 

Les vertiso& otint ét6 introduits dans la Classification 
Pédologique Française adoptant partiellement, en l'élargissant, la defi- 
nition donnoe par la 7Em Approximatinn du Service de Conservation des 
Sols des U.S.A. 

La Classification Américaine d6fini.t ces sols par la présence de fortes 
teneurs en argiles & feuillets gonflants (plus de 35 $), corrélativement à 
forte capacité d'échange (plus de 30 meq pour 100 g de 301)~ entraînant 
par le jeu cdes dessications et humectations successiver* la formation de 
structure .de retrait et de cgonflement caractEristiquo3 8 fissures, gilgaï 
(microrelief o& alternent buttes et dépressions), surfaces de glissements sur 
les faces obliques des éléments structurauxc 

La Classification Française (S963) donnt: une definition plus générale, 
supprimant les critéres texturaux et ajoutant au terme de vertisol qui 
garde son sens strict, celui de paravertisol, correspondant aux sols qui 
ne répondent pas aux exigences précises des vertisols : 

"Sols à couleur fonc6e relativement à leur teneur en matière organi- 
que, à stracture prismatique ou polyedriqae, large et grossière7 aocompa- 
gnée d'une macroporosité extr@memcnt faible des blocs sur au moins la moi- 

tié du profil, Il n'est pas retenu r;7ur la définition de ces sols leur 
forte teneur en argile, ni la dominante de certaines argiles gonflantes, 
q&oique ces deux caractères y soient fréquents (1) 

La classe des vertisols est subdivisée en deux sous-classes, dist&n- 
guant deux types de régime hydrique et, indirectemont, deux modes de forma- 

tion de ces sols : 

- Vertisol à pédoclimat tr&s humide nendant 4s longues @riodes 
(50nes planes), ou vertisols hydromorphes 

Leur formation est liée R la présence d'un modelé limitant le drainage 
et favorisant, lorsqu'elles n'existent pas (dans le matériau, la néosynthi?se 
d'argiles gonflantes en milieu riche en cations alcalinoterreux, La limi- 
tation du drainage externe et interne entrafne rdes manifestations d'hydro.'r- 
morphie (tachas, concrétions) généralement intenses 

(1) La classification des sols utilisés par les $dologues frangais en 
zone tropicale ou aride - G, BUBERT, LOVANIUM ( 1963) 
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(zones 
- Vertisols 6 ddoclimst seulement tr8s temporairement humide 

k faible pente), ou vartisol lithomorphes 

La g&&se de ces sols est liée à la présence d'un matériau initis- 
lemant 5rgi.lw.x ou donnant Was produits 5'altérstion argileux convensnt 
à la différenciaiion des vartisols. Le drainage externe correct de ws 
sols limite l'hydromorphia, 

?Chaque sous-classe est divisée au niveau clu groupe selon la structura 
de l'horizon de surface : vertisols finement ou largement structurés en 
surface, 

Les vortisols du NIGER Central SS localisent exclusivement dans les 
régions où affleurent des formations géologiques elles-mêmes riches en 
argiles gonflantes (Crétacé supérieur et Eocène), c'est-à-dire dans 
1'ADER DOUTCHI et la region Sud de DAKORO. Ils .se d&veloppent soit à la 
surface de ces formations (vertisols lithomorphes, généralement à structure 
fine) 9 soit sur les alluvions qui en sont issues (vertisols hydromornhes 
largement structurés dès la surface) (VallBes de 1'ADER DOUTCHI, et regions 
périphériques) Il semble qu'ici, la naibre du matériau soit prépondérante 

par rapport aux processus de pédogénèse ultérieurs. 

La distinction entre les deux sous-classes n'est pas toujours nettement 
tranchée, et il existe des vertidls se développant directement sur des 
formations géologiques argileuses, dont, par suite d'une topographie très 
plane, le drainage externe est fortement limité, et dont les raractères ML 
d'hydromorphie sont assez accusés. Ils consitiuent une unit& intermédizira 
déjà défini.iF au NIGER Oriental sous le nom de vzrtisols dlorigine mixts, 

et que nous avons rattaches aux vertisols lithomorphes, 

v - B LES VZRTISOLS LITHOMORPHES ET L;ES VERTISOLS D'ORIGIJJE NIX??E SUR 
ARGII;ES SEDIMEXTAIREX 

a Morphologie 

Les vertisols lithomorphcs et ceux 4'origine mixte ont en commun 
de se former directement sur une roche en *.place ou sur un matbiau en 
dérivant par remaniement sur courte distanhe. Ils diffirent par leur 
6rainage externe, bon pour les premiers, limité pour les seconds, On conçoit 
qu'il soit possible d'observer tous les termes de passage de l'un & l'autre0 
Dans 1'ADER DOUTCHI, ils correspondent toutefois ~5 des formes de terrain bien 
distinctes, 

Sur les versants taillés dans les bancs de schistes ou d'argiles schis- 
teuses éocènes ou infra-6oc6ne, dont la pente moyenne varie de 8 à 13 % mais 
que l'érosion neu 6 ccroftre jusqu'a plus de 20 ;ia 3 les sols sont peu épais, 
et à bainage externe excellent, Le profil AD 66 a été observé sur un 213 ces 
versants, à forte pente, dépourvu de végétation, 



O-7 cm Teinte kaki, riche en débris ferrugineux de toutes tailles 5 
argileux, structure pol,yetiique (2 h 3 mm) & faces pu nom- 

breuses, luisanten u9 en asstimblage compact, surstructure 
mottause (2 & 3 cm) cohosion forte 

7-25 cm T&?inte plus fonc.éc, d6bri.s j-zun%tres inf&ieurs 5, 1 mm ; ncn 
calcaires F argileux ; structure r?o me^me forme, plus large, 
glémsnts à peu c2e faces, la plupart luisants, surstructura 
prismatique, cohésion excessive, agrégats non poreux, 

25-45 cm Môme teinte j; arf7ileux ; efflorescences blanches circulairas, 
grenues sur les faces ~?OS Gléments structuraux, solubles dans 
l'acide chlorhydrique ; 
cm) B faces lissécs, 

structure cubique en plaquettes (7 x 2 
avec inclusions terreuses non structur6es 7 

surstructure prismatique (20 5, 30 cm) en assemblage trt‘s massif, 

La structure fine en surface h tcrdanco cubique et assemblage prismatique 
s'élargit dos 25 cm où apparaissent les Glémc?nts en plaquettes à faces obliques 
lissées, caractéristiques des vertisols clu BIG'ER Central, Les agrégats eoct 
très comnacts, la porosité du profil étant uniquement (lue aux interstices antre 
les éléments structuraux (porosite d'assemblage). Les efflorescences blsnches 
qui apparaissent à la base du profil sont dues 5 la richesse du matGria~n 
en gypse 4 la solution du sol, enrichie en sulfate de calcium, rlépose cet 
élément sur les surfaces libres où elle s'&apore, 

Sur les replats que forme le versant éoc&ncs et qui correspondant pro- 
bablement à &3s joints argileux dans les calcaires, ainsi que sur les produits 
d'épandage, issus des memes formations, recouvrnnt localement la surface 
"structurale maestrichtianne, le (Irainage est limite par une pente faible ; 
les sols y sont également plus Epais car peu atteints par l'érosion. Le pro- 
fil AD 8 9 situé quelques km au NO de TARAOUADA en 4onne un exemple : 

O-10 cm Brun noir ; en surface, agregats grwus (Imm) en mélange avec 
des agrégats polyedriques (1 cm) ; fissures de 0,5 à 3 cm t3us 
les 10 - 15 cm p nodules calcaires de petite taille (moins de 
C, 5 Cm) quelques taches diffuses plus ocres; arglleuac ; structura 
ayedrique fine 0,5 à 1 cm en assemblage cubique, à la base, co- 
hésion irrégulière, moyenne 5 forte ; porosité tros irr+ulière, 
très bonne et tr5s fine à m&diocre suivant les agrégats, porosité 
d'assemblage tr&3 développée 7 nombreuses radicelles et fin ckavo- 
lu horizontal ; calcaire &ans la masse, 

10-35 cm NQme coloration et texture : apparition de petites concrétions 
noires ; de p3tits amas et mycellium calcaires ; structure prisma- 
tique (10 2 I!j cm) avec faces rugueuses, films et enduits ; 
cohésion excessive, 
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35-130 cm Passage à une structure cubique en plaquettes ob3iques à facas 
$tinées et striées ; cohgsion extrQmemant fDrte ; porosite 
nulle ; tachas noires et petites concrétions ; trk calcaire 
psoudomycéllium tr&s développ&Q 

L'hydromorphie se manifeste dans ce profil par la coloration d'ens;m- 
. 

ble plus foncee, p articulièrement iL0 la partie su&riaure, par l*appari- 
tion de concretions mangaGsif5res et un élargissement plus rapide <de la 
structure 6 

Les vertisols localisés au Sud de DAKORO sont proches cde AD 8; Le 
profil ND 19 est situé sur un petit versant à faible pente (3 $) couronncj! 
par un affleurement de grès ferrugineux, 
à Acacias (A, 

La végétation est une steppe arbustive 
:Lseta, A, Flava, A, Adstringens), Le tapis herbacé est $rns 

a base de Schoenfeldia 9 gracilis et d'Aristi?a adscensionis, 

Surface z épandage do graviers de grès ferruginise (0,5 cm) tr"? 
tr8s mince Crot?te i; passage d'animaux. 

2-3 cm m J?R 3y5/4 e brun jaune ; structur 
f 

otteuse de forme polyedri- 
que un peu arrondie, emballée dans u e fraction fine s présence 
de nombreux rgraviers de gr&s ferruginisés et de concrétions 
très arrondies, noires à r,nortex brun, 

3-17 cm 

17-30 cm 

Brun légèrement jaune, faces des agrégats légerement plus 
foncées, et luisantes ; texture argilo-sableuse à argileuse ; 
st~~au~~&~~~2,5 à 3 cm à la base de l'horizon, plus 
fine et aplatie à la partie supérieure allant de 0,5 à 1 cm) 
surstructure à tendance prismatique (5 cm sur 4)9 sous-struc- 
ture polyedrique à neu de faces, lisses (0,5 cm) - coh6sion 

excessive, porosité d* assemblage faible dans les mottes, 
porosité des agrégats très mbdiocre, fine, probablement tubu- 
laire $ assez nombreux graviers et concretions (OP5 cm, section 
noire, cortex brun) ; '.horizon tr& dur ; racines fines non 
adhérentes. 

Contraste tr&s faible 7 10 m 3,5/4. p brun jaune foncé, faces 
des éléments structuraux plus foncées et luisantes, mQme texture 
surstructure à tendance prismatique (7 cm) structure cubique ; 
(6 â 7 cm) de f orme plus irrGguli&re qu'au dessus - sous-struc- 
ture massive ou cubique (2 & 3 cm) cohhésion très forte, porosité 
plus développée que dans l'horizon précédent, parfois assez bonne, 
duo à l'assemblage des agrégats tr&s fins (remplissage des fis- 
sures) ; le moins dur des horizons* 

30-65 cm Brun Jj.r+tLn&tre fonce, facos des éléments structuraux lissées et 
plus foncées 9 quelques enduits poreux ocre ; texture argileuse y 
structure cubique en plaquettes, de taille variable (e = 1 à 3 cm) 



65-110 cm 
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obliquité des faces D 40° environ, faces supérieures e-t 
infjrieures lissi?s, gauchies, maïs 5 striations peu vi:iiblGs : 

faces verticales assez souvent rugueuses p porositi c?'as;33s.-- 
blage des mott es très faible si 1'0~1 <-lcirjfitc quelques fi;;-uras 
(e = 1 cm) s'6largissant wrs la base - porosit6 6as a@cats 
trGs faible g présence & graviers et ?J: concrétions, horizon 
tras dur, 

2,5 YR 3 9 5/4 un pou plus fonca 5 m&ne texture ; structu3: 
cubique mais & faces obliqwes plus rares (c' = 10 cm) na wm?lz 

pas continue, p résence c‘ans les fissv.res larges (15 cm) ::a 
mottes aplaties h grand axe vertic,;l, & faces lissas fr+q~~~rn- 
ment striées, L'assemblage semble un I)~U plus compact k :!a base 
du profil, Horizon tr&s dur, cohérent, psu poreux 7 quelqws 
remplissages de sables micacés, quelques crains calcaires, 
L+?s concrétions à cassures noires sont 1-.n p3u moins abontiantos 
& la base de l'horizon. 

I-r0 llO. cm Sablas fins micac6s (muscosite) bariolss Liti jaune, do bl:t_~:~ 
de violet 

On notera la teinte d'eiisemble fonc&e, l'apparition précoce ~12 <:~lcrG, 
tions manganbsif?res, les plus sunerficielles ayant toutefois ét& pïotCti?lo- 
ment apportées par ruissellement, ainsi que les {:rr,T,+eï+s, et incorpoïzeo _ 3.1 
sol lors des mouvements dus au retrait 3t au gonflement, La str5,$ific;,-Lion 
Superpos/ant un niveau argileux à un niveau 5 ;.:ablor, fins micacos es-l; 
celle qué l'on a observée par ailleurs dans 
formation sédimentaire, 

une coupe Q5ologiqua de (/,.I;JGc: 
ce qui suggbre que le mat6riau est ici bien elL 

place, l'ensemble du banc argileux-ayant subi la nédo&.&se vert1sclFi;1..3 0 

b) Propriétés analytiques 

Mat?&e organique 

Les taux les plus Qlevés (1 à 3,5 5) s'obser-~cnt dans 1'ADER DQ!~.<JIY 
où l'accumulation <Je matike or panique & rapp:,rt C/-rJ Glav5 (12 ü 17) C=>~?~?L~ L"‘..d. 
liée à la plus ou moins grande abondance de calcaire, ;~?îénomC~~e 26 j à ilo';? 
pour les sols brun rouge à concr&t,ions da la m$me r6cion, Les vertico1:1 :k 
DAKORO, qui ne présentent que des tracas de calcaire, sont plus pacvrir?s cn 
matière organique tri?s bien &O~U& (0,5 à 0,6$ ; C/K - 8) 

Texture 

La texture des vertisols lithomorphes typiqu.F;s (AD 64') est celle CI., (a 
roche mère (argileuse) et varie trbs peu dans le pofil, Les vertisok 

d'origine mixte présentent fréquemment un appauvrissement suprficiel V-.i~ 
éléments fins, vraisemblablnment Jti à, 1'inco:poration 
ruisselés aux horizons supérieurs. 

&v oc oduits sabl ~~1-i 
On note les variations suivantes 
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Surface % 23 à 40 % dt8rpile 
Pr of ondeur I 35 à 50 % d'ar&le 

Ces argiles ont une forte capacité d'échange (60 à 80 meq/IOO g) CR 
caractko qui va de pair avec le pouvoir'de gonflement. Les taux de limon 
sont tr?;s variables, mais en gTenéra1 élevés dans 1'ADER DQUTCHI (L/A = 
G,4 5, 195)9 faibles dans la ré@on de DAKORO (L/A inf6rieur & 0,2) 

COiXplGXe absorbant 

T. 1~2 con@exe absorbant est saturS, le pH neutre ou légérement alcalin, 
IL" cs,i2cîL~ c~'f;&,l+y+ est éle-t&e (25 a 40 meq/IOO g de terre). L'Gquilibre 
des basas montre une trbx large dominante du calcium 

ADER DOUTCHI Réaion de DAKORO 

--e-e .--.--- -. .------ -.-. _lll_- 

On notera égalornent la deficionce relative en P',c&ssium (teneurs 
absolues : 0,I à 0,4 meq) qui apparaft dès la surface dans 1'ABER DOUTCB 
et seulement en profondeur dans la région de DAKORO. 

Les teneurs on Na échangeables peuvent atteindre 2 meq mais ne 
d6passenb pas 5 $I de la capacité d'échange, il n'y a donc pas de risque 
de toxicité e 

Feltîlit6 chimique 

1 

Elle est Blevéa rkns 1lADER DQUTCHI (hT = 0,5 à 1,2 SOS 
seulement pour les vertisols de la r6gion 

P205 = I;? 5 
de DAKORO 

Propriétés physiques 

La stabilité structurale et la perméabilité sont moyennes à bonnes 
(permeabilit6 I 195 <FL 4 cm/h) 

c) Utilisation --m.- -I.-Y.LI~ 

?J~utilisstion 4:: cas sols à fertilité potentielle élevée, est emsentiel- 
lemont conditionn6e par leur alimentation en eau* Il est absolument néçes- 
sairo d'y ro 
bilite 

tenir les eaux pluviales (levées isohypse) et, lorsque la possi- 
s'en @sente, dl y concontrer les eaux de ruissellement dlun pik~~s 

vaste impluv-lurn 0 Les conditions sont plus favorables dans 1' :AIIER DOUTCHI 



“9.rJD Où les SUrfsCGs dC ruissellemunt Susceptibltis d'slimenter ,des I>utonut:S 
d'eau ne manquont pas, Au Sud de DAKORO eous un3 pluviométrie do 000 mm 
l'infiltration intégrale de l'eau devrait ncrmattre au moins la culture ?u 
sorsho, pou-t etro du coton sur unc partiû de la surface0 Les propriét6s 
physiques sont favorables à cette derni>re culture, 

Les vortiools sur argiles kdimentaires n'ont pu &tre mentionnés sur 
la carte, que lorsqu'ils ~couvrsnt dos surfaces suffisamment vastes (Sud de 
DAKORO, vsllse de '!I.'~XJUPJ~~, basse MAGGIA). Dans l'AI!ER BOUTCHI, ils n'ont 
pu dans la Tlugnrt des cas, etre cartographi6s isolément, et figurent dans 
une (association <5 sols brun rouge ot sols peu evolués (Association 
da la K1GGIA et de 1lABER IXXJTCRI Est), 

v6-c - LE3 VERTISOLS 
HpWl~TOrpH~5 

F SUR ARGILES J~LLTJV-IAUS 
---------1_---11---__"------------ -l---------- 

a) Korph_ogie 

Le profil KG 10 a 6té observe dans une petite plain2 de d6cantation 
alluviale proche de BAZAZAGA, sous uno savane clairsemée à Balanites 
aegyptiaca, Bauhinia reticulats, Acacia seyal, Acacia adstrineens : le tanis 
herbace 

O-IL cm 

12-58 cm 

59-93 cm 

est fortement discontinu, compose ; ' , 
cie quelques sbhoenfeldia gracilis 

Surface : 16ger encroûtement craquele, quelques fentes de 
retrait 

795 Y-R 3/2 ; brun assez foncé, h&tsro$ne p zones plus TOU~~S 
texture arflileuss p structure prismatique (15 cm) avec entre 

les wiames ds nombreux SlGments polyedriquas & I/Z à 1 cm : cohe- 
sion excessive jr porosité tubulaire tr&s roduite, 

7 5 YR 3/2 ; contraste fsiblo B nul, transition sur 5 cm ; mVmz 
teinta ; morne taxtura ; structure prismatique ; débit horizontal 
en pla&uottes avec faces horizontales liss&es, moins nombre= 
éléments nolyedriques entre les prismes 

75 Yi‘l 3/2 : transition sur 20 cm f m@me teinte : pr&sence do pstits 
elémentu ocres assûz tendres ; m3me texture, structure prismatique 
large avec un debit cubique en plaquattes et faces st$iees, 
cohosion excessive 

Les ma::ifestations d'hydromorphic sont pu accusbes, traduisant un 
engorgement trZs tamporaire, 
de l'axe de 

rocluit par l'obstruction par las sables Qoliens 
drainace responsable du dép63 (digitstion de la MAGGIA) : elle 

se r&sument 5 un elargissement do la structure de surface, à l'apparition 
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*OP dd s6&gations cliffuses et & 

+ 
a teinte foncée du profil. L+3s structurùs 

de gonflement et Cte retral;t sont tr>s accontu6es et se manifestent trk3 t6t, 
Ce &ofil constitue l'un des termes las moins hydromorphes que nous ayons 
observés ; à l'autre oxtr@mit6 ,&u l'&ventail morphologique se situent les 
vartisols tr3s hydromorphes qui se d6vsloppent dans les plaines de &can- 
tations argileuses bordant la rive droite 30 la vallGe de TARKA dans la 
nartia 3~ son cours qui longe: 1'bDXR IXXJTCHI o Le profil 1% 21 est situé dans 
une de ces Dlainos, r% surface: trbs plane et horizontale, régulikement et 
largement fissuriie, La v6gétatinn arbor6e comporte quelques Acacia seyal? 
Anogeissus leiocarpus, Balanites acgyptiaca. Les chenaux sont borfiés frl'une 
v&$tatinn plus dense ,5 Mitragyna inermia, Crataeva religiosa, traduisant 
un pkloclimat temporairement plus humi&. Le tapis herbacé est clairsem6, 
à base de Fanicum sp. et de riz sauvage dans les chenaux0 

Surface 0 croût6 cimentée (e = 2 cm) s'émiettant en 6cailles 
aplaties (1 à 2mm) 

UW\,C>JjQr, 
L'D argileux, qui va de 0 à 80 cm? est régulièrement fissud, 

jusqu'à environ 55 cm, en fentes présentant leur dévelop~ment 
maximum vers 24 cm. 

I-10 cm 10 YR 6/3 Gris clair, h6téroghne ; plages ocre (T95 YR 5/6) trSs 
diffuses, nombreuses taches li@aires, fines, 
tracé 

.ocra vif, suiaant la 
c?es racines ; texture argileuse avec de tsEs rares inclusions 

de sables blancs trEs fins ; surstructuro prismatique - structure en 
mottes à peu pr3s isodiamétriques (2 à 5 cm) dont l'empilement est 
souven 

9 
erminé 

nement), 
à la partie supérieure 'par une surface arrondie (pieti- 

ces mottes sont séparées par des fentes de 2 mm f sous- 
structure fine, éléments structura& cimentés et compacts, exceptés 
quelques gros pores à faces lisses (0 = 2 mm)? ce niveau peut *E?tre 
coiffé d'une couche à structure finement polye&rique (I/2 cm) tach6e ila 
rouille, coh0srkon tr&s forta - 
trss dur. 

cohésion d'ensemble excessive, horizon 

10-60 cm 10 YR 5/3 tfond brun verdfttre rappelant la couleur des ségr6gations 
de l'horjczon supérieur 9 parcouru de tra%3.ées (e - 2 mm) verticales 
grises, visiblement cwd&es autour des racines décomposées y ,-;u.rstruc- 
ture prismatique dont les prismes se dEbitent en mottes cubiques (10 cm 
surtout dans les 20 premiers cm de l'horizon - structure en pla&uettes 
obliques (Ix4cm) en assemblage assez compact avec faces lisses striées 
(quelques cm2) - sous-structure fine à petits agrégats (3 mm) k faces 
lisses peu notibreuses, visiblement aplatis surtout vers la base de 

l'horizo,n, disparaissant vers 1~: sommet. 

60-80 cm 10 Yfi 5495/4 
pré&dent, 

y teinte &.éralemant plus fonc& que celle de l'horizon 
zones grises moins nombreuses et visibles, horizon h 

peine atteint par la fissuration verticale 
en plaquettes vers le sommet de 

; structure trk mot;teuse, 
l'horizon aver faces lisses puis 

cubiques (2 à 3 cm) & sous structure polyedrique - les 616ments 



0*0*00 structuraux sont composés d'agrégats de 1/2 cm 2 cohosion 
très forte voisdns de ceux de l'horizon précédent et encore kiori- 

zontslemont orientes, porosit8 des agrégats tres fine mais m6dio- 
crament dévolopp6e 

80-120 cm 795 YR 4,5/8 ; contraste moyen 9 transition brutale ; ocre rougeâtre 
fonc6 9 parcouru de zones gris clair (1/2 cm) linéaires, tr8s nombrauses 
-ségrégations oran:;As (10 YR 595/3) ; pulv&ulentes, excessivement 

fines ; texture 4ablo-argileuse, cléments arron.3.s assez grossiers ; 
structure massive, d&it large, et mamelonné, cohasion moyenno à for-k c 
porosite plutôt interstktielle assez fine, trk3 nombreux pores tubu 
lairos ($ = I/2 mm) -dont les parois ont un rev&tement fin noir bleut6, 

Ce profil aurait pu 6tre class6 dans les sols hydromorphes, n'était sa 
structure vertisolique tr$s accusée... Les abondantes ségr6gations apparaissant 

dss la surface, traduisent une hydromorphie totale temporaire, probablemont 
par submersion, 

b) PropriGtés analytiques 

Ma-;ière organique 

Les taux de matière organique sont moyens (1 à 2 $ ; moyenne : I,l ~$) 
Le C/N ne semble pas influencé par l'hydromorphie ; à quelques exceptions 
prCs (8 à IL! moyenne 9,8’) 

Texture 

La texture est plus uniformément argileuse que dans les vertisols litho- 
morphes (Cl-0 à 80 $), 
d'argiles 

elie varie peu verticalement, Ce sont les mQmes types 
à forte capacité d'gchange (60 5 90 meq/IOO E;)~ Les taux de limon 

sont plus constants et assez faibles (L/A = 0,I à 0,3, ) 

Complexe absorbant 

Ces sols sont saturGs, exception faite des plus hyrdromorphes (NE 21) 
où l'horizon de surface est assez désature (O,hO), Le pH de surface est 
cependant légèrement acide (6,~) 
leur Opaisseur 

sauf dans les profils calcaires sur toute 

sauf dans les 
; il est neutre à 16gbrcment alcalin (7-8) en profondeur 
sols type NE 21 ou le pH keste inférieur ou égal à 6, m@me 

dansl'horizon profond saturé. 

La capscite 'd'échange est élev6e, en relation avec la texture et lu type 
d'argile (30 à 40 meq)/IOO g de terre), L'équilibre des bases est à dominante 
de calcium. 

Ca f Mg / K f Na = 13 à 100 
Ca k 

/ Na 
= 2 à 14 

K i- 0,7 5 13 
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On ne note que rarement un doficit relatif en Potassium, dont les 
teneurs absolues s'étagent de O,I4 a Is3 meqg la moyenne Etant de 0,7 meq 

Fertilité chimip 

Les taux d'azote varient de 0,5 à 1,3 $, (moyenne 0':8 SO)? ce= &e 
phosphore de 0,5 & 3 6, (moyenne 2 SO)" La fertilité chimique est elevéo 

PropriBt&s physiques 

La perméabilité (1,5 & 3 cm/h) et la stabilité structurale se classent 
comme moyennas, ce qui est un 616mant tres favorable 4 la mise en valeur de" 
ms sols 0 Font exception las vertisols de la vall6e de TARKA à perméabilit6 
nulle ou trSs faible (0 à 0,3 cm/h) et instabilité structurale élevée. 

c) Utilisation 

Comme pour les vertisols lithomorphes, l'utilisation dss vertisols 
hydromorphes est conditionnée par leur alimentation en eau ; ils sont cepan- 

dant plus favorisés car &néralement situés dans des zones de concei+ation 
des eaux de ruissellement'. Le contr8la des eaux de surface .is'impose 

cependant pour une mise en valeur rationnelle. Les vertisols de la valSa 
de TARDA sont toutefois à reserver de preférence & la riziculture, dans le 
cas où l'aménagement hydr&w&$que convenable serait possible (acidité et 
mauvaises propri&tés physiques) 

d.) Extension 

Dans 1'ADER DOUTCHI, les vertisols sur argiles alluviales s'observent 
l'aval des vallées les plus larges et les plus profondes (vallée de TOUBXJN 
MAGGIA). Ils occupent le chapelet de mares arF;ileuses de la vallie de TARKA 
et les bas fonds à dépats d= t colmatage argileux de l'interfluve de cette 
dernibre vallée et du goulbi lJJ'KABA, dont seuls les plus vastes ont été 
cartographiks (voir s6ries de TAKORKA et d~AJXKORIA) 

à 
1 



IES SOLS BYDROMORPHES 
------------ =E===_-----__----===== 
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VI LES SOLS HYDROKORPBES ----------------------I-= -__----_---_-----_------ 

Le fi sols bydromnrphes sont oaract6ris6s par un engorgement tempcraire 
(pseudo-glùy) ou permanent (gley) par l'eau de l'ensemble ou saulement 

d ' une -prt 53 du profil (l'hydromorphie d'ensemble, de surface ou d,e 
profondeur) D 

Cet engore:ement entrako des con;litions asphyxiantes qui influent forta- 
ment sur IV~ caracteres morphologiques et analytiques/des sols 

- I'Bvolutinn de la matière organique est orientée vers l'accumulation 
de produits humiques acides 2 rapports C/N 6leves. Ces pzroduits organiques 
donnent g~n6rslement une teinte fonc6e à l'horizon humifire 0 

- les hydroxydes de fer et de manganèse sont reduits et migrent facils- 
ment sous forme de composes organométalliquas ; ils peuvent s'accumuler dans 
certains horiZons sous forme de taches, mar'kntines, concrétions, restant 2 
l'état rsduit lorsque l'hydromorphie est permanente, ou se réoxydant prndant 
les pkioriîs de dess ication en prenant des teintes ocre ou rouille, lorsque 
l'engorgement est seulement temporaire, 

Les causes de l'hydromorphie au NIGER Central sont essentiellement 
d'ordre topographique et petrographique, Le caractke endoreïque de nombreux 
bassins, le tronçonnement par Ies sables éoliens des anciens r6seaux de 
drainage (amont du goulbi de l?J'IsXBA) favorisent la stagnation des eaux de 
pluie, L'impermGabilitC des matériaux issus des gr&s du Contiaental Banadien, 
du Maestrichtien, et, dans le $d de la région de MARADI, des granites calco- 
alcalins, ainsi que le mode16 tr5s amorti qui caractérise ces formations 
limitent le drainage interne et externe et déterminent l'engorgement des sols0 

Certains de ces sols prolongent à l\Ouest des uni-tes cartographié$gau 
N9GIER Oriental, dont l'étude a éte faite dans le rapport correspondant auquel 
le lecteur voudra bien se reporter. 

Les sols hydromorphes du NIGER Central appartiennent à la sous-classe 
des sols 5yromorphes minéraux. Leur caalssification est la suivante t 

SOLS A GJXY 

SOIS A GLEY DE PROFONDEUR 
FANJLLE XUR DEPOT DE COLJ!JATAGE D'ERG OU DE MASSIF SAELEXIX 

(voir 6tude Pédologique du NIGER Oriental T II, F, 341) 

FA):ILLE SUR SABLES GROSSIERS DES VALLEES SECHES 
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SOLS A PSEUDO-GLEY 

SOLS A TACHES ET 
FAMILLE SUR 

COWCRETIONS 
ARGILES ALLUVIALES 

FAMILLE SUR ALLUVIONS .DTJ GOULBI N'K'BA 
(voir étude Rédologique du ~TIGER Oriental 'P, II. P. 336) 

FAMILLE SUR ALLUVIONS ARGILO-SABLEUSES 

FAMILLE SUR MATERIAU SABLO-ARGILEUX ISSU DE GRANITES CALCC-ALCALINS 

FAMILLE SUR MATERLW ARGILO-SABLEUX 

- issu des gres du Centinental Ramadien et des alluvions quaternaires 
anciennes de 1lARADI 

- issu,; des grès na6strichtiens 

Série de SARKAKI. 

VI - A SOLS A GIEY 
------------------- 

VI-A-I- SOLS A GLEY DE PROFONDEUR 
--------------------_______I_________ 

A - 6 - II - FAMILLE SUR SABLES GROSSIERS DES VALLEES SECHES (goulbis) 

a) Morphologie 

On observe dans les goulbis fossiles (goulbi N'KABA et vallée de TARKA) 
sur une formation alluviale sableuse remarquablement homogène (voiruétude 
granulométrique des matériaux sableux) deux types de profils, à propriétés 

morphologiques très constantes, maigre une extension climatique considérable 
(600 à 350 mm). Le premier, situe au niveau le plus bas, que l'on peut 

assimaler rl un lit mineur t&s peu marquQ, est composé d'un horizon humifke 
épais, à transition inferieure trEs progressive 9 passant à un sable dtscoloré 
16@rement taché d'acre. Le profil ND 16, observé dans le goulbi N'KABA, au 
SUD de KORNAKA en donne un exemple z 

O-40 cm 10 Yx 4/2 ; gris brun foncé y remplissages gris très clair, ronds, 
à cernes oc170 ; texture sableuse avec quelques éléments fins ; 
structure massive, débit à faces non orientées, mamelonnées, cohe- 
sion faible à moyenne 5 ,porosit& interstitielle bien développee, 

40-75 cm l-0 YR 5:3 95 y transition progressive, gris brun clair ; mi4ne 
texture ; structure massive 7 meme débit, coh6sion moyenne ; porositc 
plus faible et fine, 
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75-120 cm 10 Mi 7?5/3 ; &-s blanc ; hStérog3ne ; taches gris beige, tr::n 
@les diffuses (# = 10 cm) parfois plus brunes, plus coherentcs 
quo la masse ; texture â sablas blancs mieux calibrés pauvres dn 
BlGments firls ; structure massive, Gbit peut 6tre plus régulier 
quo ci-dessus, cohosion plus forte restant moyenne ; porosit6 
d'assemblage de grains 

120-200 cm Blanc h&téro&ne : petites tachas sableuses, ségrégations ocre jaune 
à rouge jaune, au contraste fort, limites nettes, de formes FrrB- 
gulikes, groupdes, rares g structure massive. 

Enracinement : chevelu sur 10s 10 premier cm, radicelles verticales 
jusqu'a 70 cm, quelques radieelles jusqu'?t la base 

Le second type de profil, situé A un niveau plus Glevé de 1 ou 2 m 
par rapport au préc&dent, et qui corresponfi vraisemblablement & UP.~ ter?assC 
actuellement tres peu distincte, prosente la même morphologie d'ensemble, 
à laquelle se surimpose, entre 30 et 100 cm, environ, un horizon d'individua- 
lisation des hydroxydes 6e -Fer, (Le teinte ocre uniforme t 

O-4 cm 

4-22 cm 

22-70 cm 

TO-130 cm 

130-200 cm 

Surface : sables d6liés sur 3 cm recouvrant un croûte fine et com- 
pacte 

10 YR 5/3 ; gris ocre homo@no, présence ?Le stries orduleuses ; 
structure massive avec un léger débit lamellaire, coh6sion faible, 

à moyenne ; porositG interstitielle fine peu développée 

10 -a! 4/2,5 j contraste moyen, transition assez nette, ocre, homo- 
@ne y m$me tûxtura ; structure massive, Gbit non orient&, 5 faces 
trbs peu mamelonnées, mâme cohGsion, p orosité de m@me type que ci- 
dessus mais plus développée 

795 YR 4/4 ; (plus rouge) ; contraste moyen, triansition sur ':';7cm 3 
ocre vif ; homog&e, memc texture 7j structura massive, débit 2 faces 
sansiblement plus mamelondes, cohésion plus faible porosit6 
interstitielle nettement plus forte restant fine, 

10 YR 6/4 f contraste fort, transition sur 25 cm 1 gris jaune trt!s 
clair ; texture sableuse à sables c?~nourvus U1é16ments fins ; granu- 
1omGtri.a Btalee possédant de petits iravisrs (2 à 3 mm) émoussés 
et luisants ; structure massive, debit r&gulier, cohésion faible . 
a moyenne 5 porosité nettement r6rlui-k presque intergranulaire 

10 -Y-B 79513 ; contraste moyen, sables blancs &e m@me nature qua ci- 
dessus y riche en poches ocre à section circulaire ou linéairds 
mouchetées 5 structure massive, débit r&gulier, cohésinn plus forte ; 
horizon h compacite moyenne. 
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Le caractère hydromorphe de ces sols ne fait pas de douk::, bien que 
la nappe qui est à l'origine de cette morphologie, si elle n'a pas dispa- 
rue, fluctue actuellement à un niveau nettement trop bas pour engendrer de 
tels profils. En effet, la comparaison avec des sols à hydromorphie actuelle; 
sur matériau analogue (voir profils ND 98 et 99) situés dans des positions 
géomorphologiques identiques, pe rmet d'attribuer la genG3A::de ces sols, 
pour le premier (ND 16) à une action de nappe prmanente peu profonde (glay 
de profondeur), pour le second (NE 25) à una action de nappe temporaire 
(pseudo-gley de profondeur), 

Ce n'est qu'à l'aval de ces -"goulbis, où la nappe se rapproche de la 
surface, que l'on observe (des sols à hydromorphia temporaire actuelle 
m 30) 

b) Propriétés analytiques 

Matière organique 

Les taux de mati5re organique varient de 0,25 à 0,40 $ en surface 
(moyenne 0 0,30 $1 ; ils sont donc 16gkement supérieurs à ceux de s sols 
ferrugineux lessivés on fer sur sables éoliens, mais restent faibles, Le 
rapport C/N est bas, de l'ordre de 10, 

Texture 

La granulométrie des sables est à dominante de sables grossiers bien 
w-i60 l T&s taux d'éléments fins sont remarquablement constants dans le 
profil, variant de 5 à 8 ‘$ d'un profil à l'autre. L'horizon profond montre 
un appauvrissement constant et très accentué (A -k L = 0,3 à 2,5 $)9 déjà 
constaté dans les sols où bat une nappe. 

Sesquioxydes 

Le rapport fer libre / fer total est assez bas, inférieur à 0,60 
il ne s'accroft que dans les horizons ocre des sols types NE 25 où il atteint 
0,80, sans pour autant que l'on observe d'accumulation nette, 

Complexe absorbant 

Le pH est neutre, ou faiblement acide (6,5 - 7,2) y il est sensiblement 
constant dans le profil, &a somme des bases Gchangeablcs varie de 2 à 3 meq 
en surface (moyenne 2,7 moq) ce qui est relativement élevé. L'équilibre des 
bases est correct, avec les teneurs relatives moyennes suivantes t 

Ca = 19 LMg=PsK=I;Na=O,7 

Les taux de Potassium échangeables sont moyens t 0,I meq 
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Fertilité chimique 

Ils sont pauvres en azote (O,I3 à 0,2 $,) irrégulièrement pourvus on 
phosphore (0,IO à 1 SO)0 Leur fertilité chimique est cependant un peu su- 
périeure à celle des sols ferrugineux peu lessivés typiques sur sables 
éoliens, 

Propriétés physiques 

Ces sols sont moyennement perméablas (2 cm/h) peu agregés, leur 
capacité de rétention pour l'eau est faible (eau utile inférieure à 1 $) 

c) Utilisation 
c 

Ces sols sont inoulte?%ans le cours aval de la vallée de TAEKA où 
l'on note quelques chpps de mil penicillaire, Cette exclusion ne semble pas 
justifiee, car? en plus (de leur fertilité au moins egale à celle des sols 
sur sables éoliens, ils bénhficient d'une alimentation en eau accrue par 
leur position géomorphologique et ne semblent pas affectés par l'érosion 
hydrique ou éolienne. Ils conviennent 3. la culture du mil penicillaire et du 
ni%%6 dans le $Tord, de l'arachide dans leur zone d'extension la plus 
méridionale. 

VI - B - SOLS A PSEUDO-GLEY 
---------3---------1--------------. w- 

VI - B - SOLS A TACHES ET CONCRETIONS 
--------------------________________c 

B - II - FAMILLE SUR ARGILES ALLUVIALES 

a) Morphologie 

Le profil ND 66 a et6 observé 20 Km au Nord de YAGADJI, dans la zone 
de contact entre une plaine argileuse et un glacis tr6s docape, sous une 
végétation arbustive contractée k Acacia seyal, et Grewia tenax. Le tapis 
est ciairsem6, à base de Schoenfeldia gracilis et de graminées naines, 
de cyperus sp. dans les zones BS plu déprimées, 

9' 
O-10 cm 10 YR 6,515 ; brun jaun%tre tres hétérogane ; formé de lits alter- 

nativement plus clairs et brun jaune, ségrégations ocre très 
fines et horizontales, tres pu abondantes ; texture sablo-argi- 
leuso très hetérogke : structure lamellaire, débit selon le 
litage, très aisé au sommet, cohésion inégalement moyenne à faible,, 
Cet horizon colluvionne repose 9 par l'in-krmédiaire d'un niveau de 

sables déli&s, sur l'horizon suivant, 
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10-15 cm 10 YR 5,514 ; croate gri&tre à limite supérieur nette mais non 
lissée, très compacte et dure avec quelques pores ronds, en conti- 
nuitS.structurale avec l'horizon suivant 

15-20 cm 5 m 4/6 ; brun rouge fonc&, hêtérogbne ; faces des agrégats :olus 
fonc&es et luisantes 7 texture argile-sableuse avec de nombreux 
grains de quartz au sommet, non calcaire p structure prismatique 
(15 cm) sous-structure massive au sommet, passant à cubique à :La 
base (2 cm) avec faces superieures légèrement lissées, cohésion 
excessives ; porosit6 nulle au sommet 9 quelques pores tubulaires 
à la base ; horizon extr&mement dur. 

2040 10 YR 5/6 ; transition sur 5 cm soulignée par l'apparition d'une 
somstructure polyudrique fine (2 mm) et de petits gains calcaires, 
brun olive, hétko@ne ; ségrégations ocre très peu visibles, très 
finas, calcaire abondant réparti sous forme de petits amas friablw, 
blancs, tr&s fins ; structure polyedriquo (1 cm) faces rugueuses, 
assemblage moyennement compact, cohésion forte à tri?s forte, sous- 
structure polyedrique tF~&e fine (moins de 1 mm) en assemblage compact, 

40-67 10 -a 6,5/3 ; transition relativement brutale soulignée par l'appari- 
tion d'une zone gris bleuté et plus compacte ; gris bleuté, très 
h6téro&ne s masse des agrégats brun olive ; calcaire moins abondant, 
en amas friables plus gros (1 mm)s moins diffus, argile-sableux E 
structure polyedrique (0,5 cm) très anguleuse, faces presque lisses, 
en assemblage trk compact, cohésion excessive, porosité nulle ; 

horizon extremement dur, 

67-100 2,5 YR 6,5/'0 : transition assez diffuse y gris bleuté 9 hétéro@ne ; 
taches brun olive ou ocre, moins nombreuses, plus contrastées - 
concrétions calcaire 47: cm) groupées en amas, blanches, très dures :; 
sans structure bien différenciée m@me texture. 

Enracinement 2 concent& sur colluvions supérieurs 

L'horizon sup5rieur résulte visiblement d'un colluvionnement ti. partir 
des glacis érodés ; il contraste avec le matériau sous-jacent, dont l'homo- 
généïté montre qu'il est constitué par un dépôt formé an eau calme (colma- 
tage de mare), contemporain de périodes ?~US humides où l'extension des mares 
était supérieure à l'actuelle, 

On notera deux types de ségrégations, l'un superficiel, localisé dans les 
joints du niveau colluvial et se formant probablement lors du déclp6-t qui coYn 
cide avec les périodes d'engorgement, le second, profond, caractérise un 
engorgement par nappe en milieu peu poreux. Cette nappe, si elle existe 
encore actuellement, est temporaire, car l'ensemble du profil etait sec: en 
Février, Cette nappe est également responsable de l'accumulation de cal- 
caire dans les horizons inferiaurs, les roches dont est issu le matériau 
en étant totalement dépourvu (grès du Continental Hamadicn ou Intercalaire) 
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La structure fondue de l'horizon profond s'accompagne de taux dc Sodium 
échangeable élevés (50 $ de la capacité d'échange) qui provoquent la dis- 
persiün de l'argile. Cet horizon n'est pas constant, nous ne l'avons pas 
observé dans la zone d'extension meridibnale de ces sols. 

b) Proprietés analytiques 

Matière organique 

Les taux de matière organique sont irréguliers, variant de OP25 à 1 $ 
Le rapport C/N est bas, infgrieur à 10, ce qui pourrait traduire une Lydro- 
morphie temporaire moins intense que ne le laissait prévoir le développement 
des ségrégations superficielles, 

Texture 

La texture, sablo-argileuse en surface (20 à 25 $) devient argilo- 
sableuse à argileuse des 50 cm9 oes variations sont attribuables à la mise 
en place du dép&. 

Complexe absorbant 

Lorsque le complexe absorbant est saturé par le Calcium9 soit dans 
l'ensemble du profil (ND 66) soit seulement dans les horizons profcnds 
carbonaeés, le pH est légèrement alcalin (7 à 8,5) D Dans les horizons 

de surface où cette saturation n'est pas realisée, le pH devient ~~&&&aclje_ 
(5,2 - 5s5) malgré des taux de saturation qui restent élevés, supérieurs 
à 0,80 ; ce phénomène s'observe normalement en milieu hydromorphe, Les 
réserves en bases échangeables sont toujours élevées (5 à 9 meq pur 100 g 
de terre en surface, plus de 15 à 20 meq dans les horizons carbonatss) ; 
le Calcium y domine largement. Les taux excessifs de Sodium échangeable 
en $Wfondeur semblent localisés à la périphérie du DAMERCOU, Les-teneurs 
en Btassium échangeable sont moyennes à bonnes (O,I5 à 0,6 meq) 

Fertilité chimique 

Les taux d'azote sont faibles à moyens (O,I5 à 0,6 sO) ceux de phos- 
phore suffisants (0,70 à 1 $O). La fertilité n'ett limit& que par le stock 
organique souvaent trop reduit, 

Troprietés physiques 

La perméabilité de ces sols est tr6s faible, inférieure & 0,3 cm/h 
parfois nulle en surface. La stabilité structurale:. est également réduite, 
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c) Utilisation 

CBs sols ne sont pas cultivés, Leur amenagement pour cultures do Jecrue 
est possible grS.32 à l'existence de surfaces de ruissellement constituées 
par les sols de glacis auxquels ils sont associés (voir sols subarides de 
glacis $ III - C 52) 0 La culture du cotonnier semble cependant exclue par 
suite des mauvaises rproprii!tés physiques (perméabilité et structure) 

Extension 

L'extension de ces sols coïncide avec celle des sols subarides Ce glacis 
sur placages colluviaux sur reg résiduel, avec lesquels ils ont été 
cartographies en association. 

B- 12 FAMILLE SUR MATERIAUX SABLO-ARGILEUX ISSSUS DE GY%YKlTES CALCO-ALCALINS 

".&LBQ~~i~. 

Le profil ND 90 a été observé à mi--pente d'un versant trbs peu incliné 
(276) avec affleurements de granites en boules, 1 Km à l'Est de DEMBO. 
Ce versant est soumis à une trosion en ravines assez intense, La végétation 
est une for6t claire à Anogeissus leiocarpus, avec quelques Combretum gluti- 
nosum. 

O-12 cm 

12-35 cm 

35-45 cm 

Le tapis est clairsemé, composé de graminées naines. 

Surface t cro&te feuilletée sur 5 mm avec de petites ségrégations 

Gris sur les 5 premiers cm, plus ocre en profondeur, hétérogène t 
segrégations brun ocre, à faible contraste, diffuses très nombreu- 
sesY linéaires fines et horizontales, disparaissant à la base de 
l'horizon 9 assez finement sableux hétérogène, un peu d'argile ; 
structure Ygkement feuilletje au sommet, tr&s massive ensuite, 
débit régulier, cohésion moyenne à forte, non agrégé, fissures 
verticales distantes de 15 cm ; quelques pores tubulaires, très 
compact 

Contraste moyen, transition sur 5 cm y brun jaune à ocre texture 
sabla-argileuse trks hgtérogène ; grain de quartz 9 débris de fela. 
spath ; structure polyedrique en assemb&age compact, assez friable, 
coht5sion des agregats moyenne ; assez forte porosit6 d'assemblage 
porosité des agrégats semi-tubulair? fine, moyenne, 

Contraste tr6s faible à nul, transition trt=s vague ; teinte un 
peu plus hétérogene, très rares ségrégations ocre vif, zone de déco- 
loration autour des gros pores 4 structure de m&me type, cohésion 
for-ta ; assemblage plus compact ; porosit0 de m&me type, plus 
grossiare ; horizon plus dur. 
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4-j-62 cm Niveau de concrétions avec quelques graviers et calots (4 om) 
bien roulés, sales ferruginisés - concr6tions très nombreuses, 
jointives (# = 5 à 20 mm) génkalement isodiamétriqucs et mama- 
1onnCes sauf 1~s petites qui peuvent &tre très rondes, pâtina 

jaune et cortex craque%, recimonte, p résence de quartz saillants 
et propres, cassure t ciment brun fonce cortex de 1 mm plus rouge, 
centre noir, section parfois noire. Emballage très peu abon?ant 
gris ocre avec de nombreux petits micas dorés, quartz feldspath ; 
ensemble friable g nombreux trous. Cet horizon apparafft comme 
posé sur le niveau inférieur. 

62-100 cm Natériau gris verd%tre, un peu hSt&rogènt: au sommet : taches noires 
lé&ement moins durcies (1 cm) mouchetures rouge vif ; le matériau 

emballe Ues cristaux inégalement altérés r feldspaths, micas 
dorés, peu Ce quartz ; zones moins altérées ayant gardé la struc- 
ture de la roche. 

L'horizon supérieur est il'oricine colluviale ; il rappelle par sa 
structure à tendance feuillot6e plus massive, l'horizon de surface des sols 
de glacis ; son mode de mise en place est analogue p il pri:sente de plus 
d'importantes traces d'hydromorphie temporaire i' pseudo-gley) qui diminuent 
progressivement vers le bas, et disparaissent vers 40 cm. Elles sont &ues 

à un engorgement temporaire d'hivernage 9 Fr la lame d'eau superficielle à 6 
écoulement ralenti par le modelé à pente faible, 

'Le niveau de graviers roulés et concrétions constitue le reste d'une 
ancienae surface d'érosion ultérieurement recouverte par dép8t colluvial. On 
admet en effet que les cortex craquelés et recimentés recouvrant les fSl&ments 
ferruginisés sont des témoins de périodes de mise en affleurement, 

Le matér*au d'altération du granite apparait dès 60 cm ; l'altkration des 
min6rau.x y est variable et s'efftictue en milieu temporairement engorgé, ainsi 
que le montrent les concentrations locales d'oxyde de manganke (taches 
noires) 

L'Gpaisseur totalo des sols est toujours faible (inférieure à 80 cm) 
limitée par l'érosion superficielle (en nappe et en ravines) qui les affecte 
constamment, 

b FropriétGs analytiques 

Les taux de matière organique sont moyens (0,50 à 0,70 $) ; ils décrois- 
sent rapidement en profonleur, la matière organique e-tant surtout noncent& 
dans le premier horizon. Le C/N est assez -élevé (10 à IQ),, variant semble-t-il 
avec l'intensité do l'hydromorphie superficielle. 

La texture est sableuse en surface (A = 10 à I5 $)? sablo-argileuse 
à argile-sableuse en profondeur (A = 25 à 30 (i%)* Les taux de limon sont 
assez élevés (L/A = 0,2 à I), La fraction sableuse est à légère dominante 
de sables fins, 
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Le pH est acide inférieur 2 6 dt?s la surface, malgré un taux !Le 
saturation de l'ordre de 0,80. ,PH et taux de saturation &croissent ensuits 
(498 - 5,O ; O,4 - 0,5) pour remonter ensuite légèrement dans le materiau 
d'altération (5,4 p 0,70). Le taux de bases échanh ~eables varie &e 1 6, 2 maq 

pour 100 g ~$3 sol en surface, 4 à 7 meq en profondeur. L'6quilibre des bssos 
est normal, non influoencé par l'hydromorphie o 

Ca = 8 9 Mg = 4 5 K = 1 5 Na = 0915 

Les teneurs en Fotassium sont moyennes ; 0,15 à 0,2 meq en surfacti 

Les taux d'azote sont moyens & faibles (0,2 h 0,6 SO) ceux de phos:lhore 
nettement insuffisants (0,IO & 0~15 SO)* 

LB perméabilité est réduite sur l'ensemble Au profil, inférieure 2 1 cm,/h, 

c) Utilisation et extension 

La faible épaisseur rie ces sols, limitée par une érosion hydzrique 
active, ainsi que leur impermeabilité y emp6chent toute culture, malgrCS une 
fertilité chimique non n&ligeable, Leur extension ost d'ailleurs réduite 
au NIGER Central, où elle coïncide avec les zones d'affleurements non ensablees 
du socle granitique, à l'extr&me Suc? de la Province rie MARADI. 

B- 13- FAMILLE SUR PLACAGklS ARGILO-SABLEUX ISSUS DES GRES DU CONTINENTAL 
WdIADIEN ET DES ALLUVIONS QUATERNAIRES ANCï3mDZ MARADI 

Les sols à pseudo-gley de surface sur matériaux issus des grk3 du 
Continental Hamadien, p rolongent au NIGER Central ceux observés au WIGER 
Oriental, décrits et caractgrisés dans 1'Etude Pédologique de cette r&:i.on 
( I',II p0 173)0 Ils correspondent à uno couverture pédologique ancienno SL sols 
ferrugineux lessivés, p lus ou moins érodes et remanihs par colluvionnement, 
évoluant actuellement sous l'effet de l'hyUromorphie, 

Au Sud de GIDAN TCHADOU, ces sols, qui dOlim2ten-t une bande orient& 
Est-Ouest presentent la particularite de se développer soit sur matkirzu 
issus C?es grès du Continental Hamadien, analogues à ceux cités plus h;%ut, soit 
sur des lambeaux de la formation slluViale 4c.Qus$o$naire ancien &e MI~ZADIg 
qui se distinguent par une rubéfaction très accent&e, et dont le profil 
ND 38 nous 6onne un ezer@le, Il a été observé à 5 km au Sud 30 GIDAN TCHADOU 
sur une surface plane, sous un bush dense 2 Combratum micranthum, Bosoia 
senegalensis, YXimenia americana, Grewia bicolor, domin par quelques 
Bombax coatatum, Poupartia birrea et Combretum glutinosum, 

Surface I encroûtement noidtre 9 petites termitikes ct buttes autour 
des arbustes0 
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O-10 cm 10 YR 6/2,5 y gris beige assez homogS3nt; ; textuse sableus 
la/trbs hét&og?na, sablons ; structure massive, dibit grossier 
(4 à 5 cm) h orizontaloment plus aisé, coh&sion moyenne, ex-tdmemtint 
compact non agr6gé g tri?s fine porosite tubulaire 

10-30 cm 795 m 6/4 ; km beige ocrc9 plus rosé ; base 4~ l'horiann 
hétkog3ne : nombreuses et très petites zones plus ocrêes,. 5 
faible contraste g texture sableuse, structure massive, di1bi.t 
polyodrique (1 k 2 cm) cohesion faible, nombreux agrégats p tr3s 
forte porositG intcrstitielle, 

30-70 cm 295 =b s,5/6 ; transition brutale, banc de concrétions (ti 5, 15 mm) 
ferrugineuses, dures, mamelonnées, surface brun jaune ou-brun 
jaune foncée hérissée de petits grains noirs, section @centre 
jaune et brun foncé avec une aureole (1 mm) brun rouge ; nombreux 
quartz isolés dans une pcite trGs fine - emballage rouge clair, 
lég&roment décoloré 5 la partie supérieure, plus coloré et plus 
ari;ileLlx ensuite, se présentant alors sous la forme de fi%ui(3 
perforés 5 cet emballage arllhèrc aux élements grossiers surtout 
à leur face supérieure - nombre-remplissages bruns finement 
structur&s (- ç5 et 15 quelquss graviers &$ = 2 cm) 

70-75 cm 295 -yx 
B 

,5/6 s transition sur 5 cm p niveau forme par des con- 
crétk&k duret& moyenne, 2t section brun r~vgi;e foncé et de même 
texture que ci-&assus - COS concrétions sont nombreuses mais 
dispersges dans un emballage rouge, argileux, 5 nombreuses, sGgr& 
gations verticales ; structura polyedriquc fine et nette (2 mm) 
à peu de faces ., assemblage trEs massif, dure% élevée, cohésion 
faible très friable 9 nombreux graviers et galets de quartz (5 cm), 
ces derniers sont à plat et parfois alignés horizontalement sur 
40 cm, pas de fltinea extékieures, 

Concrétions 0 entre 2,5 E+? 3J/2 e-t 5 'nt 5/6 

75-160 cm 2,5 YF? 5?5/6 ; transition sur 8 cm 
(extérieur propre, 

g niveau à galets cl9 q,uartzitc 
intérieur ferruginis& et fissuré) se distingue 

du pr&cgdent par l'absence de concrétions et l'abondance <,.e 
zones blanchies 

Enracinement 0 Present sur 15s 10 premiers cm 

L'hydromorphie actuelle est ici peu acûus&, et se manifeste par des 
ségrégation faiblement contrastéos. L'ensemble du :Profil peut @tre assimil& 5 
un sol ferrugineux leaaivé fortement kod6, dont la partie su$rieure a été 
remaniée par colluvionnement, Lss variations de la structure, passant de 
massive en surfade Sd polyedrique en profondeur, ainsi que In forte porosité 
du 2Gme horizon en sont caractéristiques, Les propriGt&s analytiques et agrn- 
nomiques de 38s sols sont identiques & celles des sols sur Continental 
Hamadien, 
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La végétation couvrant les zones d'affleurement du Continental Hamadien 
prend f&quemment un aspect contracté particulier, caract9risé par la presen- 
ce de zones dénudées circulaires, donnant en photographie éaérienne un 
aspect ponctué (brousse annelée). Cette formation veg6talc se diveloppe sur- 
tout dans les zones bassus, étant souvent centréo autour de mare temporaires 
Les sols des olkirikes sont analogues a ceux décrits au NIGER Oriental 
(T. II p, 178) fortement enrichis en areile et en carbonate de calcium. Cet 
enrichissement 5 Cté attribué a l'action des termites, dont les odifices, 
détruits par érosion et epandus en placages circulaires yont pratiquemi:.n"i 
stérili& lc sol. Notons seulement que dans certains profils, nous avons observé 
d'anciennes galeries actuellement Combl&es, rev&tues d'une croate calcaire 
d'un demi millim5tre environ, tr5s fragile, ce qui contribue à renforcer 
l'hypothèse d'une accumulation biologique du calcairedans ces sols, Les sols 
à carbonate de brousse annelbe ont été Lcartographié Li au PTIGER Central en 
association avec les sols à pseudo-gley de surface pr&ci:demment oitos et dss 
sols ferrugineux peu lessivés ~sur sablese 

B - 14 FAMILLE SUR PLACAGES ARGILO:kXBLEUX SUR NATERIAU ISSU DES GRES 
NAESTRICHTIEXS s SERIE DE SABLF;AKI 

a] Morphologie 

Le profil RE 13 est situé dans l'interfluve des goulbi de MARADI et 
N'KABA, sur une surface plane horizontale, dépourvue d'ensablement, La 
végétation est un bush à Commiphora africana, Combretum micranthum, Aosoia 
macrostachia, Grewia flavescens, dominé par quelques Poupartie birrea et 
Anogeissus leiocarpus, 

Surface D croûte continuc 9 petites surfaces décapCes, Xgères buttes 
au pied des .;arbres, quelques rejets 

O-10 cm 10 YR 6/2 s bris beige assez homogène ; quelques petites zones décolo- 
rées ; texture sableuse tr?s h&tkog&e s riche en éléments fins 
nombreux remplissages d'Cléments grossiers 9 structure massive, dobit 
horizontalement plus ais5g faces planes rugueuses, cohésion moyenne, 
t&s mal agrésé ; porosité interstitielle tr$s fine 

10-32 cm 10 YR 6/4 ; contraste moyen, 
hétéro&ne 

transition sur 1 â 2 cm ; beige jaun%tra 
f segrégations ocre jaur&C$re, petites, autour de quelques 

pores - plages ocre plus ternes, diffuses, nombreuses - r5ticulu.m plus 
clair ; texture sablo-argileusa trcs hetérogène ; structure polyudriqus 
assez largo ( 4 à 5 cm) en assemblago compact, oohésion forte f porosité 
presque tubulaire (# = 0,5 à 1 mm) inGgalement repartie, assez bien 
développée 

32-50 cm 
10 m 6,5/4 ; contraste moyen 

rouge clair (2,5 YR 6/6) 
; teinte beige jaunatre parsemée de taches 

ià contraste moyen de plus en plus fort vers 
la base du profil 5 texture argile-sableuse, 
teuse (1 à 2 cm) en assemblage compact, 

structure polyedriquc mot- 
sous-structure polyedrique, 



cohésion forte à tr5s forte, fissures fines tous les 20 à 3C cm9 . . 
porosito semi-tubulaire mêdiocrement développeo, assez prossiore, 3 
horizon dur. 

50-97 cm 79.5 2-R 79510 “9 contraste fort, transition sur 1 c;m ; gris bleute 
assez clair, uniform6men-t; parsemé de mouchetures rouge vif group6es 
en amas à fort contrasta, limite nette, extr@mement abondantes 
( 112 à 1 cm) isodiamétrique mais assez souvent étirées verti- 
calement - outre la teinte rouge de ces mouchetures on note fios 
zonos plus ocro5(2,5 Y8 4/8) 1. >rincipalement réparties & la P&i- 
ph&ie de ces amas, dont la cohesion est un p-u plus forte, et qui 
pwvent souvent s'extraire du profil ; texture argileuse ; struc- 
ture polyedriquo (1/2 cm) motteuse, & facwttes tr&s souvent 
lisses assemblage homogène, de comoacit6 moyenne, cohésion moyenne 
n forte ; porosit6 tubulaire descagregats (a' = 1/4 5 1/2 mm) 
médiomre taches compactes, 

Vers 120 795 YJ? 795/0 9 transition brutale p banc de concretions forrugi- 
nisécs semblant s'etre déveîopp&es dans un niveau de graviors 3e 
quartz - concrétions mamelonnées (1 à 2 cm) ciment rouge brun ou 
jaune brun, semblent plus foncées et régulières au sommet, 
cassure 16gèrement polyedrique avec d3 ti nombreux grains de quartz 
fins - quelques noyaux de 2 à 3 cm avec taches noires - pri'senco 
de plaquettes de grès ferruginis& à ciment brun et jaune - 
emballage gris bleuté possédant encore les amas de moucheture 
Je l'horizon prdc&dent, à structure polyedrique fine et poro- 
sitkS:~nulle. 

Enracinement o présent jusqu'à 45 cm, 

Nous avons affaire ici à un sol ferrugineux lessivé érodé à forte 
hydromorphie de pofondeur. Cette évolution est probablement contemporaine 

de celle que l'on peutbonstater SUT l'ensemble :Les surfaces gréseuses en 
a5fkèk%wmants (Continehtnl Hamadien, Continental Terminal). 
caractéristique de ces sols réside dans 

La principale 
les manifestations d'hydromorphie 

intense qui affectent les horizons profonds et qui résultent à la fois de 
l'imperméabilite du matériau et dcn modale tr$s aplani. Actuellement, Cf3S 
sols subissent un engorgement de surface, favorisé par les mernos facteurs, 
auxquels s'ajoutent l'effet du lessivage ancien qui a accru llimpôrméabilite, 

b) Propriétés analytiques 

Les.' taux de matiGre organique sont assez forts, de l'ordre de 1 $7 en 
surf ace D Loi, rapport C/J!J est Elevé, (L3) en regard rt* ceux observés en sols 
bien draines de la m@me zone climatique, il confirme llhydromorphie tem:po- 
raire de surface, 
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Les variations verticalus du taux 2,' arcils sont importantes, et la 
constance dûs proportions ontrc; lùs autres 61Cmcnts tsxturaux non nobilas 
prmet d& conclura 2, l*homo@n6ït8 du profil ùt d'attribuer ces variations 
au lessivac29 dont le coofficiont ast a&ors de 4 (surface A = 9 - 10 $ 

horizon B D A = 35 3, 40 $) 

L4s taux de fer libre montront 5galdmont une nette accumulation en 
cet élément dans l'horizon B 

Le compluxe absorbant est fortement déssturg (O,??) dans tout la 
profil, av2c des variations à peine sQnificativa$ mais qui situent ie 
minimum du taux de saturation dans l'horizon d'accumulation, La capacite 
d'échange, appr9cico dans 1~s horizons haniEumif$res est de 15 meq pour 
100 g d'ar@la, cc: qui preciss la nature kaoliniqua Je celle-ci, La 

. . . matiere or,Tûnique &Z l'horizon do surface accroft notablement sa capaGit& 
?'i!change, qui est dc 5 mtiq pour 100 c do terre, la taux dlargile n'éxc& 
dant pas 10 go La somme des basos &changaables est de l'ordre de 'Z95 meq 
pour 100 g du tarrs ; 1'4quilibre des bases montra on surface une 1Qgàro 
36ficienco relative en potassium 9 qui crotilt vers la baso du profil z 

surface tt Ca = 10 ; lQ = 5 j K = 1 ; Na = 1 
profondeur Ca = 13 ; Mg = II k = 1 ; Ea = 2,$ 

Les teneurs absolws an potassium sont moyennes (0,16 meq) 

Les taux d'azote et de phosphore 
095 et 094 $,) 

sont tr$s moyens (respectivement 
mais la fhrtilit6 chimique est surtout limitEo par la 

forte d5saturation du compli;xc absorbant 

La rermCabilit5 est fsibl2 h nulle (inférieur2 2 0,5 cm/%), l'insta- 
bilit0 structurale @lavOe 

cj Utilisation et extension 

. Ces sols ne sont pas cultihs par suite de leurs propriotés &ysiques 
défavorables. 
bilions. 

Lt~s moins Brodes peuvent portor des cultures de sorgho sur 
hur @xtGnsion est très -p-(JLuite 9 limithe aux affleurements non 

ùnsablés &s &?s maostrichtienu, situés & la pointe Ouest de l'interfluve 
entre lùs zoulbi dc &T.ARJ~DI ot N*KABA, 

B - 15 F~V4ILI.3 SUR ALLUVIONS ARGIM-SABL;EUSES 

a) Morphologie: 

Le profil NF 56 c:st situé 3 6 km au Nord la BIREI XIKO?JïTI, dans la 
plaine alluvialo du cours aval ilo la IQGGIA, Le modcl& est remarpuablement 
plan et horizontal, Le sol vst cultive en sorgho avec billonnage. La strate 
arborée comporte Anogeissus loiocarpus, Adansonia digitata, Acacia adstrin- 
gens, Fair?horbin albidia, Bauhinia roticulata. 
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Surface 0 encroûtemtint conskwtif aux pluies récentes 

o-25 cm 

25-65 cm 

65-130 cm 

5 7-R 415 I brun rouge avec marbrures diffuses légèrement 
plus rouges ; texture liwS%-eafSPrmkxms & sables fini; : 

structure à tendance cubique parfois massive, cohgsion 
irr.Sgulière , presque forte ; porosité tubulaire trEs irrégu- 
lisre ; nombreuses zones compactes, moyennement dbveloppees, 

795 -ni 5/5 ; contraste moyen à faible, transition sur 45 cm ; 
brun moins rouge, hét&ogèns, ségrGgations noires uniformes 
ou filamenteuses ; texture plus argileuse f strwture massive, 
&bit polyedriqua ri, cubique assez aisé (1 à 3 cm) cohésion 
forte ; m@me type de porosité mais plus rGduite, zones compsc- 
tes plus abondantes. 

10 m 510 ; contraste moyen & fort ; brun verd%tre, trT;s 
hGtéro&e, taches ocre rouge, ocreg jaunes, gris-verd$tre 
de forme irrégulière, & contours assez nets - concr6tions 
W 1 cd section à centre noir 3 périphérie ocre-rouge varia- 
blement indurées, s'Gcrasent parfois entre les doigts ; tex- 
ture argileuse structure massive à débit trL=s .:'irrégulior 
parfois aisé, donnant de petits agrégats pol@driques très 
irréguliers (O,T à 2 cm) porosité tubulaire réduite, 

130-220 cm 10 YIf? 5/7 ; contraste moyen, transition sur 20 cm ; brun 
jaune hCtérog$ne 7 fines marbrures ocre ou grises - mQm?s 
concrétions moins abondantes, devenant de plus en plus 
grosses vers la base (2 à 3 cm) et 3a moins en moins induréas 
texture tras finement sableuse 9 structure massive, dG:Tit 
assez irrégulier, cohésion moyenne à forte 9 porosito <:Y::? 
fine moyennement développée 

Enracinement I assez abondant jusqu'à 50 cm 

La -profondeur d'apparition des traces d'hydromorphie temporaire (taches 
et concrétions ferrugineuses et mangsnésifères) varie d'un profil à l'autre 
antre .r25 (NF 55) et 50 cm, Les horizons supérieurs montrent cependant, et 
de façon constante, des ségrégations diffuses plus rouges, ou marbrures .5, 
faible contraste, traduisant l'existence d'un léger engorgement temporaire 
de surfaces 

b) Propriétés analytiques 

Matière organique 

Les taux de matière organique sont moyens B faibles (OF40 $) ; la 
décroissance verticale est rapide sur les 20 premiers cm9 mais on observe 
encore ries taux aprréciables a plus d'un mètre de profondeur (0,24 $)* 
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Lpv rapport C/D reste bas (7 à 8) confirmant Id caractère tres tampo- 
rairc de l'hydromorphie, 

Tùxtura 

La ttixture est sabla ar;$.louse en surface (fi = 20 à 25 c/o)? argile-sa 
sableuse 45s 20 cm ( A = 28 $ 36 $) ; ces variations verticales sont 
attribuables B la mise en place du d&pBt, il. n'y a pas trace do len- 
sivaT3 Le rapport Limon/Argilc est assez élevé (0,2 à 0,35). La frao- 
tion'JSablause est & tr& large ?ominance de sables fins (sables fins/ 
sables cTros&iers) = 7 à 20) 

Compbxa absorbant 

Le pH de ces sols est aa&& (i f' n crieur & 6) mal& un taux de satura- 
tion élevé, sup6rieu.r à 0~80, ce qui est fréquant en sol hydromorphe ; 
il remonte ,2 la base du profil, probablement par suite d’une légère ac- 
cummlation de carbonab ;Ic calcium qui s'individualise parfois en 
pseudomycellium. 

La capacit6 ?'échan<e est Glo&e, de l'ordre de 50 maq pour 100 c 
d'argile traduisant une notable nroportion d'argiles de type 2/1. LGS 
réserves en bases échangealbles sont abondantes (8 à 20 meq pour IOC t; 
3.e sol) ; la calcium y 'domine largement. Les tsneurs relatives moyen- 
nes sont les suivantes I 

Ca = 65 e DIg = Ig : K = I : Na 0,2 

Fertilité chimique 

Les taux d'azote sont trSs moyens (0,30 $0)9 ceux de phosphore 
élevgs (1 5 3 $). La fertilité chimique est bonne, limitée seulement 
par un stock organique insuffisant 

Propriétés physiques 

La lzermCabi1i.G est moyennti en regard de la texture, 6E;ala ou 16&- 
rement sup&ieure à 2 cm/h elle (doit permsttre un retisuyage rapide du 
sol* 

c) Utilisation 

La valeur agronomique de ces sols Sst 6levée 4 actuellement culti- 
vée ani. so%ghQ; 
pour laqnello, 

ils constituent ggaloment :le bonnes terres 5 coton, culture 
il faudra cfipendant améliorer la structure superficielle 

(battance) par un travail suffisamment profond a-t 'billonnage/ 
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CG? soïkt les sols de la plainti 5 alluvions ancionnas rou@s L 
SED?1 N'KONNI 7 au SU:~ 50 la route :IG NIANEX, ils emboPtont rlss alluvions 
plus r6csntos B ver-tisols, 
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